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Vin  Iodo-tannique  Phosphaté 
SUCCEDANE    DE  L'HUILE    DE   FOIE   DE  MORUE 


Le   VIN  GIRARD,  rigoureusement 
dosé,  contient  par  verre  à  madère  : 

Iode 0  gr.  075  milligr. 

Tannin 0  gr.  50     centigr. 

Lacto-phôsi ihat.fi  île  chaux.     0  gr.  75    ct-nligr. 

Le  vin  GIRARD,  outre  les  éléments  cons- 
titutifs de  l'huile  de  foie  de  morue,  renferme  les  prin- 
cipes de  subtances  toniques  et  apèritives  qui  stimulent 
les  fonctions  de  l'appareil  digestif. 

Maladies  de  poitrine  Engorgements  ganglionnaires 
Cachexies,  Déviations,  Rhumatismes,  Convalescences' 
Asthmes,  Catarrhes,  Bronchites,  Affections  cardiaques, 
Albuminurie,  Accidents  tertiaires  spécifiques  de  ton 
tes  affections  ayant  pour  cause  la  faiblesse  générale  e? 
l'anémie. 

DOSE  :  3  verres  à  madère  par  jour,  avant  ou  après  le  repas. 

LE  SIROP    GIRARD  JOUIT    DES    MÊMES     PROPRIÉTÉS   ET 

POSSÈDE  LES  MÊMES  ÉLÉMENTS 

Le  Flacon  :  *4L  fr. 


A.    GIRARD,    142,    boulevard  Saint-Germain,  PARIS 
GROS  ;  /7,  r.  de  Tournon  et  22,  r.  de  Condé,  Paris 
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F.  VIGIER 

.    ~Phqrmacien  de  lre  classe.  Lauréat  des  hôpitaux  et  de  V École 

de  pharmacie  de  Paris. 

12,  boulevard  Bonne-Nouvelle,  Paris. 

SAVON    DENTIFRICE  VIGIER 

ANTISEPTIQUE 

Agréable  au  goût,  nettoie  très  bien  les  dents,  .raffermit 
les  gencives,  prévient  les  accidents  buccaux  chez  les 
syphilitiques. 

LE  MERVEILLEUX  COÏNCIDE 

(Rondelle-Emplâtre) 

Supprime  en  3  ou  4  jours,  sans  douleur,  par  simple 
^plicution  :  les  cors,  œils-de-perdrix,^e[c. : 

lAPpS  DE  CORPS  THYROÏDE  VIGIER 

A  0,  10  centigrammes,  1  à  6  par  jour,  contre  Obésité, 
-Mvxœdème,  Crétinisme,  Goitre.  Dermatose,  etc. 

TRAITEMENT  DE  LA  TUBERCULOSE 

Rhumes,  Bronchites,  etc., 
par  le   CARBONATE  de  GAIACOL   VIGIER 

en  capsules  deC,  10  cent.  Dose  :  2  à  6  capsules  par  jour. 

CAPSULES  Minai  CarDouate fle  Créosote UBII 

(CRÉOSOTAL) 

Par  flacon  de  capsules  à  25  centigrammes  et  par  boite 
de  capsules  à  50  cent.  Dose  :  2  à  6  capsules  par  jour. 

ELIXIR     DE    TERRINE    VIGIER 

0,50  centigrammes  par  cuillerée  à  soupe.  Affections 
des  Voies  respiratoires  et  des  Voies  urinaires. 

DOSE  :  2  à.   3    cuillerées    à    soupe. 

Pilules  Rhéo-ferrées  Yigier 

SPÉCIALES    CONTRE   la    CONSTIPATION 

DOSEj  :   Une  pilule  au  dîner  ou  le  soir  agit,  te  lendemain  matins 


ANÉMIE,     CHLOROSE, 
AMÉNORRHÉE 

Dysménorrhée,  Scrofules,  etc. 

****** 

PILULES 

à  Viodure  ferreux  inaltérable 

DE 

BLANCARD 

Approuvées  par  l'Académie  de  Médecine 

t   Flacon  100  Pilules 4     » 

PRIX  \   1/2  flacon  50  Pilules  a .... . . . .     2  25 

Flacon  de  Sirop 3      » 

DOSE  •   2  à  6  par  jour. 
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Désinfectant t   Antiseptique,    Désodorisant 


CRESYL-JEYE8 


NON  TOXIQUE 


NON   CAUSTIQUE 

Le  plus  sûr,  le  meilleur  marché.  Adopté  par  le 
Service  de  Santé  de  l'Armée,  les  Ecoles  Natio- 
nales Vétérinaires  et  la  plupart  des  services  d'hy- 
giène de  Paris  et  des  départements. 


Désinfection  et  Assainissement  des  Hôpitaux, 
Casernes,  Navires,  Habitations,  Ecuries,  Etables,  etc. 


CRÉSYL-JEYES 

W  2. 


3    SOLUBLE    t 

Préparé  spécialement  pour  les  Pansements  an- 
tiseptiques, la  Stérilisation  des  Instruments  de 
Chirurgie,  et  l'usage  des  Pulvérisateurs. 

Le  Crésyl  N°  2  est  entièrement  soluble  et  ne 
laisse  aucun  dépôt,  les  solutions  à  l'eau  distillée 
sont  inaltérables  pendant  plusieurs  heures. 

Remplace  avec  avantage  le  Sublimé 

dont  il  ne  présente  ni  lesinconvénients,  ni  les  dangers. 

S'ADRESSER  : 

Pour  la  vente  en  gros  et  tous  renseignements 

A  la  Société  Française  de  Produits  Sanitaires  et  Antiseptiques. 

%5 ,  P-UE  DES  j^RANCS-j^OURGEOIS,  35 
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Nous  remercions  vivement  le  monde  médi- 
cal de  l'excellent  accueil  qu'il  a  fait  à  notre 
livre,  les  deux  premières  éditions  ayant  été 
épuisées  avec  une  rapidité  inespérée. 

Depuis  la  publication  de  la  deuxième  édition, 
la  thérapeutique  s'est  encore  enrichie  de  nou- 
velles médications. 

Aussi,  dans  cette  nouvelle  édition,  avons- 
nous  augmenté  et  modifié  certains  chapitres, 
surtout  ceux  qui  sont  consacrés  aux  maladies 
du  système  nerveux,  à  la  diphtérie,  à  la  gynéco- 
logie, à  X obstétrique ,  à  la  thérapeutique  infan- 
tile, aux  maladies  des  oreilles  et  du  nez,  à  la 
thérapeutique  hypodermique  et  à  Yantisepsie, 
variant  les  formules  suivant  les  cas  et  les- 
symptômes.  Nous  avons  choisi  dans  l'arsenal 
thérapeutique,  très  encombré  par  les  médica- 
ments nouveaux,  les  remèdes  les  plus  em- 
ployés prescrits  par  les  maîtres  et  expérimentés 
par  nos  distingués  confrères  français  et  étran- 
gers. Notre  seul  but  est  d'aider  dans  leurs 
recherches  les  praticiens  qui  demandent  à  être 
mis  rapidement  au  courant  de  la  science,  et  de 
servir  de  guide  aux  étudiants,  en  leur  présen- 
tant un  manuel  bien  fait,  complet  et  précis,  ce- 
qui  le  rend  indispensable. 

Dr  Vaucaire. 

11,  rue  la  Boëtie. 
Octobre    1895. 


PRÉFACE 


tl  serait  curieux  de  faire  une  histoire  de  la 
médecine  à  l'aide  des  formulaires  publiés 
depuis  le  commencement  du  siècle.  Ces  petits 
livres  permettent,  en  effet,  de  suivre  pour  ainsi 
dire  pas  à  pas  les  variations  de  l'esprit  médical, 
et,  mieux  peut-être  qu'un  traité  de  pathologie 
ou  de  thérapeutique,  ils  donnent  un  aperçu 
rapide  des  idées  générales  qui  ont  dominé  tour 
à  tour  les  médecins;  car  ils  ne  sont,  en  somme, 
que  l'expression  concrète  de  ces  idées.  Au 
fond  de  tout  praticien  il  y  a  un  théoricien  qui 
sommeille,  et,  conscient  ou  inconscient,  ce  théo- 
ricien se  réveille  au  moment  de  formuler  une 
ordonnance;  toute  formule  contient  donc  en 
germe  une  idée  théorique. 

Cette  idée,  il  n'est  pas  toujours  facile  de  la 
dégager  des  ordonnances  d'autrefois,  véri- 
tables macédoines  de  substances  hétérogènes, 
qui  se  rapprochent  encore  des  mélanges  puérils 
delà  médecine  populaire.  Mais  cette  complexité 
des    formules    anciennes    est  elle-même    une 
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indication  et  montre  bien  la  confusion  qui* 
régnait  dans  les  idées  médicales,  l'absence  de- 
notices  physiologiques  précises,  l'ignorance  de 
l'action  réelle  des  produits  employés. 

Déjà  vers  le  milieu  du  siècle,  il  est  plus  aisé 
de  suivre  à  la  lecture  d'une  formule,  le  but 
de  l'ordonnance  et  quel  effet  on  en  attend.  Mais 
ici  encore  la  tendance  à  l'accumulation  dans  la 
même  potion  de  substances  disparates  persiste, 
quoique  atténuée;  le  médecin  semble  douter 
de  l'efficacité  des  médicaments  qu'il  prescrit, 
et  il  multiplie  les  teintures  et  les  extraits  divers, 
comme  s'il  comptait  au  hasard  sur  l'effet  des 
uns  à  défaut  de  Faction  des  autres.  Le  formu- 
laire traduit  encore  le  mépris  et  même  l'igno- 
rance de  la  thérapeutique  expérimentale. 

Aujourd'hui,  nous  tendons  de  plus  en  plus  à. 
la  simplicité  des  prescriptions,  et  cette  simplicité 
est  la  vraie  marque  du  progrès  dans  le  traitement 
des  maladies.  L'expérimentation  sur  les  ani- 
maux nous  a  appris  la  valeur  exacte  de 
chaque  substance  ;  quand  nous  prescrivons, 
nous  savons  l'effet  que  nous  voulons,  ou  du 
moins  que  nous  espérons  obtenir.  Dès  lors,  la. 
préparation  la  plus  simple  doit  être  pour  nous 
la  meilleure.  La  complexité  de  la  formule  tra- 
duit toujours  l'inexpérience  du  médecin  ou 
l'inutilité  du  médicament. 

Sans  doute,  le  public  ne  partage  pas  encore 
ces  idées;  il  reste  toujours  partisan  du  mysté- 
rieux et  de  l'incompréhensible;  à  ce  titre,  les 
formules  latines  d'autrefois  et  les  signes  caba- 
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lîstiques  qui  émaillaient  les  vieilles  ordonnances 
ne  manquaient  pas  d'effet  sur  l'imagination  du 
malade.  Mais  mieux  vaut  sans  doute  guérir  son 
malade  que  de  l'étonner,  et  c'est  à  nous,  méde- 
cins, à  faire  comprendre  aux  profanes  que  la 
puissance  d'une  médication  est  en  raison  directe 
de  sa  simplicité.  Quand  nous  n'aurions  d'autres 
exemples  à  citer  que  la  digitale,  le  mercure  ou 
le  sulfate  de  quinine,  cela  suffirait  ! 

Mais  l'abondance  de  la  matière  pharma^eu- 
lique  n'est  encore  que  trop  grande.  Jamais,  à 
aucune  époque,  tant  deproduits  nouveaux  n'ont 
été  expérimentés,  vantés,  administrés.  La  chi- 
mie en  crée  tous  les  jours  de  toutes  pièces. 
Malgré  la  simplification  de  l'art  de  formuler, 
faire  un  bon  formulaire  n'est  pas  une  tâche 
aussi  facile  qu'on  pourrait  le  croire  au  premier 
abord. 

Cela  nécessite  de  la  part  de  i'auteur  une 
connaissance  complète  du  vaste  arsenal  théra- 
peutique sans  cesse  enrichi  d'agents  et  de  pro- 
duits plus  ou  moins  efficaces,  une  notion  exacte  de 
leur  mode  d'action  physiologique  et  de  leurs 
propriétés  sur  l'organisme,  une  critique  sûre  qui 
lui  permette  un  choix  raisonné  des  substances 
à  conseiller  ou  à  rejeter,  une  saine  application 
des  indications  et  des  circonstances  auxquelles 
convient  l'emploi  de  tant  de  matériaux  divers. 

Je  me  plais  à  reconnaître  qu'aucune  de  ces 
qualités  ne  manque  à  l'auteur  de  ce  nouveau 
formulaire.  J'ai  vu  aussi  avec  plaisir  que 
M.  Vaucaire  avait  renoncé  à  l'ordre  habituel- 
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lement  suivi  dans  ces  sortes  d'ouvrages,  et  qui 
consiste  à  partir  du  médicament  pour  arriver 
à  ses  applications.  Il  a  adopté  un  ordre  plus 
logique  et  plus  pratique.  Il  a  pris  par  ordre 
alphabétique  chaque  maladie,  chaque  lésion, 
chaque  symptôme  et,  résumant  brièvement 
les  indications  fournies  par  chaque  cas, 
il  a  fait  suivre  le  traitement  approprié  avec 
un  choix  très  sûr  des  meilleurs  médicaments 
et  des  formules  les  plus  simples. 

C'est  donc  mieux  qu'un  formulaire  ordinaire, 
c'est  un  véritable  compendium  de  thérapeutique 
appliquée  que  M.  Vaucaire  offre  au  public. 
Cette  manière  de  faire  rend  singulièrement 
commode  aux  praticiens  l'usage  de  ce  livre;  ils 
y  trouveront  immédiatement,  pour  chaque  cas 
donné,  non  seulement  le  médicament  utile, 
mais  encore  la  façon  de  s'en  servir  et  d'en 
varier  le  mode  d'emploi  suivant  les  circons- 
tances. Aussi  je  ne  doute  pas  que  le  manuel  de 
M.  Vaucaire  n'obtienne  rapidement  tout  le 
succès  qu'il  mérite. 

Docteur  Talamon, 

MÉDECIN    DES    HOPITAUX    DE    PARIS. 


CONSEILS  POUR  FORMULER 


\!  ordonnance  ou  prescription  comprend  : 

V inscription  (pour  le  pharmacien),  énumération 
des  diverses  substances  composant  le  médicament; 
avoir  soin  de  commencer  par  le  principe  actif. 

La  souscription,  recommandation  faite  au  phar- 
macien pour  la  préparation  de  la  formule. 

L'instruction  (pour  le  malade),  indication  très 
détaillée  du  mode  d'emploi  du  médicament. 

Le  médecin  doit  : 

Écrire  lisiblement  et  à  l'encre  son  ordonnance  ; 

Écrire  en  toutes  lettres  et  sans  abréviation  les 
substances  dangereuses  (ordonnance  du  29  octobre 
1846),  ainsi  que  leur  mode  d'administration. 

Employer  les  chiffres  romains  pour  indiquer  la 
quantité  de  gouttes  et  écrire  le  mot  gouttes  en 
toutes  lettres;  n°  1,  n°  2  pour  exprimer  le  nombre, 
ainsi  N°  2  veut  dire  deux  jaunes  d'œufs. 

Eviter  d'associer  certains  médicaments  (incompa- 
tibilité et  antagonisme). 

Manière  de  formuler   promptement 
une  médication. 

Supposons  qu'on  veuille  prescrire  à  un  malade 
une  potion  à  la  terpine  pendant  4  jours,  de  façon 
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qu'il  prenne  chaque  jour  3  cuillerées  à  soupe,  con- 
tenant   chacune    0sr,10    de     terpine,    c'est-à-dire 
0^,30  de  principe  actif  dans  les  24  heures. 
D'après  ce  tableau  : 

Nombre  de  cuillerées  à 
prendre  chaque  jour  X  Nombre  de  jours  X  Poids  de  la  cuillère» 

on  voit  que,  pour  avoir  le  poids  de  la  potion,  il 
faut  multiplier  le  nombre  des  cuillerées  (3  c.)  à 
prendre  chaque  jour  parle  nombre  de  jours  (4  j.) 
et  ce  produit  par  le  poids  de  la  cuillerée  (20  gr.) 
(Ranque) . 

Nombre  de  cuillerées  à  Poids  de  la  cuillerée 

prendre  chaque  jour.       Nombre  de  jours.  à  soupe. 

3X4  X  20 

==  240  grammes  (véhicule  adjuvant) 

Donc,  la  formule  est: 

Terpiue 1^,20 

Eau  distillée 180  gr.  j 

Acool  à  90°...     )  (véhicule). 

Sirop  de  Tolu.     \    aa  dU  Sr-    ) 

F.  s.  a.  3  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

En  cuillerées  à  dessert  : 

Terpine,  l&r,20  ;  véhicule  adjuvant,  144  grammes. 

En  cuillerées  à  café  : 

Véhicule  adjuvant,  60  grammes 
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Comparaison  des  poids  anglais  avec   le  gramme. 

Livre.  Once.  Drachme.  Scrupule.  Grain. 

453gr.592     28  gr.  34        3  gr.  888  1  gr.  206  Ogr.0648 

Comparaison  des  mesures  de  capacité  anglaises 
avec  le  litre. 

Gallon.        Pinte.  Fluidonce.         Fluidrachm?.         Minim. 

4  lit.  543       01.578  28  ce.  30  3c  c.54  Occ.  05» 

Évaluation  en  poids  des  quantités  de  liquides. 

CUILLER. 
à  soupe,     .i  des-ert,  à  café.. 

Solutions  aqueuses  et  vins 16  gr.       12  gr.  4  gr. 

Liquides  alcooliques  à  60°....     12  gr.        9  gr.  3  gr. 

Juleps  gommeux.  Potions 1S  gr.       13s>-,.j  4sr,5 

Sirops 21  gr.       IG  gr.  5  gr. 

Huiles 12  gr.         9  gr.  3  gr. 

(Yvon.j 

La  cuillerée  à  thé  contient  environ  10  grammes 
d'eau  distillée. 

VERRES. 

Verre  à  boire  (verrée),  150  grammes  d'eau  distillée 
(environ  8  cuillerées  à  soupe). 

Verre  à  1  ordeaus,  70  grammes  d'eau  distillée  (envi- 
ron 4  cuillerées  à  soupe). 

Verre  à  madère,  o0  grammes  d'eau  distillée  (enviroD 
3  cuillerées  à  soupe). 

Verre  à  liqueur,  30  grammes  (environ  2  cuillerées  à 
soupe). 

Dose  des  médicaments  pour  les  enfants, 
les     femmes    et      les    vieillards    (Gadbids). 

Pour  un  adulte,  dose  entière  prise  pourTunité,  t. 
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Au-dessous  d'un  an 1/16  à  1/20 

Au-dessus  d'un  an. ...  > 1/15  à  1/12 

—  de  2  ans 1/8 

—  de  3  ans 1/6 

—  de  4  ans 1/4 

—  de  7  ans 1/3 

—  de  14  ans 1/2 

—  de  20  à  60  ans...  1 
Femmes  et  vieillards 3/4 

Nombre  de  gouttes  nécessaires  pour  peser 
1  gramme  (Yvon). 

Le  bec  du  compte-gouttes  doit    avoir  3  milli- 
mètres de  diamètre  extérieur. 

Eau  distillée gouttes  20 

Acide  azotique  officinal —  23 

Acide  chlorhydrique  officinal —  21 

Acide     cyanhydrique     médicinal 

à  1/100 —  20 

Acide  sulfurique —  26 

Acide  alcoolisé  (eau  de  Rabel) —  54 

Alcool  à  90° —  61 

Alcool  à  60' —  52 

Alcoolature    d'aconit   (feuilles    et 

racines) —  53 

Ammoniaque  officinal —  22 

Chloroforme —  56 

Créosote  de  hêtre —  43 

Éther  sulfurique —  90 

.     Éther    alcoolisé    (liqueur    d'Hoff- 
mann)    —  72 

Glycérine —  25 

Gouttes  amères  de  Baume —  53 

Gouttes  noires  anglaises —  37 

Huile  de  croton —  48 
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Laudanum  de  Rousseau  . . gouttes  35 

Laudanum  de  Sydenham —  33 

Liqueur  de  Fowler  à  1/100 —  23 

l'erchlorure  de  fer,  solution  offi- 
cinale   —  20 

Teinture  d'aconit  (feuilles  et  ra- 
cines)    —  53 

Toiuture    de    belladone,   de    col- 
chique   —  53 

Teinture  de  digitale,  valériane  et 

opium —  53 

Tei n  ture  d'iode —  61 

Teinture  de  noix  vomique. . . —  57 

Formes  pharmaceutiques. 

Gargarismes.  —  (Astringents,  excitants,  érnol- 
lienls,  etc.),  destinés  à  laver  la  bouche  et  à  être  por- 
tés dans  i'arrière-gorge  pendant  quelques  minutes. 

Collutoires.  —  Gargarismes  très  concentrés 
qu'on  applique  à  l'aide  d'un  pinceau. 

Poudres.  — Prescrire  les  poudres  en  cachets  médi- 
camenteux, à  moins  que,  sans  correctif,  elles  ne 
produisent  des  troubles  gastriques. 

Tisanes.  — Préparations  aqueuses  contenant  une 
certaine  quantité  de  principesmédicamenteux, légè- 
rement sucrées  (décoction,  infusion,  macération  et 
solution).  Boisson  ordinaire  des  malades  (10  à 
20  gr.  pour  i  litre  d'eau). 

Apozèmes.  —  Tisanes  dosées,  plus  chargées  de 
principes  actifs,  devant  être  prises  à  heure  indiquée 
parle  médecin. 

Pilules.  —  Le  poids  des  substances  composant 
une  pilule  ne  doit  pas  dépasser  0=r,20  à  0sr,25. 
Laisser  au  pharmacien  le  choix  de  lexcipient. 

Granules.     —    Pilules  enrobées    ne    contenant 
qu'une  faible  dose  de  remède  actif. 
.  Bols.  —  Pilules  molles,  grosses  comme  une  olive, 
pesant  au  moins  0sl',50. 

Potion.  —  Préparation  magistrale  liquide,  tou- 
jours composée,  destinée  à  être  prise  en  plusieurs 


CONSEILS  POUR  FORMULER 


fois  par  cuillerées.  Le  poids  varie  de  30  à  300 
grammes. 

Looch.  Julep  gommeux  (véhicule  des  substances 
insolubles;. 

Les  émulsions  sont  des  liquides  d'apparence  lai- 
teuse tenant  eu  suspension  une  huiie  fixe  ou  vola- 
tile, à  l'aide  d'un  mucilage  de  gomme  ou  d'un  jaune 
d'œuf. 

Teinture  alcoolique  et  éthérée,  ou  alcoolé.  — 
Solution  des  principes  actifs  de  diverses  substances 
dans  l'alcool  (teinture  alcoolique)  ou  dans  l'éther 
(teinture  éthérée). 

Alcoolats.  —  Préparations  incolores,  obtenues 
par  l'action  de  l'alcool  sur  des  substances  aroma- 
tiques. 

Alcoolature.  —  Teinture  obtenue  par  l'action  de 
l'alcool  sur  des  plantes  fraîches  (alcoolature  d'aconit) . 

Extraits  aqueux.  —  Médicaments  obtenus  par 
l'évaporation  à  consistance  molle  d'eau  chargée  de 
principes  actifs  (dose  3  fois  plus  faible  que  l'extrait 
alcoolique). 

Extraits  fluides  (Amérique).  —  Dissous  dans  de 
la  glycérine  alcoolisée. 

Hydrolat,  hydrolé.  —  Solution  de  principes 
actifs  dans  l'eau  par  solution  simple  ou  par  macé- 
ration, décoction,  infusion. 

Lacement.  —  Entier,  500  grammes;  demi-lave- 
ment, 250  grammes;  le  quart,  125  grammes. 

Suppositoire.  —  Médicament  destiné  à  être  intro- 
duit dans  l'anus;  le  poids  varie  de  3  à  5  grammes 
(beurre  de  cacao,  savon,  suif,  miel). 

Bougies.  —  Employées  dans  le  traitement  des 
maladies  de  l'urèlhre. 

Ovule.  —  Médicament  à  base  de  beurre  de  cacao 
ou  de  glycérine  et  de  gomme,  destiné  à  être  intro- 
duit dans  le  vagin. 
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Puissance  et  rapidité  d'action,  tel  est  le  double 
mérite  de  la  médication  hypodermique. 

(D'  Pktrr}. 

Les  injections  hypodermiques  de  sérum  artificiel 
(voir  ci-dessous)  ont  une  action  puissante  sur  la 
tension  artérielle  ;  aucun  moyen  ne  relève  aussi  rapi- 
dement Vétat  général,  permettant  ainsi  à  la  malade 
de  résister  à  l'infection;  aucun  moyen  non  plus  ne 
limite  plus  rapidement  l'extension  du  travail  inflam- 
matoire et  ne  favorise    à   un   plus   haut    degré   la 

résolution. 

(Dr  .1.  Ciiéron). 

On  est  souvent  obligé  d'agir  rapidement  pour  com- 
battre les  symptômes  d'adynamie  que  présentent  les 
maladies.  Or,  il  n'y  a  pas  de  méthode  plus  sûre  et  plus 
rapide  que  celle  des  injections  sous-cutanées . 

(Dr  H.  Hccuàrd). 

La  méthode  hypodermique  est  certainement  la  médi- 
cation tonique  et  excitante  par  excellence,  dans  les 
étals  adynamiques  ou  cachectiques:  anémie,  tuber- 
culose, choléra,  albuminurie,  syphilis,  morphino- 
manie,  états  d'hypotension  artérielle,  etc. 
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Certaines  affections  de  la  peau,  psoriasis,  eczéma 
d'origine  nerveuse,  vitiligo,  véritables  trophonévroses 
cutanées,  ont  été  très  heureusement  et  très  rapidement 
modifiées  par  les  injections  de  sérum  artificiel,  dont 
l'action  dynamogène  est  désormais  établie. 

(Dr  R.  Vaucaire). 

1°  V action  des  médicaments,  au  point  de  vue  théra- 
peutique et  physiologique,  est  la  même  que  s'ils  étaient 
administrés  par  les  voies  ordinaires  ; 

2°  L'absorption  en  est  bien  plus  rapide.  Les  effets 
sont  de  beaucoup  plus  prompts  que  quand  on  emploie 
les  médicaments  par  la  bouche  ou  par  le  rectum; 

3°  Que  l'injection  soit  faite  au  point  même  où  se 
trouve  localisée  V affection  morbide,  ou  en  un  endroit 
voisin,  ou  en  tout  autre  endroit  du  corps,  l'effet  est 
aussi  prompt  ; 

4°  Ce  qui  constitue  pour  cette  méthode  de  réeh 
avantages,  c'est  la  rapidité  de  la  sûreté  dans  V action, 
l'intensité  dans  les  effets,  V emploi  du  médicament  à 
doses  moins  massives,  la  facilité  de  V administrer  et  la 
possibilité  d'éviter  des  résultats  désagréables  ; 

5°  Il  est  seulement  nécessaire,  au  point  de  vue  de 
V application,  de  n'employer  que  des  substances  abso- 
lument neutres  et  limpides,  afin  d'éviter  les  accidents 

locaux. 

(de  Backer). 

Mode  opératoire. 

L'injection  hypodermique  doit  se  faire  profondé- 
ment et  lentement  dans  le  tissu  musculaire  de  la 
région  fessière  {sillon  rétro-trochantérien). 
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Précautions  antiseptiques  :  lotion  avec  un  tampon 
d'ouate,  imbibé  de  la  solution  de  sublimé  à  0sr,50/1000, 
massage  de  la  masse  musculaire,  flambage  à  la  lampe 
à  alcool  de  Vaiguille  en  platine  iridié. 

Plonger  dun  seul  coup  Vaiguille  tout  entière  dans 
le  tissu  musculaire,  pousser  lentement  le  piston  afin 
que  le  liquide  soit  absorbé  sans  provoquer  de  dou- 
leurs; retirer  Vaiguille  rapidement,  appuyer  aussitôt 
l'index  gauche  sur  la  piqûre  et  terminer  par  un  court 
massage  à  pleine  main,  trempée  dans  la  solution  anti- 
septique, pour  éviter  la  production  de  nodosités  sous- 
cutanées. 

Solutions  pour  injections  hypodermiques. 

Sérum  antidiphtérique  (Voir  Traitement  de  la  Diphtérie 
par  le  sérum  antidiphtérique,  page  230). 

—  Roux.  —  Rehrixg.  —  Martin.  —  Chailloux.  — 

Dès  que  la  diphtérie  est  soupçonnée,  injecter  sous 
la  peau  du  flanc  du  malade  20  centimètres  cubes  de 
sérum  en  une  seule  fois.  Au-dessus  de  quinze  ans,  i 
est  préférable  d'injecter  30  à  40  grammes,  dans  la 
même  séance,  mais  en  deux  piqûres,  l'une  au  flanc 
droit,  l'autre  au  flâne  gauche,  soit  15  à  20  grammes 
de  chaque  côté. 

Toutes  les  indications  de  la  sérumthérapie  dépen- 
dent :  1°  de  l'état  du  pouls;  2°  de  la  température  ; 
3°  de  la  respiration;  4°  de  Valbumine  (Voir  Dipbtérie). 

Sérum  artificiel. 
M.  J.  Chéron  a  proposé  de  transfuser  sous  la  peau, 
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à  laide  d'une  seringue  aseptisée  pour  les  petites  doses, 
à  l'aide  d'un  tranfuseur  <  utomatique  pour  les  grandes 
doses,  un  sérum  dont  voici  la  composition  : 

Chlorure  de  sodium  , 2  gr. 

Phosphate  de  soude 4  gr. 

Sulfate  de  soude 8  gr. 

Acide  phénique  neigeux 1  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

D'après  cet  auteur,  tous  les  phénomènes  physiolo- 
giques produits  par  n'importe  quel  liquide,  quelle 
qu'en  soit  Vorigine,  sont  identiques,  et  le  liquide  qui 
produit,  d'après  ses  patientes  recherches,  l'effet  maxi- 
mum, est  celui  qu'il  préconise. 

M.  Chéron  déduit  de  ce  fait  une  loi  générale  de 
l'hypodermie,  qu'il  formule  de  la  façon  suivante  : 
«  La  transfusion  hypodermique,  comme  d'ailleurs- 
toute  transfusion,  quelle  qu'en  soit  la  voie,  se  ca- 
ractérise par  les  mêmes  phénomènes  physiolo- 
giques importants,  quel  que  soit  aussi  le  liquide 
transfusé,  à  cette  double  condition  cependant  que 
ce  liquide  ne  possédera  aucun  pouvoir  toxique  et 
qu'il  n'exercera  aucune  action  locale  nocive.  n> 

C'est  l'observation  des  variations  de  la  tension  arté- 
rielle prise  à  la  radiale  qui  sert  de  base  aux  indica- 
tions et  de  critérium  à  la  méthode. 

Ce  sérum  artificiel  doit  être  composé  avec  des  sels 
chimiquement  purs,  avec  de  Veau  distillée  chimique* 
ment  pure  et  le  sérum  doit  être  stérilisé  à  Vétuve  à 
125°.  Il  doit  être  injecté  à  une  température  voisine  le 
plus  possible  de  38°. 

On  injecte  ce  sérum  tous  les  jours,  plusieurs  fois 
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Fia.  1.  —  Transfuseur  automatique  hypodermique 
du  D'  J.  Ghéron  (mod.  Chazal). 
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par  jour  ou  tous  les  2  ou  3  jours,  suivant  les  indica- 
tions, à  la  dose  de  5  à  60  grammes. 

M.  Chéron  Va  employé  avec  un  très  grand  succès 
dans  les  anémies,  la  neurasthénie,  la  tuberculose, 
les  pelvi-péritoniles,  dans  tous  les  cas  d'exsudats 
solides  ou  liquides,  dans  Z'atrepsie,  dans  un  grand 
nombre  de  maladies  du  système  nerveux,  dans  la 
goutte  et  le  rhumatisme,  etc. 

M.  Huchard  a  publié  une  formule  à  peu  près  iden- 
tique : 

Eau  pure  stérilisée 100  gr. 

Phosphate  de  soude  chimique- 
ment pur 10  gr. 

Chlorure  de  sodium  chimique- 
ment pur „ 5  gr. 

Sulfate  de  soude  chimiquement 
pur ., 2^,50 

Acide  phénique  neigeux  ..     1  gr.  ou  0gr,50 

Il  a  dit  en  avoir  obtenu  les  meilleurs  résultats. 

—  Roussel  (Genève).  — 

Solution  de  phosphate  de  soude  à  5/100  et  à  10/100. 

—  A.  Robin.  — 

Glycérophosphate  de  soude lgr,50 

Eau  distillée , 10  gr. 

1  à  3  seringues  de  Pravaz  par  jour. 

—  Crocq  Fils  (Bruxelles).  — 

Solution  de  phosphate  de  soude  à  1/50. 

—  Halipié.  —  Tarjel  (hémiplégie,  tabès).  — 

Injecter  2  fois  par  semaine  4  grammes  de  la  solution 
suivante,  diluée  par  moitié  avec  l'eau  bouillie  : 

Glycérine  neutre  à  30° 10  gr. 

Eau  bouillie 30  gr. 
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Vitaline  russe. 

—  Girard.  — 

(A)  Borax 30  gr. 

Glycérine  pure 42  gr. 

Eau 40  gr. 

(B)  Solution  A 1  partie . 

Eau . .  10  parties. 

1  cent,  cube  3  fois  par  jour,  comme  tonique. 

Extraits  de  sucs  organiques. 

—  Roux.  — 

Sérum  antidiphtérique  (Voir  Diphtérie). 

Suc  testiculaire. 

—  Brown-Séquard  et  d'Arsonval.  — 

Anémie.  Ataxie  locomotrice.  Aliénation  mentale. 
Choléra.  Tuberculose  pulmonaire.  Lèpre.  Sénilité. 
Diabète  sucré.  Incontinence  d'urine.  Maladie  cVAddi- 
son.  Maladie  de  Parkinson.  Cachexie  palustre.  Affec- 
tions organiques. 

Doses  : 

Minimum. 1  gr.  de  liquide  pur. 

Maximum 5  à  6  gr.  — 

Moyenne  . . 2  à  4  gr.  — 

1°  Ce  liquide  doit  être  injecté  sous  la  peau.  Il  ne 
doit  pas  être  injecté  pur;  il  serait  douloureux  et 
pourrait  produire  une  lymphangite. 

2°  Il  faut  remplir  la  seringue  de  Pravaz  à  moitié 
seulement   d'eau   distillée,  de  nouveau    récemment 
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bouillie  et  froide,  et  compléter  Vemplissage  avec  le 
liquide  organique. 

C'est  le  médecin  qui  fait  les  injections  et  doit  trou- 
ver la  dose  à  employer  pour  chaque  individu.  Elle 
dépend  non- seulement  de  V espèce,  du  degré  et  de  la 
durée  de  la  maladie,  mais  aussi  de  Vidiosyncrasie  du 
sujet. 

Il  est  presque  absolument  essentiel,  lorsqu'on  em- 
ploie le  suc  testiculaire  contre  une  affection  orga- 
nique quelconque,  ou  même  contre  une  simple  névrose 
[neurasthénie,  hystérie,  chorée,  névralgie,  etc.),  de 
faire  des  injections  tous  les  jours.  Nous  ne  connais- 
sons qu'une  exception  à  cette  règle;  elle  est  relative  à 
la  sénilité,  état  organique  qui,  à  cause  de  la  lenteur 
de  son  développement,  ne  réclame  oVinjections  que 
par  périodes  de  5  à  6  jours,  deux  ou  trois  fois  par 
mois,  suivant  les  conditions  du  sujet. 

Bans  les  scléroses  des  cordons  latéraux  et  des 
cordons  postérieurs,  il  est  essentiel  de  persévérer 
3,  4  semaines  et  même  plus  longtemps,  malgré  la  non 
apparence  d'amélioration. 

Suc  pancréatique. 

Employé  dans  certaines  formes  de  diabète,  en  par- 
ticulier dans  le  diabète  maigre  [diabète  pancréatique 
de  Lancereaux). 

Suc  thyroïdien. 

Le  mixœdème  est  combattu  avec  succès  (expériences 

de  V hôpital  de  la  Charité)  par  le  suc  thyroïdien  : 

Corps  thyroïdes  de  mouton,  divisés) 

en  rondelles I      aa 

Glycérine  neutre ( 

Faire  macérer  24  heures. 
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Ajouter  : 

Eau  phéniquée  à  10  0/0 Q.  s. 

Filtrer  sur  papier  et  stériliser  au  d'Arsouval. 
Dose  :  3  à  4  centimètres  cubes  par  semaine. 

Suc  d'os. 

La  tuberculose  osseuse  est  très  heureusement  in- 
fluencée par  des  injections  de  suc  d'os. 

Suc  musculaire. 

Employé  dans  les  amyotrophies  névritiques,  l'atro- 
phie musculaire  chez  les  tabé tiques  et  chez  les  diabé- 
tiques (.?),  Vatrophie  musculaire  progressive  et  la 
sclérose  latérale  amyotrophique. 

Liquide  de  substance  grise.  Cérébrine. 
—  C.  Paul.  — 

Cervelle    de  mouton,    divisée    eu 

fragments 1 5  gr. 

Glycérine  pure 7 5  gr. 

Macération  pendant  24  heures. 

Ajouter  : 

Eau  bouillie 5  gr. 

Filtrer  sur  papier  et  stériliser  au  moyen  de  l'acide 
carbonique  sous  pression. 

2  à  5  centimètres  cubes,  comme  tonique  névrosthé- 
nique. 

Affections  du  système  nerveux  central,  paralysie 
générale,  syringomiélie,  sclérose  en  plaques,  méningo- 
encéphalite  chronique,  ataxie  héréditaire,  épilepsie 
(Gibier). 
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Liquide  des  capsules  surrénales. 

—  S.  Langlois.  — 

Capsules  surrénales  de  cobaye.  . .       0?r,80 

Eau  bouillie 10  gr. 

Chlorure  de  sodium )     _  .     n_ 

r,      ,n     .  ,  J  aa     0&'r,07 

Sulfate  de  soude ) 

Triturer  et  laisser  macérer  24  heures,  filtrer  sur 
papier  stérilisé. 

2  à  o  centimètres  cubes  chez  les  addisoniens  asthé- 
niques. 

Néphrine. 

—  DlEULAFOY  — 

Substance  corticale  d'un  rein  de 

bœuf,  divisée  en  fragments 200  gr. 

Triturer  dans  : 

Glycérine  neutre  à  30° 300  gr. 

Eau  stérilisée  contenant  5  0/0  de 

chlorure  de  sodium , 200  gr. 

Laisser  macérer  5  heures  dans  un  vase  entouré  de 
glace.  Filtrer  sur  papier  Chardin  et  sur  bougie  Cham- 
berland  stérilisée  à  l'autoclave  à  115°. 

Œuf. 

—  PrcK  — 

Jaune  d'oeuf n°  1 . 

Injecté  dans  les  cas  d'adynamie. 

Sang  de  mouton. 

—  Voisin.  — 

Injecté  à  titre  nutritif  (aliéné). 

Sang  de  chien  ou  de  poulet. 

Ulcère  de  l'estomac. 
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Sang. 

—  ZlEMSSEN   — 

25  à  50  centimètres  cubes  de  sang  défibriné  pour 
remplacer  la  transfusion. 

Lait. 

—  Pick    —  Lutou.  — 

0  grammes  toutes  les  2  heures  (ulcère  de  l'esto- 
mac). 

Lait    dilué. 

—  Wabën.  — 

Fièvre  typhoïde. 

Injections  interstitielles. 

—  MOSETIG.  — 

Aniline. 

Trichlorate   d'aniline \  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

1  à  2  centimètres  cubes,  dans  le  cancer. 

Arsenic. 

Liqueur  de  Fowler ;      ~ 

Teinture  vineuse  de  rhubarbe ) 

Employer  cette  solution  additionnée  de  poids  égal 
d'eau  distillée  chargée  d'acide  carbonique,  XXVI  gouttes 
(lymphadénome  malin). 

—  MOSETIG  — 

Carmin 4  gr. 

Solution    de   soude   caustique    à 

10  0  0 6  gr. 

Eau   distillée ' 200  gr. 

1  à  5  centimètres  cubes  dans  le  cancer. 
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Bleu  de  méthylène. 

—  Althen  — 

Bleu  de  méthylène 17  gr. 

Eau 100  gr. 

Alcool. Q.  s. 

X  à  XX  gouttes,  dans  l'adénite  tuberculeuse. 

Créosote. 

—  AUVARD   — 

Créosote  de  hêtre /     ~  „ 

,-,,  >     aa  o  gr. 

Glycérine \ 

2  à  o  gouttes  dans  le  col  de  l'utérus  (ectropion). 

Naphtol  p. 

—  Fernet.  — 

Naphtol  s , o  gr. 

Alcool  à   90° 33  gr. 

Eau Q-  s.  pour  100  c.  c. 

Injections  dans  les  cavités  pleurales. 

Osmique  (Acide). 

—  AUERBACH  — 

Acide  osmique 0^,75 

Eau... 100  gr. 

1  centimètre  cube  en  injections    parenchymateuses, 
contre  le  goitre. 

Pyoctanine  bleue. 

—  MOSETIG.   — 

Pyoctanine  bleue 1  gr. 

Eau  distillée • .     300  gr. 

1  centimètre  cube  et  1/2  tous  les  2  jours,  dans  le  can- 
cer. 
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Violet  de  méthyle. 

Violet  de  méthyle 1  gr. 

Eau  distillée 300  à  500  gr. 

3  à  6  centimètres  cubes,  dans  le  cancer. 


Méthode  sclérogène. 
—  Lannelongue  — 

II  à  III  gouttes  au  voisinage  des  articulations  tuber- 
culeuses : 

Chlorure  de  zinc 10  gr. 

Eau 100  gr. 

5  à  6  piqûres. 

DOSES    POUR   LES     ENFANTS. 

[médication  hypodermique) 

En  prenant  pour  base  1  centimètre  cube,  si  l'on 
injecte  des  enfants,  il  faudra  observer  la  gradation 
suivante  : 

Pour  un  enfant  de  1  an,  le  dixième  de  cette  dose. 

—  2  ans,  1  dixième  et  demi. 

—  3   —    2  dixièmes. 

—  4    —    3  dixièmes. 

—  5    —    3      —        et  demi. 

—  6    —     4  dixièmes. 

—  7    —    4      —        et  demi. 

—  S    —     5  dixièmes. 

—  9   —    o        —      et  demi. 
Puis  on  augmente  d'un  dixième  jusqu'à  15  ans. 
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SERINGUE    DE    DEROVE 
[Modèle  de  Galante.) 


Fig.  2.  Fig.  3. 

Seringue  représentée  Seringue  montée, 

l'armature  déten- 
due. 

Seringues  pour  injections  hypodermiques. 

La  seringue  de  Debove  est  stérilisable  par  Veau 
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bouillante.  Le  piston  est  constitué  par  des  rondelles 
d'amiante  comprises  entre  deux  plaques  métalliques. 
Le  bouton  B  sert  à  varier  la  compression  de  ces  ron- 
delles, de  manière  à  régler  le  contact  qu'il  convient 
d'établir  entre  le  piston  et  le  corps  de  la  seringue 
(Fig.  2  et.  3). 

Deux  douilles  métalliques,  mobiles  et  indépen- 
dantes, s'adaptent  aux  extrémités  du  tube  en  cristal  : 

L'une,  la  douille  inférieur eD ,  présente  un  prolonge- 
ment conique,  destiné  à  recevoir  V aiguille. 

Vautre,  la  douille  supérieure  A,  présente  un  prolon- 
gement cylindrique,  creusé  de  deux  rainures  cl  dont 
on  verra  Vusage  plus  loin. 

La  seringue  est  complétée  par  une  armature  métal' 
lique  extérieure  mobile,  complètement  indépendante, 
formée  de  deux  tiges  parallèles,  réunies  d'un  côté  par 
un  levier,  de  l'autre  par  une  plaque  échancrée. 

La  fermeture  est  hermétique  et  la  seringue  fonc- 
tionne très  bien. 

Contenances  :  I,  2,  3,  4,  5,  6,  7,  8,  9,  10,  15  à 
20  centimètres  cubes. 

Employer  les  aiguilles  en  platine  iridié. 

La  seringue  de  Burroughs-WeJlcome  est  en  alumi- 
nium, le  piston  est  en  carton  d'amiante,  ce  qui  la 
rend  facile  à  stériliser.  Elle  contient  1  centimètre 
cube  aeau. 

La  seringue  de  Pravaz  est  de  l  centimètre  cube, 
elle  contient  1  gramme  d'eau  distillée  (employer  les 
aiguilles  en  platine  iridié). 

La  seringue  de  Chéron  pour  les  injections  hypoder- 
miques   de    sérum   artificiel    est   de   20   centimètres 
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Fie.  4. 


Fig.    o. 


I 


Seringue  «lu  Dr  Gimbeit        Seringue  stérilisahie 

(10  ou  20  gi\).  de  SlraiiPS-Collin 

(1  à  5  cent,  cubes) 

(Modèle  Collin.) 
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cubes.  Vautre  modèle,  transfuseur  automatique,  muni 
d'un  manomètre  (modèle  de  Ghazal),  contient 
180  centimètres  cubes  (Fig.  1). 

La  seringue  de  Roussel,  en  celluloïde,  est  utile  pour 
les  injections  d'huile  au  gaiacol. 

Celle  de  Gimbert  {de  Cannes)  permet  d'injecter 
20  centimètres  cubes  d'huile  créosotée  (Fig.  4). 

La  seringue  de  Strauss-Collin  se  stérilise  dans  Veau 
bouillante  ou  à  l'autoclave  (Fig.  5).  Le  joiston  est  un 
cylindre  de  m-oelle  de  sureau  bien  décortiqué  et  tasse 
par  pression  entre  les  doigts.  Entre  chaque  extrémité 
du  cylindre  de  verre  et  la  monture  métallique  est 
interposée  une  rondelle  de  moelle  de  sureau,  forte- 
ment tassée.  La  vis  qui  appuie  le  cylindre  de  verre 
contre  la  monture  doit  être  serrée  à  fond.  Le  bouton- 
écrou  placé  à  Vextrémité  de  la  tige  du  piston  permet 
de  comprimer  ou  de  relâcher  ce  piston  à  volonté  et 
assure,  à  tout  moment,  son  contact  étanche  avec  la 
paroi  du  cylindre.  —  Chacun  peut  confectionner  le 
piston  et  les  rondelles  de  moelle  de  sureau  quand  il 
est  nécessaire  de  les  remplacer. 
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Tabloïdes  comprimées  pour  usage  hypodermique 

L'alcaloïde  est  trituré  avec  2  centigrammes  envi- 
ron de  sulfate  de  soude  dans  chaque  tabloïde,  afin 
de  les  rendre  facilement  solubles.  Elles  se  dissol- 
vent instantanément  dans  quelques  gouttes  d'eau 
sans  qu'il  y  ait  besoin  de  chauffer. 

Chaque  pastille  comprimée  est  dosée  de  la  façon 
suivante  : 


Aconitiue %  milligr. 

Apomorphine  (Chlorhydrate  d')  %  et  y2  centigr. 

Atropine  (Sulfate  d') y,  y3  et  1  milligr. 

Caféine  (Soda-Salicylatede). . .  3  centigr. 

Cocaïne  (Chlorhydrate  de) 1 ,  2  et  3  centigr. 

Codéine  (Phosphate  de) 15  milligr. 

Colchicine y3  milligr. 

Cornutinc 1  milligr. 

Curare 6  milligr. 

Digitaline %  milligr. 

Ergotiaine y  et  ^i  milligr. 

Esérine  (Salicylate  d'j y2  milligr. 

Homatropine  (Chlorhydrate  d')  %  milligr. 

Hyoscine  (Bromhydrate  d')..    .  y  et  1  milligr. 

llyoscyamine  (Sulfate  d) 1  et  4  milligr. 

Mercure  Terchlorure  de) 1  y2  et  3  milligr. 

Morphine  (B'nnéconate  de). .. .  2/3,  1  et  2  centigr 

Morphine  (Chlorhydrate  de)..  15  milligr. 

Morphine  (Sulfate  de) y2,  yit  1,  2  et  3  centigr. 

i  Morphine  (Sulfate  de) 3  centigr. 

|  Atropine  (Sulfate  d') 2/3  milligr. 

(  Morphine  (Sulfate  de; 2  centigr. 

\  Atropine  (Sulfate  d') y>  milligr. 
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(  Morphine  (Sulfate  de) \  %  centigr. 

\  Atropine  (Sulfate  d') >/3  milligr. 

/  Morphine  (Sulfate  de) l  centigr. 

(  Atropine  (Sulfate  d') %  milligr. 

i  Morphine  (Sulfate  de) %  centigr. 

\  Atropine  (Sulfate  d') %  milligr. 

i  Morphine  (Sulfate  de) y2  centigr. 

|  Atropine  (Sulfate  d') J/5  milligr. 

Pilocarpine  (Chlorhydrate  de).  1,  2  et  3  centigr. 

Quinine  (Bromhydrate  de) 3  centigr. 

Sclérotinique  (Acide) 3  et  6  centigr. 

Strophantine ^o  milligr. 

Strychnine  (Sulfate  de) %,  %  et  1  millier. 


FORMULAIRE 

MODERiNE 
A 

Abcès   chauds. 

Dès  le  début,  compression  méthodique  avec  l'appa- 
reil ouaté,  ponctions  avec  un  bistouri  étroit. 
Onctions  avec  la  pommade  : 

Extrait  de  belladonne 2  gr. 

Extrait  d'opium. i  gr. 

Onguent  napolitain. 10  gr. 

Vaseline 20  gr. 

Bains  antiseptiques  chauds  de  48°  à  52°. 
Si  ^'inflammation   n'est  pas  conjurée,  intervenir. 
Laver  la  cavité  de  l'abcès  avec  la  solution  antisep- 
tique : 

Acide  phénique 1 0  gr. 

Alcool Q.  s.  pour  dissondre. 

Eau 1  litre. 

M. 
Ou: 

Sublimé 0-<,25 

Acide  tartrique 1  gr. 

Eau \  litre. 

M. 

Appliquer  un  pansement  {tarlatane  sablée,  Cuate 
taffetas  gommé). 

(Voir  Antisepsie  chirurgicale.) 

1 
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Abcès   froids. 

(Voir  Tuberculose.) 

—  Verneuil.  — 

Ouvrir  l'abcès  ou  ponctionner  au  moyen  de  l'aspi- 
rateur de  Potain.  Injecter  dans  la  cavité: 

lodoforme 5  à  10  gr. 

Ëther  sulfurique 100  gr. 

Dose  maximum  pour  une  injection  :  4  grammes 
diodoforme. 

Ou  : 

-  J.    COMBY.   — 

Glycérine 100  gr. 

lodoforme o  gr. 

Ou: 

—  Bouchard.  — 

Naphtol  s 5  gr. 

Alcool  à  90° 33  gr. 

Eau  distillée  chaude......     Q.  s.  pour  100  c.  c. 

Fermer  l'orifice  avec  une  légère  couche  de  collo- 
dion. 

Bains  de  mer,  frictions  sèches.  Huile  de  foie  de 
morue  à  haute  dose. 

Salins,  Salies-de-Béarn,  Saint-Honoré,  Allevard. 

Abcès    rétro-pharyngiens. 

—  D'Espine.  —  Picot.  — 

nciser  la  tumeur  avec  bistouri  boutonné  ou    re- 
courbé. Employer  le  gargarisme  suivant  : 

Acide  borique • 6  gr. 

San  distillée 250  gr. 

M.  s.  a. 

Accouchement, 

Conduite  a  tenir  avant  l'accouchement. 
Vantisepsie  est  absolument  de  rigueur.  Choix  d'une 
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garde  expérimentée  et  propre.  Pendant  les  dix  der- 
niers jours,  faire,  chaque  matin,  le  savonnage  de  la 
vulve  et  une  injection  tiède  avec  la  solution  de 
sublimé  à  1/4000. 

Faire  enlever  de  la  chambre  les  tapis,  les  tentures, 
les  bibelots. 

Lit.  —  Placer  sur  le  drap  qui  recouvre  le  matelas 
une  toile  cirée  ayant  la  longueur  du  lit  et  au-dessus 
de  cette  garniture  un  drap  plié  en  deux,  puis  une 
autre  toile  imperméable,  un  autre  drap  plié  en  deux 
(n'employer  ni  journaux,  ni  papier  d'emballage). 

Après  la  délivrance,  enlever  la  première  garniture. 

Objets.  —  Injecteur -douche  d'Esmarch  en  métal 
émaillé,  ou  mieux  Boch  en  verre  (2  à  4  litres),  muni 
d'un  long  tube  de  caoutchouc,  avec  canule  enverre. 

Bassinen  porcelaine,  avec  tube  d'écoulement.  Coton 
hydrophile,  1,500  grammes  ;  ouate  salolée,  125 gram- 
mes. Deux  blouses  de  toile  pour  la  garde,  afin  qu'elle 
ne  s' approche  pas  de  la  parturi ente  avec  ses  vêtements 
de  ville.  Brosses  à  ongles.  Savon  antiseptique. 

Soins.  —  Faire  prendre  à  la  femme  un  grand 
bain  savonneux.  Toilette  vulvaire.  Frotter  et  irriguer 
(Auvard)  avec  la  liqueur  de  Van  Swieten.  Lavages 
antiseptiques  des  mai7is.    Changement  de  vêtements. 

Enfant.  —  Layette.  Compresses  de  toile  pour 
panser  le  cordon.  Deux  fils  solides  pour  la  ligature 
du  cordon.  Une  cuvette,  une  petite  baignoire. 

Médicaments  à  prescrire  20  jours  avant  l'accou- 
chement : 

Une  bouteille  de  coaltar  saponiné  très  utile  pour 
le  lavage  des  mains. 

Faire  préparer  5    litres  d'eau  filtrée  et  bouillie  ; 


4  ACCOUCHEMENT 

chaque  litre  sera   bouché  avec  un  tampon   d'ouate 
salolée. 

Pour  pratiquer  le  toucher  :  vaseline  boriquée  à 
1/30/ 6C  grammes, ou  au  sublimé  à  1/1000,  50gram- 
mes. 

Chloroforme  chimiquement  pur.       40  gr. 
Éther    sulfurique,     25    grammes    (pour    injections 
hypodermiques). 

Solution  (en  cas  de  syncope  grave)  : 

Caféine 28^,50 

Benzoate  de  soude 3  gr. 

Eau  distillée Q.  s.  pour  10  c.  c. 

M. 

Une  seringue  de  Pravaz  contient  25  centigrammes 
de  caféine. 

Précautions  antiseptiques. 
—  Tarnier. 

1°  Savonnage  et  brossage  des  mains  sous  un  robinet 
doù  s'échappe  de  Veau  contenant  40  centigrammes  de 
sublimé  pour  1,000  grammes: 

2°  Lavage  des  mains  sous  le  même  robinet  jusqu'à 
ce  quelles  soient  débarrassées  du  savon  ; 

3°  Toilette  des  ongles; 

4°  Lavage  à  V alcool; 

5°  Rinçage  sous  le  robinet  de  la,  solution  de 
sublimé  ; 

6°  Immersion  dans  le  permanganate  de  potasse. 

Solutions  antiseptiques. 
Pour  le  lavaqe  des  mains   et  la   toilette  vulvaire  : 
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Sublimé , 0^,25  à  1  gr. 

Acide  tartrique 1  gr. 

Eau  distillée 1.000  gr. 

Pour  les  injections  vaginales  : 

Microcidine 3  à  4  gr. 

Eau  distillée 1.000  gr. 

Si  la  femme  est  albuminurique  : 

Permanganate  de  potasse.     0P»',o0  à  1  gr. 
Eau  distillée 1.000  gr. 

Les  taches  que  cette  solution  laisse  sur  les  mains 
s'enlèvent  par  un  lavage  à  la  solution  de  bisulfite 
de  soude  a'1/10. 

Si  rétention  placentaire  : 

Acide  phénique, )    ~  ,Q 

Alcool  à  80° )  '  ë  ' 

Eau 1.000  gr. 

Ou  : 

—  BlDIN.    — 

Sublimé  corrosif 0^,25 

Acide  tartrique. 1  gr. 

Solution   alcoolique    de  carmin  d'indigo    à  5/100. 
I  goutte. 
M.  1  paquet  pour  1  litre  d'eau  distillée. 

—  Charpentier.  — 

Sulfate  de  cuivre 2  à  5  gr. 

Eau  distillée 1 .  000  gr. 
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—  Hallopeau.  — 

Acide  phéniquo )   _ 

,,,      .  ■  aa  10  gr. 

Clycerme j  & 

Essence  de  thym 1  gr. 


M. 

Pour  1  litre  d'eau  bouillie  (solution  à  i/100). 

—  Auvard.  — 
Pour  les  instruments  : 
Solution  phéniquée  à  1/20. 

Pour  Vantisepsie  directe  de  la  femme,  employer 
une  cuillerée  à  soupe  de  la  solution  suivante  dans 
un  litre  d'eau  : 

Acide  phénique )   _n 

Alcool.   faa240gr. 

Essence  de  thym 10  gr. 

Ou: 

Des   paquets  d'acide  borique  do   30   grammes.    Un 
paquet  pour  1  litre  d'eau  filtrée  et  bouillie. 
Iodol  ou  salol,  antiseptiques  pulvérulents. 

—  Froiineu.  — 

Créoline 10  à  20  gr. 

Eau  bouillie 1 .  000  gr. 

Au  moment  de  l'accouchement: 

Savonnage  vulvaire.  Injection  antiseptique. 

Avant  chaque  exploration  vaginale,  Vaccoucheur 
se  lavera  les  mains  et  V avant-bras  (solution  de 
sublimé  à  0,25/1000).  Doigt  enduit  de  vaseline 
boriquèe. 


ACCOUCHEMENT 


Après  la  délivrance  : 

Lavage  soigné  de  la  vulve,  du  vagin,  de  la  cavité 
utérine.  Application  d'un  tampon  d'ouate  saioïee 
sur  la  vulve. 

Si  application  de  forceps  : 

Flamber  V instrument  à  la  lampe  à  alcool,  le  tremper 
dms  Veau  bouillante  et  V enduire  de  vaseline  sur  sa 
face  externe. 

Après  Inapplication,  injection  avic  la  solution 
phéniquée  à  1/1C0. 

Si  version  : 

Main  et  avant-bras  enduits  de  vaseline  boriquée 
après  le  lavage  dans  la  solution  de  sublimé  à  1/1000. 

Si  prurit  vulvaire  : 

Lotions  avec  la  solution  de  chloral  à  1/100. 

Pour  prévenir  Pophthalmie  : 

Instiller  entre  les  paupières  de  l'enfant,  immédia' 
tement  après  sa  naissance,  I  à  II  gouttes  de  la  solution 
de  nitrate  d'argent  à  1/50. 

Ligature  du  cordon: 

Employer  du  gros  fil, V  enrouler  plusieurs  fois  autour 
du  cordon  à  4  centimètres  de  l  ombilic  (5  à  8  minutes 
après  V accouchement).  Panser  le  cordon  avec  un  petit 
carré  de  toile  fine,  enduit  de  vaseline  boriquée,  main- 
tenu par  une  bande  de  toile  et  une  autre  en  flanells. 


$  ACNÉ 

Acné 

inflammatoire. 

■*-  Bbocq.  — 

Combattre  la  constipation,  (Voir  ce  mot). 
Iqus  les  matins,  massages  abdominaux,  de  façon  à 
rjveiller  la  contraclililé  du  gros  intestin. 

Injections    vaginales     bi- quotidiennes    d'eau    très 
chaude. 

Si  arthritisme  : 

Alcalins  :  bicarbonate  de  soude,  3  grammes  par 
jour  pour  i  litre  d'eau. 

Teinture  de  colchique X  à  XXX  gouttes. 

dans  une  tasse  de  thé. 

Eaux  minérales  :  Vichy,  Pougues,  Royal,  Vais. 

Si  scrofule  : 

Tisanes:  houblon,  gentiane,  quassiaamara.  Vinde 
quinquina,  sirop  d'iodure  de  fer  (4  cuiller e'es  par  jour). 

Eaux  minérales  ;  Salins,  La  Bourboule. 

Bains  fréquents. 

Si  anémie  (Voir ce  mot)  : 

Arséniate  de  soude 0?p,10 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

F.  s.  a.  une   cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Ou  : 

Mixture  ferro-arsénicale  de  Wilson. 

Eaux  minérales  :  Forges-ies-Eaux. 

Traitement  interne. 

'   -  U.NNA.    — 

Ichthyol 4  à  8  gr. 

Eau  distillée 20  gr. 

F.  s.  a.  prendre  XV  à  XXX  gouttes  dans  de  l'eau 
«natîn  et  soir. 


ACNÉ  4 

Ou.- 

—  Denslow.  — 

Ergotine S  xn\ 

Vin  cordial 200   gr. 

F.  s.  a.  2  à  4  cuillerées  à  bouche  par  jour.  1  cuil- 
lerée =  O^dO  d'ergotine. 

Ou  : 

Hamameline O^.^O 

Pour  10  pilules.  1  à  3  par  jour. 
Ou  : 

Sirops  d'hippurate  de  chaux  ou  d'hippurate  de 
lithine,  2  à  3  cuillerées  par  jour. 

Traitement  local. 

Matin  et  soir,  lotions  avec  de  Veau  très  chaude 
pure  ou  additionnée  d'eau  de  Cologne  ou  -plutôt 
d'alcool  camphré . 

Peu  à  peu  diminuer  la  proportion  d'eau  et  faire 
les  lotions  avec  /'alcool  camphré  pur,  ou  l  alcool 
sursaturé  d'acide  borique  ou  enfin  /'alcool  salicylé 
à  1/30. 

—  Hébra.  — 
Lotion  orientale  : 

Bichlorure  d'hydrargyre 3*',50 

Eau  distillée •  •  •  •     762  gr. 

Blancs  d'œufs N°  2. 

Suc  de  citron iV  1. 

Sucre  blanc •  •••       25  gr. 

Cas  rebelles:  application  d'emplâtre  de  Vigo. 
—  Brocq.  — 
Ou  : 
Lotions  avec  la  solution  : 

1. 
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Sublimé l?gr. 

Chlorhydrate  d'ammoniaque...  2à5  gr. 

Alcool  à  90° 100  gr. 

Eau  distillée 400^gr. 

Ou  : 

—  Gowland  (liqueur  de).  — 

Deutochlorure  de  mer-  ) 

cure [  aa  0*r,10  à  0^,40 

Sel  ammoniac ) 

Emulsion      d'amandes 

amères 200  gr. 

Onctions  avec  : 

Axonge \ 

Savon  de  potasse >  âa.  10  gr. 

Soufre  précipité ; 

Ou: 

Acide  salicylique 2  gr. 

Axonge )   _ 

Savon  noir f  ^  50  Sr' 

Frictions  le  soir,  puis  cataplasme  de  fécule.  Bains 
sulfureux. 
Ou  : 
Lotions,  matin  et  soir,  avec  : 

Polysulfure  de  potassium  liquide     X  à  L  gouttes. 

Teinture  de  benjoin X  gouttes. 

Eau  (très  chaude) 250  gr. 

Nettoyer  la  peau  avec  du  savon  soufré  iodé,  fric- 
tionner, sécher;  puis,  étendre  avec  un  pinceau  une 
couche  de  la  pâte  suivante  ; 

—  Hébra.  — 

Lait  de  soufre 10  gr. 

Esprit  de  vin 50  gr. 

Esprit  de  lavaudc 10  gr. 

Glycérine 1='  ,50 

F.  s.  a. 


ACNÉ  it 

Enlever  cette  pâte  le  lendemain  matin  par  un  lavage 
avec  de  Veau  chaude  et,  -pendant  toute  la  journée, 
étendre  sur  les  parties  traitées  la  pommade  suivante: 

Oxyde  de  zinc  pulvérisé 2  gr. 

Vaseline  pure 18  gr. 

M.  s.  a.,  et  poudrer  par-dessus  avec  de  la  poudre 
fine  d'amidon. 

—  E.  Besisier.  — 

Étaler  le  soir  sur  les  parties  malades  la  pâle 
suivante  : 

Soufre 50  av. 

Glycérine 30  à  40  gr. 

Mélanger    et   ajouter  : 

Alcool  camphré 40- gr. 

Eau  de  roses Q .    s . 

M.  s.  a. 

Ou: 

—  Brocq.  — 

Le  soir,  frictions  avec  : 

Ichthyol 5  à  50  gr. 

Alcool  à  90° )     ' 

Éther J  ^50  Sr- 

M.  s.  a.,  élever  graduellement  la  dose  d'ichtuyol. 

Ou,  onctions  avec  : 

Résorcine  ou  acide  salicylique.     1  à  5  gr. 
Oxyde  de  zinc 


Poudre  d'amidon ) 

Vaseline  pure \ 30  gr. 

M.  s.  a. 
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\  Traitement  chirurgical. 

Cureltage  et  nettoyage  complet  des  régions  acnéi- 
ques.  Cautérisation  avec  la  pointe  fine  du  thermo- 
cautère ou  mieux  de  Vélectro cautère.  Faire  passer, 
l'aiguille  pôle  -f-  introduite  dans  leur  intérieur, 
un  courant  de  5  milliampères  pendant  20  à  30 
secondes. 

Acné     rosacée. 

Traitement  interne. 

—  Brocq.  — 

Bromhydrate  de  quinine )    _ 

Ergoline )    aA        ' 

Extrait  de  belladone j        .   os'-'oo? 

Benzoate  de  lithine 0sr,05 

Excipient  de  glycérine Q.  s. 

Pour  1  pilule.  Faire  n°  40.  En  prendre  2  avant  chaque 

repas. 

Tous  les  soirs,  avant  de  se  coucher,  savonnage 
avec  le  savon  mou  de  potasse  ou  le  savon  au  soufre. 
Appliquer  ensuite  la  pommade  suivante  : 

Acide  salicylique 0?r,25 

Oxyde  de  zinc 2  gr. 

Benjoin Q.  s. 

Vaseline    1 8  gr. 

Traitement  chirurgical. 

Scarifications  avec  le  stichelnadel  d'Hébra  ou  avec 
le  scarificateur  du  Dv  E.  Vidal. 

Cautérisations  profondes  avec  le  thermo  ou  le 
ça'vanocautère. 

Êlecirolyse  de  chaque  follicule  sébacé  dilaté  (pôle  -f-). 
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Acné    kéloïdienne. 

Scarifications  linéaires  quadrillées  tous  les  3  jours. 
Dans  Vintenalle,  lotions  avec  la  solution  : 

Sublimé 1  à    2  gr. 

Chlorhydrate  d'ammoniaque.  .  o  à  10  gr. 

Alcool  à  90° 200  gr. 

Eau  distillée 800  gr. 

Acné  ponctuée  ou  Comédons. 

Lotions ,  matin  et  soir,  avec  la  solution  : 
Décoction   de  racines  de  sapo- 
naire       1  verre. 

Eau  de  CologDe XL  à  LX  goutte?. 

Ammoniaque  liquide.     XXX  à  L  gouttes. 

—  Besnier.  — 

Appliquer    tous    les  soirs    pendant    8  jours,   la 
pommade  suivante  ; 

Acide  salicylique 2  gr. 

Soufre  précipité )    _ 

Savon  mou  de  potasse \  ^  50  gr* 

Faire  ensuite  des  applications  émollientes* 

—  Hébra.  •— 

Chaque  matin,   lotion  avec  : 

Eau  de  roses j 

Alcool  à  90° '  âa  10  gr. 

Glycérine ) 

Borax i>  "r. 

Puis  friction  avec  :  - 

Alcool  à  90°. 80  pr. 

Alcoolé  de  lavande 10  gr. 

Savon  noir 40  gr. 
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Acné  varioliforme. 

(Molluscum   contagiqsum) . 

Au  début,  badigeons  de  teinture  d'iode  sur  les 
petites  tumeurs. 

Plus  tard,  faire  sortir  le  parasite  au  moyen  de  la 
pince  à  épiler  en  prenant  chaque  petite  tumeur  à  la 
base  et  cautériser  immédiatement  à  l'intérieur  avec  le 
crayon  de  nitrate  d'argent,  /'acide  chromique  ou  le 
thermo-cautère. 

Adénoïdite    aiguë. 

—  Lermoyez.  — 
Chez  les  enfants  porteurs  de  végétations  adénoïdes  : 


1°  Quatre  fois  par  jour,  après  avoir,  si 
fait  mouc\er  V enfant,  insuffler  vigoureusement  dans  les 
deux  narines,  à  Vaide  d'un  lance-poudre  de  Kabierske, 
la  poudre  : 

Aristol )   _  3 

Dermatol ' 

Sucre  de  lait 10  gr. 

Très  finement  pulvérisée. 

2°  S'abstenir  de  tout  lavage  du  nez,  inutile  avec  des 
solutions  antiseptiques  faibles,  dangereux  avec  des 
solutions  antiseptiques  fortes. 

Ht  B.  —  Ne  jamais  insuffler  dans  le  nez  d'un  enfant 
de  poudres  entièrement  insolubles  :  employer  un  exci- 
pient soluble  (sucre  de  lait),  qui  évite  la  formation  de 
rhinolithes. 
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Adénopathies  scrofulo-tuberculeuses 
externes. 

Huile  de  foie  de  morue,  sirops  antiscorbutîques, 
iodo-tanniques. 

Séjour  à  la  campagne,  à  la  mer,  dans  les  stations 
minérales  chlorurées  sodiques  :  Salins,  Bourbonne, 
Salies-de-Béarn,  Saint-Nectaire,  Barêges. 

Bains  salés  quotidiens,  d'eaux-mères  de  Salies. 

Si  adénopathie  non  suppurée  :  badigeons  de  tein- 
ture d'iode  ou  avec  la  pommade: 

Axonge  benzoïnée 30  gr. 

Iodure  de  potassium )    ~  ~ 

„.-.,.  \  aa  2  gr. 

Extrait  de  ciguë ) 

M. 

Emplâtre  de  Vigo  ou  /'emplâtre  rouge.  Compresses 
imbibées  d'eaux-mères  de  Salins. 

—  Luton  (Reims).  — 

Injections  interstitielles  de  sels  cuivriques  : 

1° Phosphate  de  soude  cristallisé.        5  gr. 

Eau  glycérinée  (parties  égales)..       60  gr. 

2°  Acétate  de  cuivre 1  gr. 

Eau  glycérinée  (parties  égales)  . .       40  gr. 
Mélanger  ces  deux  solutions  sans  filtrer,  agiter,  et 
injecter  1  centimètre   cube  dans   le  ganglion  malade, 
tous  les  15  jours. 

Si  menace  de  suppuration  : 

Ponctions  précoces.  Onctions  avec  /'onguent  mer- 
curie]  ou  avec  la  pommade: 
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Iodare  de  potassium 2  gr. 

Extrait  de  belladone 1  gr. 

Axonge 30  gr. 

Ou: 

lodure  de  potassium )    _    , 

.  i  ■■■;■•  5  aa  4  gr. 

Alcool )  6 

Triturer  et  ajouter  : 

txoage; :v. Usogr. 

Pommade  mercunehe ) 

Camphre 8  gr. 

F.  s.  a. 

—  Descroizilles.  — 

Appliquer  des  compresses  trempées  dans: 

Eau  distillée 150  gr. 

Chlorure  de  sodium 40  gr. 

Sulfate  de  magnésie 15  gr. 

Teinture  d'iode 1  gr. 

M. 

A  V intérieur 

Sirop  de  café 500  gr. 

Teinture  d'iode  , 4  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  après  chaque  repas. 

Ou: 

V  à  XX  gouttes  de  teinture  d'iode  dans  du  lait  avant 
chaque  repas. 
Toniques,  amers. 
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—  GUINARD.  — 

Ouvrir  le  ganglion  suppuré,  évacuer  le  pus,   bour- 
rer la  cavité  avec  de  la  gaze  salolée. 

—  Lanhelongue.  — 

Instiller    autour    et  dans    le    ganglion    quelques 
gouttes  de  la  solution  : 

Chlorure  de  zinc 1  gr. 

Eau  stérilisée 10  à  20  gr. 

(Voir  Tuberculose.  Syphilis.  Bubon), 


Adénopathie  Irachéo-broiichiqùe. 

Révulsion  locale:  badigeons  de  teinture  d'iode, 
vésicatoires  volants  au  niveau  des  points  mats  et  du 
souffle. 

—  J.   COMBY.   — 

Frictions  avec  la  pommade: 

lodure  de  potassium .......   1    ~  ~ 

Extrait  de  ciguë ) 

Vaseline  benzoïnée 30  gr. 

A  V intérieur: 

Teinture  d'iode,  V  à  X  gouttes  dans  un  peu  de  lait, 
de  malaga  ou  d'eau  de  riz  sucrée. 
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Lait  phosphaté. 

Sirops  d'iodure  de  fer,  iodo-tannique  ;  huile  de  foie 
de  morue  (hiver). 

Ou: 

Iodure  de  potassium 10  gr. 

Sirop  de  quinquina 200  gr. 

Une  cuillerée  à  café  à  une  cuillerée  à  bouche  (suivant 
l'âge),  matin  et  soir. 

Si  accès  spasmodiques 

—  J.  Simon.  — 

Teinture  de  belladone )   _   ,„ 

*i       i  x         j  •         ,,  .      (  aa  10  gr. 

Alcoolature  déracines d  aconit.  S 

Donner,  2  fois  par,  jour  V  à  X  gouttes  dans  un  peu 
d'eau. 

Si  agitation: 

Bromure  de  potassium 1  gr. 

En  hiver.   —   Bords  de  Ja  Méditerranée,  Cannes, 
Menton. 

En  été.  — La.  Bourboule,  Mont-Dore,  Challes  {dans 
les   cas  de  bronchite).  Plages  normandes,  environs 
de  Paris. 
Avril,  mai,  juin.  —  Arcachon. 
Surveiller  Vhijgiène  des  appartements. 
Bain  : 

Sel  mariu 1.000  gr. 

Carbonate  de  soude 125  gr. 

Iodure  de  sodium 20  gr. 

Pour  1  bain. 

En  donner  un  t3us  les  2  jours. 


ALBUMINURIE  19 


Albuminurie. 

Le  régime  lacté  ne  doit  pas  être  absolu  et  exclusif 
(Talamon).  —  11  est  impuissant  ou  nuisible  dans 
l'albuminurie  minime  (<>»•, 50  par  litre),  sans 
retentissement  général.  Comby. 

Si  néphrite  aiguë,  mal  de  Bright  (urémie,  céphalée, 
dyspnée). 

—  G.  Sée.  — 

3  à  4  litres  de  lait  dans  les  24  heures,  pendant  des 
mois,  des  années. 
En  même  temps:  iodure  de  potassium  et  tannin. 

Sirop  iodo-tannique: 

Iode 2  gr. 

Extrait  de  ratanhia 8  gr. 

Sirop  de  sucre l.OOOgr. 

(0*r,04  d'iode  par  cuillerée  à  bouche).  1  cuillerée 
par  jour. 

Faciliter  la  diurèse  : 

Uva  ursi 10  gr. 

Eau  bouillante 1  litre 

Ajouter  sirop  d'extrait  de  stigmates  de  maïs,  100  gr. 
3  à  4  tasses  de  cette  tisane  diurétique  chaque  jour. 


Ou: 
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Diurétine  (théobromine) 2  gr. 

Eau  distillée 60  gr. 

Sirop  de  menthe 40  gr. 

Par  cuillerées  à  soupe  de  3  heures  en  3  heures. 

Régime. 

Viandes  blanches,  croûte  de   pain,  légumes    verts 
bien  cuits,  fruits  cuits. 
Pas  d'alcool,  pas  d'excitants. 

Régime  de  Senator  : 

Régime  herbacé,  viande  blanche,  porc,  féculents, 
légumes,  fruits,  graisses,  lait. 

Défense  absolue  du  vin  pur,  des  eaux-de-vie,  des 
liqueurs  et  de  la  bière. 

Régime  lacté.  —  Soins  de  la  peau  :  bains  de 
vapeur,  massage. 

Climat  sec [{Algérie,  Egypte),  inhalations  d'oxygène. 

—  Semmola.  — 

Iodure  de  potassium 1  gr. 

Phosphate  de  soude 2  gr. 

Chlorure  de  sodium . 6  gr. 

Eau  potable. 1  litre. 

Â  boire  dans  les  24  heures  en  plus  du  régime  lacté, 

—  C.  Paul.  — 

A  l'intérieur: 

Teinture  d'iode,  III  gouttes  (3  fois  par  jour)  dans  de 
l'eau  de  riz. 

Ou: 

Bromure  de  potassium 3  à  4  gr. 


ALBUMINURIE  2F 


Ou  : 
Ergot  de  seigle \  à    2  gr. 

Ou  : 
Perchlorure  de  fer X  gouttes. 

•••  3AMBERGER.  — 

Perchlorure  de  fer 0fevr,02 

Ményanthe  pulvérisée 0sf,05 

Extrait  de  taraxaeiuu Q ,  s. 

Pour  1  pilule.  3  par  jour. 

(Voir  Néphrite,  page  592.) 

—  Chomel.  — 
SJ  anémie  : 

Poudre  de  scille )   _ 

Poudre  de  digitale î  **    5  gr* 

Fer  porphyrisé 4  gr. 

F.  s.  a.  100  pilules.  2  à  6  par  jour. 

—  Ddjardin-Beaumetz.  — 
Purgatifs,  diurétiques,  sudorifiques. 
Macération  : 

Poudre    de  feuilles  de  digitale  0sr,10  à  0sr,25. 

Eau 150gr. 

A  prendre  dans  les  24  heures. 
Ou: 

Granules  de  digitaline  cristallisée    à   0sr,00025.    (Nati— 
velle).  1  à  4  dans  les  24  heures. 

Ou: 

Teinture  de  strophantus   à 
1/20 V  à  XXX  gouttes. 

Ou  :  1  à  3  injections  hypodermiques  de  la  solu- 
tion suivante: 
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Caféine  pure >    _ 

Ta      2  S1" 

Benzoate  de  soude ,  OA 

Eau  touillie  . . .  > 6  gr. 

Ou: 

—  Germain  Sée.  — 

Salicylate    de    soude   et  de  théo- 

bromine 3   à  5  gr. 

Infusion  de  chiendent 120  gr. 

Sirop  des  cinq  racines 30  gr. 

A  prendre  dans  les  24  heures. 
Ou: 

Lactose 500  gr. 

En  10  doses  [une  dose  pour  1  litre  d'eau).  Prendre 
2  litres  de  ce  mélange  par  24  heures. 

Lotions  journalières  sur  le  corps,  suivies  de  fric- 
tions. Inhalations  d'oxygène.  Saignées  générales  ou 
locales. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Régime  :  dans  les  cas  peu  graves,  lait,  fromages 
peu  avancés,  crème,  œufs  très  cuits  brouillés,  fécu- 
lents en  purée,  légumes  verts  très  cuits,  fruits  en 
compote. 

Viandes  très  cuites  [volaille  en  daube,  poulet  au 
riz,  bœuf  à  la  mode). 

Boissons  :  Lait,   bière,  extrait  de  malt. 

Défendre  :  Gibier,  mollusques,  crustacés,  pois- 
son, liqueurs,  vin  pur.  . 

Albuminurie     gravidique. 

Révulsifs  :  Pointes  de  feu,  ventouses  sèches,  ven- 
touses scarifiées  à  la  région  lombaire;  saignée  de 
250  à   300  arammes. 
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Prendre,  matin  et  soir,  une  des  pilules  suivantes: 

Tannin 1  gr. 

Conserve  de  roses Q.  s. 

F.  s.  a.  10  pilules. 

Régime  lacté.  Inhalations  d'oxygène. 

Bromure  de  potassium 1  à  4  gr. 

Teinture  d'iode,    III  gouttes,  3  fois  par  jour  dans  de 
l'eau  de  riz. 

Injection  sous-cutanée  d'éther. 
Purgatifs  salins  :   1  verre  d'eau    de    Montmirail 
tous  les  jours  ou  au  moins  tous  les  2  jours. 

—  T  ARMER.  — 

1er  jour,  i  litre  de  lait,  2  portions  d'aliments. 

2e  jour,  2  litres  de  lait,  1  portion  d'aliments. 

3e  jour,  3  litres  delait,  1/2  portion. 

4e  jour,  lait  àdiscrétion  sans  autres  aliments. 
Tisane  : 

Acide  nitrique  alcoolisé 5  gr. 

Sirop  de  sucre 100  gr. 

Eau 900  gr. 

Par  tasses. 

—  Moîïin.  — 

Tannin  pur  (Procédé  Pelouze) 0^,20 

Extrait  de  quinquina 0?r,10 

Fuschine 0^,05 

F.  s.  a.  1  pilule.  Faire  n°  10.  1  matin  et  soir. 

Albuminurie    scarlatineuse. 

(Voir  Scarlatine.) 

Alcoolisme  aigu. 

—  L.WERÀN     -«■ 

Favoriser  l'élimination  de  l'alcool. 
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Vomitifs  (ipéca,  1  sr,50  en  3  fois)  ;  titillation  de  ia 
luette  ;  ammoniaque,  XV  gouttes  dans  1  verre  d'eau  ;  café 
additionné  de  XV  gouttes  de  laudanum  de  Sydeuham. 

Forme  comateuse. 

Sangsues  aux  apophyses  mastoïdcs,  glace  sur  la 
tête,  sinapismes  ou  vésicatoires  aux  mollets,  ven- 
touses sèches  appliquées  en  grand  nombre. 

Delirium  tremens. 

—  FÉRÉOL,  — 

Ne  pas  mettre  la  camisole  de  force.  Cabinet  capi- 
tonné* 

Bains  froids. 

Limonade  sulfurique,  eau  chloroformée  (Voir 
page  323). 

Lavement  tiède  additionné  de  X  gouttes  de  lauda- 
num. Injections   sous-cutanées   de  morphine   àgy- 


Bromure  de  potassium 

4  gr. 

Ou  : 

Hydrate  de  chloral 

2  à  10  gr. 

£n  lavement  ou  en  potion. 

Alcoolisme    chronique. 

(Voir  Cirrhose  atrophiquei   Ulcère  de  Vestomac? 
Néphrite,  etc.) 

—  G.  Paul.  — 

Éloigner  la  cause,  faciliter  la  digestion. 

Avant  les  repas,  V  gouttes  dans  un  peu  d'eau  de  la 
mixture  suivante  : 
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—  POTAIN.  — 

Teinture  de  noix  vomique i  gr. 

Liqueur  d'Hoffmann ) 

Teinture  de  rhubarbe ?âa  3  gr. 

Teinture  de  badiane ) 

M. 

Oxygène.  Fer,  quinquina. 

Hydrothérapie. 

Si  crampes  nocturnes  (absinthisme)  : 
—  Monin.  — 

Sirop  deTolu ^  âa  100  sr 

Sirop  de  fleurs  d'oranger \ 

Eau  de  laurier-cerise i  àa  15  gr. 

Teinture  de  valériane S 

Bromure  d'ammonium 12  gr. 

M.  s.  a.  Par  cuillerées  à  soupe. 

Allaitement. 

-  T    Simon    —  Carronde  la  Carrière.  — 

Prescrire  aux  femmes  allaitant  leur  enfant  qui  se 
trouve,  faute  d'une  quantité  et  d'une  qualité  de  lait 
suffisantes,  dans  un  état  athrepsique  marqué  : 

Extrait  aqueux  de  Galéga )    —   „A 

•   aa  o0  sr. 
Eau  distillée \  ë 

Sirop  de  sucre 900  gr. 

F.  s.  a.  Prendre  4  â  8  cuillerées  à  soupe  par  jour. 
Ou  pilules  : 

Extrait  aqueux  de  Galéga 20  gr. 

Mucilage Q.  s.  pour  100  pilules. 

(Chaque  pilule  contient  0sr,20  d'extrait.) 
Dose  :  10  à  20  pilules  par  jour. 
On  associe  avec  le  plus  grand  succès  le  fenouil  et  le 
phosphate  de  chaux,  soit  ensemble,  soit  séparément! 
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Extrait  aqueux  de  Galéga )   _ 

Eau  distillée j  aa  50  gr. 

Sirop  de  sucre 875  gr. 

Teinture  de  fenouil 25  gr. 

F.  s.  a.  4  à  8  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

(Chaque  cuillerée  contient  0sr,50  d'extrait.) 

Ou  mieux  : 

Extrait  aqueux  de  Galéga j 

Lucto-phosphate  de  chaux >  aa  10  gr. 

Teinture  de  fenouil ) 

Sirop  de  sucre 400  gr. 

F.  s.  a.  4  à  8  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Ce  sirop,  comme  le  précédent,  peut  être  administré 
soit  pur,  soit  délayé  dans  de  Veau,  du  vin,  de  la 
bière  ou  du  lait. 

Prescrire  de  la  bière  d'extrait  de  malt  :  1  verre  u 
.bordeaux  3  fois  par  jour,  avant  le  repas. 

Grand  air,  exercice,  séjour  à  la  campagne. 

Alopéeie 

CONSÉCUTIVE  AUX  GRANDES  PYREXIES  ET  AUX  CACHEXIES. 
VÀUCAIRE.  — 

Lotions  sur  le  cuir  chevelu,  en  se  couchant,  avec  la 

préparation  suivante  : 

Faire  macérer  pendant  8  jours  : 

Feuilles  de  jaborandi 15  à  25  gr. 

Dans  : 

Teinture  de  quinquina )   _  ,„A 

m  •    .         a'       ■  '  aa  150  gï. 

Teinture  d  arnica ) 

Mêler.  Filtrer. 

Ajouter  : 

Teinture  de  cantharides ,      2  gr» 


M. 
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—  Brogq.  — 

Toniques   généraux.    Léger   savonnage    avec    de- 
coclion  de  panama,   ou  trois  jaunes  d'œufs  battus 
dans   400  <  ranimes  d'eau  de  chaux. 
Matin  et  soir,  friction  légère  avec  : 

Acide  chlorhydrique 4  gr. 

Alcoolé  de  citron 150  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  onctions  avec  la  pommade  suivante  : 

Sulfate  de  quinine 2  gr. 

Baume  du  Pérou 1  gr. 

Huile  d'amandes  douces 8  gr. 

Moelle  de  bœuf  préparée 30  gr. 

Alopécie   séborrhéique, 

—  PSACHKÎS.    — 

Deux  phases  dans  ce  traitement  :  1°  médication  de 
la  séborrhée;  2°  médication  de  l'alopécie. 

Contre  la  séborrhée  :  lotions  quotidiennes  du  cuir 
chevelu  avec  une  eau  savonneuse  et  alcaline  (10  p.  100 
de  savon  et  2  p.  100  de  bicarbonate  de  soude).  Après 
chaque  lotion  quotidienne  savonneuse,  une  seconde 
lotion  antiseptique  avec  Veau  naphtolée  ou  mieux  le 
liquide  suivant  : 

Résorcine 5  gr. 

Alcool 150  gr. 

Huile  de  ricin 2  gr. 

Après  8  ou  10  jours,  on  diminue  la  fréquence  des- 
lotions et  on  emploie  des  frictions  toniques  : 

Sulfate  de  quinine 1  gr. 

Alcool 60  gr. 

Eau  de  Cologne 30  gr. 
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Ou  bien: 

Tannin 1  à  5  gr. 

Huile  d'amandes  douces 40  gr. 

Avant  son  mélange  avec  l'huile  d'amandes  douces, 
le  tannin  a  été  préalablement  dissous  dans  une  quan- 
tité aussi  petite  que  possible  d'alcool. 

Alopécie    sy pli ili  tique. 

(Voir  Syphilis.) 
—  Mauriac.  — 
Appliquer,  matin  et  soir,  la  pommade  suivante  : 
Sulfate  de  quinine }  ~  ner  50 


Turbith  minéral 

Moelle  de  bœuf 30  gr. 

Faire  alterner  avec  des  lotions  pratiquées  avec  la 
solution  suivante  : 

Eau  distillée 200  gr. 

Carbonate  de  soude )    -   .     „ 

Borax }  "  »  gF' 

M.  s.  a. 

—  A.  BeSxNier.  — 

1°  Couper  Us  cheveux  ras  ; 

2°  Savonner  tous  les  matins  le  cuir  chevelu  avec 
de  l'eau  chaude; 
3°  Puis  mettre  de  la  pommade  suivante  : 

Acide  3alicylique 5  gr. 

Soufre  précipité 10  gr. 

Lanoline |  a~a50gr. 

Vaseline ) 

4°   Le  soir,   frictionner    avec  une    brosse  douce 
imbibée  de  : 
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Alcoolat  de  romarin 100  gr. 

Teinture  de  cantharides 10  gr; 

Ou  Acide  salicylique t  gr. 

M.  s.  a. 

Aiuaurose. 

Purgatifs  drastiques  (Voir  page  £85)  ;  petits  vésica- 
toires  volants  autour  de  l'orbite.  Séton  à  la  nuque, 
lîijections  sous-cutanées  : 

Sulfate  de  strychnine 0&r,01. 

Eau  distillée 10  gr. 

1  gramme  de  cette  solution  contient  0er,001  de  sulfate 
de  strychnine.  Dose  :  1    seringue  de  Pravaz  par  iour. 

Électrisation  au  moyen  des  courants  continus  : 
pôle  -f-  derrière  l'oreille,  pôle  —  sur  la  tempe  ou  sur 
le  front. 

(Voir  Syphilis.  Diabète). 


Aménorrhée. 

Indication  causale  (examen  des  organes  génitaux) . 

1°  Si  cause  occasionnelle  est  refroidissement, 
émotion  violente,  changement  de  vie,  exercice  phy- 
sique insuffisant  :  emménagogues  [safran,  apiol, 
armoise). 

Apiol.  —  Capsule  gélatineuse  à  25  centigrammes^ 
2  par  jour,  i  le  malin,  1  le  soir. 

Armoise.  —  Infusion  de  6  grammes  de  fleurs  pour 
1   litre  d'eau,  4  tasses  par  jour. 

Safran.  —  1  pincée  de  pistils  infusés  dans  1  tasse 
■à  thé  d'eau  bouillante. 

2. 
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Ou  : 

Feuilles  d'armoise  pulvérisées,  j 
Feuilles  de  mille  feuilles  païvé-  >  âa  2*r,50 

risées ) 

Safran  pulvérisé 1  gr. 

M. 

Diviser  en  5  paquets.  En  prendre  1  tous  les  soirs. 

Ou  : 

—  De  Sinéty.  — 

Aloès \ 

Rue I 

Sabine C  âa  0gr,05 

Safran ) 

M.  s.  a.,  pour  1  cachet.  Faire  n°  10.  2  par  jour. 

Si  aménorrhée  chlorotique  : 

Protoxalate  de  fer 0^,05 

Ergot  de  seigle 0gr, 02 

Extrait  de  rhubarbe >    _ 

Extrait  de  gentiane \  aa  *'  8' 

Pour  1  pilule.  2  à  5  par  jour. 

Ou  : 

—  HUCHARD.  — 

Tartrate  ferrico-pofassique 5  gr. 

Extrait  d'armoise )    _ 

Extrait  d'absinthe j  aa  2  gr. 

Aloès  socotrin  pulvérisé. . .     0er,50  à  1  gr. 

Essence  d'anis III  gouttes. 

F.  s.  a.,  50  pilules,  2  à  chaque  repas. 
Séjour  dans  le  Midi.  Équitation.  Jardinage  (Peter). 
Hydrothérapie.  Électrisation  statique. 
Dans  les  arrêts  brusques  des  règles  : 
Sinapismes  à  la  face  interne  des  cuisses,  injections 
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d'eau  très  chaude,  pédiluves  sinapisés,  purgatifs  dras- 
tiques, massage  des  reins.  Boissons  chaudes  (thé, 
grog,  punch). 

—  J.  Chéron.  — 
Cas  peu  graves  : 

Scarifications    du  col  de    Vutérus  (15  à  20  gr.  de 
sang  chacune). 
Cas  graves  : 

Applications  de  sangsues  sur  le  col  de  Vutérus. 
Après  chaque  scarification  ou  chaque  application 
de  sangsues    }avage  soigneux  du  col  utérin  avec  la 
solution  antiseptique  suivante  : 

Résorcine 3  gr. 

Eau  distillée 125  gr. 

—  Hart  et  Barbour  (Edimbourg).  — 
Permanganate  de  potasse. 


«  âa  0sr,i5 
Kaolin ) 

Vaseline Q.  s.  pour  1  pilula 

3  par  jour. 

—  Bigelow  (Londres).  — 

Courants  faradiques  ou  continus.  Pôle  -f-  dans  la 
cavité  utérine.  Chez  les  vierges,  pôle  +  au  niveau  de 
l'utérus,  pôle  —  région  lombaire. 

—  J.  Chéron.  — 

Drainage  de  la  cavité  utérine  parles  voies  naturelle» 
avec  le  drain  en  crin  de  Florence  porté  à  l'aide  du 
porte-drain  de  J.  Chéron. 

Amygdalites. 

Aiguë. 
Boissons  chaudes  :  tilleul,  bourgeons  de  sapin. 
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Vomitifs  (ipéca,  0  gr.,  50  à  1  gr.  £0  en  3  fois), 
Gargarismes  émollients.  \ 

—  Bouchard.  — 

Gargarisme  : 

Borate  de  soude 12  gr. 

Teinture  de  benjoin 5  gr. 

Infusion  de  feuilles  de  ronces  . . .     500  gr. 

Collutoire  : 

Acide  borique 4  gr. 

Sirop  de  mûres .  50  gr. 

Eau  distillée 110  gr. 

—  Léon  David.  — 
Gargarisme  : 

Microcidine 4  gr. 

Eau  bouillie 1.000  gr. 

COUPARD.  — 

Badigeonner  les  amygdales  avec  le  collutoire  : 

Iode  métallique 0sr,25  à  0*r,50 

Iodure  de  potassium 3  gr. 

Glycérine 25  à  30  gr. 

Irrigation  ou  pulvérisation  avec  : 

Décoction  de  laitue 1 .  000  gr. 

Acide  borique 5  à  10  gr. 

Insufflations  de  bicarbonate  de  soude. 
Badigeonner  les  amygdales  avec  la  solution  de  chlor- 
hydrate de  cocaïne  à  1/20  ou  à  1/10. 

Après  la  période  aiguë,    gargarismes   astringents 
(Voir  page    40). 

Traitement  interne.   —  Salol,  2  à  4  grammes  en 
k  à  8  cachets. 
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A.  phlegmoneuse. 

Badigeonnage  avec  la  solution  de  chlorhydrate  de 
cocaïne  à  1/5.  Ouvrir  Vabcès  avec  un  bistouri  garni 
de  sparadrap  dans  les  trois  quarts  supériews. 

Puis,  irrigations  très  fréquentes  avec  de  J'eau  bori- 
quée  à  1/100  ou  de  Veau  créolinée  à  2/500. 

A.   infectieuse. 
A   l'intérieur    :    Sulfate    de    quinine,    0er,50   à 
1  gramme.  Salol,  2  à  4  grammes  en  cachets. 

Irrigations  avec  la  solution  boriquée  à  10  p.  100 
toutes  les  2  heur  es,  suivies  d'attouchements  avec  le 
naphtol  camphré  ou  sulforiciné, 

Diète  lactée,  potion  de  Todd,  quinquina  (Voir 
page  54). 

A.   caséeuse. 


j  aa  150  gr. 


Cautérisation  au  thermo  ou  au  galvano-cautère, 
puis  employer  le  gargarisme  suivant  : 
—  Monin.  — 

Liqueur  de  Van  Swietcn. 

Infusion  de  tbym 

M. 

Appliquer  avec  un  pinceau  d'ouate  le  collutoire: 

Salol 5  gr. 

Sulforicinate  de  soude 95  gr. 

Anaplirodisie. 

Régime  fortifiant. Poissons,  crustacés.  Condiments; 
poivrej gingembre,  vanille, cannelle,  etc.;  phosphore, 
cantharide,  noix  vomique,  phospbure  de  zinc. 
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Douches  froides,  frictions,  électricité. 

Phosphore.. O^IO 

Huile  d'aaiandes  douces ;   ~   „ 

D              i  £  aa  8  gr. 

Beurre  de  cacao ) 

Faire  dissoudre  à  45°. 

Ajouter  : 

Poudre  de  guimauve Q.  s. 

F.  s.  a.  100  pilules.  4  à  6  par  jour. 

(Voir  Diabète.   Dysménorrhée.) 


Anasarque. 

(Voir  Diurétiques,    page  155;  Purgatifs  drastiques, 
page  185;  Oxymel  scillitique,  page  161.) 

Régime  lacté.  Bière  diurétique  anglaise.  Purgatifs. 
Bains  de  vapeur. 

Frictions  sèches  ou  alcooliques,  massage.  Onctions 
avec  la  pommade: 

Vératrine 1  gr. 

Iodure  de  potassium 2  gr. 

Vaseline  benzoÏDée 30  gr. 

Tisane  : 

Fleurs  de  genêt 30  gr. 

Baies  de  genièvre 10  gr. 

Eau  bouillante 1 .  000  gr. 

Sirop  des  cinq  racines 50  gr. 

Et  potion  : 
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Sulfate  de  spartéine 0gl',30 

Sirop  de  Tolu 30  gr. 

Eau  distillée  de  tilleul 70  gr. 

F.  s.  a.  2  à  3  cuillerées  à  dessert  par  jour. 

Ou: 

Fleurs  de  geuêt I    ~   .n 

D  .                  ..  }  aa  10  gr. 

Baies  de  geuievre  ( 

Faire  infuser  dans  : 

Eau  bouillaute 500  gr. 

Et  ajouter  ; 

Sirop  de  stigmates  de  maïs 40  gr. 

M. 

Par  cuillerées  de  2  en  2  heures. 

f7.  Si  maladie  de  cœur  :   digitale  (voir  page  000)   et 
caféine. 

—  G.  Sée.  — 

Lactose 500  gr. 

En  10  doses.  1   dose   pour  1    litre  d'eau;  prendre  2 
litres  de  ce  mélange  dans  les  24  heures. 
(Voir  Albuminurie.) 


Anémié. 

Air  delà  campagne,  alimentation  tonique,  exercice, 
gymnastique,  bains  de  mer,  voyages. 
Bains  d'air  comprimé,  inhalations  d'oxygène. 

Inhalations  d'air  ozonisé. 

Régime  :  poudre  de  viande  {en  cachets,  dans  les 
potages),  viande  crue. 
Ou  : 
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—  Laillier.  — 

Viande  crue  râpée 100  gr. 

Sucre  pulvérisé 40  gr. 

Vin  de  Bagnols 20  gr. 

Teinture  de  caanelle 3  gr. 

Eaux  minérales  ferrugineuses,  chlorurées,  arseni- 
cales :  Orezza,  Bussang,  Spa,  Vais  {ferrugineuses), 
Saint-Nectaire  (chlorurée),  La  Bourboule,  Plombières 
(arsenicales). 

Bains  sulfureux.  Lotions  vinaigrées  le  matin,  sui- 
vies de  frictions  sèches. 

Si  dyspepsie,  gastralgie,  diarrhée  (Voir  ce  mot). 

Cures  de  petit-lait,  de  raisin. 

Vin  de  quinquina.  Vin  Pachaut  dosé  à  0*r,50  d'ex- 
trait de  quinquina  par  cuillerée  à  soupe.  Vins  de 
coca,  de  gentiane. 

—  Peter.  — 
Hydrothérapie  et  fer. 

Eau  ferrée  (1  litre  d'eau  bouillante  versée  sur  une 
poignée  de  vieux  clous).  Boire  après  24  heures,  2  à 
3  verres  dans  la  journée. 
Ou  : 

Limaille  de  fer •.     0sr,05 

Craie  lavée j 

Poudre  de  café  torréfié >  ââ|sOgr,20 

Poudre  de  rhubarbe ) 

Pour  1  cachet  à  prendre  avant  chaque  repas. 

—  Hayem.  — 

Protoxalate  de  fer 0&r,15 

Phosphate  de  soude 0&r,2o 

M.  1  cachet.  N°  20.  1  cachet  avant  chaque  repas. 

Si  gastralgie  : 
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Ajouter    0"r,01    de  poudre  d'opium  brut. 

—  HUCHARD.  — 

Tartrate  ferrico-potassique. . . . ,  „      10  gr. 

Extrait  de  gentiane 8  gr. 

Extrait  thébaïque , 


,  âa  osr,25 
Extrait  de  noix  vomique ) 

F.  s.  a.  100  pilules.  2  pilules  avant  chaque  repas. 
Ou  : 

—  Laveran.  — 

Fer  réduit  par  l'hydrogène.  0sr,20  à  0sr,o0 
A  prendre  chaque  jour  dans  un  peu  de  vin. 
Ou  : 

Pilules  de  Blancard  (protoiodure   de  fer),  2  à  4  par 
jour. 

Ou  : 

Dragées  de  Kabuteau  (4  à  6  par  jour). 

Ou: 

—  Jaccoud.  — 

Tartrate  ferrico-potassique 2gr,50 

Rhum j 

Sirop     d'écorces    d'oranges  >   âa  100  gr. 

amères ; 

1    à    2  cuillerées  à  bouche. 
Ou   : 

—  J.  Simon.  — 

Perchlorure  de  fer V  à  VI  goutte*", 

Par  jour  dans  l'eau  pure  ou  sucrée. 
0-(  : 

Liqueur  de  Fowler ;    _ 

Tartrate  ferrico-potassique...    i  u' 
X  gouttes  avant  le  repas. 
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Ou: 

Arséniate  de  soude —     ., 0^,10 

Sirop  de  quinquina. ., 400  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Si  névropathie  : 

Carbonate  de  fer 25  gr. 

Racine  de  valériane  pulvérisée...     10  gr. 
M.  et  d.  en  25  paquets.  1  à  5  par  jour. 

Si  aménorrhée: 

—    iluCUARD.  — 

Tartrate  ferrico-potassique 5  gr. 

Extrait  d'armoise \  _ 

Extrait  d'absinthe )  ° 

Aloës  socotriu  pulvérisé 0^,50  à  1  gr. 

Essence  d'anis III  gouttes. 

F.  s.  a.  50  pilules.  2  à  chaque  repas. 

Si  anorexie  : 

Amers  :  quinquina,  quassia  amara. 
Si  constipation: 

Rhubarbe,  cascara  sagrada  (Voir  page  185). 
Sang:    Poudre    de    sang    desséché,    sirop    d'hémo- 
globine Deschiens  (2  à  4  cuillerées  par  jour). 

Anémie   cérébrale. 

(Voir  Cerveau  (Maladies  du",  page  121'. 

Anéniïe   splénique. 

Huue  de  foie  de  morue.  Phosphates  ae  chaux  et 
de  soude.  Bains  salés. 
Lait  stérilisé. 
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Prendre  V  à  X  gouttes  dans  un  peu  de  lait,  matin 
et  soir,  de  : 

Teinture  de  mars  tartarisée    10  gr. 

Liqueur  de  Fowler 5  gr. 

Anesthésie  par  le  bromure  d'éthyle. 

—  Lubet-Barbon.  — 

Le  bromure  d'éthyle  s'emploie  surtout  durant  la 
seconde  enfance  (végétations  adénoïdes,  amygdalo- 
tomie). 

On  applique  le  masque  en  nid  de  pigeon  et  on  verse 
le  bromure  d'éthyle  en  masse. 

Il  faut  que  le  malade  soit  sidéré  dès  les  premières 
inhalations.  On  obtient  Vanesthi'sie  avec  4  ou  6  inha- 
lations, que  Von  constate  par  V insensibilité  de  la 
conjonctive. 

Anéirysme    de    l'aorte. 

(Voir  Circulatoire  (Maladies  de  l'appareil,  page  169). 

Angines. 

A.  catarrhale. 

Boissons  chaudes  (orge  perlé ',  tilleul),  sucrées  avec 
du  miel. 

Vomitifs  ou  purgatifs. 
Limonade  éméto-cathartique  : 
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Limonade  tartrique 1 .  000  gr. 

Émétique 0B«-,0o  à  0^,10 

1/2  verre  toutes  les  heures. 

Gargarisme  émollieat  : 

Décoction  de  racines  de  guimauve.    200  gr. 
Sirop  de  miel 20  gr. 

Badigeonnages  au  miel  ou  au  jus  de  citron,  s  il  y  a 
des  exsudais  pultaeés. 

—  Va  u  CAIRE.  — 

Prescrire  le  gargarisme  suivant  : 

Infusion  de  feuilles  de  ronce?....     300  gr. 

Sirop  de  miel .       50  gr. 

L'employer  tiède. 

1/4  d'heure  après,  gargarisme  : 

Acide  phénique 0gr,50 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0gr,25 

Eau  distillée 500  gr. 

—  HUCHARD.    — 

SHl  y  a  douleur  vive,  badigeonner  avec  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0gr,15 

Glycérine  pure 15  gr. 

Ou: 

Solution  de  chlorhydrate  de  cocaïne  à  1/20  ou  à  1/10. 

Prendre  3  cachets  par  jour  : 
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Bromhydrate  de  quinine 0?r,25 

Aconitine  cristallisée 0°r, 0002a 

Q.  s.  pour  1  cachet. 

Prendre  le  soir  1  cuillerée  du  sirop  suivant  : 

Sirop  diacode )    _ 

o-         j    u  j  .        •  aa     b0  gr. 

Sirop  de  bourgeons  de  sapin.  ) 

Ou  : 

Une  tasse  de  lait  très  chaud,  additionné  d'une  cuil- 
lerée à  dessert  de  rhum  ou  cbgnac. 

Ang.  diphtérique  (Diphtérie). 

—  Roux.  — 

Traitement  par  le  sérum  antidiphtérique  (Voir 
Diphtérie). 

Traitememt  général 

Isolement.  Antisepsie. 

Chambre  aérée,  vaste,  souvent  ventilée.  Lait,  gelées 
de  viande,  crèmes,  vins  généreux,  au  besoin  lave- 
ments nutritifs. 

Toniques,  stimulants  :  bouillon  américain,  jus  de 
viande,  vin  de  Porto,  café  noir. 

Alcool  :  30  à  40  grammes  par  jour. 

—  Dujardin-Bealmetz.  —  Heckel.  — 

Alcoolature  de  kola 8  gr. 

Vin  blanc  doux 250  gr. 

M.  à  prendre  dans  les  24  heures. 
Ou  ; 

Sirop  de  quinquina,  30  à  50  grammes  par  jour. 
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Ou  : 


Extrait  de  quinquina 2  à  6  gr. 

Teinture  de  cannelle S  gr. 

Sirop  d'écorces d'oranges  arnères.  30  gr. 

Eau  distillée 120  gr. 

A  prendre  par  cuillerées. 

-  Legroux.  — 

Glycérine. 500  gr. 

Rhum 100  gr. 

Créosote 10  gr. 

M. 

2  à  4  cuillerées  par  jour,  suivant  l'âge. 

-  Vaucaire.  — 

SHl  y  a  ralentissement  des  battements  du  cœur  : 

Caféine '. . .        2^,50 

Benzoate  de  soude 2&r,95 

Eau  distillée Q.  s.  pour 

10  cent,  cubes. 

i/4  à  1/2  seringue  de  Pravaz,  suivant  Vâge. 
Ou  : 

Caféine 0=',50  à  1  gr. 

Benzoate  de  soude 2  gr. 

Sirop  des  cinq  racines 30  gr. 

Eau  distillée 60  gr. 

M. 

Par  cuillerées  dans  les  24  heures. 

-  Tetoldi.  — 

Sulfate  de  quinine 1  à  5  gr. 
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—  J.  Simon.  —  Aubrun.  —  E.mpis.  — 

Perchlorure  de  fer XX  gouttes. 

Dans  1  grand  verre  d'eau  sucrée;  donner  régu- 
lièrement 1  cuillerée  à  dessert  de  quart  d'heure  en 
quart  d'heure. 

—  J.  Moreau.  — 

Extrait    oléo-résineux   de    cu- 

bèbe 1  partie. 

Sucre 9  parties. 

En  donner  2  grammes  par  jour  dans  du  lait. 

—  Guttmann.    —     H.    Degle    (Kindberg.      —    Gilbert 
(Genève).  — 

La  pilocarpine  provoque  une  expectoration  bron- 
chique abondante  : 

Chlorhydrate  de  pilocarpine 0?"-,03  à  0&r,04 

Pepsine (i  à  8  gr. 

Acide  chlorhydrique XII    gouttes. 

Eau SO  gr. 

1  cuillerée  à  café  toutes  les  heures. 

—  Lereboullet.  — 

Eau  distillée 30  gr. 

Nitrate  de  pilocarpine 0sr,30 

Donner  1  gramme  par  jour  en  injection  hypoder- 
mique. 
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—  La VER AN.  — 

Pour  prévenir  l'extension  des  fausses  membranes, 
on  emploiera  les  insufflations  d'alun,  de  tannin,  de 
fleur  de  soufre. 

—  J.  Simon..  — 

Enlever  les  fausses  membranes,  détacher  les  exsu- 
dais avec  un  pinceau  assez  dur  ;  appliquer  avec  un 
autre  pinceau  : 

Acide  salicylique 1  gr . 

Alcool Q.  s.  pr  disa. 

Glycérine 40  gr. 

Infusion  d'eucalyptus 50  gr. 

Répéter  ces  badigeonnages  toutes  les  heures. 
Si  les  fausses  membranes  se  détachent  difficilement, 
employer  ce  collutoire: 

Glycérine J   _ 

Perchlorure  de  1er j  aa  10  gr. 

Après  chaque  badigeonnage,  irrigations  avec  Teau 
boriquée  à  2/100;  eau  de  chaux  médicinale;  eau 
de  Vichy;  eau  phéniquée  à  1/100. 

Chez  les  jeunes  enfants,  employer  de  préférence 
Teau  phéniquée  à  1/1 00,  ou  une  solution  de  thy- 
mol ou  cTeucalyptol  à  1/100. 

En  cas  d'adénites  douloureuses,  étendre  la  pom- 
made suivante  et  mettre  une  cravate  ouatée  : 

Extrait  de  belladone 2  gr. 

lodure  de  potassium 1  gr. 

Vaseline 30  gr . 

—  Gaucher.  — 

Badigeonner  toutes  les  3  heures  avec  le  mélange 
suivant  : 
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Alcool  à  90°. 10  gr. 

Huile  de  ricin 15  gr. 

Camphre 20  gr. 

Acide  phénique 5  gr. 

Acide  tartrique 1  gr. 

Pulvérisations  et  gargarismes  avec  l'eau  boriquée 
à  1/100  ou  l'eau  phéniquée  à  1/100. 

—  HUTINEL.    — 

Badigeonner  toutes  les  3  ou  4  heures  avec  : 

Camphre 20  gr . 

Acide  phénique  cristallisé 5  gr. 

Alcool  à  90° 10  gr. 

Glycérine  pure. 25  gr. 

Injections  toutes  les  2  heures  avec  la  solution  bo- 
riquée à  4/100,  et  pulvérisations  toutes  les  demi- 
heures  avec  l'appareil  de  Lucas-Championnière. 

Vaporisations  dans  la  pièce  où  se  trouve  le  ma- 
lade, avec  un  fourneau  sur  lequel  on  met  deux  cas- 
seroles contenant  chacune  2  litres  d'eau;  verser  toutes 
les  3  heures  dans  ces  casseroles  une  cuillerée  à 
soupe  de  : 

Acide  phénique 280  gr. 

Acide  benzoïque 112  gr. 

Acide  salicylique 56  gr. 

Alcool  pur 468  gr. 

—  Huchard.  — 
Badigeonnages  fréquents  avec  : 

Acide  salicylique 4  gr. 

Alcool  à  60° ] 

Eau  distillée >  àa  40  gr. 

Glycérine ) 
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Pulvérisations  continuelles  d'acide  phénique  dans 
la  chambre. 

Toutes  les  demi-heures  ou  toutes  les  heures,  irriga 
tions  avec  la  solution  suivante: 

Acide  salicylique 2  gr. 

Eau  distillée l.OCO  gr. 

Donner  à  l'enfant  une  potion  ainsi  formulée,  à 
prendre  par  cuillerées  à  dessert  : 

Acide  salicylique 0sr,50 

Rhum 1 

Sirop  de  limons )  aa       ^r* 

Julep  gommeux ,       80  gr. 

—  Renou  .  — 

Acide  salicylique 50  gr. 

Acide  phénique 250  gr. 

Alcool 1  litre. 

1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  2  heures  dans 
2  litres  d'eau  bouillante  (inhalations)  : 

—  KUCHERMEISTER.  — 

Pulvérisations  à  l'ea.u  de  chaux. 

—  BlERMER.    — 

Pulvérisations  au  saccharate  de  chaux. 
■ —  Delthil.  — 

Inhalations  de  vapeurs  de  goudron  de  houille  et  de 
térébenthine  : 

Goudron  de  gaz 40  gr. 

Essence  de  térébenthine 30  gr. 

Verser  dans  un  vase  de  métal  et  allumer  le  mélange. 

—  Féréol.  — 

Inhalations  d'huile  de  pétrole  lourde. 
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—  Lamarre.  — 

Badigeonnages  à  l'huile  de  pétrole  lourde* 

—  Debove.  —  Picot.    — 
Badigeonnages  avec  le  jus  de  citron. 

—  WURTZ.    — 

Applications  de  papaïne  repétées  toutes  les  demi- 
heures. 

—  West.   — 

Prescrire  la  glace  pilée,  saupoudrée  de  sucre} 
donnée  par  cuillerées  à  café  et  lentement. 

—  Cholewa.  — 

Introduire  dans  les  narines  des  tampons  d'ouate 
imbibés  d'huile  de  menthol  à  20  0/0. 

—  H.  Bergeron  — 

Inhalations  d'acide  tluorhydrique. 

—  J.  Comby.  — 

Pulvérisations  à  bout  portant  avec  le  pulvérisateur 
de  Lucas-Championnière,  pendant  5  à  10  minutes 
toutes  les  heures,  avec  : 

Acide  phéniquc 2  gr. 

Eau 400  gr. 

Alcool Q  •  s.  p.  dissoudre. 

Protéger  le  corps  de  l'enfant  à  Vaide  de  taffetas 
gommé. 

Si  l'asphyxie  menace,  pratiquer  la  trachéotomie 
même  in  extremis. 
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—  BOUCHUT.  — 

Tubage  du  larynx  avec  un  tube  en  métal. 

—  O'dwyer  (Amérique).  — 

Tubage  avec  une  canule  en  caoutchouc,  renflée  à  son 
extrémité  supérieure. 

Paralysie  diphtérique. 

Les  paralysies  du  voile  du  palais  seront  traitées  par 
la  faradisation,   les  bains  salés  ou  sulfureux. 

— -  JACOBI.  —  riÉNOCH.  — 

Sulfate  de  strychnine 0sr,05 

Eau  distillée 10  gr. 

X  gouttes  en   injection  hypodermique  représentent 
0sp,0025  de  sel. 

A.   granuleuse  [glanduleuse). 
Le  malade  doit  s'abstenir  de  boissons  alcooliques 
et  de  tabac. 

Collutoire  : 

Acide  tannique 4  gr. 

Glycérine  pure 30  gr. 

Faire  dissoudre. 

Porter  cette  solution  sur  le  fond  de  la  gorge  des 
enfants. 

—  C.  Paul.  — 

Pulvérisations   quotidiennes   d'eaux  sulfureuses  : 
Eaux-Bonnes,  Enghien. 

Ou: 

Toucher  le  pharynx  avec  la  solution  suivante  : 
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Chlorure  de  zinc 1  à  3  gr. 

Eau 100  gr. 

Cautérisations  légères  avec  le  sulfate  de  cuivre,  la 
teinture  d'iode,  le  nitrate  d'argent. 

TRAITEMENT    LOCAL. 

Aspirations  prolongées  de  vapeurs  chaudes  :  dé- 
codions émollientes  de  guimauve,  graine  de  Un, 
semences  de   coing,    de  gomme,    de  mauve. 

Insuffla! ions  astringentes  :  sucre  candi,  sous-nitrale 
de  bismuth. 
Ou  : 

Calomel 1  gr. 

Sucre 12  gr. 

Ou  : 

Sulfate  de  zinc  ou  de  cuivre 1  gr. 

Sucre 36  gr. 

Cautérisations  avec  le  crayon  de  nitrate  d'argent 
ou  avec  cette  solution  : 

Nitrate  d'argent 1  gr. 

Eau  distillée ...     2  à  6  gr. 

Ou  : 

Iode 1  gr. 

Iodure  de  potassium 10  gr. 

Eau 1  îiO  gr. 

Pulvérisations  d'eaux  sulfureuses  naturelles  :  Eaux- 
Bonnes,  Engkien,  Bagneres-de-Luchon,  Cauterets. 

Vm  cas  d'insuccès,  vésicaloire  à  la  partie  antérieure 
du  cou. 

Cure  d'eau  sulfureuse,  en  user  en  gargarisme  et 
en  boisson. 
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Douches  pharyngées,  pulvérisations  d'eau  sulfu- 
reuse [Pierre  fonds). 

Insufflations  d'alun,  de  tannin,  de  borate  de  soude. 

—  Laveran.  — 

Inhalations  :  Eaux-Bonnes,  Enghien,  Luchon,  Cau- 
terets  chez  les  herpétiques.  Ems,  Royat,  Nauheim 
chez  les  scrofuleux. 

Traitement  interne. 

—  Vaucaire.  — 

Sirop  de  quinquina 200  gr. 

Arséniate  de  soude 0&r,02 

Prendre  1  cuillerée  à  soupe  mie  demi-heure  avant 
chaque  repas. 

A.  herpétique. 

Traitement  très  simple,  en  général,  consistant   en 
quelques  badigeonnages  au  jus  de  citron. 
Gargarismes  émollients  : 

Décoction  d'orge £   -^  100  CTp> 

Lait  tiède ) 

Ou  : 

Décoct.  de  racines  de  guimauve. .  200  gr. 

Sirop  de  miel 50  gr. 

M. 

—  Roger.  — 

Badigeons  avec  une  solution  diluée  de  soude  caus- 
tique. 
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Traitement  interne. 
(Voir  Amyqdalite.  Angine  simple.) 

A.  du  muguet. 

(Voir  Stomatite  crémeuse.) 

A.  névralgique. 

—    HUCHARD.    — 

Sulfate  de  quinine Osi-,20 

Extrait  de  racines  d'aconit 0&r,01 

Pour  1  pilule.  Donner  3  à  4  pilules  le  matin,  cha- 
cune à  1  heure  d'intervalle. 

Si  les  douleurs  sont  plus  intenses  : 

Antipyrinc 1  à3  gr. 

Ou,  prescrire  3  fois  dans  la  journée,  à  2  ou  3  heures 
d'intervalle,  un  cachet  de  : 


Bromhydrate  de  quinine 0s»',2 


En  associant  à  chaque  cachet  un  granule  : 
Aconitine 08s0002o 

Attouchements  de   la  gorge  3  ou  4  fois  par  jour 
avec  la  glycérine  morphinée  : 

Glycérine  neutre 10  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine 0&1-,10 

Essence  de  menthe ...'...    ..        V  gouttes. 
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—  Vaucaire.  — 

PhéDédine. 0^,50 

Pour  2  cachets  à  prendre  (si  les  douleurs  sont  très 
vives)  à  1  heure  d'intervalle. 
Ou  : 

—  Desnos.— 

Exalgine C^-,25 

En  2  cachets,  un  matin  et  soir. 

A.  phlegmoneuse  (Esquinancie). 

Lait.  Bouillon.  Potages  clairs. 
Gargarisme  calmant  : 

Décoction  d'orge  mondé 200  gr. 

Sirop  diacode 20  gr. 

—  Saint-Philippe.  — 

Salol,  en  cachets,  1  à  3  grammes  par  jour. 
Ou  : 

Salol  finement  pulvérisé 3  gr. 

Julep  gommeus 60  gr. 

M. 

A  prendre  en  3  fois. 

—  Huchard.  — ■ 

Badigeonnages  avec  la  solution  suivante  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne.. 2ff',50 

Eau  distillée 50  gr. 

Ouvrir  l'abcès  avec  un  bistouri  garni  de  sparadrap 
dans  les  trois  quarts  de  son  étendue . 
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Après  l'ouverture,  irrigations  très  fréquentes  avec: 

Acide  borique 40  gr. 

Eau  distillée  bouillie 1.000  gr. 

Dans   le  cas  de  suffocation  :  trachéotomie. 
Ablation  des  amygdales. 

A.  rhumatismale. 
Gargarisuies  très  chauds  (Voir  page    50). 

Traitement  inte«ne. 
Sulfate  de  quioiue,  Osr,oO   à  2  grammes  et   plus,  en 
cacliets". 

A.   scarlatineuse. 

—  H.  Roger.  — 
Collutoire  : 

Borate  de  soude 6  gr. 

Miel  blanc 1 2  gr. 

Toucher  plusieurs  fois  par  jour  le  pharynx. 

Et  : 

Potion  à  prendre  dans  la  journée  : 

Chlorate  de  potasse 1  gr„ 

Sirop  de  mûres 30  gr. 

Hydrolat  de  laitue 60  gr. 

—  Reevers.  — 

Iodure  de  potassium 1  gr. 

Iode 0sr,10 

Chlorate  de  potasse 4  gr . 

Nitrate  de  potasse 6  gr. 

Bicarbonate  de  potasse 2  gr. 

Eau  distillée 240  gr. 

1  cuilltsrée  à  café  toutes  les  4  heures. 

A.  scrofuleuse. 

—  Teissier  (Lyon).  — 
Éviter  les  mercurianx. 
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Traitement  général  :  viande  griller  ou  crue,  exer- 
ciez au  grand  air. 

1°  Teinture  d'iode V  gouttes. 

dans  un  demi-verre  d'eau  sucrée  avant  chaque  repas. 

2°  En  hiver  :  2  cuillerées    d'huile  de  foie  de  morue, 
matin  et  soir. 
En  été  :  sirop  d'iodure  de  fer. 

Traitement  local. 

Douches  pharyngées,  cautérisations  avec  le  crayon 
de  nitrate  d'argent  O'i  avec  la  solution  (Voir 
page  49). 

—  lSAMBERT.   —  VERNEUIL.  — 

Acide  chromique 1  gr. 

Eau  distillée 4  gr. 

Faire  dissoudre.  Cautériser  les  ulcérations  avec  un 
pinceau  légèrement  trempé  dans  celte  solution. 
A  l'intérieur  : 

Extrait  mou  de  quinquina 2  à  6  gr. 

Teinture  de  cannelle 5  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères. .      30  gr. 

Eau  distillée 120  gr. 

Prendre  2  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

A .    syphilitique. 

Gargarismes  antisyphilitiques  . 

Décoction  de  ciguë  et  morelle...     250  g?n 
Bichlorure  de  mercure 0er,15 

F.  s.  a. 

A  employer  5  à  6  fois  par  jour. 
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—  Dujakdln-Beaumetz.  — 

Décoction  de  guimauve 200  gv. 

Miel  rosat 40  gr. 

Liqueur  de  van  Swieten 10  gr= 

A  employer  5  à  6  fois  par  jour. 

—  GlBERT.    — 

Hydrolat  de  laitue 180  gr. 

Miel  rosat 30  gr 

Laudanum  de  Sydenham )  —  «     n~ 

Bichlorure  de  mercure \ 

—  Fournier.  — 

Iodure   de  potassium 4  gr. 

Eau  distillée 250  gr. 

Ou. 

Iodure  de  potassium 5  gr. 

Infusion  de  feuilles  de  sauge 200  gr. 

A  employer  plusieurs  fois  par  jour  en  inhalation*. 
Traitement  interne  en  rapport  avec  la  période  à 
laquelle  la  syphilis  est  arrivée  : 

Iodure  de  potassium 20  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.     150  gr. 

Eau  distillée 50  gr. 

20  grammes  ou  chaque  cuillerée  contient  1  gramm» 
d'iodure. 
Ou  : 

—  FOIIRMER.    — 

Sublimé  corrosif ) 

Extrait  d'opium \  aa  0sr>01 

Pour  1  pilule.  Chez    l'homme,  Ogr  03    ;  chez   la 
femme,  0gr,02. 
(Voir  Syphilis.) 
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A.  tuberculeuse. 

—  IIUCIIARD.   — 

Eau  de  menthe )    _ 

Glycérine  neutre \  aa        gr* 

Bromure  de  potassiu m 5  gr. 

Chlorti3Tdrate  de  cocaïne 0sr,50 

Attouchements  sur  la  région  pharyngée. 
Si  l'angine  est  très  douloureuse  : 
Badigeonnages  avec  la  solution  suivante  ; 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,15 

Glycérine  neutre 1 5  gr. 

Ou  : 

—  ROSFNBERG.   — 

Menthol 4  gr. 

Alcool 10  gr. 

Huile  d'amandes  douces 25  gr. 

Pour  badigeonner  le  pharynx. 

—  Laveran.  — 

A  l'intérieur,  pour  calmer  la  dysphagie  : 

Bromure  de  potassium I  à?  gr. 

Hydrolat  de  tilleul 25  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  dessert  toutes  les  heures. 
Faire  2  pulvérisations  de  5  minutes  par  jour  avec 
la  solution  suivante  : 


—  -Fauvel. 


Bromure  de  potassium 10  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine.. .    .-«.  Osr,0i 

Hydrolat  de  laurier-cerise ...  50  gr. 

Eau  distillée 1 50  gr. 
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Angine  de  poitrine. 

(Voir  Circulatoire  {Maladies   de    l'appareil),   page  167. 
Névrose  du  cœur,  page  172). 


Anorexie. 

Indication  causale  (hypochondrie,   hystérie,   gros 
s  es  se,  urémie)' 

Bains  salés   ou   sulfureux.  Douches,  promenades 
au  grand  air. 
1  verre  d'eau  de  Vichy  (Célestins),  avant  chaque  repas. 

—  Huchard.  — 

Teinture  de  rhubarbe .     10  gr. 

Teinture  de  noix  vomique 6  gr. 

Teinture  de  badiane.. 4  gr. 

M.  X  gouttes  dans  1  cuillerée  d'eau,  3  minutes  avant 
es  repas. 

—  Peter.  — 

Immédiatement  ayant  chaque  repas,  prendre  un 
des  cachets  suivants  : 

Poudre  de  Colombo.. .)    ~n     nn 

Pepsiue I  aa0gr'20 

Poudre  de  noix  vomique. .    0sr,02 

Poudre  d'opium  brut 0er,01 

M.  s.  a.  pour  1  cachet.  Faire  u°  20. 

OU   : 

Vin  de  quinquiua 400  gr. 

Teinture  de  noix  vomique XL  gouttes. 

M  2  à  4  cuillerées  à  bouche  avant  chaque  repas. 
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Anorexie   des  phtisiques. 

(Voir  Tuberculose.) 

Arséniate  de  soude 0§r,05 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas..     F.  s.  a. 

Ou: 

Gouttes   amères  de  Baume,    II   à   V   gouttes  avant 
chaque  repas  dans  un  peu  d'eau. 
Eaux  minérales  alcalines  :  Vais,  Vichy. 

Anthrax. 

(Voir  Diabète.   Arthritisme.) 

Anthrax  au  début  :  pas  de  suppuration-  Appli- 
cations émollientes  et,  en  permanence,  compresses 
imbibées  de  solution  de  sublimé  à  1/1000. 

Anthrax  en  suppuration  :  1°  Enfoncer  dans  le 
bourbillon,  par  les  orifices  de  la  tumeur,  des  flèches 
épaisses  de  2  à  3  millimètres,  longues  de  1  à  2  centi- 
mètres, préparées  avec  la  pâle  suivante,  durcie  à 
Vétuve  : 

Chlorure  de  zinc. . )  _ 

_     .       ,        .   ,  \  aa  Parties  égales. 

Farine  de  seigle  . . ) 

2°  Le  bourbillon  de  V anthrax  est  transformé  en  une 
masse  solide  et  l'eschare  facilement  éliminée. 
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—  Reclus.  — 

Pulvérisations  d'eau  phéniquée  à  3/100  sur  la  sur- 
face malade. 

Bains. 

Incision  cruciale  au  thermocautère  ou  au  gal- 
vanocautère.  Les  sillons  seront  assez  profonds  et  se 
^accéderont  à  2  centimètres  les  uns  des  autres. 

Pansement  antiseptique  (eau  phéniquée  à  1/100, 
solution  au  sublimé  à  1/1000). 

Traitement  abortif. 

Applications  épaisses,  2  fois  par  jour,  de  la  pom- 
made suivante  ■ 

Lanoline  phéniquée  à  5/100. 

Ou: 

—  Félix.  — 

Ichthyol 4  o-r. 

Cérat  camphré 15  gr. 

Ou  : 

Sparadrap  de  Vigo. 

Badigeonuages  de  teinture  d'iode. 

Traitement  interne. 

Liqueur  deFowler,  V  à  X  gouttes  avant  chaque  repas 

Ou; 

Arséniate  de  soude 0gr,10 

Vin  de  quinquina 400  °r. 

M.  1  cuillerée  à  bouche  avant  chaque  repa?. 

Eaux  minérales  :  Vichy,  Vais. 
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Antisepsie   de  la    bouche. 

—  Lermoyez.  — 

Acide  thymique 0^,30 

Couniarine 1^,50 

Acide  benzoïque 2  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 100  gr. 

Eau  distillée 900  gr. 

Employer  cette  solution  tiédie  (40°)  au  bain-marie. 

Antisepsie   chirurgicale. 

Alumnol.  —  Astringent,  antiseptique  très  éner- 
gique ;  solutions,  1/1Ô0  à  2/100. 

Antiseptol.  —  Aussi  efficace  que  Viodoforme, 
poudre  en  applications. 

Aristol.  —  Supérieur  à  Viodoforme  et  très  peu 
toxique,  poudre  en  applications. 

—  Richtjiann.  — 

Éther  arislolé: 

Aristol 1  gr. 

Éther 10  gr. 

Collodion  aristolé  : 

Aristo1 I  âa  1  gr. 

Huile  de  riciu 

Collodion 8  gr. 

Pommade: 

Aristol 3  gr. 

Huile  d'olive 20  gr. 

Lanoline 77  gr. 


ANTISEPSIE    CHIRURGICALE  61 

Aseptinique  (Acide). — Solution  aqueuse  à  5/100, 
antiseptique  énergique,  non  toxique. 

Aseptol.  —  Antiseptique  énergique  peu  employé 
(mêmes  doses  que  le  phénol). 

Benzoïque  [Acide).  —  Solution  à  0, 20/100. 

Bichlorure  de  mercure  (sublimé).  — Antiseptique 
très  énergique. 

Solution  : 

Bichlorure  de  mercure 0g[,,25  à  1  gr. 

Acide  tartrique 2  gr. 

Eau 1  litre. 

Liqueur  de  Van  Swieten: 

Bichlorure  de  mercure 1  gr. 

Alcool  à  80° 100  gr. 

Eau  distillée 900  gr. 

Biiodure  de  mercure.  —  Solution  à  1/4.  1/2  ou 
1/1000  (obstétrique). 

Borax.  —  Solution  aqueuse  à  2  ou  4/100. 

—  Meissonkieb.  — 

Boricine  (combinaison  d'acide  borique  et  de  bi- 
borate  de  soude),  1  à  4  cuillerées  à  café  pour  1  litre 
d'eau  (lotions  antiseptiques,  injections  vaginales). 

Borique  (Acide).  —  Poudre  en  applications. 

Solution: 

A  cide  borique 40  gr. 

Eau  bouillie 1 .  000  gr. 

Pommade: 

Acide  borique  pulvérisé 10  à  15  gr. 

Lanoline 1 00  gr. 

Vaseline  boriquée  : 

4 
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Acide  borique  pulvérisé 2  à  10  gr. 

Vaseline  pure 50  gr. 

Bromol   (tribromophénol) .   —  Poudre  en  appli 
cations. 

• —  Rademaker.  — 

Huile  bromolée  : 

Bromol 5  gr. 

Huile  d'olives 150  gr. 

Glycérolê: 

Bromol 1  partie. 

Glycérine  à  30° 25  parties. 

Onguent: 

Bromol 4  gr. 

Vaseline 40  gr. 

Chloral  hydraté.  —  Solution  à  1/100  (plaies  pu- 
trides, lavage  pleural  dans  Vempyème). 

Chlorure  de  zinc  —  Solution  :   2  à  o  grammes 
pour  1,000  grammes  d'eau. 

Créoline.  —  Excellent  antiseptique,  désinfectant 
énergique. 

Solution: 

Créoline 5  à  20  gr. 

Eau  distillée 1.000  gr. 

M.  d.  s. 

Agitez  avant  l'usage. 

Pommade  : 

Créoline 0er,2o  à  1  gr. 

Axonge 30  gr. 

Crésalol   (salicylate    de    crésol).    —  Poudre    en 
applications. 
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Crésyl.  —  Solutio?is  à  5/100,  10/100,  15/100  ; 
pommade  à  10/100. 

Crésylol.  —  Mêmes  usages  et  mêmes  doses  que 
V acide  phénique. 

Dermatol.  —  Remplace  avantageusement  Viodo- 
forme.  Poudre  en  applications,  active  la  cicatrisation 
(mêmes  doses  et  mêmes  préparations  que  Viodo  forme). 

Eulyptol  : 

Acide  salicylique 6  parties. 

Acide  phénique I    ~   ,         ., 

„               j.         i     i  aa  1  partie. 

Essence   d  eucalyptus '  r 

Gallobromol.  —  Employé  en   injections  dans  la 
blennorrhagie  à  la  dose  de  2eï,5Q  pour  100. 
Hydronaphtol.  —  Insoluble  dans  Veau. 

—  Bryce.  — 

Hydronaphtol 1  partie. 

Alcool  rectifié 9  parties. 

Glycérine 90  parties. 

Avec  cette  solution  titrée  à  1/100,  diluée  dans  3/4 
d'eau,  on  peut  avoir  des  effets  antiseptiques  éner- 
giques. 

Hyposulfite  de  soude.  —  Solution  à  5/100 
(gynécologie). 

Ichthyol.  —  On  emploie  en  gynécologie  (  Freund) 
le  sulfo-ichthyolate  d'ammoniaque  dilué  dans  la 
glycérine,  solution  de  10  à  25/100. 

Iodoforme.  —  Poudre  en  applications.  Pour  mas- 
quer son  odeur  pénétrante,  on  emploie  1  partie  de 
café  pour  2  parties  d'iodé forme,  ou  0*r;05  d'acide 
phénique  pour  10  grammes  d'iodoforme,  ou  5  parties 
de  camphre,  2  d'essence  de  menthe  pour  15  d'iodo- 
forme, ou  ajouter  quelques  gouttes  d'essence  de  rose 
ou  de  benjoin. 

Ether  iodoforme,  solution  À5/1C0. 

Vaseline  iodoformée  à  5/100. 
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Solution  alcoolique  : 

Iodoforuie 10  gr. 

Éthcr  sulfurique /   ~  an    „ 

Alcool \ 

Gaze  iodoforuiée.  Imbiber  la  gaze  de  cette  solution: 
èther  7  parties ,  iodoforme  1  partie. 

lodol.  —  Supérieur  à  Viodo forme,  il  est  presque 
inodore  . 
Peu  soluble  dans  Veau  (1/5000). 
Poudre  en  applications. 
Solution  : 

lodol 1  partie. 

Alcool 16  parties. 

Glycérine 34  parties. 

Vaseline  iodolée  à  5/100. 

Gaze  iodolée.  —  Imbiber  la  gaze  de  cette  solution  : 

lodol i 

Glycérine >âa  1  partie. 

Résine ) 

Alcool 10  parties. 

Lysol-  —  Très  usité  en  raison  de  son  bas  prix  et 
de  son  pouvoir  antiseptique. 
Solution  (pour  pansements)  : 

Lysol 2^r,50  à  5  gr. 

Eau  distillée 1 .  000  gr. 

Solution  (plaies  infectées)  : 

Lysol 20  gr. 

Eau 1.000  gr. 

Solution  (instruments,  désinfection  des  locaux)  : 

Lysol 50  gr. 

Eau 1.000  gr. 

Microcidine.  —  Employée  dans  le  pansement  des 
plaies  et  dans  les  accouchements. 
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Solution  forte  : 

Microcidine 3  à  5  gr. 

Eau  bouillie 1.000  gr. 

Naphtol  s. 
Solution  naphtolée  : 

Naphtolp 10  à  40  gr. 

Eau 800  gr. 

Alcool 200  gr. 

Pommade  : 

Naphtol  9 2  à  4  gr. 

Vaseline 30  gr. 

Solution  alcoolique  : 

Naphtol  s 3  à  5  gr. 

Alcool  à  60° 100  gr. 

Permanganate  de  potasse.  —Solution  à  1/500  et  à 
1/1000  {lotions,  injections). 

Phénique  (Acide). 

Solution  faible  (Lister)  : 

Acide  phénique i    _  ft„ 

Alcool. Ja»î5gr. 

Eau 950  gr. 

Solution  forte  (Lister)  : 

Acide  phénique {  ââ  S0  gr 

Alcool '  ° 

Eau 300  gr. 

Huile  phéniquée  : 

Acide  phénique 1  gr. 

Huile  d'olive 10  gr. 

Pommade  phéniquée  : 

Acide  phénique 1  gr. 

Vaseline 15  gr. 

4. 
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Phénosalyl.  —  Solution  à  1/100,  et  plus  pour  in- 
jections, lavages.  Antiseptique  très  énergique. 

C'est  un  mélange  de  : 

Acide  phénique 9  gr. 

Acide  salicylique 1  gr. 

Acide  lactique 2  gr. 

Menthol 0^,10 

Eucalyptol 0^,50 

Essence  de  Wiotergreen 0&r,50 

Liquide  incolore,  soluble  dans  l'eau  à  la  dose  de 
7  0/0,  dans  Valcool  et  la  glycérine. 
Résorcine.  —  Poudre  en  applications. 
Solution  : 

Résorcine 2  à  10  parties. 

Eau 100  parties. 

Pour  badigeons,  lavages. 
Pommade  - 

Résorcine 3  gr. 

Vaseline 30  gr. 

Rétinol.  —  Employé  pur  [tampons  vaginaux)  ou 
comme  excipient.  Salol  1  p.  10.  Iodol  ïp.  50.  Aristol 
ip.  50. 

On  le  mélange  à  tous  les  corps  gras,  huile,  glycé- 
rine,  vaseline  (maladies  de  peau,    des  oreilles,  des- 
yeux). 
Salicylique  (Acide). 
Solution  : 

Acide  salicylique . .      1  gr. 

Glycérine 20  gr. 

Eau 80  gr. 

Solutions  de  0^,50  p.  100  à  1^,50  p.  100. 
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Pommade: 

Acide  salicylique 10  parties. 

Lauoline i   ~  „. 

.  aa  /0      — 

AxoDge. ' 

Salol.    —  Poudre  en  application  directe  sur  les 

plaies. 

Ou  : 

Salol j    _   tn 

aa  10  gr. 
Amidon j 

Pommade-: 

Salol 4  gr. 

Vaseline 30  gr. 

Éther  salolé  à  1/10. 
Alcool  salolé  à  10/400. 

Sozoïodol. 

—  Schwimmer  (Budapest).  — 

Poudre  pour  le  traitement  des   chancres  mous  ou 
indurés  : 

Sozoïodolate  de  mercure 1  gr. 

Amidon 20  gr. 

Solutions  (injections  uréthrales)  : 

Sozoïodolate  de  zinc Ià2  gr. 

Eau 200  gr. 

Solutions  pour  pansement 

Sozoïodol 2  gr. 

Glycérine 5  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Pommade  : 

Sozoïodol  potassique »    ~d  30 

Lanoline ' 
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On  emploie  aussi  pour  le  pansement  des  brûlures 
le  sozoïdol  de  potasse,  mélangé  avec  le  talc  ou  l'ami- 
don à  10  p.  100. 

Stérésol  (D1  Berlioz).  —  Vernis  antiseptique  [pe- 
lade, diphtérie). 

Styrone. 

—  TCHELTZOFF.    — 

Solution  alcoolique  pour  injections  dans  l'otite 
moyenne  : 

Styrone  liquide ' lgl>,25 

Alcool 30  gr. 

1  cuillerée  à  dessert  dans  un  verre  d'eau  tiède. 

Sulfobenzoate  de  soude  : 

—  Heckel.  — 
Solution  : 

Eau 1 .  000  gr. 

Sulfobenzoate  de  soude.. .- 4  à  8  gr. 

Thioforme  (dithiosalycilate  de  bismuth).  —  Pou- 
dre de  couleur  jaune  grisâtre,  en  applications  (brû- 
lures, ulcères  de  la  jambe). 

Thymique  (Acide). 
Solution  : 

Acide  thymique 2  à  4  gr. 

Alcool 100  gr. 

Eau  distillée  bouillie..........        900  gr. 


Et 


Phénol  absolu 50  gr. 

Thymol 3  gr. 

Alcool  à  90° .......:. .-'. .  50  gr. 

Eau  bouillie... .......  1.000  gn 
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HUCHARD.  — 

Thymol  pulvérisé 5  gr. 

Essence  de  thym  blanche \ 

Essence  de  lavande /  _  „n 

>  aa    2*r,50 


Essence  de  romarin.. 
Teinture  de  ratanhia. 


Alcool  à  88° 500  gr. 

Pour  pulvérisations  dans  la  chambre  du  malade. 

Tricrésol.  Solution  à  1100.  Très  bon  antisep- 
tique, ayant  l'avantage  de  n'être  pas  toxique,  éqisiva' 
lant  à  une  solution  d'acide  phénique  à  3/100. 

Antisepsie   intestinale. 

—  He.noch.  — 
Irrigations  rectales  avec  : 

Eau  tiède 1  litre 

Acide  salicylique 1  gr. 

Alcool Q.  s.  pr  diss. 

—  Haùgton.  — 
Lavement  : 

Sous-nitrate  de  bismuth )    _ 

Gomme  pulvérisée ) 

Eau  froide 200  gr. 

Donner  2  à  3  lavements  par  jour;  y  ajouter  de  la 
teinture  d'opium  (V  à  X  gouttes)  et  de  l'ipéca  (0*r,50  à 
1  gr.),  si  ce  dernier  n'est  pas  toléré  par  l'estomac. 

—  Dlmardin-Beaumbtz.  —  Ckiandi-Bey.  — 
Pour  : 

Sulfure  de  carbone 23  gr. 

Eau 500  gr. 

Essence  de  menthe XXX  gouttes. 
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A  placer  dans  un  flacon  d'une  contenance  de 
700  centimètres  cubes;  agiter  et  laisser  déposer. 

S,  10,  12  cuillerées  par  jour.  Verser  chaque  cuil- 
erée  dans  un  demi-verre  d'eau  rougie  ou  de  lait, 
recommander  au  malade  de  remplacer  Veau  dans  la 
bouteille  à  mesure  qu'il  en  prend. 

Lavement  : 

Charbon  de  Belloc 2  cuill. 

Eau  tiède 200  gr. 

Ou  : 

Extrait  de  Saturne 3  à  5  gr. 

Eau 250  gr. 

Pour  un  lavement. 
Ou  : 

Naphtol  a 10  gr. 

En  2  doses,  1  dose  pour  1  litre  d'eau. 
Benzo-naphtol,  4  grammes  par  jour  au  maximum, 
par  cachets  de  0gr,50. 

Ou  : 

Bétol,  0*r,25  à  2  grammes  par  cachets  de  0e', 25. 

Ou  : 

Dermatoi 1  gr. 

Julep  gommeux 125  gr. 

1  cuillerée  à  dessert  toutes  les  heures. 

Ou  : 

Thioforme,  0*r,30  en  cachets,  3  par  jod,\ 

Ou  : 

Lactol  (lacto-naphtol),  0*',50  par  jour  en     lois. 

Si  la  diarrhée  prend  une  forme  adynamique 
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—  Jaccoud.  — 

Vin  rouge 100  gr. 

Alcoolé  de  cannelle 8  gr. 

Extrait  aqueux  de  quinquina  . .     3  à  4  gr. 

Cognac 30  à  100  gr. 

Sirop  d'écorces  d'oranges 30  gr. 

M.  par  cuillerée  à  bouche  toutes  les  2  heures. 
Vio  de  Porto,  potion  de  Todd,  alcool. 

Et  : 

—  Peter.  — 

Injections  sous-cutanées  d'éther. 

Vnlisepsie   obstétricale. 

(Voir  Accouchements.) 

Aortite. 

(Voir  Circulatoire  {Maladies  de  l'appareil),  page  167.) 

Aphonie . 

(Voir  Laryngites.  Angines.) 

Aphrodisie. 

Hydrothérapie,  gymnastique,  traitement  moral. 

A  l'intérieur  :  bromure  de  potassium,  1  à  i  gram- 
mes par  jour. 

Ou  : 

Camphre j 

Thridace î  aa    3  Sr 

F.  s.  a.  20  pilules.  5  ou  6  par  jour. 

Lotions  froides  et  fréquentes  des  organes. 
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Aphtes. 

(Voir  Stomatites.) 

Apoplexie. 

Voir  Apoplexie  cérébrale  (hémorrhagie),  page  123.) 
Apoplexie  pulmonaire,  pages  568  et  570.) 

Appendicite. 

(Voir  Typhlite.) 

Artério-sclérose   généralisée. 

(Voir   page  145.) 

Arthrite. 

Aiguë. 

Repos.  Révulsifs  :  pointes  de  feu,  badigeonnages 
de  teinture  d'iode.  Redresser  le  membre  s  il  est  dans 
une  position  vicieuse  {employer  le  chloroforme).  Com- 
pression ouatée. 

Si  abcès  :  ouvrir  le  foyer,  réséquer  les  parties 
malades. 

Blennorrhagique. 

Immobiliser  la  jointure. 

Si  douleur  vive  :  injections  au  chlorhydrate  de 
morphine  à  1/50.  Vésicatoires  ou  compression  mé- 
hodique. 

—  Rifat  (Salonique).  — 
Phénacétine,  3  grammes  (en  3  cachets),  le  premier 
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jour.  Augmenter  la  dose  de  1  gramme  par  jour;  ne  pas 
dépasser  6  grammes. 

Salicylate  de  soude,  2  à  6  grammes. 

(Voir  Ulennorrharjie.  Rhumatisme.  Goutte.) 

Ar  tliritisnie . 

(Voir  Rhumatisme.  Goutte.) 

Alimentation  mixte  :  viande,  œufs,  légumes,  fruiUi 
lait. 

Grand  air,  exercices  du  corps,  jeux,  escrime,  bicy- 
clette, équitation.  Voyages. 

Frictions  alcooliques.  Hydrothérapie  plutôt  chaude. 
Massage. 

Si  nervosisme  î  Aix-les-Bains,  Néris,  Bagnères-de- 
Bigorre. 

Si  anémie  :  La  Bourboule,  Royat,  Saint-Sectaire. 

Si  dyspepsie  :  Bourbon-Lancy ,  Vichy,  Plombières. 
Fougues. 

Si  constipation  chronique  :  C  atel-Guyon,  Miers. 

Si  gravelle  :  Èvian,  Contrexèville,  Vittel. 

Avant  chaque  repas,  prendre  pendant  20   jours 
par  mois,  1  cuillerée  de  : 

Iodure  de  sodium 10  gr. 

Arséniate  de  soude 0'r,10 

Eau 300  gr. 

Chaque  semaine,  en  se  couchant,  prendre  i  pilule 

Aloès , 0s'-,i0 

Excipiec1       ..... Q.  s.. 

Ou  : 

5 
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Benzoate  de  lithine ) 

Poudre  de  jaborandi >  âa     0^,10 

Extrait  de  gaïac ) 

Pour  1  pilule.  2  à  6  par  jour. 

Si  dermatoses  arthritiques  : 
-  Brocq.  — 
Sirop  : 

Benzoate  de  soude 2  gr. 

Bicarbonate  de  soude 10  gr. 

Sirop  de  gentiane 


4  aa     200  gr. 
Sirop  de  fumeterre. 

2  à  4  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Pendant  les  repas  boire  du  vin  blanc  coupé  avec  de 
Veau  cfÉvian. 

Ascarides. 

(Voir  page  698.) 

Ascite. 

Traitement  suivant    V origine   (cardiaque,   rénaler 
hépatique,  etc.). 

(Voir  Cirrhose  atrophique,  page  365.) 
Diète  lactée,  purgatifs  drastiques,  diurétiques  (nitrate 
ae  potasse  dans  le  lait,  1  à  3  gr.  ;  vin  diurétique  de 
la  Charité,  100  gr.  par  jour;  vin  de  Trousseau,  Hôtel- 
Dieu,  1  à  2  cuillerées  par  jour). 
Injection  : 

Pilocarpine 1  gr. 

Eau  distillée 50  gr. 

1/2   seringue  à    1  seringue  de   Pravaz   dans  les  24 
heures. 
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Ascite  cardiaque. 

Drastiques. 

Potion  diurétique  : 

Macération  : 

Poudre  de  feuilles  de  digitale.  Oe>-,05,Off'-,10,0K>,20 
Eau 150  gr. 

A  prendre  en  2  ou  3  fois  dans  la  journée  (pendant 
3  jours). 

—  DlEULAFOY.   — 

Scille \ 

Poudre  de  digitale. (  âa    0*»-,05 

Calornel ; 

M.  et  diviser  en  3  paquets,  à  prendre  à  1  heure 
d'intervalle. 

Ascite  rénale. 
Diète  lactée.  Sudorifiques  (poudre  de  Dower,  O^r,  50). 

Ascite  hépatique. 

—  Semmola.  — 

Iodure  de  potassium,  4  à  8  grammes  par  jour. 

—  Macke.nsie.  — 
Compression  abdominale. 

Paracentèse  (faire  la  piqûre  au  milieu  de  la  ligne 
qui  s'étend  de  l'épine  iliaque  antéro  -  supérieure 
gauche  à  l'ombilic).  La  x>onction  faite ,  application 
immédiate  sur  l'abdomen  de  la  cuirasse  collodionnée. 

—  Teissier.  — 

Injection  iodée  consécutive  à  la  ponction  (solution 
teinture  d'iode  à  5/100  pour  commencer ,  avec  iodure 
ie  potassium,  Q.  s.  pour  dissoudre.) 
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—  Alvarenga.  — 

Courants  continus  le  long  des  parois  abdominales. 
3  fois  par  jour,  frictions  avec  la  pommade  : 

Onguent  mercuriel. \ 

Pommade  belladonée >  âa   10  gr. 

Axonge  fraîche. ) 

Poudre  de  scille 15  gr. 

Camphre 12  gr. 

M.  s.  a. 

Asphyxie  locale  et  gangrène  symé- 
trique des  extrémités  [Maladie  de  Ray- 
naud). 

—  Raynaud.  — 

Courants  continus. 

«  On  peut  commencer  avec  25  ou  30  éléments  de 
la  pile  de  Daniell  ou  de  la  pile  de  Trouvé.  Pôle 
+  sur  la  5e  verîèbre  cervicale,  le  pôle  —  vers  la 
dernière  lombaire  ou  sur  le  sacrum;  au  bout  de 
quelques  minutes,  on  fait  remonter  un  peu  le  réophore 
négatif.  Une  seule  séance,  de  10  à  15  minutes  cha- 
que jour,  suffit  en  général;  la  circulation  et  la  res- 
piration s'accélèrent,  la  peau  des  mains  se  couvre  de 
sueurs  et  la  coloration  violacée  ne  tarde  pas  à  dispa- 
raître. » 

Si  la  maladie  a  une  marche  intermittente  et  si  le 
malade  a  déjà  subi  une  atteinte  de  fièvre  inter- 
mittente : 

Sulfate  de  quinine 0sr,50  à  2  gr. 

En  cachets,  potion. 
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Contre  les  douleurs  : 

Injection  de  morphine  à  1/50.  Antipyrine,  exalgine, 

phénacétine,  etc.  (Voir  Névralgies). 

Prendre  3  fois  par  jour  une  pilule  : 

Ergotine )   _  „ 

Q  ?„  .      ,          .    .  aa  0gr,0o 

Sultate  de  quinine ) 

Excipient  de  glycérine Q.  s. 

Pour  1  pilule. 

Contre  la  sclérodactylie  : 

—  DUCHENXE.   — 

Faradisations  des  membres  supérieurs. 

Asthme. 

1°  Modifier  l'état  général;  2°  éviter  les  conditions 
pouvant  provoquer  l'accès;  3°  calmer  l'accès. 

Che     les  goutteux  (Voir  goutte). 

—  Dljardiîn-Beaumetz.  — 

Iodure  de  potassium 15  gr. 

Eau 250  gr. 

Ou  : 

Iodure  de  potassium (   _ 

Teinture  de  lobelia \  aa  15  gr' 

Eau 250  gr. 

1  cuillerée  à  café  à  une  cuillerée  à  bouche  à  chaque 
repa3  dans  1  verre  de  bière. 
Ou  : 

—  Vaucaire.  — 

Iodure  de  sodium 12s"-,50 

Eau  distillée 125  gr. 

1  cuillerée  à  café,  matin  et  soir,  dans  1  verre  d'eau 
d'Évian. 
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Purgatifs  répétés  tous  les  mois. 

Eaux  minérales  :  Royat,  Vichy,  Brides. 

CHEZ  LES  HERPÉTIQUES  : 

Arséuiate  de  soude Ogr,0o 

Eau  distillée \  80  lr 

1  cuillerée  à  café  par  jour,  le  matin. 

Ou  : 

Arséuiate  de  soude 0^,10 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

1  cuillerée  à  bouche  avant  chaque  repas. 

Ou  : 

Grauules  de  diascoride  : 

Acide  arsénieux Qgr  |0 

Mannite  pure.... 4    ' 

Miei ::..  q.%: 

F.  100  pilules.  5  à  10  par  jour. 

Eaux  minérales  :  Mont  -  Dore,  Plombières,  La 
Bourboule. 

—   DlEULAFOY.  — 

Pendant  15  jours,  prescrire  2  grammes  d'iodure  de 
potassium  par  jour;  puis,  pendant  15  jours,  donner 
le  matin  : 

Poudre  de  feuilles  de  belladone  /  _ 
Extrait  de  belladoue aa  0gr»20 

Pour  20  pilules.  Débuter  par  1/2  pilule,  puis  1  pilule. 

En  même  temps,  prescrire  2  à  10  granules  d'arsé- 
niate  de  soude  à  0sr,001. 

Ce  traitement  suivi  15  jours,  reprendre  Z'iodure 
pendant  15  jours,  et  ainsi  de  suite  pendant  6  mois. 
^  2°  Eviter  les  odeurs,   les  poussières,   le  froid,    les 
émotions. 
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Inhalations  d'air  comprimé,  expirations  dans  Vair 
raréfié.  Respirateur  élastique  de  Ferris. 

Antipyrine,  3  à  4  grammes  par  jour. 

3°    PENDANT  L'ACCÈS   ! 

Au  début  : 

Badigeonner  la  pituitaire  avec  un  pinceau  imbibé 
de  la  solution  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 1  gr. 

Eau  distillée 20  gr 

Faire  brûler  dans  une  assiette  une  cuillerée  à  café 
de  la  poudre  suivante  : 

Azotate  de  potasse gr. 

Poudre  de  feuilles  de  datura i 

de   belladone.  >  âa5gr. 
—  de  jusquiame.  J 

M. 

—  Germain  Sée.  — 

Pyridine  :  1  cuillerée  à  café  dans  une  soucoupe 
haude.  aspirer  fortement  pendant  10  minutes. 

Et  injection  hypodermique  ; 

Antipyriue 0sr,50 

Eau  distillée 1  gr. 

Ou  : 

Injection  hypodermique  : 

Chlorhydrate  de  morphine 1  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 
Ou  : 

—  Beckart.  — 

Chlorhydrate  de  pilocarpine.    ...         1  gr. 

Eau  distillée , ,      o0  gr. 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 
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Faire  fumer  des  cigarettes  arsenicales,  du  papier 
nitré,  cigarettes  d'Espic  (feuilles  de  belladone,  jus- 
quiame,  extrait  d'opium),  datura  stramonium. 

Inhalations  d'iodure  d'éthyle. 

Et  : 
—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Teinture  d'euphorbia  pilulifera. .       10  gr. 

III  gouttes  à  prendre,  3  fois  par  jour,  dans  une  grande 
tasse  d'infusion  d'aunée. 

Après  chaque  inspiration,  prendre  1  cuillerée  à 
bouche  de  : 


aa  100  gr. 


Sirop  de  Tolu 

Sirop  diacode .'. 

Iodure  de  potassium 10  gr. 

M. 

—  MOACORVO.  — 

Teinture  de  lobelia XX  gouttes. 

Sirop  d'althsea Q.  s. 

Eau  de  tilleul 60  gr. 

Par    cuillerées    à    dessert.     On    peut   aller  jusqu'à 
C  gouttes  de  teinture  de  lobelia  inflata. 

Ou  : 

Alcoolature  d'anémone  pulsatile..       2  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 20  gr. 

Eau  distillée 40  gr. 

Par  cuillerées  à  dessert.  . 

Ou  : 

Sirop  d'éther,  2  à  3  cuillerées  à  café  pendant  l'accès. 
Grindelia  robusta  (extrait  fluide)  :  X  à  XXX  gouttes 
dans  une  infusion  d'aunée  ou  de  maroube. 

—  Jaccoud. — 

Cannabis  indica  (teinture),  V  à  XX  gouttes. 
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—  Boecker  (Berlin).  — 

Cautérisation  de  la  pituitaire  au  thermocautère. 
Traitement  par  les  inhalations  :  Allevard,  Cauterets, 
Royat,  Mont-Bore,  Saint-Ronoré. 

Asthme    cardiaque. 

1°  Pendant  l'accès  : 
injection  sous-cutanée  : 

Sulfate  d'atropine 0&r,01 

Sulfate  de  morphine 0&r,20 

Eau  do  laurier-cerise 10  gr. 

(Voir  ci-dessus.) 

1  seringue  de  Pravaz. 
2°  Faille  respirer  de  {'ammoniaque. 
3°  Donner,  toutes  les  dix  minutes,  V  gouttes  à  la 
fois  de  la  mixture  suivante  : 

Laudanum  do  Sydenhatu 4  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 6  gr. 

En  dehors  des  crises  : 

Prendre  chaque  jour,  avant  déjeuner,  une  cuillerée 
à  soupe  de  la  potion  : 

Iodure  de  sodium ,      20  gr. 

Sirop  de  capillaire 2U0  gr. 

M. 

—  HUCHARD.  — 

Macération  de  digitale  (poudre,  0er,15). 

—  Germain  Sée.  — 

Sulfate  de  spartéine 0^,50 

Sucre  de  lait 5  gr. 

Sirop  simple Q.  s. 

M.  en  50  pilules  de  0^,01.  5  à  10  par  jour. 

5. 
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Avant  le  dîner  : 

Bromure  de  sodium ...       25  gr. 

Sirop  d'aconit 50  gr. 

Infusion  de  houblon 250  gr. 

2  cuillerées  à  soupe. 

Régime  lacté  exclusif  (3  ou  4  litres  par  jour) . 

Asthme  des  enfants. 

Huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer. 

—  Moncorvo.  — 

Pyridine,  V  gouttes  renouvelées  4  fois  par  jour,  ver- 
sées sur  un  mouchoir  placé  devant  la  poitrine  et  attaché 
au  cou  de  Venfant. 

Et  : 

Teinture  d'eucalyptus  globulus.     1  à  3  gr. 

Julep  gommeux 125  gr. 

2  à  3  cuillerées  par  jour. 

(Voir  Bronchite). 

Séjour  dans  le  Midi  pendant  un  hiver. 

Asthme  des  foins. 

(Voir  Fièvre  des  foins.) 

Sulfate  de  quinine 3  gr. 

Benjoin  pulvérisé. 6  gr. 

M.  Insuffler  dans  les  fosses  nasales  plusieurs  fois 
par  jour. 

Asystolie. 

(Voir  Circulatoire  {Maladies  de    l'appareil),  page  165). 

Ataxie  locomotrice. 

(Voir  Moelle  [Maladies  de  la),  page  486.) 
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Atrophie  musculaire  progressive. 

(Voir  Moelle  {Maladies  de  la),  page 490.) 


Avortenient. 

Si  foetus  encore  vivant  : 

Repos  horizontal.  Lavements  laudanisés  (V  à 
XV  gouttes  de  laudanum),  froid  intus  et  extra. 

Si  hémorrhagie  : 

i°  Injection  très  chaude,  40°  à  45°. 

2°  Tamponnement  vaginal  à  Vaicle  de  gaze  iodo- 
foriïkée  ou  salolée. 

Précautions  antiseptiques  (Voir  page  4,  Antisep- 
sie obstétricale). 

—  Budin.  — 

Sublimé 0*«-,2o 

Acide  tartrique 1  gr . 

Solution   alcoolique   de   carmin 

d'indigo  sec  à  5  0/0 I  goutte. 

Pour  1  paquet.  1  paquet  pour  1  litre  d'eau. 

—  Val  caire.  — 

Expeclation  absolue,  sauf  le  cas  oVhémorrhagie 
abondante.  Alors,  si  V arrière-faix  est  fortement  en- 
gagé, injection  sous-cutanée  avec  : 

Ergotine. 1  gr . 

Eau  distillée 15  gr . 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Si  fétidité  des  lochies,  intervenir,  jamais  ae 
violence. 
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Si  hémorrhagie  ou  septicémie  : 

Évacuer  l'utérus.  Enlever  le  placenta  et  les  mem- 
branes à  laide  des  doigts,  de  la  curette  mousse  ou  de 
la  pince  placentaire. 

Curettage  delà  cavité  utérine. 

Injection  intra-utérine  avec  la  canule  à  double 
courant.  Tamponnement  avec  la  gaze  iodoformée  ou 
salolée. 

Prendre  la  température  de  la  malade  matin  et  soir. 

—  J.  Chéron.  —  Doléris.  — 

Curage,  écouvillonnage  de  l'utérus. 

Si  anémie  profonde  : 

Injections  sous-cutanées  (féther,  de  caféine,  de 
sérum  artificiel  (Voir  page  XIX).  A  l'intérieur  : 
alcool,  quinquina,  kola,  potion  de  Todd,  vin  de  Porto. 

Pommade  pour  le  toucher  vaginal  : 

Vaseline 30  gr. 

Acide  borique 4  gr. 

Ou  : 

Vaseline 30  gr. 

Biiodure  de  mercure. 0gr,25 
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B 

Bains. 

Bain  de  Barèges  artificiel  : 

Monosulfure  de  sodium )    _   „„ 

„,  ,              ,          ,.  }  aa  60  gr. 

Chlorure  de  sodium ) 

Carbonate  de  soude 30  gr. 

Pour  un  bain. 

Bain  sulfureux  :  30  a  400  grammes  de  polysulfure 
de  potassium  solide. 

Bain  d'amidon  :  500  {/ranimes  à  1.000  grammes 
d'amidon . 

Bain  de  gélatine  :  250  à  500  grammes  de  gélatine 
de  Flandre. 

Bain  alcalin  :  100  à  500  grammes  de  sous-carbo- 
nate de  soude. 

—  Vaucairb.  — 
Bain  (anémie)  : 

Sulfate  de  potassium 50  gr. 

Sous-carbonate  de  soude 100  gr. 

Gélatine 40  gr. 

Bain  de  sublimé  : 

Sublimé } 

o  ,                .  [  aa  15  à  30  gr. 

Sel  ammoniac. ) 

Eau  distillée 500  gr. 
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Bain  ioduré  : 

Iode 10  gr. 

Iodure  de  potassium 20  gr. 

Eau 625  gr. 

(Baignoire  de  bois  ou  émaillée.) 
Bains  de  sel  : 

Sel  gris 5  kilogr. 

Balanite. 

Placer    entre    le  gland    et    le   prépuce  de  V ouate 
hydrophile  imbibée  de  la  solution  suivante  : 

Nitrate  d'argent.  0<"-,  30  |  Eau  distillée.  50  gr. 

Lotions  avec  de  Teau  blanche.  Bains  locaux  émoi- 
lients  (guimauve,  pavot). 

—  Vaugaire.  — 

Pansement  avec  la  poudre  d'oxyde  de  zinc  en  sus- 
pension dans  le  rétinol. 

Examiner  les  urines  pour  voir  si  elles  ne  contien- 
ent  pas  de  sucre. 

(Voir  Diabète.  Syphilis.  Blennorrhagie.) 

Battements  de  cœur. 

(Voir  Palpitations,   page  171.) 

Blennorrhagie     chez   l'homme, 

—  Mauriac.  — 

Le  traitement  abortif  n'a  quelque  chance  de  réussir 
que  pendant  les  premières  heures  du  début  de  la  ma- 
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ladie.  L'injection  méthodiquement  faite  avec  la  solu- 
tion suivante  : 

Nitrate  d'argent.  1  gr.  |  Eau  distillée.  25  gr. 
est  celle  qui  parait  donner  les  meilleurs  résultats. 

Blennorrhagie  aigué. 

—  Vaucaire.  — 

S'abstenir  de  vin  pur,  bière,  liqueurs.  Éviter  les 
marches  prolongées,  la  danse,  les  causes  d'excitation 
des  sens.  Porter  un  suspensoir  ouaté  à  sous- cuisses. 

Boisso?is  diurétiques  :  chiendent  nitré,  orgeat,  bour- 
geons de  sapin,  uva-ursi,  stigmates  de  maïs. 

Eaux  minérales  alcalines  en  assez  grande  quantité, 
1  litre  par  jour  :  Vais,  Vichy;  Gontrexéville. 

Ou  mieux  : 

Salicylate  de  soude 1  gr. 

Bicarbonate  de  soude 3  à  5  gr. 

Sucre  en  poudre 40  gr. 

Essence  de  citron I  à  lil  gouttes. 

M.  pour  1  paquet.  Faire  n°  10. 1  paquet  par  litre  d'eau. 

Prescrire  2  fois  par  semaine  un  purgatif  salin  [eau 
de  Carabana  ou  de  Montmirail)  et  des  bains  alcalins 
d'une  heure  environ  tous  les  2  jours. 

La  pratique  des  antiseptiques  dès  le  début  n'a  pas 
encore  donné  de  résultats  excellents  : 

Salol,  4  grammes  par  jour  en  4  cachets. 

—  Boineï  et  Layet.  — 

Bleu  de  méthylène 0^,50 

Par  fractions  de  0K»*,Î0  en  cachets  toutes  les  3  heures, 
pendant  8  jours. 
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Aussi  doit-on  soumettre  la  blennorrhagie  aiguë 
à  un  traitement  anliphlogistique  jusqu'à  la  dispa- 
rition des  symptômes  inflammatoires;  n'attaquer  la 
maladie  par  les  balsamiques  que  lorsqu  elle  est  mûre. 
Attendre  3  à  4  semaines  (Mauriac). 

L'écoulement  devenu  muqueux  et  filant,  prescrire 
les  balsamiques  : 

Capsules  d'extrait  de  santal,  de  copahu,  oléoré- 
sine  de  Burgum,  cubèbe,  matico,  Kawa-kawa,  Phvl- 
lantus  Niruri,  térébenthine  (fractionner  les  doses). 

Opiat  : 

Cubèbe  en  poudre 40  gr. 

Copahu 30  gr. 

Essence  de  menthe Qq.  gouttes. 

Magnésie  calcinée Q.  s. 

M.  s.  a.  De  4  à  5  cuillerées  à  café  par  jour,  dans  du 
pain  azyme. 

Qu  : 

Salicylate  de  soude 4  gr. 

Baume  de  Gurgum 16  gr. 

Gomme 10  gr. 

Sirop  de  gomme 30  gr. 

Eau  de  menthe 50  gr. 

F.  s.  a.  A  prendre  en  4  fois  dans  les  24  heures. 

Si  anémie  : 

Copahu 10  gr. 

Poivre   cubèbe 20  gr. 

Tartrate  ferrico-potassique. 2  gr. 

Sirop  de  ratanhia Q.  s. 

F.  s.  a.  5  à  20  grammes  dans  les  24  heures. 

Ou: 
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Sirop  de  baume  du  Pérou 500  gr. 

Carbonate  de  fer )   __ 

Extrait  de  ratauhia j  aa  10  "v- 

F.  s.  a.  4  cuillerées  à  dessert  par  jour. 

—  Dcjardiin-Beaumetz.  — 

Baume  de  copahu 25  gr. 

Poivre  cubèbe  pulvérisé 50  gr. 

Essence  de  menthe 1  gr. 

Pour  40  bols.  10  par  jour. 

—  Fournie  p..  — 

Poudre  de  cubèbe 1 0  à  30  gr. 

Sirop  de  goudron Q.  s. 

Faire    des    bols   à   prendre   en    6     fois    dans    la 
journée. 

Si  érections,  pollutions  nocturnes  : 

Compresses  imbibées  d'eau  froide  sur  la  verge. 

Pilules  : 

Camphre 0gr,40 

Extrait  de  cubèbe 5  gr. 

Poudre  de  cubèbe s. 

F.  s.  a.  50  pilules.  3  matin  et  soir. 

Qu  : 

Bromure  de  potassium 1  à  4  gr. 

Ou: 

Antipyrine 0-',50  à  2  gr. 

Qu  : 

Phénacétine 0sr,50 

Lavement  (Hôpitaux)  : 

Camphre  pulvérisé. 0=r,50 

Extrait  thébaïque 0er,05 

Jaune  d'œuf N°  t. 

Décoction  de  graines  de  lin 150  gr. 
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On  peut  ordonner  des  injections  astringentes  en 
même  temps  que  les  balsamiques,  mais  il  est  préfé- 
rable de  n'y  avoir  recours  que  si  cette  médication 
ne  donne  pas  vite  les  résultats  qu'on  en  attend. 
Elles  doivent  être  prises  chaudes  (1/3  ou  1/2  se- 
ringue ordinaire).  Recommander  au  malade  cV uriner 
avant  de  se  donner  son  injection,  de  la  garder  dans 
le  canal  3  ou  4  minutes  et  d'avoir  soin  de  serrer 
légèrement  entre  le  pouce  et  le  médius  de  la  main 
gauche  la  base  de  la  verge.  L'index  s'appliquera 
sur  le  méat,  pour  empêcher  la  sortie  du  liquide 
(Mauriac). 

—  Ricord.  — 
Injection  astringente  : 

Eau   de  roses 200  gr. 

Sulfate  de  zinc 1   gr. 

Acétate  de  plomb 2  gr. 

Teinture  de  cachou )  _ 

Laudanum  de  Sydenham j  dd      gr" 

—  Doyeîs  (de  Reims).  — 

Lavages  répétés,  4  «  6  fois  dans  les  vingt-quatre 
heures,  avec  la  solution  de  sublimé  à  1/1000,  étendue 
de  trente  à  dix  fois  son  volume  d'eau  chaude  (entre 
38  à  45°). 

Employer  une  poire  de  caoutchouc  n°  8,  avec  ca- 
nule en  ébonite  et  embout  conique  de  caoutchouc 
rouge. 

Méthode  :  uriner,  introduire  la  canule  horizonta- 
lement dans  le  méat,  presser  vivement  la  poire  afin 
de  pratiquer  un  lavage  de  Vurèthre  postérieur.  Rem- 
plir là  poire,  introduire  la  canule  dans  le  méat 
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presser  la  poire  lentement  et  progressivement  et  faire 
pénétrer  tout  le  contenu  dans  la  vessie. 
Evacuer  le  liquide  par  la  miction. 

Ou  : 

—  Balzer.  — 

Rélinol  salolé  à  5/100. 

Ou: 

—  Rademaher.  — 

Faire  2  injections  par  jour  avec  la  solution  sui- 
vante : 

Pyridine VI  gouttes. 

Eau  distillée 90  gr. 

Ou  : 

Sulfate  de  quinine 1  à  2  gr. 

Saïicylate  de  bismuth 2  gr. 

Eau  distillée  bouillie 100  gr. 

Ou  injections  :  eau  blanche,  décoction  d'écorces 
de  chêne,  vin,  eau  boriquée  à  4/100,  créosotée  à 
1/200,  solution  de  permanganate  de  potasse  à 
1/1000. 

Ou  : 

lchthyol 1  gr. 

Glycérine  neutre 5  gr. 

Eau  distillée 120  gr. 

Ou  : 

Bougies  en  gélatine  au  beurre  de  cacao,  auxquelles 
on  incorpore  de  l'ichthyol,  0^,05  à  0g>-,10  par  bougie. 
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Blennorrhagie    chronique. 

(Blennorri 


Interdire  les  balsamiques.  Régime  sévère,  conti- 
nence. Ramener  la  blennorrhagie  à  l'état  aigu. 

—  Doyen.  — 

Lavages  répétés  avec  la  solution  de  sublimé  à 
1/30000  (Voir  ci-dessus). 

—  GUYON.   — 

Faire  des  instillations  tous  les  2  jours  avec  la 
solution  de  nitrate  d'argent  à  1/50. 

Employer  un  explorateur  en  gomme  flexible,  à  bout 
olivaire,  perforé  dans  toute  sa  longueur,  et  une  serin- 
gue à  contenance  3  fois  plus  grande  que  celle  de 
Pravaz. 

Cathétérisme  avec  une  bougie  imprégnée  d'une  des 
pommades  suivantes  : 

Vaseline 30  gr. 

Iodoforme . . . .  ; 2  à  4  gr. 


Ou: 


Vaseline 30   gr. 

Sublimé 0^,03 

Ou  : 

Tannin , 1  à  2  gr. 

Glycérine .  10  gr. 

Vaseline 20  gr. 

Ou  :  cautérisation  des  granulations  au  moyen  de 
V  endoscope. 
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Injections  astringentes  (Voir  ci-dessus).  Traiter  le 
rétrécissement  par  la  méthode  électroly tique. 

Traitement  général  (Voyez  Arthritisme,  Rhuma- 
tisme) :  sirop  d'iodure  de  fer,  quinquina,  gentiane. 

Blennorrhagie   chez   la    femme. 

PÉRIODE     AIGUË 

Fréquents  et  abondants  lavages  vulvo-yaginaux  à 
Veau  simple,  chaude  et  bouillie,  pendant  un  quart 
d'heure  chaque  fois  (4  à  5  fois  par  jour). 

Employer  une  canule  en  verre,  bien  aseptique. 

Ou 

Prescrire  trois  injections  très  chaudes  contenant 
chacune,  pour  2  litres  d'eau  bouillie,  un  des  paquets  : 

Sublimé 0?r>^° 

Acide  tartrique 1  gr. 

1  paquet.  N°  20.  , 

Pansements  vaginaux  et  vulvaires.  Appliquer  des 

tampons  de  coton  hydrophile,  sur  lesquels  on  étend  la 

pommade  : 

Salol 2  gr. 

Vaseline  stérilisée )    ~   ,„ 

aa  15  gr. 
Lanoline \ 

Ou: 

Aristol 4  gr. 

Lanoline 40  gr. 

Ou  : 

Acide  borique 2  gr. 

Vaseline  stérilisée 40  gr. 
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—  Richard  d'Aulnay. — 

Nettoyer  le  vagin  avec  l'ouate  hydrophile  trempée 
dans  a  solution  au  sublimé  à  1/1000  et  faire  le  pan- 
sement vaginal  avec  un  ou  plusieurs  tampons  d'ouate 
hydrophile  imbibés  de  la  solution  : 

Bleu  de  méthylène 1  gr. 

Potasse 0«,61 

Eau 10  gr. 

Laisser  le  pansement  en  place  2  jours  et  le  rem- 
placer ensuite  par  des  tampons  enduits  de  glycérine 
neutre  renouvelés,  au  bout  de  48  heures,  par  de 
simples  tampons  saupoudrés  (ï'aristol  ou  d'iodoforme. 

—  Vaucaire.  — 

Glycérine 100  gr. 

Salol 2  gr. 


Ou 


Glycérine. . . . . . 100  gr. 

Tannin 10  à  20  gr. 


Ou  : 


Glycérine 1 00  gr. 

Alun 2  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0%  20 


Ou: 


Baume  de  Gurgum _   ua 

i7       a       u  aa  50  gr. 

Eau  de  chaux ■ 


Ou: 


Ichthyol 20  gr. 

Glycérine  neutre 100  gr. 
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Irrigations  chaudes  :  eau  boriquée  à  15/4000, 
solution  de  chlorure  de  zinc  à  1/1000,  de  perman- 
ganate de  potasse  à  0,50/1000  ;  infusions  de  roses 
de  Provins,  d'écorce  de  chêne,  de  thé,  de  queues 
de  cerises. 

Insufflations  :  iodoforme,  dermatol,  alun,  tannin, 
salol,  aristol,  iodol. 

Bains  sulfureux.  Recommander  le  spéculum  pour 
bains. 

Si  uréthrite  : 

Balsamiques  (?)  (Voir  ci-dessus).  Matin  et  soir, 
prendre  le  cachet  : 

Bleu  de  méthylène 0**,25 

1  à  4  par  jour. 

Injection  uréthrale  avec  la  solution  de  permanga- 
nate de  potasse  à  0,50/1000,  ou  la  solution  de 
sublimé  à  0,04/1000. 


Si  pelvi-péritonite  : 

Repos  absolu.  Sangsues  sur  le  point  le  plus  doulou- 
reux de  Vabdomen.  Onctions  mercurielles  bella- 
donées.  Vésicatoire  sur  Vkypogastre. 

Blépharites. 

Huile  de  foie  de  morue.  Séjour  à  la  campagne. 
Éviter  le  séjour  aux  bords  de  la  mer. 

Simple  ou  scrofuleuse  : 
Collyre  : 

Borate  de  soude 1  gr. 

Mucilage  de  coings 10  gr. 

Hydrolat  de  laurier-cerise 5  gr. 

Eau  distillée 100  "V. 
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Instillations  ou  fomentations.  On  commencera  par 
l'étendre  de  5  fois  son  volume  d'eau;  on  arrive  à 
l'employer  pur. 

Lotions  émollientes  avec  l'eau  de  laitue  ou  de  sureau 
(boriquée  à  5/100  ou  phéniquée  à  1/2/100)  ou  avec 

V infusion  de  camomille. 

• 

—  Wecker.  — 
Pommade  : 

Oxyde  rouge  de  Hg 0er,50 

Sous-acétate  de  plomb  liquide...        5  gr. 

Huile  d'amandes  douces 10  gr. 

Axonge 30  gr. 

M.  Onctions  légères  sur  le  bord  des  paupière?,  1  fois 
par  jour. 

Chronique  : 

Faire  porter  des  verres  coquilles  fumés  pour 
garantir  contre  la  poussière.   Éviter  la  lumière  vive. 

—  Panas.  — 

Pommade  : 

Bioxyde  de  mercure 0^,05 

Vaseline 10  gr. 

Extrait  de  Saturne V  gouttes. 

F.  s.  a.  Graisser  la  paupière  soir  et  matin. 

Ou  : 

—  Galezowski.  — 

Précipité  rouge. 0e»',  10 

Acétate  de  plomb  cristallisé. .....  0er,005 

Axonge  b enzoïnée .    5  gr. 

Huile  de  noisettes Vgo.uttes, 

M 
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—  Vidal.  — 
Pommade  : 

Précipité  rouge 0^,40 

Axonge 4  gr. 

Teinture  de  benjoin IV    gouttes. 

F.  s.  a.  Onctions  légères  sur  le  bord  des  paupières. 

—  Despagnet.  — 

Instiller  quelques  gouttes  de  : 

Sublimé 1   gp. 

Glycérine  neutre. . . 100  gr. 

M. 

—  COMBY.    — 

Pommade  : 

Précipité  jaune 0*r,50 

Vaseline 20  gr . 

M. 

Si  ulcérations  : 

Cautérisations   avec    le   sulfate   de    cuivre  ou   le 
crayon  de  nitrate  d'argent  mitigé,  ou  avec  la  solution  : 

Nitrate  d'argent. 0»r,o0 

Eau  distillée 1 0  gr. 

Ou  : 

Iodol , 3  gr. 

Alcool 35  gr. 

Glycérine 60  gr. 

Employer  cette  solution  2  fois  par  semaine. 
Ouvrir  les  petits  abcès  du  bord  libre  des  paupières 
à  l'aide  dune  lancette. 

(Voir  Scrofule.) 

Huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer. 

La  Bourboule,  Challes,  Uriage. 

6 
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Botriocéphale. 

(Voir  Ténia,  page  703.) 

Bromhydrose . 

(Sueur  de  pieds,  du  corps.) 

Prescrire  le  sulfate  neutre  d'atropine,  de  0gr,0005 
à  0=r,002  (granules). 

Toniques  ;  fer,  quinquina,  arséniate  de  soude, 
Qgr,.00i   à  0^}005. 

Si  pieds  chauds  : 

—  Unna.  — 

Onctions  avec  : 

Ichthyol )     _  Kn 

_,  i     aa  oO  gr. 

Eau '  b 

Lanoline ...     20  gr. 

Si  pieds  froids  : 

Pédiluves  chauds,  si?iapise's,  puis  onctions  avec 
V emplâtre  : 

01.  térébenth )     _ 

Ichthyol j     aa5  ^r- 

Unguentum  Zinci 10  gr. 

M.  s.  a.  (formule  allemande). 

Poudrer  l'intérieur  des  bas  ou  chaussettes  avec  : 

Acide  salicylique 2  gr. 

Acide  borique 10  gr. 

Amidon )      _   „n 

Talc |     aao0gT' 

M. 

Le  matin,  on  lave  avec  le  savon  gras  à  ^ichthyol. 
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Bronchectasie. 

(Voir  Dilatation  des  bronches,  page  109.  Bronchite 
chronique,  page    101.) 

Bronchite    catarrhale    aiguë. 

Repos  au  lit,  atmosphère  chaude. 

Tisanes  ;  mauve,  violette,  capillaire,  tilleul,  fruits 
pectoraux,  dattes,  figues,  raisin  de  Corinthe.  Lait 
chaud  additionné  de  fine  Champagne  ou  de  rhum. 

Révulsifs  légers  sur  le  thorax  :  badigeonnages  de 
teinture  d'iode,  sinapismes,  papier  chimique. 

Potion  à  prendre  par  cuillerées  : 

Polygala  en  poudre 5  à  10  gr. 

Eau 150  gr. 

F.  infuser,  passer  et  ajouter  : 

Kermès 0°r,10 

Oxymel  scillitique 30  gr. 

Si  fièvre  : 

Teinture  d  aconit XX  gouttes. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger. 30  gr. 

Eau 100  gr. 

Par  cuillerées  toutes  les  heures. 

Ou  : 

Poudre  de  Dower ...     0ff»-,50 

Et: 

Sirop  diacode /   _  Dn 

o-  i     a.  a  •         '  aa  60  gr. 

Sirop  de  bourgeons  de  sapin.,  i 

2  cuillerées  par  jour. 
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Pour  faciliter  l'expectoration. 

Vomitifs  : 

Poudre  d'ipéca lferr,50 

Tartre  stibié : bgr,05 

M. 

Diviser  en   3   paquels.  Prendre  chaque  paquet  dans 
un  1/2  verre  d'eau  tiède,  h  10  minutes  d'intervalle. 

Si  troubles  gastriques  : 

Ipéca,  0rr,50  à  1^T,50,  en  3  fois. 

Si  toux,  expectoration,  atonie  bronchique  : 
Tisaues  d'eucalyptus,  de  lierre  terrestre. 

Prendre,  toutes  les  2  heures,  1  cuillerée  à  dessert 
de  la  potion  : 

Sirop  d'opium /    _  2Q 

Sirop  de  tolu \ 

Hydrolat  de  tilleul 120  gr. 

M. 

Ou  : 

Sirop  de  codéine. (  ;Ta  20  gr. 

Sirop  de  belladone ) 

Eau  de  fleurs  d'oranger 10  gr. 

Eau  de  tilleul 100  gr. 

M. 

—  C.  Paul.  — 

Oxvde  blanc  d'antimoine.      0^',o0  à  2  gr. 

Kermès 0?'\05  à  0*'\20 

Looch  blanc 125  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  dessert  toutes  les  heures. 

Ou  :  Sirops  de  codéine,  de  morphine,  de  thridace. 
Potion  à  prendre  par  cuillerées  à  bouche  d'heure  en 

heure  : 
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Terpine 

Benzoate  de  soude. 

Sirop  de  Tolu 

Sirop  de  gomme. . 
Eau  distillée 


0s<,50 
1  à  3  gr. 

âà  23  gr. 
100  gr. 


M. 

Ou  : 

Capsules  de  terpinol  à  0sr,10 

Ou  : 

-    RoSSBACH     — 

Naphtaline 

Sucre  blauc 

Essence  de  bergamote 

D.  en  20  paquets,  o  à  20  par  jour. 

Eaux  minérales  sulfurées  sodiques 


i  à  10  par  jour. 


0gp,50  à  5  gr. 

0  gr. 

1  goutte. 


Bronchite  chronique 

(Voir  Brondiile  aiguë.) 

Indication  causale  : 
(Scrofule,     arthritisme 
goutte)  : 

Sulfureux. 

Arsenicaux. 

Alcalius. 

Révulsifs  cutanés 

Si  dyspnée  : 

Fumigations    de   datura,    aspiration    de     vapeurs 
phéniquées. 

Inhalations  : 

Essence  de  pin  d'Ecosse 4  gr. 

Teiuture  d'opium  camphrée 90  gv. 

1  cuillerée  à  thé  dans  250  grammes  d'eau  chaude. 


Indication  sj/mplomatiques 
Ipéca. 
Kermès. 
Goudron. 
Tolu. 
Térébenthine. 

vésicatoires,  pointes  de  feu. 
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Introduire  ce  mélange  dans  un  pulvérisateur. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Oxyde  blanc  d'antimoine 1  à  2  gr. 

Extrait  de  belladone 0?r,05 

Sirop  d'opium 30  gr. 

Julep  gommeux. . . .       150  gr. 

F.  s.  a.  par  cuillerées  toutes  les  heures. 

Ou  : 

Teinture  de  belladone. ....     X  à  XXX  gouttes. 

Sirop  d'aconit 30  gr. 

Infusé  de  fleurs  pectorales..  150  gr. 

F.  s.  a.  par  cuillerées. 

—  Huchard.  — 

Eau  de  laurier-cerise 20  gr. 

Sirop  de  bourgeons  de  sapin..   )   _  fift 

Sirop  de  Tolu \  ™       gV' 

Sirop  diacode 30  gr. 

3  a  4  cuillerées  par  jour. 

Ou  : 

Poudre  de  Dower ) 

Poudre  d'eucalyptus /  âa  4  gr. 

Poudre  de  scille 5 

Pour  30  cachets.  3  à  4  par  jour. 

Et  sirop  de  polygala,  30  grammes  par  jour. 

—   MONIN.    — 

Grog  pectoral  : 

Infusion  de  feuilles  fraîches  d'o- 
ranger   100  gr.    . 

Sirop  d'erysimum 20  gr. 

Vieux  kirsch 30  gr. 

Térébène X  gouttes. 

A  prendre  chaud  en  se  couchant. 
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Sirop  expectorant  : 

Sulfate  de  strychnine 0^,05 

Sirop  simple 100  gr. 

2  à  4  cuillerées  à  café  par  jour  {surveiller) . 


Si  la  muqueuse  pharyngienne  est  douloureuse 
Collutoire  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0gr,10 

Borate  de  soude I  gr . 

Glycérine  neutre 1 0  gr . 

Toucher  avec  un  pinceau  imbibé  de  ce  mélange. 

—  Delioux.  — 

Potion  anticatarrhale  : 

Infusion  de  lierre  terrestre.  100  gr. 

Extrait  thébaïque 0^,05 

Gomme  ammoniaque 0&l-,o0  à  1  gr. 

Jaune  d'oeuf N°  1 . 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 32  gr. 

F.  s.  a.  par  cuillerées,  d'heure  en  heure. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Créosote  de  hêtre 3  gr. 

Alcool 1 00  gr. 

Vin  de  Bagnols 30  gr. 

Sirop  simple 1 00  gr. 

1  à  2  cuillerées  à  bouche,  matin  et  soir,  dans  du  vin 
blanc. 
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—  Trastolï;.  — 

Acide  phéniquc 2  ù  k  gr. 

Sirop  de  menthe 100  gr. 

Eau  distillée 400  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 
Le  matin,  prendre  4  ou  6  pastilles  de  soufre. 

—  Laxckreaux.  — 

Si  bronchite  fétide  (Voir  Dilatation  des  bronches, 
page  109). 

Hyposnlfite  de  soude 4  à  5  gr. 

Julep  gommeux 120  gr. 

F.  s.  a.  par  cuillerées  dans  les  24   heures  (pendant 
6  semaines). 
Si  bronchite  pseudo-membraneuse  : 

LuCAS-CHAMriONNiÈRE.    

Iodure  de  potassium  (Voir   formules,  page  643. 

Syph). 
Mercure. 
Capsules  de  goudron. 

Eaux  minérales. 
Eaux-Bonnes,  Cauterets,  Enghien,  Châles,  Saint-Sau- 
veur. 

Aérothérapie,  bains  d'air  comprimé,  inhalations  d'air 
omprimé,  exhalations  dans  l'air  raréfié. 

Climat  méditerranéen  :  Saint-Raphaël,  Menton,  Can- 
nes, Nice,  Hyères. 
Alger,  Le  Caire. 

Bronchite  capillaire. 

—  Blachez.  — 

Yomitifs  coup  sur  coup  {matin  et  soir),  pendant 

2  jours  si  c'est  nécessaire.  Ipéca,  0°r,50  à  1^,50  en 

3  fois. 
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Vésicatoires    volants.    Cataplasme   sinapisé.    Ven- 
touses Junod. 

Tisanes  émollientes  chaudes.  Tisane  de  polygala. 
Lait  additionné  d'alcool. 
Potion  stimulante  : 

Musc. 0sr,50  à  2  gr. 

Carbonate  d'ammoniaque 3  gr. 

Eau  de  cannelle 1 50  gr. 

Sirop  d ecorces  d'oranges  amères.       50  gr. 

Gomme  arabique 5  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  heures. 
Si  asphyxie  imminente  : 
Boissons  alcooliques.  Potion  de  Todd. 
Injections  hypodermiques  d'éther  et  de  caféine. 
Ventouses  sèches. 

Si  dyspnée  : 

Larges  sinapismes  sur  les  jambes,  sur  la  poitrine. 
Ventouses. 

Injections  de  morphine    (solution  à    1  100).  I   à  2 
seringues  de  Pravaz. 
Inhalations  de  nitrite  d'amvle  (II  à  VIII  gouttes. 

Potion  à  prendre  par  cuillerées  à  bouche  : 

Liqueur  d'Hofi'mann 4  gr 

Eau  de  laurier-cerise 5  gr 

Sirop  de  sucre 40  sgr. 

Eau  distillée L00  gr. 

Pour  calmer  la  toux  et  l'insomnie  : 

Teinture  de  belladone..  X  ù  XXX  gouttes. 

Sirop    capillaire 


Oxymel  scilliliqur 

Infusion  de  tilleul 100  gr. 

M.  par  cuillerées  à  bouche  toutes  \v$  deuii-heiircs. 
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Lait  de  chèvre,  lait  cTâriesse. 

Surveiller  la  convalescence.  Campagne,  air  des 
montagnes.  Toniques  :  quinquina,  huile  de  foie  de 
morue.  e 

Bronchite  capillaire  infantile. 

Ventouses  sèches.  Inhalations  d'oxygène.  Injections 
hypodermiques  d'éther.  injections 

—  J.  Simon.  — 

Au  début,  sirop  d'ipéca,  1  à  2  cuillerées  à  dessert 
Et  : 

Acétate  d'ammoniaque. . .  0Br  50 

Alcoolature de  racines  d'aconit!  Xv'  gouttes 

S.çop  de  codéine 10  à  15  fr    ' 

Julcp  ffommeux..  Kn 

50  gr. 

Par  cuillerées  à  café  toutes  les  heures. 

Ou  : 

Eau-de-vie   vieille....  9n  „. 

Ou: 

Mâlag.. 

m     •  ,  *  •    •  * 30    ST. 

Teinture  de  digitale    .  v  ■',  vu        .. 

Julep  gommeux  n»  i ....'.'. ';.\';     *  \oo\f! 
Par  cuillerées  à  dessert  toutes  les  2  heures' 
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—  COMBY.    

Potion  stimulante  ; 

Vin  de  malaga 80  gr. 

Sirop  d'écorces  d'oranges  amères..  20  gr. 

Eau  de  menthe 10  gr. 

Acétate  d'ammoniaque 2  gr. 

M. 

Par  cuillerées  à  dessert  d'heure  en  heure. 

—  Vau  CAIRE.   — 

Mettre  aux  jambes  des  bottes  d'ouate  entourées  de 
taffetas  gommé. 

Donner  toutes  les  heures  à  ï 'enfant  une  cuillerée 
à  café  de  la  potion  : 

Poudre  de  Dower 0*r,20 

Sirop  de  Tolu 20  gr. 

Julep  gommeux 75  gr. 

— Rilliet  et  Barthez.  — 
Si  agitation  et  dyspnée  fébriles  : 

2  bains  tièdes  à  30%  de  5  à   15  minutes,  dans  les 
24  heures. 
Compresses  réfrigérantes,  trempées  dan  ; 

Alcool  camphré 20  gr. 

Eau  distillée 80  gr. 

Et  appliquées  sur  le  tronc,  la  poitrine  et  le  ventre  ; 
les  recouvrir  de  taffetas  gommé. 

—  J.  Simon.  — 
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Lavement  : 

Hydrate  de  chloral fgr,50 

Eau 60  ^r. 

Teinture  de  musc XX  gouttes. 

Teinture   de  valériane X  gouttes. 

M. 
-  Dujardin-Beaumetz.  — 

Alcoolature  de  racines  d'aconit. 


Teinture  de  digitale, 
III  gouttes  à  prendre  2  à  3  fois  par  jour  dans  un  peu 
d'eau  ou  de  lait. 

—  A.  d'Espine.  — 

Expectorants  :  kermès  (de  0gr05  à0gr,I0,  suivant 
l'âge)  dans  unjulep  gommeux. 

Ou: 

Benzoate  de  soude 1  à  5  gr. 

Looch 100  gr. 

Sirop  de  menthe 25  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  toutes  les  heures. 

Ou  : 

Ammoniaque  anisée,  X  à  XXV  gouttes  par  jour  dans 
une  infusion  de  : 

Polygala  senega 1  à  3  gr. 

Stimulants,  toniques  :  vin  de   Porto,  alcool  dans 
du  lait  ou  de  Veau  sucrée. 
Dans  les  cas  urgents  : 

Injections  sous-cutanées  de  teinture  de  musc  ou 
d'éther  (1/3  ou  1/2  seringue  de  Pravaz,  2  à  3  fois 
par  jour) . 

Lait  de  vacne  ou  d'ânesse.  bouillon  américain,  sirop 
d'iodure  de  fer,  huile  de  foie  de  morue  brunfv 
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Broncïiectasie. 

^Dilatation  des  bronches.) 

Balsamiques  (eucalyptus,  goudron,  copahu,  téré- 
benthine, 4  capsules  avant  chaque  repas  ;  augmenter 
de  2  par  semaine).  Un  mois  de  traitement  et  un  mois 
de  repos. 

Terpine 5  gr. 

Alcool  à  95° 70  gr. 

Faire  dissoudre  et  ajouter  : 

Glycérine )    _  _A 

„.         ,       .  '  au  70  gr. 

Sirop  de  miel ) 

Vanilline 0£<\02 

M.  1  à  2  cuillerées  à  soupe  dans  les  24  heures.  1  cuil- 
lerée contient  0?r,50  de  terpine. 

—  E.  Goubin.  — 

Prendre  chaque  jour  5  à  10  pilules  : 

Goudron \ 

Créosote /  _ 

Poudre  d'eucalyptus ï  aa  °gr'05 

Poudre  de  benjoin ) 

Pour  1  pilule.  Faire  n°  50. 

Inhalations  d'eaux  sulfureuses  (Eaux  -  Bonnes, 
Cauterets,  Enghien). 

Fétidité  de  l'haleine: 

—  B.  Teissier.  — 
Thymol  intus  et  extra  : 

—  Magitot.  — 

Borate  de  soude 1  gr. 

Thymol 0§r,  50 

Eau  distillée 300  gr. 

Gargarisme  à  employer  plusieurs  fois  par  jour. 

7 


110  BRONCHES  (MALADIES   DES) 

Ou  gargarisme  : 

—  Gallois.  — 

Chlorure  de  chaux 3  gr. 

Eau 500  gr. 

Filtrer,  ajouter: 

Miel  clarifié 30  gr. 

Potion  : 

Acide  thymique 0?r,  10 

Alcool 4  gr. 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger. ....  20  gr. 

Sucre  blanc 1 0  gr. 

Eau  distillée 1 00  gr. 

F.  s.  a.  2  à  3  cuillerées  à  bouche.  Agiter. 

Emphysème   pulmonaire. 

Air  de  la  montagne,  du  bord  de  la  mer. 

Bains  d'air  comprimé,  inspirations  dans  l'air  com- 
primé et  expirations  dans  Vair  raréfié  {appareils 
Dupont,  Waldenburg,  Bazile  Ferris). 

Inhalations  de  térébenthine,  d'oxygène,  d'air 
ozonisé. 

Bains  sulfureux. 

Frictions  générales  à  l'essence  de  pin  ou  avec  le 
Uniment: 

—  Stokes.  — 

Essence  de  térébenthine 60  gr. 

Acide  acétique 15  gr. 

Jaune  d'œuf N°  1 . 

Eau  de  roses 75  gr. 

Huile  de  lin 4  gr. 

A  l'intérieur  :  arsenic  et  iodure  de  potassium. 

Liqueur  de  Fowler,  III  à  VI  gouttes  avant  chaque 
repas. 
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Ou: 

Granules  d'arséniate  de  soude  à  0^,001,  3  à  8  par 
jour. 

Prendre  2  fois  par  jour,  dans  une  tasse  de  tisane 
de  feuilles  d'oranger,  i  cuillerée  à  café  de  la  so- 
lution : 

Iodure  de  sodium.. . .  . . .....  12gvo0 

Eau 125  gr. 

Crises  dyspnéiques  : 

Ventouses  scarifiées  de  Junod.  Sirop  d'élher,  2  à  '.i 

cuillerées  à  dessert  dans  une  tasse  de  tisane  de  mauve. 

Administrer  ipéca  à  dose  vomitive  (0sr,50  à  0g>-,  15). 

Si  dyspepsie  (Voir  page  321)  : 

Gouttes  amères  de  Baume,  1  à  VIII  gouttes. 

Ou: 

Arséniate  de  soude 0gi-,03 

Sirop  de  quinquina 200  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Eaux-Bonnes,   Cauterets,  Allevard    (eaux    sulfu- 
reuses). Mont-Bore, La  Bourboule  (eaux  arsenicales). 
(Voir  Bronchite  chronique,  page  101.  i 

Adénopatliie   bronchique. 

Contre  les  quintes  de  toux  : 

Bromure  de  potassium 4  gr. 

Hydrolat  de  tilleul i   ~ 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger..   ) 

Julep  gommeux 60  gr. 

F.  s.  a.  A  prendre  par  cuillerées  à  bouche. 
Sirop  d'éther,  1  à  3  cuillerées  à  café. 
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Contre  les  ganglions  hypertrophiés  : 
Teinture  d'iode,  V  à  X  gouttes  avant  chaque  repas 
dans  un  peu  d'eau  ou  de  lait. 

Onctions  sur    la  région    interscapulaire    avec   la 
pommade  : 

lodure  de  potassium 6  gr. 

Extrait  de  ciguë 4  gr. 

Axonge  benzoïnée 50  gr. 

M.  s.  a. 

Ou: 

lodure  de  sodium 15  gr. 

Sirop  d  ecorce  d'oranges  amères  .     300  gr. 
F.  s.  a.  1  à  2  cuillerées  par  jour. 

Solution  atrophique  : 

lodure  de  potassium 15  gr. 

Sirop  de  gomme -  50  gr. 

Eau  de  laitue 250  gr. 

Eau  de  fleurs  d'oranger 5  gr. 

Teinture  de  digitale 10  gr. 

1  cuillerée  à  bouche,  matin  et  soir. 

Huile  de  foie  de  morue,   quinquina,  arsenicaux 
(Voir  page  250),  coca,  alcool,  kola. 
(Voir  Tuberculose.) 

Bronzée   (Maladie). 

(Voir  page  472.) 

Brûlures. 

1er    degré  :   Calmer  la  douleur,  irrigations  d'eau 
froide,  bains  prolo?igés  tièdes. 
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2°  degré  :  Piquer  les  ampoules,  applications  ré- 
frigérantes. Uniment  oléo-calcaire  antiseptique. 

Badigeonnages  avec  du  thiol  liquide  étendu  d'eau 
à  parties  égales,  et  pansement  ouaté. 

Ou: 

Uniment: 

Huile  d'olive 60  pr. 

Eau  de  chaux )   ~   ,n 

„■     ,  '  aa  10  gr. 

Salol j  ° 

Laudanum  de  Sydenham X  gouttes. 

Badigeonnages.  Pansement  ouaté. 

—  C.  Paul.  — 

Ou  pommade  : 

Suerate  de  chaux 1  partie. 

Vaseline 4  parties. 

Ou: 

Salol 3  gr. 

Lanoline 100  gr. 

Si  douleur  très  vive  : 

Cataplasme  fécule  frais.  Saupoudrer  de  bicarbonate 
de  soude.  Injection  sous -cutanée  de  morphine  à  1  '50. 

Surveiller  la  cicatrisation,  de  crainte  de  diffor- 
mités. 

—  Siebel.  — 

Europhène. 3  gr. 

Huile  d'olive 7  gr. 

Vaseline 60  gr. 

Lanoline 30  gr. 
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Plaies  profondes: 

-  Reclus.  — 

Appliquer  de  la  vaseline  phéniquéeà  1/30,  aroma- 
tisée avec  quelques  gouttes  d'essence  de  Wintev-green. 

Compresses  de  tarlatane  imbibées  d'une  solution 
faible  de  subi  mé  à  0er,50/1000. 

Éviter  la  syndactylie  en  séparant  les  doigts  avec  de 
Vouât e:  Suturer  les  paupières. 

Bubon. 

Au  début,  repos  au  lit. 

Traitement  aboktif. 

—  Welander  (Stockholm). 

S'il  n'existe  pas  encore  de  fluctuation  ou  une 
fluctuation  insignifiante,  faire  dans  le  bubon  chan- 
creux  des  injections  avec  la  solution  suivante: 

Bènzoate  de  mercure. .. . 1  gr. 

Chlorure  de  sodium 0êr,  30 

Eau  distillée 100  gr. 

M.  Injection  de  1  centimètre  cube  tous  les  jours, 
pendant  4  à  5  jours. 

Ou: 

Badigeonnages  à  la  teinture  d'iode. 

Injections  phéniquées  : 

Acide  phénique 0sr,  10 

Alcool 1  gr- 

Eau  distillée 9  gr. 

X  à  XX  gouttes. 
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Onctions  avec  les  pommades  d'iodure  de  potassium 
à  1/iO  ou  d'iodure  do  plomb: 

Iodnre  de  plomb t  gr. 

Extrait  de  ciguë 3  gr. 

Axouge  réceute 20  gr. 

M. 

Emplâtre  de  Vigo. 

Bubon  suppuré: 

Ponction  avec  letrocart  capillaire  ou  avec  la  pointe 
du  bistouri,  après  avoir  lavé  la  peau  avec  la  liqueur 
de  Van  Swieten. 

Pansements  avec  la  solution  de  sublimé  à  1/1000, 
etc.  (Voir  Antisepsie). 

Bains  sulfureux  prolongés,  aromatiques,  salins. 

Toniques:  quinquina,  huile  de  foie  de  morue, 
sirop  d'iodure  de  fer  de  Blancard. 
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Calculs   biliaires. 

(Voir  Lithiase  biliaire,  page  369;  Coliques   hépatiques, 
page  369.) 

Calculs    vésicaux. 

(Voir  Gravelle,  page  598.) 

Calvitie. 

(Voir  Alopécie.) 

Cancer   de  l'estomac. 

(Voir  Digestif  (Maladies  de  l'appareil),  page  318.) 

Cancer    du   sein. 

Faire  chaque  jour  2  «  3  injections  interstitielles  (de 
1  centimètre  cube  chaque)  de  liqueur  de  Van  Swieten 
stérilisée  à  l'étuve.  Espacer  les  piqûres  de  1  centimètre 
l'une  de  Vautre. 

(Voir  Formulaire  spécial  de  gynécologie.) 

Cancer   utérin. 

Traitement  palliatif. 

Toniques  :  quinquina,  sirop  d'iodure  de  fer. 
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1  granule  efarséniate  de  strychnine  à  O'r,000*'> 
tous  les  jours.  Purgatifs  salins  répétés. 

Si  hémorrhagies  : 

Cautérisations  au  thermocautère,  à  /'acide  chro- 
mique  ou  au  chlorure  de  zinc,  suivies  d'une  injection 
antiseptique  : 

—  J.  Chéron.  — 

Injections  désinfectantes  : 

Acide  picrique 10  gr. 

Eau  distillée 1  litre. 

Ou: 

Teinture  de  thuia 10  gr. 

Eau  distillée. 1 .  000  gr. 

Ou: 

Résorcine 1 0  à  40  gr. 

Eau  distillée 1  litre. 

Après  chaque  injection,  introduire  un  tampon 
d'ouate  iodoformée  ou  salolée,  imbibé  d'une  solution 
de  chloral  à  1  25. 

Ou: 

Tous  les  jours,  faire  une  injection  de  sublimé  dans 

le  col  : 


Bichlorure  de  mercure 0t'r,  30 

Chlorhydrate  de  cocaïne / 

Chlorure  de  sodium 

Eau  distillée 30  gr. 

F.  s.  a.  XX  à  XXV  gouttes  par  jour. 


(  ââ  0?r,  10 


118  CANCER  UTERIN 


On  désinfecte  aussi  l'écoulement  grâce  à  l'emploi 
de  cette  injection  antiseptique: 

Vinaigre  blanc 300  gr. 

Teinture  d'eucalyptus ....       45  gr. 

Acide  salicylique 1  gr. 

F.  s.  a.  1  à  5  cuillerées  à  bouche  par  litre  d'eau  tiède, 
2  à  3  fois  par  jour. 

—  De  Sinéty.  — 

Porter  sur  les  points  malades,  au  moyen  d'un  peu 
d'ouate  enroulée  à  l'extrémité  d'un  porte-topique, 
le  caustique  suivant  : 

Acide  phonique  cristallisé. ......         4  gr. 

Iode  métallique 1  gr. 

Alcool 10  gr. 

Laver  à  grande  eau  après  chaque  cautérisation. 
Contre  les   douleurs  lombo-abdominales. 
Frictions,  matin  et  soir,  sur  la  région  lombo-sacrée 
avec  le  Uniment  : 

Chloroforme )   _ 

Teinture  thébaïque. . j  aa  15  gr. 

Alcoolat  de  Fioraveuti 150  gr. 

Traitement  interne. 
Un   quart  d'heure  avant  chaque  repas,    prendre 
X  gouttes  de  teinture  de  thuia  dans  un  peu  d'eau. 
Dragées  d'ergoline  à  0?r,50,  1  à  4. 

Ou  : 

Ergotine i  gr. 

Teinture  de  digitale XV  gouttes. 

Infusion  de  roses  de  Provins 90  gr. 

Sirop  de  ratanhia. 30  gr. 

F.  s.  a.  Par  cuillerées  toutes  les  1/2  heures. 
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Traitement   chirurgical. 

—  Ykrnecil.  — 
Amputation  sous-vaginale. 

—  Segond.  —  Camescasse. 
Hy stéréotomie  vaginale. 

Cancroïcle. 

—  Erocq.  — 

Aviver  la  surface  en  la  touchant  légèrement  avec 
un  peu  d'ammoniaque,  puis  appliquer  la  pâte  de 
Manec  : 

Acide  arséiiieux 1  partie. 

Sulfure  de  mercure 3  parties. 

Éponge  calcinée 6  parties. 

M.  s.  a. 

Recouvrir  d'amadou  en  godet.  Au  bout  de  8  à 
21  jours,  le  caustique  se  détache  en  entraînant  la 
néoplasie. 

Lotions  avec  une  solution  de  chlorate  de  potasse 
trrs  concentrée. 

A  Vintérieur:  prescrire  X  à  XX  gouttes  de  teinture 
de  thuya  dans  un  peu  d'eau,  avant  chaque  repas. 

Si  syphilis  (?),  iodure  de  potassium  (Voir  page  638)* 

Carreau. 

(Voir  Entérite.   Tuberculose .  Scrofule.) 
Lait  stérilisé  ou  bouilli,  lait  phosphaté  et  iodé. 
Tous   les   jours,   frictions  sur  le  ventre   avec   la 
pommade: 

Iodure  de  potassium 4  gr. 

Teinture  d'iode 1  gr. 

Laudanum  de  Sydenham X  gouttes. 

Axonge  benzoïnée 40  gr. 
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Ou: 

Badigeonnages  avec  la  teinture  d'iode. 

Applications  de  cataplasmes  laudanisés(IV  gouttes). 

bains  de  son. 

A  V intérieur  : 
\ 

—  COMBY.    — 

Iodure  de  potassium 10  gr. 

Sirop  de  quinquina t&  m 

Sirop  do  fleurs  d oranger S 

1  cuillerée  à  café  roalin  et  soir. 

—  H.  Roger.  — 

Si  constipation  :  lavements  huileux. 
Traitement  général  (Voir  Tuberculose).  Huile  de  foie 
de  morue,  sirops  antiscorbutique  et  iodo-tannique. 
Poudre  contre  le  carreau  : 

Galomel  à  la  vapeur O^O  à  0*r,75 

Soufre  sublimé  et  lavé 0sr,30  à  0Pr,40 

Sucre  blanc,  pulvérisé 4  gr. 

M.  et  diviser  en  8  prises  égales.  1  prise  matin  et 
soir. 

Eaux  thermales  bromo-lodurées,  salines  et  sulfu~ 
reuses  :  Bex,  Salins,  Kreusnacb,  Nauheim,  Aix, 
Ghalles. 

Catarrhe   du  nez. 

Aspirations  nasales  plusieurs  fois  par  jour  avec  la 
solution: 

Chlorure  de  sodium 4  gr. 

Glycérine 12  gr. 

Eau  de  roses 30  gr. 

Eau  distillée 565  gr. 

Acide  phénique    (solution  alcoo- 
lique à  1/2) V  gouttes. 
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Vaporisations  avec  : 

Glycérolé  de  tannio 4  gr. 

Glycérine 12  gr. 

Acide    phénique    (solution    alcoo- 
lique à  1/2)... III  goutte 

Eau  de  roses )   _  _. 

Eau  distillée. . ) 

Ou  avec  : 

Bichromate  de  potasse 0?r,05  à  0-r,50 

Eau  de  roses . 125  gr. 


Céphalalgie. 

(Voir  Névralgies.  Migraine.  Anémie.  Syphilis.) 

—  L.  Vaczi.  — 

Lavage  des  parties  douloureuses  de  la  tête  avec  une 
solution  aqueuse  d'acide  phénique  à  2-3/100. 

Cerveau  (Maladies  du). 

Anémie  cérébrale. 

1°  Après  chaque  repas,  1  cuillerée  de  sirop 
d'iodure  de  fer  dans  un  peu  d'eau  de  Seltz. 

2°  Bromure  de  potassium,  2  grammes  en  se  cou- 
chant. 

3°  Deux  bains  sulfureux  par  semaine,  suivis  de 
douches  froides  de  10  à  20  secondes  pendant  ïété. 

Alcool,  vins  généreux,  vin  de  quinquina,  vin  de 
coca,  vin  de  kola. 
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Syncopes  : 

Ammoniaque XII  goultes. 

Sirop  d'éther 120  gr. 

1  cuillerée  à  soupe. 

Ou  : 

Liqueur  d'Hoffmann,  X  ;'i  XV  gouttes  dans  un  verre 
à  madère  d'eau. 

Transfusion  du  sang. 

Congestion  cérébrale. 
—  Ga.ua.  — 


ée  au  bras,  2  ou  3  sangsues  à  Vanus  ou  aux 
apophyses  mastoldes  (les  renouveler  d'heure  en  heure). 

Compresses  froides,  vessie  de  glace  sur  la  tête. 
Chambre  aérée,  air  frais,  repos,  diète  complète, 
boissons  glacées. 

Lavement  purgatif  (Voir  page  18(3). 

Purgatifs  drastiques  (Voir  page  18o). 

Sinapismes  sur  les  cuisses. 

—  Ul'CHARD.    — 

Ergotiuiue G?r,0i 

Acide  lactique 0?r,02 

Eau  de  laurier- cerise 10  gr. 

1  à  3  Seringues  de  Pravaz  par  jour. 

—  DuJARDIN-BeAI  METZ.    — 

Extrait  fluide  d*hamamelisvirginica.  20  gr. 

Sirop  d'écorecs  d"oranges  amères.  50  gr. 

Teinture  de  vanille XX  goultes. 

M.  A  prendre  par  petites  cuillerées. 
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—  Germain  Sée.  — 

Sirop  de  digitale )   _ 

Sirop  de  pointes  d'asperges. .   ^  aa         *>r" 

Bromure  de  potassium 20  gr. 

M.  2  à  3  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Encéphalite  aiguë  suppurée. 
Abcès  du  cerveau. 

Traitement  préventif)  faciliter  l'écoulement  du  pus 
otites,  otorrhées). 

Sangsues  aux  apophyses  mastoïdes,  saignées,  com- 
presses froides,  vessie  de  glace  sur  la  tête,  vésicatoire 
sur  le  cuir  chevelu. 

Lavements  à  /'huile  de  croton  (I  goutte  . 

Purgatifs  drastiques  (Voir  page  185). 

Diète,  repos. 

Trépanation. 

Encéphalite  aiguë  infantile. 

(Voir  Méningite  aiguë). 

Applications  froides,  révulsifs. 
Si  hémiplégie  : 

Sangsues  mastoïdiennes  appliquées  du  côté  opposé 
de  la  paralysie. 

Hémorrhagie  cérébrale 

—  La ver an.  — 

1°  Pendant  l'attaque  apoplectique  : 

Si  malade  sanguin  pléthorique,  pouls  plein,  régu- 
lier, face  congestionnée  :  saignée,  sangsues  mas- 
toïdiennes. 
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S'il  s'agit  de  vieillards,  d'individus  faibles,  ané- 
miques, à  pouls  petit,  inégal  et  ayant  une  affection 
organique  du  cœur,  s'abstenir  des  émissions  san- 
guines. 

Sinapismes  aux  membres  inférieurs  :  lavement 
purgatif  (I  goutte  huile  de  croton)  (Voir  page  186). 

Vider  la  vessie. 

2°  Après  l'attaque  (hémiplégie). 

Frictions  légères  sur  les  parties  paralysées  avec 
flanelle  imbibée  d'alcool  camphré. 

Électricité  {après  le  5e  ou  6e  mois).  Électriser  sépa- 
rément les  muscles  paralysés. 

Bains  sulfureux.  Hydrothérapie. 

Hygiène  :  Éviter  alcool,  café,  thé,  repas  prolongést 
coït,  émotions,  excès  de  travail,  colère. 

Combattre  la  constipation  ;  purgatif 's  (  V oir page  184). 

Paralysie  générale. 

Repos,  isolement. 

Pointes  de  feu  le  long  du  rachis.  Bains  électro- 
statiques. Purgatif  drastique  (Voir  page  185)  chaque 
semaine. 

Hydrothérapie.  Courants  continus. 

—  Charcot.  — 

Nitrate  d'argent 0s>",50 

Extrait  d'opium 0sr,25 

Pour  100  pilules,  2  par  jour. 

Ou  :  acide  arsénieu.t  (granules  de  dioscoride  à 
0'-'r,00i.  5  ci  10 par  jour). 
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Toniques  :  quinquina,  iodure  de  fer,  poudre  d^ 
viande,  vin  de  coca. 

Si  délire  : 

Isolement  dans  maison  de  santé. 

Tumeurs  cérébrales. 
Si  origine  syphilitique  (Voir  page  646). 
Frictions  tous  les   jours  avec  4  à  8  grammes  d'on- 
guent mercuriel. 

Et: 

Iodure  de  potassium,  4  à  6  grammes  en  potion  ou 
lavement  (s'il  existe  des  vomissements). 

Si  douleurs  de  tête  : 

Chloral,  antipyrine,  phénacétine.   Bromure  de  potas- 
sium, 2  à  4  grammes. 
(Voir  Méningite.) 

Chancre  induré. 

(Voir  Syphilis.) 

Chancre  mou  (pliage dénique). 

—  FOURNIER.    — 

Pansement   avec  la  solution  de  nitrate  d'argent    à 
3/100  (le  jour)  et  avec  poudre  de  salol  (la  nuit). 

Ou  : 

Pommade  à  appliquer  : 

Acide  pyrogallique 20  gr. 

Vaseline 100  gr\ 

M.  s.  a. 
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Ou  : 

Poudre  de  calomel,  aristol,  salol,  dermatol. 

—  Terrillon.  — 

Acide  pyiogallique 10  gr. 

Poudre  d'amidon 40  pr. 

M.  pour  pansement. 

Ou  solution  de  tartr cite  ferrico-polassiqueà  15/100. 

—  Mauriac.  — 

Calomel )    _„ 

r,      ,            .  aa2  gr. 

Oxyde  de  zinc ( 

Lanoline 


Vaseline \ 

Pour  pansement,  après  avoir  fait  tomber  les  croûtes 
du  chancre  phagédénique.  Cautérisation  au  thermo 
ou  au  galvanocautère. 

—  Yaucaire.  — 

Badigeonnages  avec  le  perchlorure  de  fer  à  30°, 
répétés  pendant  4  jours;  puis  saupoudrer  avec  de 
Tacistol. 

Charbon . 

(Voir  Pustule  maligne.) 

Chaudepisse. 

(Voir  Blennorrhagie.) 

Chloasma  [Hyperchromie). 

Prescrire  applications  d'emplâtre  de  Vigo  pendant 
la  nuit;  matin  et  soir,  lotions  de  sublimé  à  1/1000. 
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—  BlJCKLEY.  — 

Ou  : 

Sublimé  corrosif Or1', 50 

Acide  acélique  dilué 7  gr. 

Borax 2  gf. 

Eau  de  roses 120  gr. 

M.  s.  a.  Lotioûs  3  fois  par  jour. 

—  E.  Besnier.  — 

Frictions  avec  du  savon  mou  de  potasse,  puis 
appliquer  pendant  la  nuit  la  pommade  : 

Vaseline \    _ 

Emplâtre  de  Vigo 1  d'1        g'' 

Le  lendemain,  enlever  cette  pommade  à  Veau 
chaude et  pendant le jour  enduireles  taches  vertes  avec: 

Vaseline 20  gr. 

Carbonate  de  bismuth j    _   „ 

Kaolin j  & 

Chlorose. 

(Morbus  virgineus.) 

—  Hayem.  — 

Repos  absolu  au  lit  pendant  15  à  20  jours. 

Lait,  viande  crue  et  râpée  à  midi  et  à  6  heures, 
100  grammes.  Thé  de  bœuf.  Jus  de  viande  (marmite 
américaine). 

Au  bout  de  8  jours,  administrer  du  fer,  remède 
spécifique  de  la  chlorose  : 
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Protoxalate  de  fer 03r,15  à  0B«-,20 

Phosphate  de  soude G5i-,25 

M.  1  cachet.  N°  20. 

Prendre  1  cachet  avant  chaque  repas. 
Hydrothérapie  raisonnée  (Relier), massage,  frictions. 

Si  constipation  : 

Lavements  de  graines  de  lin,  additio?ine's  d'une  cuil- 
lerée à  soupe  d'huile  d'amandes  douces  ou  de  semen- 
ces d«  psylliura. 

Promenades,  exercices  en  rapport  avec  les  forces  de 
la  malade. 

Si  hypopepsie  : 

Prendre,  après  chaque  repas,  1  cuillerée  à  dessert 
de  la  solution  : 

Acide  chlorhydrique  officinal X  gouttes. 

Sirop  de  limons. 40  gr. 

Eau 200  gr. 

F.  s.  a. 

Interdire  :  vin,  café,  thé,  bière,  liqueurs. 
Dans  les  cas  où  le  fer  ne  donne  pas  de  bons  résul- 
tats, prescrire  /'arsenic  ; 

Arséniate  de  soude 0gr,l  0 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

1  cuillerée  à  dessert  1/4  d'heure  avant  les  2  repas. 

Ou  : 

Liqueur  deFowler,  YàX  gouttes  par  jour,  endeuxfois. 

Ou  : 

Granules  d'arséniate  de  fer  à  0*«",00i,  3  à  10  par 
jour. 
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Cure  à  La  Bourboule. 

—  Vadcaire.  — 

Avant  chaque  repas,  prendre  1  pilule  : 

Protoxalate  de  fer )    _ 

Poudre  de  Colombo  . .    ) 

Excipient Q.  s.  pour  1  pilule. 

Ou  : 

—  COMBY.  — 

Lactate  de  1er 0^,50 

Sucrate  de  fer )    _ 

Oléo-saccharure  de  cannelle..   )  ■    ° 

Faire  6  doses.  2  par  jour. 

Si  atonie  intestinale  i 

Sirop  d'iodure  de  fer 220  gr. 

Sirop  de  sulfate  de  strychnine...       10  gr. 
2  à  4  cuillerées  à  café  par  jour. 

Ou  : 

Liqueur  de  Fowler \ 

Tartrate  ferrico-potassique.. .  )  aa  ^r' 

X  gouttes  avant  le  repas. 

Méthode  hypodermique. 

Injections  de  sérum  artificiel  (Voir  page  XIX). 
2  fois  par  semaine,  injecter  5  à  10  grammes. 

Ou  : 

Phosphate  de  soude  pur. 4  gr. 

Eau  stérilisée 100  gr. 

o  à  10  grammes.  2  fois  par  semaine. 
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Ou  . 

Yitaline  (Voir  page  XXIII). 

Eaux  minérales  :  Orezza,  Bussang,  Spa,  Forges-les- 
Eaux,  Renlaigue,  Schwalbach  (Allemagne). 

—  Batkiîse  (Saint-Pétersbourg).  — 

60  à  100  centimètres  cubes  de  sang  de  veau  dé  fi- 
brine par  le  battage,  par  la  bouche  ou  en  lavement. 

—  Jacgoud.  —  Neusser.  — 

Inhalations  d'oxygène,  50  à  100  litres  par  jour. 
Fendant  la  convalescence,  stations  d'altitude,  séjour 
dans  les  Vosges  (Gérardmer)  en  juillet  et  en  août. 

Choléra    morbus. 

(Voir  Diarrhée.) 

Dès  le  début,  séjour  au  lit,  bouteilles  d'eau  chaude, 
briques  et  fers  chauffés,  frictions. 
Soigner  la  diarrhée  prémonitoire  : 

Sous-nitrate  de  bismuth 10  gr. 

Laudanum  de  Sydenharn X  gouttes. 

Eau  de  menthe 1 0  gr. 

Infusion  de  bistorte 70  gr. 

Sirop  de  ratanhia 30  gr. 

M.  Potion  à  donner  en  3  fois. 

Hygiène. 

—  Daremberg.  — 
Rendre  l'eau  inoffensive  : 

1°  F'iltration.  —  Employer  les  filtres  de  porcelaine 
ou  d'amiante,  ou  mieux  de  pâte  minérale.  Pour  les 
nettoyer  faire  bouillir  de  temps  en  temps  les  bougies 
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filtrantes  dans  Veau  légèrement  acidulée  par  du 
vinaigre. 

2°  Ébullition.  — Le  procédé  proposé  par  M.  Charles 
Girard,  directeur  du  Laboratoire  municipal,  consiste 
à  introduire  Veau  dans  des  bouteilles  fermées  hermé- 
tiquement par  le  système  d'obturation  des  canettes  à 
bière.  Placer  ces  bouteilles  dans  un  chaudron  rempli 
d'eau,  porter  le  tout  à  V ébullition. 

3°  Épuration  chimique.  — ■  Acidifier  Veau  aven 
0gr.7.j  d'acide  citrique  par  litre.  On  peut  employer 
/'acide  tarlrique  ou  bien  /'acide  chlorhydrique. 

Ne  pas  absorber  de  glace  fabriquée  industrielle- 
ment. 

Prophylaxie. 

Isoler  les  cholériques  dans  les  hôpitaux  spéciaux. 
N'employer  que  du  lait  stérilisé  par  le  procédé  de 
Soxhlet  (Munich). 

Se  méfier  du  beurre.  Ne  manger  ni  fruits  ni 
légumes  secs. 

Eviter  les  fatigues  excessives,  les  refroidissements, 
les  écarts  de  régime.  Porter  une  ceinture  de  flanelle. 

Se  laver  souvent  les  mains  dans  une  solution  anti- 
septique (sublimé  à  1/10000). 

Se  brosser  les  dents  plusieurs  fois  par  jour  avec  une 
brosse  humectée  d'eau  bouillie  et  boriquée  à  20/1000. 

Quand,  dans  une  famille,  un  cas  de  choléra  se  sera 
déclaré,  il  faudra  prendre  les  mesures  protectrices 
suivantes  : 

Toutes  les  déjections  du  malade,  urines,  matières 
fécales,  vomissements,  seront  traitées  par  /'acide  sul- 
furique  :  on  emploiera  chaque  fois  1  à  4  cuillerées  à 
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■café  d'acide  du  commerce.  Les  vases,  assiettes,  cu- 
vettes, verres,  seront  lavés  avec  de  l'eau  contenant 
2  p.  100  d'acide  sulfurique. 

Tous  les  linges  qui  toucheront  le  malade  seront 
dans  la  maison,  plongés  pendant  un  quart  d'heure 
dans  Veau  bouillante  ;  il  faudra  bien  se  garder  de  les 
envoyer  au  blanchissage.  Après  le  trempage  dans  Veau 
bouillante,  il  faudra  frotter  ces  linges  rigoureuse- 
ment avec  la  brosse  imbibée  de  savon.  Les  couverts  et 
objets  de  toilette  seront  traités  de  la  même  façon. 

Les  personnes  qui  soignent  les  cholériques  devront, 
une  dizaine  de  fois  par  jour,  se  laver  les  mains  avec 
la  solution  suivante  : 

Sublimé  corrosif 1  gr. 

Acide  chlorhydriquc 10  gr. 

Eau 10  litres. 

Ou  bien  avec  une  solution  contenant  : 

Acide  phénique 9  gr. 

Acide  salicylique \  gr. 

Acide  lactique 2  gr. 

Eau 10  litres. 

Quand  la  maladie  se  sera  terminée  par  la  guérison 
ou  la  mort  du  malade,  il  faudra  envoyer  Us  matelas, 
tapis,  tentures,  couvertures,  gros  linge  à  l'étuve.  On 
pulvérisera,  dans  la  chambre  du  malade  et  dans  les 
chambres  voisines,  une  solution  de  sublimé  1/1000. 
Pendant  cette  pulvérisation  et  les  deux  heures  qu 
suivront,  ces  chambres  seront  hermétiquement  closes. 
Puis  on  nettoiera  les  meubles  en  les  frottant  avec  de 
la  mie  de  pain,  que  Von  aura  bien  soin  de  brider 
après  s'en  être  servi.  On  se  sert  de  la  croûte  comme  du 
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dos  d'une  brosse  et  on  frotte  avec  la  mie.  Enfin,  on 
aérera  la  chambre  du  malade  pendant  deux  ou  trois 
jours  avant  de  l'habiter  de  nouveau.  Avant  de  balayer 
le  plancher,  on  le  lavera  avec  la  solution  acide  de 
sublimé  corrosif  ;  on  lavera  aussi  avec  ce  liquide  la 
cheminée,  la  table  de  nuit  et  les  parties  des  murs  qui 
ne  sont  recouvertes  ni  de  papier  ni  de  tentures. 

Traitement. 
Arrêter  la  diarrhée  prodromique  en  prenant  trois 
fois  par  jour  1  paquet  : 

Sous-nitrate  de  bismuth 1  gr. 

Benzo-naphtol 0sr,75 

Et  avant  chaque  repas  1  cachet  : 

Salol 1  gr. 

Contre  le  flux  intestinal  : 

Prendre,  toules  les  2  heures,  1  verre  à  bordeaux  de 
la  solution  : 

Acido  lactique G  gr. 

Eau  sucrée .     750  gr. 

M. 

Période  algide  : 
Thé  au  rhum  très  chaud,  esprit  do  Mindereus. 

Frictions  avec: 
—  Bourgogne.  — 

Teinture  de  cantharides 40  gr. 

Baume  de  Fioravanti  1  50  gr. 

Alcool  camphré 60  gr. 

Huile  de  térébenthine 30  gr. 

Teinture  de  benjoin 4  gr. 

Imbiber  une  flanelle,  rappliquer  sur  le  rachis,  sur 
Vépigastre  et  sur  les  membres  inférieurs. 
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—  B.  Tord.  — 
Frictions  avec  : 

Alcool  de  viD 95  gr. 

Glycérine 15  gr . 

Essence  de  moutarde 8  gr. 

Lavements  avec:  acide  phénique,  X  gouttes;  lauda- 
num, X  gouttes;  sulfate  de  quinine,  0sr,  50. 
(Voir  Antisepsie  intestinale.) 

Lavement  :  * 

Éther 2f,  50 

Laudanum  de  Sydenham 0sr,  50 

Eau 100  gr. 

Injections  hypodermiques  : 

Éther 2  gr. 

Ou  : 

Morphine  (Chlorhydrate  de) 0sr,  10 

Eau  distillée, 10  gr. 

M.  X  à  XX  gouttes. 

—  C.  Paul.  — 

Si  vomissements  : 

Élixir  parégorique,  XX  gouttes  toutes  les  heures. 

Limonade  glacée,  Champagne  frappé  additionné  de 
rhum,  punch  à  la  romaine.  Eau  de  Vais  (Précieuse), 
glacée,  par  cuillerées  à  soupe  toutes  les  heures. 

Éther  sulfurique 4  gr. 

Laudanum  de  Sydenham XV  gouttes. 

Sirop  de  limons 


.   aa  30  gr. 
Eau  de  fleurs  d  oranger ) 

Eau  de  tilleul 90  gr. 

M.  Par  cuillerées  à  bouche. 
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—  Deprez.  — 

Chloroforme 1  gr. 

Alcool 8  gr. 

Acétate  d'ammoniaque 10  gr. 

Eau  simple 1 10  gr. 

Sirop  de  morphine 40  gr. 

Par  cuillerées,  de  demi-heure  en  demi-heure. 

—  Grasset.  — 

Iodoforme lsr,  50 

Teinture  éthérée  de  valériane 10  gr. 

Laudanum  de  Sydenham /   _ 

Alcoolat  de  mélisse ■   aa      D 

Esseuce  de  menthe  anglaise X  gouttes. 

M.  s.   a.    Agiter,   XX  à  XXV    gouttes    après  chaque 
garde-robe. 

Si  crampes  : 

Injections  de  morphine  à  1/50. 

Si  délire  ataxique  : 

A/fusions  froides. 

Si  algidité  : 

Malaga,  porto,  café. 

Injections  de  sérum  artificiel  (Voir  page  xix). 

—  Hayem.  — 

Injections  intraveineuses  : 

Chlorure  de  sodium 5  gr. 

Sulfate  de  soude 10  gr. 

Eau 1  litre. 

—  Vaucaire.  — 
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Lavement  : 

Éther 5  gr. 

Laudanum  de  Sydenham 1  gr. 

Eau 200  gr. 

Pour  2  lavements. 

Période  réactionjnelle  : 

Vin  en  abondance,  alcool,  café,  quinquina.  Vin  de 
kola.  Inhalations  d'oxygène,  d'air  ozonisé. 

Choléra  infantile. 

(Voir  Entérite  choléri forme,  page  433  ; 
Diarrhée  des  enfants,  page  227.) 

—  Jules  Simon.  — 

Diète  lartét.  Prendre  ces  'précautions  :  éloigner  les 
tétées  ;  si  V enfant  est  au  biberon,  le  remettre  au  sein 
ou  ne  lui  donner  que  du  lait  stérilisé  pur  ou  coupé 
d'eau  de  Vichy. 

Prescrire  immédiatement  la  potion  suivante  : 

Salicylate  de  bismuth 4  gr. 

Craie  préparée 2  gr. 

Elixir  parégorique V  àX  gouttes. 

Teinture  de  cannelle 1  gr. 

Eau  de  mélisse 10  gr. 

Malaga 20  gr. 

.lulep  gommeux 110  gr. 

Une  cuillerée  à  café  ou  à  dessert,  suivant  l'âge, 
tous  les  quarts  d'heure  d'abord,  ensuite  toutes  les 
demi- heures. 

Donner  en  même  temps  de  l'eau  panée,  additionnée 
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de  malaga  (1  cuillerée  à  café  pour  3  cuillerées  à  bou- 
che oV  eau  panée). 

Si  algidité  : 

Plonger  V enfant  dans  un  bain  sinapisé  ou  dans 
un  bain  de  vin  chaud  (3  fois  en  24  heures). 

Emmaillotlement   dans  de  V ouate   saupoudrée   de 
farine  de  moutarde  et  recouverte  de  taffetas  gommé. 
Le  ventre  sera  frictionné  arec  le  Uniment  : 

Huile  camphrée 60  gr. 

Ammoniaque 15  gr. 

Et  entouré  de  flanelle  ou  d'ouate. 

—  Descroizilecs.  — 

Donner  toutes  les  3  heures  un  des  paquets  suivants  : 

Poudre  de  Dower 0^,20 

Sous-nitrate  de  bismuth t  gr. 

En  4  paquets. 

—  Silbermann  (de  Breslau).  — 

Diète  absolue  du  lait.  Le  remplac  r  par  du  thé 
russe,  des  grogs,  du  bouillon  de  veau  additionné 
d'une  décoction  de  riz. 

Faire  prendre  toutes  les  2  heures  une  cuillerée  à 
café  ou  à  dessert,  suivant  l\ige,  de  la  potion  : 
Décoction  de   bois  de    cam-  )  5  à  8  gr.  et 

pêche S  même  "0  gr. 

Décoction  de  ratanhia 3  à  5  gr. 

Sirop  de  pavot 2  à  4  gr. 

Opium  benzoïque 10  à  20  gr. 

Plus  tard,  cataplasmes  de  Priessnitz. 

—  Vaugaire.  — 

Pratiquer  le  lavage  de  i  intestin  avec  V  eau  ho  liquéQ 
à  30/1000. 
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Prescrire  : 

Benzo-uaphtol.  1  à  2  grammes  dans  les  24  heures, 
par  cachets  de  0'Jr,25. 

Ou  : 

Bétol,  0gr25  à  1  gr.,   en  cachets  de  03r2o. 

Médication  stimulante,  tonique. 
Injections  hypodermiques  de  sérum  artificiel,  1  à 
2  centimètres  cubes,  matin  et  soir  (Voir  page  XIX). 
Injections  d'éther,  de  caféine  (Voir  page  506). 
Thé,  alcool,  grogs,  rhum,  malaga,  vin  de  Porto. 
(Voir  Antisepsie  intestinale). 

Chorée. 

[Danse  de  Saint- Guy.) 

—  J.  Comby.  —  Ballet  — 

1°  Chorée  simple  des  enfants  : 

Repos  physique  et  intellectuel,  isolementreUitif.  Tous 
les  jours,  promenades,  douches  ou  bains  sulfureux. 

Bain  :  20  grammes  de  sulfure  de  potassium  pour 
100  litres  d'eau,  à  35°  [pendant  1  heure). 

Gymnastique. 

Pulvérisations  cTéther  le  long  de  la  colonne  verté- 
brale. 

—  J.  Simon.  —  Lawson  Tait.  —  I/cbei.ski.  — 

Arséniate  de  soude 03r,05 

Eau  de  mélisse 5  gr. 

Eau  distillée 250  gr. 

Commencer  par  1/4  de  cuillerée,  augmenter  de  1/4 
de  cuillerée  chaque  jour,  jusqu'à  la  cuillerée  entière. 
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—  C.  Paul.  — 

2°  Chorée  de  moyenne  intensité  : 
Tisane  de  valériane,  16   grammes    de  racines  pour 
600  grammes  d'eau. 

Ajouter  : 

Sirop  de  fleurs  d'oranger. 60  gr. 

1  tasse  chaque  matin. 

Et,  de  3  à  G  fois  par  jour,  une  des  prises  suivantes  : 

Oxyde  de  zinc 0^,30 

Sucre  en  poudre C9r,60 

P.  1  paquet. 

3°  Chorée  ne  cédant  pas  : 

Médication  musculaire. 
Strychnine 0fl»',005  à  0%015 

—  TURNBULL.    — 

Aniline 0%15  à  0%ï0 

Dans  eau  légèrement  acidifiée. 

Ou  : 

Extrait  de  fève  de  calabar 0Ir,05 

Bromure  de  potassium )    _     „ 

Sucre  de  lait ) 

Pour  10  doses.  1  à  2  par  jour. 

—  Oulmont.  — 

Hyosciamine 0%00l  à  0<»-,005 

(Granules  dosés  à  0%0005.) 

Médication  calmante. 

—  .lOFFROY.  — 

Ghloral  (Hydrate  de) 1  à  4  gr. 

Dans  du  sirop  ou  de  la  gelée  de  groseilles . 

Pour  un  enfant  de  12  à  lo  ans,  pendant  10  à  13  jours 
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—  J.  Simon.  —  Legroux.  — 

Antipyrine,  de  0gi,50   à  4   grammes   par  jour,   aux. 
repas. 

—  Féré.  — 

Chloralose 0gr,20  à  0%30 

En  cachet.  Médicament  dangereux  à  0îr,40. 

—  Comby.  — 

Paraldéhyde 1  gr. 

Sirop  de  limons 30  gr. 

Eau  de  tilleul 70  gr. 

En  2  fois,  avant  de  se  coucher. 

Ou  : 

Sulfonal... 0e',30 

En  1  cachet. 

Médication  tétanique. 

—  Crlnon.  — 

Picrotoxine,   0%0005   à   0%003    (granules  à    0*r,001). 
1  à  2  pour  les  enfants,  2  à  6  pour  les  adultes. 

Ou  : 

Picrotoxine. 0?r,03 

Alcool 10  gr. 

Eau  distillée 120  gr. 

Une  1/2  cuillerée  à  café  aux  enfants,  puis  1  cuillerée 
à  café.  Pour  les  adultes,  la  dose  est  doublée. 

Médication  antispasmodique. 

—  Lebert.  — 

Sulfate  de  zinc Os',15  à  0^,25 

Oxyde  de  zinc ) 

Assa  fœtida >  âa     6  gr. 

Extrait  de  valériane ) 

F.  s.  a.  100  pilules.  2  à  6  par  jour. 
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Médication  débilitante. 

—  Gillette. — 

Émétique 0^,20  à  0^,50 

Potion  gommeuse 125  gr. 

M.  par  cuillerées  à  cale  toutes  le9  2  heures. 

Médication  tonique. 

-  H.  Roger.  — 

(  0^,001 
Arsémate  de  soude j   .   .,r  », 

Julep  gommeux 125  gr. 

1  cuillerée  à  bouche,  d'heure  en  heure. 

Ou  : 

—  SïEINEK.  —  BOUCHUT.   —  CADET    DE  GaSSICOUI'.T.  - 

Arséniate  de  soude,  0^,005  à  0^,02  et  0^,03. 

—  Descroizilles.  — 

Valérianate  de  ziuc ) 

Extrait  de  jusquiame >  ;ûi  1  gr. 

Sous-nitrate  de  bismuth.  ' 
P.  30  pilules.  3  à  6  par  jour. 


—  SlREDKY.   — 

Liqueur  de  Boudin  (solution  arsenicale),  10  gram- 
mes pour  commencer.  On  peut  aller  progressivement 
jusqu'à  40  grammes.  Chez  les  jeunes  enfants,  débuter 
par  2  grammes. 

—  D U JARDIN -BE AL" METZ.   -  — 

Extrait  de  jusquiame 2  gr. 

Valérianate  de  fer 4  gr. 

K.  s.  a.  40  pilules.  3  par  jour. 
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—  Frerichs.  — 

Extrait  de  chanvre  indien ) 

Lupulin  récent >  âà  3  gr. 

Sucre ) 

F.  s.  a.  10  doses.  1  matin  et  soir. 

Pour  arrêter  dans  la  chorée  grave  les  mouvements 
incessants,  le  délire  musculaire  :  inhalations  d'éther 
ou  de  chloroforme. 

Gymnastique,  mouvements  simples  et  réguliers,  sui- 
vis de  frictions  alcoolo-tanniques,  hydrothérapie. 

Frictions  avec  le  Uniment  de  Rosen  corrigé  par 
Vigier  : 

Beurre  de  muscade !  ââ  5  gr. 

Essence  de  girofle î 

Essence  de  genièvre )   _  n 

'  aa  2  gr 
Huile  de  ricin ) 

Alcool  à  90° 86  gr. 

Broyer  le  beurre  avec  l'huile  de  ricin,  puis  avec  les 
essences,  et  ajouter  V alcool  petit  à  petit,  en  remuant 
sans  cesse.  Conserver  dans  un  flacon  bouché. 

Bains  sulfureux,  bains  galvaniques.  Ventouses 
sèches  sur  la  colonne  vertébrale. 

Si  anémie  : 

Toniques:  vin  de  quinquina,  sirop  d'hémoglobine. 
Néris,  Luxeuil,  Évian. 

—  Germain  Séb.  —  Capitàn.  — 

Antipyrine 2  gr.  à  3  gr. 

En  2  ou  3  cachets. 

—  Souques.  — 
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—  Dujardin-Bkaumetz. 


Rromure  d'ammonium 

Bromure  de  sodium )>  aa  °  gr. 

Bromure  de  potassium 

Eau  distillée. 180  gr. 

M.  s.  a.  1  cuillerée  à  dessert  après  chaque  repas. 

—  Voisin.  — 

Extrait  de  belladone )   „ 

Poudre  de  belladone )"      ?' 

F.  s.  a.  1  pilule.  1  le  matin  ou  le  soir,  suivant 
l'heure  de  l'accès. 

On  augmente  d'une  pilule  chaque  mois  (par  jour) 
et  Von  continue  jusqu'à  production  d'effets  toxiques. 
Médication  à  continuer  pendant  plusieurs  années. 

Ou: 

Antifébrine  (acétanilide) 5  gr. 

Élixir  de  Garus 110  gr. 

M.  (ter,50  par  cuillerée  à  bouche.  1  à  6  par  jour, 
jamais  plus  de  0sr,50  par  dose. 

Picrotoxine  (Voir  Chorée,  page  140). 

Ou  : 

—  Gaubert.  — 

Bromure  d'or,  0?r,008  par  jour  en  solution  : 

Bromure  d'or ) 

<    ââ  0CTr  90 
Bromure  de  sodium S  '"* 

Eau  distillée d00  gr. 

2  à  6  cuillerées  à  café. 

—  Biett.  — 

Sulfate  de  cuivre  ammoniacal 1  gr. 

Extrait  de  valériane 5  gr, 

F.  s.  a.  60  pilules.  1  à  4  par  jour. 
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—  Dujardiis-Beaumetz.  — 

Sirop  : 

Bromure  de  zinc 10  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 400  gr. 

1  cuillerée  contient  0sp,50  de  sel.  1  à  4  cuillerées  par 
jour. 

—  Ball.  — 

Extrait  de  belladone )   _ 

i  aa  1  gr. 
Oxyde  de  zinc ) 

Pour  40  pilules    1  matin  et  soir. 

Convulsions  : 

Injection  hypodermique  : 

Caféine 0g>\i5 

Alcool VI   gouttes 

Eau  distillée 8   gr. 

2  à  4  injections  par  jour. 

El  injections  hypodermiques  eféther  (1  à  2). 
Régime  :   FAnter  les  excès,   V alcool,   le  tabac,  le 
tmU7  les  bains  de  nier.  Séjour  en  plein  air. 
Néris,  Royat  {César),  Lamalou,  Evian. 

Chorée  épidéinique  (Tarentisme). 

(Voir  Hystérie.) 

Chorées  électriques  (de  Dubini,  de 
Bergeron). 

Arsenic,  bromure  de  potassium,  douches  froides, 
émétique,  ont  donné  de  très  bons  résultats. 

Chute  du  rectum. 

Réduire  la  tumeur  :  appliquer  le  pouce  sur  l'anus 
pour  la  maintenir  réduite,  faire  donner  douche  per- 
cutante froide  sur  Vanus  et  le  périnée. 
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Injection  dans  le  (issu  cellulaire  voisin  de  l'anus  de 
II  à  III  gouttes  de  la  solution  de  sulfate  de  strychnine 
à  1/iOOO. 

—  Vidal.  — 
Injection  sous-cutanée  : 

Ergotine  Bonjean I  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 5  gr. 

X  à  XX  gouttes. 

Traitement  palliatif. 

Lavements  répétés,  lotions  froides  avec  Veau  de 
chaux,  au  ralanhia.  Appliquer  sur  Vanus  une  éponge 
imbibée  d'une  décoction  d  écorce  de  chêne,  soutenue 
par  un  bandage  en  T,  ou  par  un  pessaire  de  Garieî. 

Th  a  hem  ent   c  L"  r  au  F . 
Enlever  la  tumeur  gangrenée  par  la  ligature  élas- 
tique.  Cautérisation  au   thcrmo  ou  galvanocaulère. 

CIRCULATOIRE    (Maladies    de    l'appareil). 
Artériosclérose  généralisée. 

Première  période  (forme  moyenne)  : 

Interdire  le  surmenage,  le  tabac,  les  excès  de  toute 
sorte,  l'abus  de  la  viande  peu  cuite,  les  liqueurs,  les 
bières  fortes,  les  vins  de  Bourgogne ,  les  bouillons,  les 
potages  gras,  les  poissons,  les  fromages  faits,  les 
salaisons,  la  charcuterie,  les  conserves  alimentaires. 

Régime.  — Œufs,  viandes  blanches  très  cuites,  lé- 
gumes verts  bien  cuits,  purées  de  légumes  secs.  Lait 
pendant  les  repas. 

Bains  répétés,  lotions  froides,  massage,  frictions 
sèches  tous  les  matins  sur  les  membres. 
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Ex'rckes  muscula'res  actifs  ou  passifs.  Gymnas- 
tique suédoise. 

•  ■   HUCHARD.    — 

20  jours  par  mois,  prendre  2  fois  par  jour  aux 
repas,  une  cuillerée  de  : 

lodure  de  sodium 10  gr. 

Eau 300  gr. 

Les  10  autres  jours  de  chaque  mois,  prendre  2  fois 
par  jour  IV  gouttes  de  : 

Solution  alcoolique  au  1 00e  de  trinitrine . .    10  grammes. 

Tous  les  8  jours,  prendre  en  se  couchant  1  pilule  : 

Aloès 0*r,  lo 

Excipient. Q.  s. 

2  fois  par  an  (à  V automne  et  au  printemps),  prendre 
à  domicile  25  bouteilles  d'eau  d'Évian  ou  d'eau  de 
Vittel  (Grande  Source)  ;  une  bouteille  par  jour,  le 
mati?i  par  demi  verre,  de  demi-heure  en  demi-heure. 

Évian,  Euzet,  Bagnoles  (Orne),  Néris,  Brides, 
Châtel-Guyon. 

Deuxième  périoue  : 

(Œdèmes  périphériques.  Congestions  viscérales.) 
Analyser   V urine  tous  les  mois,  doser  la   quantité 
d'urée. 

Prescrire  les  toniques  du  cœur  : 

1  cuillerée  à  café,  2  à  3  fois  par  jour,  de  : 

lodure  de  sodium S  à  10  gr. 

Sulfate  de  spartéine 0*>-,50  à  1  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 
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Régime  plus  sévère,  végétarien  complet.  Aucune 
espèce  de  viande. 

10  jours  par  mois,  régime  lacté  exclusif,  une  tasse 
de  lait  toutes  les  2  heures. 

—  Grasset.  — 

Prendre  avant  chaque  repas,  pendant  10  jours, 
1  cuillerée  à  soupe  de  : 

Arséniate  de  soude <>% 05 

lodure  de  sodium 10  gr. 

Eau  distillée 300  gr. 

Les  20  jours  suivants,  à  chaque  repas,  1  cuille- 
rée de  : 

Caféine 


.   aa  10  gr. 
Renzoale  de  soude ) 

Eau 200  gr. 

Prescrire  la  digitale  si  la  tension  artérielle  tend  à 
s'abaisser  au-dessous  de  la  normale  (œdèmes,  conges- 
tions viscérales). 

Troisième  période  (uiitro-artérielJe)  : 

Toniques  du  cœur  :  digitale  (Voir  page  158,  con- 
tre-indications et  indications). 
Solution  au  millième  de  digitaline  cristallisée. .    15  gr. 

XX  à  L  gouttes  en  une  seule  fois  et  pendant  un  seu 
wur,  après  avoir  purgé  le  malade  la  veille. 

Attendre  15  à  20  jours  et  recommencer  si  V indica- 
tion persiste  [hyposystolie  ou  asystolie). 

Si  dyspnée  cardiaque  : 

Régime  lacté  absolu,  dose  minima  2  litres  1/2  par 
jour,  par  tasse  de  300  grammes  toutes  les  2  heures. 
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Employer  le  lait  froid  additionné ,  par  tasse,  de  1  à  2 
cuillerées  d'eau  de  Vichy. 
Prendre  avant  chaque  tasse  le  cachet  : 

Benzo-naphtol 0*'-,25 

Pancréatine 0^,20 

Remplacer  le  bétol  par  le  salicylate  de  bismuth 
0sr,25  si  le  lait  détermine  de  la  diarrhée. 

Si  anémie,  affaiblissement  : 

Ajouter,  2  à  3  fois  par  jour,  dans  le  lait  1  cuille- 
rée à  café  de  : 

Extrait  fluide  de  coca HO  gr. 

Extrait  Ûuide   de  kola. 90  gr. 

Si  dyspnée  cardioplégique  : 

Ve?itouses  scarifiées  à  la  région  hépatique. 

Si  palpitations  très  intenses  : 

Applications  froides  région  précordiale,  pulvérisa- 
tions cTéther  ou  de  chlorure  de  mélhyle. 

Et  prendre  X  gouttes,  3  à  4  fois  par  jour,  pendant 
Sa  10  jours,  de  : 

Teinture  alcoolique  de  digitale.  ) 

Teinture  de  scille /  àa  5  gr. 

Teinture  de  racine  d'aconit ; 

Défendre  les  climats  d'altitude,  le  séjour  sur  le 
bord  de  la  mer. 

Périeardite    aiguë. 

(Voir  Rhumatisme.  Tuberculose.  Scarlatine.  Variole. 
Mal  de  Bright.  Chorée.) 

—  Peter.  — 
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Au  début,  application  de  6  à  8  ventouses  sca- 
rifiées sur  la  région  précordiale,  ou  mieux  applica- 
tion de  G  à  12  sangsues  à  la  région  préaortique 
[plexus  cardiaque),  au-dessus  du  sein  gauche.  Con- 
tinuer la  révulsion  par  vésicatoires  volants  à  la  région 
précordiale  (1  et  même  2,  de  12  centimètres  sur  10, 
1  au-dessus,  1  au-dessous  du  sein  gauche). 

Si  pouls  faible,  fréquent  : 

Poudre  de  feuilles  de  digitale....       0gr,05 
Eau 100  gr. 

Macération.  A  prendre  en  3  fois. 

Injections  d'éther  et  de  caféine. 

Période  d'épanchement  : 

Purgatifs;  vin  diurétique  de  Trousseau,  1  à  2 
cuillerées;  vésicatoires  de  15  centimètres  sur  15,  à  la 
région  précordiale. 

Diurétine 2  gr. 

En  4  cachets,  2  à  4  par  jour. 

Stimulants.  Régime  lacté. 

Vin  de  quinquina^  extrait  de  quinquina,  extrait 
fluide  de  kola  ou  decoca.  Grog  chaud.  Potion  de  Todd. 
Injections  hypodermiques  èTéther  (I  gr,  à  la  fois). 

Si  insuccès  : 

Paracentèse  du  péricarde  ;  lieu  d'élection:  4e  ou  5e 
espace  intercostal,  au  point  où  fa  matité  est  le  plus 
prononcée. 

Si  rhumatisme  : 

Sulfate  de  quinine 1  gr. 

Eu  4  ou  o  fois. 

Ou: 

Salicylale  de  soude 1  à  3  gr. 
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Péricardite   chronique. 

(Voir  ci-dessus.) 

Hévulsio?i  permanente  ;  large  ve'sicatoire  et  2  ou  3 
cautères  aux  3e  et  4e  espaces  intercostaux  gauches, 
qxCon  entretiendra  à  l'aide  de  pois. 

Pointes  de  feu. 

Paracentèse  du  péricarde. 


Myooardite  aiguë. 

(Voir  Fièvre  typhoïde.  Pyohémie.  Fièvres  éruptives 
graves.  Typhus.  Variole.  Scarlatine.) 

Relever  les  forces  du  malade  ;  médication  stimu- 
lante, énergique. 

—  Sïokes.  — 

Via  à  hautes  doses 500  gr.  environ. 

Rhum,  café. 

—  Peter.  — 

Poudre  de  noix  vomique 0?r,01 

2  ou  3  fois  par  jour. 

Vésicatoire  sur  la  région  du  cœur. 

Maintenir  le  malade  dans  la  position  horizontale. 

—  CARTHEUSER(Francfort-sur-l'Oder).  —Germain  Sée. — 

Entrait,  de  fleurs  et  de  feuilles  de 
convallaria 7  gr. 

Sirop    d'écorces  d'oranges. . .   /    _    ,_" 

v                                  c  aa   120  gr. 

Sirop  des  cinq  racines > 

2  cuillerées  à  bouche  par  jour. 
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—  Valtcaire   — 

Prendre  3  à  5  cachets,  chaque  jour,  de  : 

Caféine Og'.io 

Pour  1  cachet.  Faire  n°  10. 

Ou  : 

Caféine /  -   ..  „„ 

}  aa  o  gr. 
Benzoate  de  soude ^ 

Rhum 20  gr. 

Sirop  d'écorces  d'oranges  aiuères.  30  gr. 

Eau  de  cannelle 100  gr. 

1  à  4  cuillerées  à  bouche  chaque  jour. 

Ou: 

—  GOURIN.   — 

2  à  10  pilules  par  jour  : 

Caféine 0«r,i5 

Extrait  de  kola 0^,10 

Pour  1  pilule.  N°20. 

Ou  : 

1  à  2  seringues  de  Pravaz  de  la  solution  : 

Camphre 1  gr. 

Éther  sulfurique 10  c.  cubes. 

Myocardite   chronique. 

(Sclérose  du  cœur). 

—  Marfan.  — 

Eviter  les  changements  de  température,   le  tabac. 

Tous  les  5  jours,  pendant  1  mois,  application  pen- 
dant 10  heures  d'une  série  de  petits  vésicatoires  de 
5  centimètres  carrés  (au-dessus,  au-drssous,  à  gauche^ 
à  dro'te  du  sein,  gauche)  ou  de  10  à  lo  pointes  de  feu; 
badigeonnages  de  teinture  d'iode;  cautn-e  entretenu 
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à  l'aide  cVun  pois   (3°  espace  intercostal  gauche,  à 
1  centimètre  du  sternum). 

Immédiatement  avant  le  repas  : 

Bicarbonate   do  soude 0gr,20 

Poudre  d'opium  brut 0sr,01 

P,  1  paquet. 

Ou  1  à  H  gouttûs  de  laudanum  dans  1  cuillerée 
d'eau. 

Si  respiration  de  Cheyne-Stokes  : 

iDJections  de  morphine. 

Ou  : 

Inhalations  cTélher,  de  nitrite  d'amyle,  cf oxy- 
gène (12  litres  en  i  séances). 

Stimulants. 

Poudre  de  noix  vomique 0gr,01 

Bicarbonate  de  soude 0er,20 

1  paquet  avant  le  repas. 

Ou  : 

Teinture  amère  de  Baume,  II  ou  III  gouttes  dans 
un  peu  a  eau. 

Hypertrophie  du  cœur. 

Diurétiques.  Purgatifs  (Voir  page  184). 

Poudre  de  feuilles  de  digitale,  0gr,10  à  0?r,io  en 
macération. 

Petits  vésicatoires  volants  (6  cent,  sur  5)  autour  du 
sein  gauche. 

Cautère  entretenu  à  laide  d'un  pois  (3e  espace 
intercostal  gauche). 
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Diète  lactée,  poissons,  légumes.  Ni  café  ni  tabac. 

—  Di-jardin-Beaumetz.  — 

Extrait    hydro-alcoolique  de  lau- 
rier-rose         0Br,05 

Conserves  de  roses Q.  s. 

P.  1  pilule.  1  à  3  par  jour. 

—  C.  Paul.  — 

Si  affections  aortiques  :  ferrugineux. 

Perchlorure  de  fer L  à  LX  gouttes  par  jour. 

En  2  ou  3  fois. 

On  : 

Liqueur  de  Fowler i?r,50 

Pyrophosphate  de  fer  citro- ammo- 
niacal        3  gr. 

Sirop  de  fleurs  d"orauger 60  gr. 

Sirop  simple 260  gr. 

1  à  2  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Si  aortite  (athérome)  : 

Iodure  de  potassium 0sr,30  à  l?'-,50 

Si  syphilis  : 

Iodure  de  potassium 1  à  3  gr. 

Dilatation    du    cœur. 

'Voir Fièvres  graves.) 

Excitants:  café  noir,  vin  (500  gr.),  injections  d'éther. 

—  Huchard  — 

Si  anystolie  : 

Teinture  alcoolique  de  cactus  granditlorus,  XX  à 
XL  gouttes. 
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Atrophie  cachectique  : 

Révulsion  à  la  région  précordiale.  Toniques. 
(Voir  ci-dessus.) 

Endocardites. 

Simple. 

Ventouses  scarifiées  (6  à  8)  à  la  région  précordiale 
et  large  vésica'oire  ou  sangsues. 

Sulfate  de  quinine,  de  0s'\50  à  1* ',50  par  jour. 
Concurremment  :  nitrate  dépotasse,  2  à  4  grammes 
par  jour. 

Lait. 

Poudre  de  feuilles  de  digitale,  0?^,05  à  O'-'lo,  en 
macération  (Voir  page  159). 

Ou: 

Teinture  de  digitale XXX  gouttes. 

Bromure  de  potassium 5  gr. 

Sirop  de  morphine 30  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 10  gr. 

Eau  de  tilleul 110  gr. 

F.  s.  a. 

Potion  à  prendre  par  cuillerées  à  soupe,  toutes  les 
heures. 

Végétante. 

S'abstenir  de  digitale.  Stimulants  :  éther  en  po- 
tion ou  en  injections  hypodermiques,  X  ou  XX  gouttes 
{une  ou  plusieurs  fois  par  jour). 

Café.  Sulfate  de  quinine  (0?r,25  à  i  gr.). 
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Si  douleurs  viscérales  : 

Cataplasmes  latidanisés.  v es  cataires. 

Si  embolie  : 

Envelopper  le  membre  d'ouate. 

Ulcéreuse. 

Soutc?iir  les  forces  (Voir  ci-dessu^). 

Mitrales     (Affections). 

Maladifs  mitrales  compensées. 

Eviter  V hydrothérapie,  les  bains;  pas  de  médica- 
t ion  pha rm acevd iq u e;  cho ix  dune  p rofess ion   tran 
quille,  pas  d'exercices   violents,  calme,    repos.   Thé, 
café,  vin  blanc  avec  modération.  Régime  azoté,  anti- 
obésique.  Air  et  soleil. 
Si  oppression,  insomnie  : 

Bromure  de  potassium 15  gr. 

Eau 250  gr. 

1  cuillerée  dans  du  luit. 

Maladies  mitrales  .non  compensées. 

Rendre  au  cœur  la  contractdité  et  ramener  à  leurs 

rapports  normaux  bs  tensions  respectives  des  demi 

systèmes  artériel  et  veineux. 

Sirop  d'écorce  d'orauges.. .. .    /    _ 

«.■        .        •  •  aa  120  gr. 

Sirop  des  cmq  racines ) 

Extrait  de  fleurs  et  de  feuilles  de 

convallaria 7  gr. 

1  cuillerée  à  bouche,  2  ou  3  fois  par  jour. 

Ou  pilules  (rétrécissement  mitral)  : 

Extrait  de  muguet 10  gr. 

Pondre  de  muguet Q.  s. 

Pour  100  pilules  conteLaut  chacune  0^,10  d'extrait. 

5  à  10  par  jour. 
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Ou  : 

Sirop  de  convallaria  renfermant  0?r,50  par  cuillerée  à 
potage  d'extrait  aqueux.  1  à  4  cuillerées  par  jour. 

Prendre,  au  moment  des  repas,  1  à  3  cuillerées  de 
cette  solution  : 

—  Hcchard.  — 

Sulfate  de  spartéine 1  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Ou  : 

lodure  de  sodium o  gr. 

Sulfate  de  spartéine 0^,50 

Eau  distillée 100  gr. 

2  à  4  cuillerées  à  café  par  jour. 

Ou  : 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Sulfate  de  spartéine 0sr,30 

Sirop  de  Tolu 30  gr. 

Eau  distillée  ae  tilleul 10  gr. 

0?r,0o  de  sel  par  cuillerée  à  soupe.  2  à  3  par  jour. 

Ou  : 

Pilules  : 

Sulfate  de  spartéine 1  gr. 

Poudre  de  guimauve 0?r,50 

Extrait  de  chiendent Q.  s. 

Pour  20  pilules,  contenaut  chacune  0?r,05  de  sel,  2  à 
3  par  jour. 

—  Hichard.  — 

Eau   distillée 300  gr. 

Renzoate  de  soude )   ~  „ 

r    ...  '   aa  5  gr. 

Caféine j 

2  à  6  cuillerées  par  jour  (aux  repas). 
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Ou: 

Sirop  de  framboises 250  gr. 

Caféine /    ~    „     „. 

,  '  aa  3-'',o0 

Benzoate  do  soude i 

2  à  5  cuillerées  par  jour. 

Et  : 

Viu  de  caféine  : 

Vin  de   Frontignan  (ou  Malaga). .     500  gr. 

Caféine /    ,   _     __  .  „ 

aa  2ffr,oO  a  5  gr. 
Sahcylate  de  soude \ 

Pilules   toniques  à  prescrire  pendant  un   certain 

temps  : 

Caféiûe /   ~  Q     „ 

aa  3  gr. 
Benzoate  de  soude \ 

Extrait  de  stigmates  de  maïs..  6  gr. 

Huile  essentielle  d'anis III  gouttes. 

Pour  60  pilules.  4  à  6  par  jour. 

—  Tan  r  et.  — 

Iûjections  hypodermiques: 

Benzoate  de  soude 3  gr. 

Caféine 2sr,50 

Eau  distillée 6  gr. 

(Ou  Q.  s.  pour  10  centimètres  cubes). 

Faire  la  solution  à  chaud  {chaque  centimètre  cube 
contient  0s>,25  de  caféine).  2  à  5  seringues  de  Pra- 
vaz. 

—  Bucqloy.  — 

Exlrait  do  strophantus 0sr,001 

Pour  1  pilule.  2  à  4  par  jour. 

Médicament  de  soutien,  dans  les  cas  de  fatigue  du 
cœur  [Weakened  heart). 
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—  Huchard  et  Elov.  — 
Pendant  1  jour  : 

Digitaline  cristallisée. . .     0sr,0005  à  0s<\001 
4  jours  après,  3  à  4  granules  de  : 

Exlrait  de  strophantus  à 0?r,001 

Ou  : 

—  Dujakdin-Beaumetz.  — 

Teinture  de  stropbanlus  au  5«,  10  grammes. 

V  gouttes  matin  et  soir,  dans  un  peu  d'eau  sucrée. 

—  Arnaud.  — 

Strophantéine  cristallisée,  0*r,0001.  1  à  2  granules 
par  jour. 

Kola  {diurétique  actif). 

—  Monnet  (Lille).  —  Heckbl.  — 
Pilules: 

Extrait  alcoolique  de  kola 10  gr. 

Poudre  de  kola Q.  s. 

F.  s.  a.  100  pilules.  8  à  15  par  jour. 

Ou  : 

Alcoolature  de  kola 

Sirop  de  sucre 

4  cuillerées  à  café  par  jour. 

—  Hardy.  —  Callo:s.  — 

Tannate  d'à  Jonidine,  0='r,01  à  0?r,02  par  jour. 

Ou  : 

Adonidinp,  0sr,00o  à  0sr,Q15  par  jour,  en  pilules 
de  0sr,00i.  4  à  6  par  jour. 

{Pour  augmenter  la  tension  artérielle.) 

—  Peter.  — 

La  digitale  n'est  indiquée  que  lorsque,  en  même 
temps  qu'une   lésion  vulvaire    nettement  caracté- 


aa  500  gr. 
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risée,  il  y  a  irrégularité,  tumulte  et  fréquence  des  con- 
tractions du  cœur,  ou  palpitations  pénibles  et  désor- 
données. 

Commencer  par  des  petites  doses,  donner  la  préfé- 
rence à  : 

)    0sp,0j 
Poudre  de  feuilles  do  digitale...      -     0s<\10 

)        0r'\20 

Eau 150  gr. 

Macération,  à  prendre  dan?  les  24  heures,  eu  2  ou  .1 
fois. 

(Extrait,  teinture,  digitaline),  préparations  très 
infidèles. 

—  Chantemesse  — 

La  digitale  est  contre-indiquér  dans  toutes  les 
affections  ralvulaires  lorsque  ces  affections  sont 
suffisamment  ou  exagérément  compensées  ;  elle  est 
indiquée  dans  toutes  les  affections  ralvulaires  lors- 
qu'elles sont  insuffisamment  comptnsérs. 

—  Huchard.  — 

Dans  l'insuffisance  mitrale,  ne  prescrire  la  digi- 
tale que  dans  les  cas  de  grande  irrégularité  cardiaque 
et  dans  la  période  dliyposysto  ie  (œdème,  hydro- 
pisiesj  congestions  viscérales). 

Dans  le  rétrécissement  mitralpur,  ta  digitale  pro- 
duit souvent  de  mauvais  effets. 

Digitale.  —  Alcoolature,  V  à  XXX  gouttes  ;  extrait 
alcoolique,  0sp,03  à  0"r,20;  poudro  de  feuilles,  0k>-,10 
à  0sr,50,  pour  150  grammes  d'eau  ^macération)  ;  sirop, 
10  à  50  grammes:  viu  (Hôtel-Dieu  et  Trousseau),  20 
grammes  renfermant  0sp,l0  do  digitale,   dose  :    10  à  50 
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A  l'extérieur,  infusion  à  20/1000,  pour  lotions. 
Poudre  diurétique: 

Nitrate  de  potasse  pulvérisé 10  gr. 

Poudre  de  Scille 4  gr. 

Poudre  de  feuilles  de  digitale. ...         2  gr. 
P.  20  paquets.  1  à  3  dans  la  journée. 

—  Huchard.  — 

Mixture  toni -cardiaque  : 

Extrait  fluide  de  kola \    -    9Q 

Extrait  fluide  de  coca... ) 

Teinture  alcoolique  de  digitale 10  gr. 

XXV  gouttes.  2  ou  3  fois  par  jour. 
Lavement  : 

Poudre  de  feuilles  de  digitale..   {   .    _c  ' 

Eau  bouillante 250  gr. 

Infusion  d'une  demi-heure. 

—  Pfaff.  — 

Pour  frictions  : 

Chloroforme i    _ 

Teinture  éthérée  de  digitale...  )  aa  10  gr* 

Pour  usage  externe,  compresse  imbibée. 

—  Bucquoy.  — 

Médication  diurétique  : 

Désemplir  le  système  veineux  par  les  purgatifs  hy- 
dragogues  : 

Scammonée 0?f,40  à  0sr,60 

Ou: 

Eau-de-vie  allemande 15  à  30  gr. 

Avec  quantité  égale  de  sirop  de  nerprun. 
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Si  congestions  viscérales  : 

Émissions  sanguines  et,  quand  le  malade  est  trop 
faible,  révulsifs  cutanés,  purgatifs,  diurétiques. 

Si  hydropisies  : 

Ascite  :  ponction;  œ  lème  des  jambes  ;  piqûre  en 
petit  nombre  avec  une  épingle  fine  aseptique,  ou 
appliquer  des  pastilles  de  potasse  sur  la  partie 
inférieure  et  interne  des  cuisses  ;  inciser  légèrement. 


(  àa  10  gr. 

5  gr. 

âa.  30  gr. 


Oxymel  diurétique: 

Teinture  de  digitale / 

Extrait  aqueux  d'ergot  . . 

Acide  gallique 5  gr. 

Bromure  potassique | 

Eau  de  laurier-cerise î 

Sirop  de  cerises 400    gr. 

Oxymel  scillitique 515  gr. 

M.  s.  a.  3  cuilleréesparjour  dans  do  la  tisane  de  genêt. 

Si  hystérie  ou  neurasthénie  : 

Eau  distillée 300  isw 

Bromure  de  potassium 20  gr. 

Teinture  de  digitale 2  gr. 

1  à  3  cuillerées  par  jour. 

Régime  :  Diète  lactée,  café,  quinquina,  vin. 
Cure  aux  eaux  de  Bagnoles  [Ortie). 

Insuffisance    tricuspidienne. 

—    POTÀIN.    — 

Digitale    [Voir   page  159).     Sangsues    région   du 
cœur;  régime  lacté. 

(Voir  Anémie.  Chlorose.   Fièvres  graves.) 
Indication  fympto?nalique. 
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Si  palpitations  anémiques  : 
—  Lamap.e.  — 

Phosphate  tribasique  de  fer 0or,50 

Phosphate  tribasique  de  soude Oar^ô 

Ricarbonate  de  sodium 0?'\10 

F.  s.  a.  1  paquet  à  chaque  repas. 

Aortiques  (Affections). 

Atténuer  les   douleurs  précordiales   et    les  phéno- 
mènes d'anémie  cérébrale. 

—   DUJARDIN   BEAIMETZ.    — 

Bromhydrate    de   cicutine   cristal- 
lisée      0^,30 

Eau  do  menthe 50  gr. 

Eau  distillée 250  gr. 

1  cuillerée  à  bouche. 

Ou  : 

Injections  hypodermiques: 

Rromhydrate  de  cicutine  cristal- 
lisée        0gr,50 

Alcool 1^,50 

Eau  de  laurier-cerise 23  gr. 

Ou  : 

Caféine !  âa7gr. 

Benzoate  de  soude ) 

Eau 250  gr. 

1   cuillerée  contient   OS',50    de    caféine.   1    à    2  par 
jour. 

Injection  de  morphine  : 

Chlorhydrate  de  morphine 1  gr- 

Eau  distillée 30  gr. 

X  à  XX  gouttes. 
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Ou: 

Solution  alcoolique   de   trinitrine 

à  1/100 XXX  gouttes. 

Eau 300  gr. 

3  cuillerées  par  jour  :  malin,  après-midi,  soir. 

—  Huchard.   — 
Injections  hypodermiques  : 

Solutiou   alcoolique    de   trinitrine 

à  1/100 XL  gouttes. 

Eau  distillée 10  gr. 

4  à  5  seringues  de  Pravaz  par  jour. 

Ou: 

Injections  hypodermiques  : 

Caféine 2,sr  50 

Benzoate  de  soude 3  gr. 

Eau  distillée 10  gr. 

1  à  2  seringues  de  Pravaz  par  jour. 

Médication  iodurée  : 

lodure  de  potassium 20  gr. 

Eau  distillée 300  gr. 

2    à    i    cuillerées    à   soupe  par  jour.  1    cuillerée  — 
1  gramme  cTiodure. 

Ou: 

lodure  de  potassium 30  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.     400  gr. 

Sirop  diacode 1 00  gr. 

2  à  3  cuillerées  par  jour.  1  cuillerée  =  1?',50    dïo- 
dure. 

Si  l'on  doit  continuer  longtemps  cette  médication  : 

lodure  de  sodium 10  <*r. 

Extrait  de  belladone 0sr,  05 

Eau  distillée 300  gr. 

1  à  2  millerées  à  soupe  par  jour. 
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Ou  ; 

Iodure  de  sodium 2?r,50 

Eau  distillée 125  gr. 

1  à  3  cuillerées  à  café  dans  de  l'eau  d'Éviau  ou  de  la 
bière. 

Si  dyspnée  cardiaque  : 

Eau  distillée 100  gr. 

Iodure  de  potassium )   _  „ 

3.3,     }    ££T 

Iodure  de  sodium ) 

Extrait  de  strophantus 0fcrr,01 

M.  1  cuillerée  à  café,  2  ou  3  fois  par  jour. 

Ou: 

Iodure  d'amyle 25  gr. 

En  inhalations.  Déboucher  le  flacon,  respirer  les  va- 
peurs pendant  quelques  minutes. 

Ou  : 

Iodure  d'amyle 15  gr. 

Chloroforme 5  gr. 

En  inhalations. 

Ou: 

Solution  de  trinitrine  au  100« XXX  gouttes. 

Teinture  de  digitale 3  gr. 

Eau  distillée 300  gr. 

2  à  6  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Inhalations  de  nitrite  d'amyle,  III  à  V  gouttes  sur 
un  mouchoir. 

Si  asystolie  (insuffisance  aortique)  : 
Digitale  (Voir  page  159).  Yésicatoires  précordiaux, 
saignée. 
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—  Germain  Sée.  — 

Lavement  contre   les  crises   de  l'Insuffisance  aorti- 
qve  : 

Eau  de  camomille 150  gr. 

Mucilage  de  gomme. Q.  s. 

Hydrate  de  chloral 3  gr. 

M. 

Asystolie. 

Ventouses  sèches  en  grand  nombre  sur  le  thorax. 
Frictions  sèches  stimulantes. 
Digitale  en  poudre (0sp,05  à  u-*',lO). 

Ou: 

Digitaline  ;Or,00i  à  0?r,005)  et  1  granule  d'acide 
arsénieux. 

—  Albert  Robin.  -- 

Poudre  de  feuilles  de  digitale Ofc'r,  60 

Faites  macérer  dans  : 

Eau 200  gr. 

Ajoutez: 

lodure  de  potassium 6  gr. 

Ergotine  Ronjean 2  gr. 

Edulcorez  avec: 

Sirop  des  cinq  racines 50  gr. 

Potion  à  prendre  par  cuillerées  à  dessert,  2  à  5 par 
jour. 

Si      épanchements    séreux  :     diurétiques     (Voir 
page  160). 
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—  Germain  Sée.  — 

Extrait  de  scille 1  gr. 

Scille  pulvérisée 0or,  50 

F.  s.  a.  10  pilules.  6  à  10  chaque  jour. 

Purgatifs  drastiques  dans  certains  cas  :  eau-de-vie 
allemande,  30  grammes. 

Ou: 

—  Laivcereaux.  — 

Scammonée  pulvérisée. \ 

Scille [ait  0^,05 

Digitale ) 

M.  1  paquet.  De  4  à  6  par  jour. 

Inhalations  de  nitrite  d'amyle. 

—  HuCHARO.    — 

Caféine î 

Benzoate  de  soude \  aa      °l  ' 

Eau  distillée 6  gr. 

Pour  iujections  hypodermiques.  3  à  4  par  jour. 

Injections  d'étber  ou  d'ammoniaque  : 

Liqueur  ammoniacale  sulphurati..      3fer,60 

Eau  distillée 10?r,80 

Il  à  X  gouttes. 

S'il  y  a  lieu,  paracentèse  et  scarification  des 
œdèmes . 

Repos  au  physique  et  au  moral.  Aliments  de  diges- 
tion facile. 


(Voir  Affections  valvidaires,  page  155.] 
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Aortite. 

Aigle. 

Région  preaortique:  6  sangsues  ou  ventouses  scari- 
fias, puis  vésicatoires  volatils,  pointes  de  feu  au 
niveau  de  l'origine  de  l'aorte.  Plus  tard,  un  ou  plu- 
sieurs cautères  à  la  r'gion  preaortique  et  précor- 
diale. 

Si  dyspnée  : 

Injections  de  morphine  (0sp,005  à  O"',02,  suivant 
la  tolérance).  Bromure  de  potassium,  1  à  4  grammes 
par  jour.  Digitale,  0-r,10  à  0-r,',15  de  poudre  de 
•feuilles  dans  150  grammes  d'eau  (2  à  3  jours  de 
suite).  Ensuite,  diète  lactée  pendant  8  jours.  Pur- 
gatifs. 

Si  douleurs  vives  : 

—  Duardiis-Beàimetz.  — 

Inhalations  de  nitrite  d'amyle  {renfermé  dans  des 
ampoules  de  verre  qu'on  brise  et  qu'on  verse  sur  de 
l'ouate). 

Ou  : 

—  Desnos.  — 

Exalgine,  Or',25  à  0^,40  en  une  fois. 

Ou  : 
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Exalgiue 1  gr. 

Alcool 5  gr. 

Sirop  d'orange  . 20  gr. 

Eau  distillée 40  gr. 

F.  p.  a.  0nr,25  d'exalgine  par  cuillerée.  1  à  3  par  jour. 

Ou  : 

—  Germain  Sée.  —  Capitan.  — 

lodure  de  potassium. 1  à  2  gr. 

Et  : 

Antipyrine,  2  à  6,  8  grammes  en  cachets  de  1  gr. 
(Voir  Péricardite.  Endocardite.  Angor  pectoris.) 

Eviter  tout  excès,  toute  émotion  morale. 

Chhoisique. 

Révulsion  chronique.  20  pointes  de  feu  tous  les 
8  jours.  Application  de  cautères  (1  ou  2)  pour  prévenir 
l'altération  du  plexus  cardiaque. 

Emploi  prolongé  oteHodure  de  sodium,  1  à  4  gram- 
mes (Voir  page  173).  Éviter  exercices  violents,  coït, 
fortes  émotions,  etc.,  la  grossesse. 

Diète  lactée.  Digitale  (Voir  page  159). 

Prendre  immédiatement  avant  chaque  repas  une 
cuillerée  à  dessert  de  la  solution  : 

Chlorhydrate  de  morphine Or',04 

Eau  distillée 200  gr. 

A  la  fin  du  repas,  1  cuillerée  à  soupe  :    . 

Acide  chlorhydrique  officinal    XII  gouttes. 

Eau  distillée 200  gr. 

Sirop  de  limons. . . 40  gr. 
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Prendre  3  cuillerées  à  soupe  par  jour  du  sirop  : 

Iodure  de  potassium 10  gr. 

Sirop  d'écorce  d'orauges  amères  .     300  gr. 

Prendre  tous  les  soirs  1  cuillerée  à  soupe  de  sirop 
de  chloral  en  se  couchant. 

Si  dyspepsie  : 

Poudre  de  Colombo )    -    „     on 

\  au  0^,20 
Poudre  de  pepsine ) 

Poudre  de  noix  vomique Os',02 

Poudre  d'Opium  brut 0rr,01 

P.  1  cachet,  à  prendre  avant  chaque  repas.  Faire  n°  20. 

Si  constipation  : 

Podophyllin. . .  : 0^,20 

Extrait  de  belladone 0?r,05 

Mélaugez  et  divisez  en  10  pilules.  1  le  soir. 

Alterner  avec  : 

Cascara  sagrada Or',50 

F.  s.  a.  Pour  1  cachet.  10  semblables. 
(Voir  Angor  pecloris,  page  172.) 


Anévrysme  de   l'aorte. 

Repos  dans  la  position  horizontale.  Diète  limitée. 
Administrer  d'abord  : 

Iodure  de  potassium 15  gr. 

Eau  distillée 250  gr. 

Chaque  cuillerée  contient  1  gramme  de  sel. 

Commencer  par  1  cuillerée,  augmenter  et  atteindre 
3  à  6  grammes  par  jour. 

10 
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Si  Von  n'obtient  pas  de  résultat  satisfaisant,  on  aura 
recours  à  Vélectro  puncture,  en  ayant  soin  de  ne  pas 
attendre  que  V anêvrysme  ait  pris  de  trop  grandes 
proportions. 

Électroljse  :  pile  à  courants  constants.  Aiguilles 
fines  en  fer  doux,  enveloppées  supérieurement  d'un 
enduit  protecteur.  Électro-puncture.  Plonger  les  ai- 
guilles (2  au  début,  puis  4,  5)  dans  la  poche.  Faire 
passer  le  courant  pendant  10  minutes  dans  chaque 
aiguille.  Appliquer  ensuite  de  la  glace  sur  la  tumeur. 
Ne  se  servir  que  du  courant  positif.  Le  pôle  négatif 
(plaque  métallique)  est  appliqué  sur  le  thorax. 

—  Potain.  —  Teissier  (Lyon).  — 
Iodure  de  potassium,  2  à  4  grammes. 

Glace.  Compression.  Injections  deperchlorure  de  fer. 

—  LANGEN  BECH.    —   WOLFF.    — 

Injections  sous-cutanées  : 

Ergotine 1  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 5  gr. 

XV  à  XX  gouttes  tous  les  2  jours. 

Si  angine  de  poitrine  (Voir  ce  mot,  page  172). 

Phlébite  et  Thrombose. 

(Phlegmatia  alba  dolens.) 

Repos  absolu.  Membre,  position  horizontale,  pro- 
tégé par  cerceau  et  entouré  de  boules  d'eau  c'.aude. 
Cataplasmes  émollients  arrosés  de  baume  tranquille. 
Frictions  douces  avec  pommade  mercurielle  bella- 
donée. 
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Contre  1  hyperthermie  : 

Sulfate  de  quinine 0S'\  oO  à  1sr.50 

Ou  : 

Sirop  de  chloral,  1  à  2  cuillerées  à  bouche. 

Extrait  fluide  d'hamame/is  virginica...  10  grammes. 
XX  à  XXX  gouttes,  3  fois  par  jour,  dans  un  verre  à 
madère  d'eau. 

Régime  lacté. 

Cyanose  {Maladie  bleue). 

Repos.  Régime  sévère. 

Diurétiques  (Voir  page  160).  Purgatifs. 

Si  suffocation  :  révulsifs,  antispasmodiques. 

Palpitations. 

Indication  causale  [tabac,  abus  des  boissons  ,  dys- 
pepsie, taenia,  goitre  exophthalmique.  état  névropa- 
thique. 

Si  altération  organique  du  cœur  : 

Digitale 0fr,10  à  0^,15 

Eau  distillée 125  gr. 

Macération  à  prendie  en  3  fois  dans  la  journée. 

—  Huchard.  — 

Eau  distillée 300  gr. 

Bromure  de  potassium 20  gr. 

Teinture  de  digitale 2  gr. 

1  à  3  cuillerées  par  jour. 
(Voir  Affections  du  cœur.) 

Si  nervosisme  : 
Pas  de  digitale. 
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Hydrothérapie  méthodique. 

Bromure  de  potassium,  2  à  4  grammes  -par  jour. 
Lotions  rapides  à  la  serviette  mouillée.  Plus  tard, 
douche  en  jet  et  douche  en  pluie. 

—  Withering.  — 

Poudre  de  digitale j    ~   „ 

Poudre  assa  fœtida ) 

Sirop  des  cinq  racines Q.  s. 

Pour  100  pilules.  1  à  4  par  jour. 

Si  intermittences  vraies  : 

—  Laveran.  — 

Sirop  d'éther,  20  à  60  grammes. 
Toniques.  Eaux  minérales  effervescentes. 


Angine  de  poitrine. 

Symptomatique. 

Hygiène  sévère.  Proscrire  le  tabac,  les  boissons 
alcooliques,  le  café,  le  thé  ;  éviter  le  vent,  la  marche 
sur  un  plan  incline ',  les  émotions,  le  jeu. 

Combattre  la  tendance  à  V hypertension  artérielle. 
Distraire  son  pneumogastrique  stomacal  {eau  fraîche, 
biscuit,  bonbons).  (Peter). 

Révulsion  locale  [cautère  région  préaortique).  Ba- 
digeonnage  à  la  teinture  d'iode  tous  les  2  jours. 

Bromure  de  potassium 1  à  4  gr. 

Avant  les  repas,  1  cuillerée  à  soupe  de  la  solution  ; 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,04 

Eau  distillée 200  gr. 
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—  HUCHARI).   — 

Solution  alcoolique  de  trinitrine 

au  100c XXX  gouttes. 

Eau  distillée 300  gr. 

3  à  4  cuillerées  par  jour. 

Et  : 

Iodure  de   sodium 12^,5o 

Eau  distillée 125  gr. 

1  cuillerée  à  café  =  0sr,  50  d'iodure.  2  à  4  cuillerées 
par  jour. 

Ou  : 

Iodure  de  potassium i    „  „ 

.   a          i         j-  aa  5  gr. 

Iodure  de  sodium j 

Extrait  de  strophantus <)£>•, 01 

Eau  distillée 1 00  gr. 

2  à  3  cuillerées  à  café  par  jour. 

Idiopathiolk. 

Traitement  des  accès  :  Exalgine,  08'-,20  à  0-'\40 
(Voir  page  508). 

Inhalations  de  nitrite  d'amyle,  III  à  VI  gouttes  et 
même  XII  gouttes  sur  un  mouchoir. 
Inhalations  tTéther,  de  chloroforme. 
Injection  sous-cutanée  : 

Solution  alcoolique  de  trinitrine  au 

!00e XL  gouttes. 

Eau  distillée 10  »r. 

1/4  de  seringue.  2  à  i  fois  par  jour. 

Ou  : 

Chlorhydrate  de  morphine.     0*'.01  à  0^,02 

Eau  distillée 4  gr. 

2  à  4      injections. 

10. 
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—  Deboye.  — 

Prendre  3  fp's  par  jour  une  cuillerée  à  soupe  de  : 

Teinture  de  lobélia XX  gouttes 

Sirop  thébaïque 30  gr. 

Eau 100  gr. 

—  Duchenne  (Boulogne).  — 
Faradisation  du  pneumogastrique . 

—  Dujardiis-Beaumetz.     - 

Eau  de  laurier-cerise 25  gr. 

Alcool  à  80° ier,o0 

Bromhydrate  de  cicutine 0^,50 

M.  s.  a.  Injection,  1/2  seringue  de  Pravaz. 

—  C.  Paul.  - 

Extrait  de  belladone,  0^,01  à  08r,05  pour  1  pilule. 
Faradisation  sèche  des  points  douloureux . 

—  Germain  Sék.  — 
Injection  sous-cutanée  : 

Antip\  rine ;   _  „ 

Eau  distillée )  ' 

Inhalations  de  : 

Pyridine 4  à  5  gr. 

Sur  une  assiette,  ou  X  gouttes  dans  une  bouteille  de 
l  litre. 
Après  la  crise  : 

Antipyrine 3  à  4  gr. 

En  2  cachets  médicamenteux. 

(Voir  Aortite,  page  167.  Péricardite,  page.) 

Goitre  exophtbalmique. 

[Maladie  de  Basedow.) 

Repos  physique  et  psychique.  Défendre  le  tabac,  le 
café,  le  thé,  V alcool. 
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Avant  tout,  conseiller  l'hydrothérapie. 

Douche  mobile,  générale,  froide,  courte  et  légère- 
nient  percutante,  surtout  au  début  du  traitement.  Si 
elle  est  mal  supportée,  douche  tiède  ou  lotions.  Peu 
à  peu,  augmenter  Vénergie  de  la  douche  et  abaisser 
la  température.  On  y  joint,  au  besoin,  des  bains  de 
siège  froids,  des  douches  utérines,  des  bains  de  pieds 
chauds  ou  froids  contre  l'aménorrhée  ou  contre  les 
mélrorrhag'-es,  des  douches  écossaises  contre  les  dou 
leurs;  des  demi-maillots  ou  des  ceintures  humides 
contre  les  troubles  des  organes  digestifs.  Traitement 
de  4  à  8  mois  pour  guérison  complète. 

—  Dieulafoy.  — 

Combattre  Véréthisme  cardio-vasculnire. 

Prendre,  par  24  heures,  4  à6  d.e>  pilules  suivantes: 

Poudre  d'ipéca 0-r,03 

Poudre  de  feuilles  de  digitale 0-!,<>2 

Extrait  d'opium 0-'.0()25 

Pour  1  pilule.  N°  20. 

—  Peter.  — 

Hydrothérapie,  séance  de  i.'J,  20,30,  plus  tard  40  à 
60  secondes.  Douche  en  jet  sur  la  région  rachidienne  ; 
puis,  après  4  secondes,  lâcher  la  douche  en  pluie  sur 
tout  le  c  >rps. 

Ou  : 

Lotions  froides  à  l'éponge  ruisselante. 

Indications  symptomatiqles. 

Anémie  :  Air  marin. 

Hiver  :  huile  de  foie  de  morue  brune. 

Été  :  sirop  iodo-tannique. 
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Si  troubles  gastriques,  diarrhée  : 

Toniques,  amers,    astringents,    sel  gris.    Modifier 
V  alimentation. 

Si  démangeaisons  : 

Chlorhydrate  de  morphine 3  gr. 

Axonge 30  gr. 

P.  Frictions. 

Palpitations. 

—  Germain  Sée.  — 

Teinture  de    veratrum  viride,  X    à  XX   gouttes  par 
jour,  en  4  fois,  pendant  plusieurs  mois. 

—  Friedreich.  — 

Applications  de  glace,  région  précordiale. 

—  Gosset.  — 

Bromure  de  potassium,  3  a  4  grammes  par  jour. 

—  Peter.  — 

Macération  de  poudre  de  feuilles  de  digitale,  0sr,10 
à  0°r,i5  dans  150  grammes  d'eau  distillée. 

—  Van  Dusch.  —  Eulemburg.  — 

Galvanisation   du   cordon  cervical  du  grand  sym- 
pathique (courants  continus). 

ExOPHTHALMIE. 

—  Friedreich.  — 

Badigeonnages  de  teinture  d'iode  entre  le  sourcil 
et  la  paupière  supérieure. 

—  de  Gr.efe.  — 
Tarsoraphie. 
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Tuméfaction  du  corps  thyroïde. 

—  MOSETIÇ.    — 

Iodures  à  l'intérieur,  0sr,50  à  1  gramme  par  jour. 
Injection  intra-thyroïdienne  : 

Iodoforme 1  gr. 

Benzol , , 9  gr. 

Huile  de  vaseline 10  gr. 

Huile  de  gaulthéria II  gouttes 

M. 

—  Steiner.  — 

Chez  les  enfants,  badigeonnages  matin  et  soir  ; 
Teinture  d'iode /    _     „ 

.    ;ut   1  y   SV 

Teinture  de  noix  de  galle ) 

M.  s.  a. 

—  Tillaix.  — 
Si  asphyxie  : 

Trachéotomie  ou  ablation  complète  du  goitre. 

Cirrhose    atrophique. 

(Voir  page  365.) 

Cirrhose    hypertrophique. 

(Voir  Foie  (Maladies  du),  page  366.) 

Cocaïnisme. 

Hydrothérapie.   Grand  air.   Isolement.  Supprimer 
peu  à  peu  la  cocaïne. 
La  remplacer  par  ; 
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—  Vaucaire.  — 
Injections  sous-cutanées  : 

Sulfate  de  spartéine 0sr,  50 

Alcool 1  gr. 

Eàu  distillée  bouillie 20  gr. 

M.  s.  a.  Chaque  injection  (1  cent,  cube)  contient 
0sr,025  de  sulfate  de  spartéine. 

1  à  4  par  jour,  diminuer  peu  à  peu. 

Augmenter  le  nombre  d'injections  ou  la  dose  de 
spartéine  suivant  l'état  du  cœur  et  proportionnelle- 
ment à  la  diminution  de  la  cocaïne. 

Les  injections  de  sérum  artificiel  rendent  de  grands 
services  à  la  fin  du  traitement. 

Frictions,  bains  sulfureux,  gymnastique. 

Si  syncope  : 

Injection  hypodermique  <f  éther  ou  de  caféine. 

Colique  hépatique    {Lithiase  biliaire). 
(Voir  Foie  {Maladies  du),  page  369.) 

Coliques  néphrétiques  (Lithiase  urinaire). 
(Voir  Reins  (Maladies  des),  page  501.) 

Colique    des  peintres. 

(Voir  Saturnisme.) 

Colique   utérine. 

Lavement  tiède  avec  X  gouttes  de  laudanum  ou 
2  grammes  de  chloral. 

Injection  sous-cutanée  de  morphine  à  1/50. 
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Ou  : 

Antipyrine 2  gr. 

En  2  cachet?,  à  1  heure  d'intervalle. 

Ou: 

Exalgine 0*r,i5  à  0*'-,30 

En  cachet?. 

Applications  chaudes  sur  le  ventre. 

^Voir  Dysménorrhée.  Aménorrhée.) 

Collapsus.  Coma. 

Révulsifs,  sinapismes,  frictions  énergiques,  mar- 
teau de  May  or,  lavement  avec  I  goutte  d'huile  Je 
croton. 

Toniques,  stimulants. 

Acétate  d'ammoniaque 5  à  15  gr. 

Musc 0*r,50 

Hydrolat  de  cannelle \  00  gr. 

Sirop  simple oO  gr. 

F.  ?.  a.  potion,  par  cuillerées  à  bouche  dans  les  24 
heures. 

Boissons  chaudes  et  alcooliques,  cognac,  bouillon 
chaud. 

Injections  d'éther,  de  caféine. 

Condylomes. 

(Voir  Végétations.  Verrues.) 

Congestion  cérébrale. 

(Voir  Cerceau  {Maladies  du),  page  123.) 
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Congestion  hépatique. 

(Voir  Foie  (Maladies  du),  page  373.) 

Congestion  pulmonaire. 

(Voir  Poumon  (Maladies  du),  page  568.) 

Conjonctivites . 

Conjonctivite  catarrhale  simple. 

Aiguë. 

Compresses  fraîches.  Lavage  de  l'œil  avec  les  solu- 
tions antiseptiques  (alcool,  eau  boriquée  à  4  100) 
plusieurs  fois  dans  les  24  heures . 

Instillations  avec  le  collyre  : 

Nitrate  d'argent Ost-,30 

Eau  distillée 30  gr. 

Ou  : 

Sulfate  de  zinc 0s«-,10  à  0^,30 

Eau  distillée 30  gr. 

A  la  fin  :  collyre  au  tannin,  à  2/100. 

Appliquer  sur  les  bords  palpébraux  la  pommade  : 

Précipité  jaune 0*',20 

Vaseline 10  gr. 

Si  chémosis  volumineux,  pratiquer  quelques  sca- 
rifications. 

Chronique. 
Huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer. 
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—    COMBY.    — 

Pommade  : 

Précipité  jaune 0gr,20 

Vaseline \   _     „ 

ri-  J  aa    5  gr. 

Lanoline ) 

Instillations  avec  le  collyre  ; 

Nitrate  d'argent... 0*',05 

Eau  distillée .30  gr. 

Ou  : 

Sulfate  de  cuivre 0=l',05 

Eau  distillée 1 0  gr. 

Laudanum  de  Sydenhara VI   gouttes. 

Faire  pointer  au  malade  des  verres  convenables,  si 
hypermétropie. 

Eaux  minérales  arsenicales,  sulfureuses,  chloru- 
rées sodiques. 

Conjonctivite  diphtérique. 

Application  de  sangsues  à  la  tempe.  Fomentations 
glacées. 

Cautérisations  [peu   énergiques)  quand   la  sécré- 
tion purulente  s'établit. 

(Voir  ci-dessus.) 

Protéger   Vœil  resté  sain  par  un  pansement   oc- 
clusif. 

A  l'intérieur  : 

Calomel  à  la  vapeur 0sr,02 

Sucre  pulvérisé 2  gr. 

M.  et  diviser  en  20  prises.  10  dans  la  journée. 

11 
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Conjonctivite   granuleuse. 

Cautérisations  fréquemment  répétées  avec  le  sul- 
fate de  cuivre  ou  avec  le  crayon  de  nitrate  d'argent 
mitigé  {neutraliser  l'excès  de  sel  d'argent  avec  de 
Z'eau  salée). 

Ou  avec  un  pinceau  trempé  dans  la  solution  : 

Glycérine  neutre c 10  gr. 

Sulfate  de  cuivre 1  gr. 

Ou  : 

Tanin 1  gr. 

Glycérine 10  gr. 

Ou  : 

Pulvérisation,  une  fois  par  jour,  avec  la  solution 
suivante: 

Acide  tannique Qsv,  25 

Glycérine 6  gr. 

Borate  de  soude 2  gr. 

Eau  camphrée 32  gr. 

Faites  dissoudre. 

Exprimer  les  granulations  avec  la  pince-forceps  de 
Knapp. 

Êpiler  les  cils  déviés. 

Lotions  plusieurs  fois  dans  les  24  heures  avec  les 
solutions  antiseptiques  :  eau  boriquée  à  4/100,  eau 
phéniquée  à  1/100,  solution  de  sublimé  à  1/1000. 

Applications  cfiodoforme  finement  pulvérisé.  Mas- 
sage des  paupières  avec  la  pulpe  du  pouce,  après  in- 
troduction sous  les  paupières  de  la  pommade  au 
précipité  rouge. 


CONJONC.    PURULENTE   BLENNORRHAGIQUE     183 

—  Dujardin-Beal-.metz.  — 

Lotions  avec  la  solution  de  jéquirity  : 

Graines 10  gr. 

Eau 500  gr. 

Faire  macérer  pendant  24  heuros,  filtrer.  Plusieurs 
lotions. 

A  Vintérieur  :  huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'io- 
dure  de  fer  ;  toniques  :  quinquina,  fer. 

(Voir  Scrofule.) 

Conjonctivite  pustuleuse. 

Quelques  instillations  d'un  collyre  astringent. 
Ou  : 

Sulfate  de  zinc 0sr,10 

Eau  distillée 30  gr. 

Ou: 

Borate  de  soude 0gr,50 

Eau  distillée 20  gr. 

Si  large  pustule,  cautérisation  avec  la  pointe  effilée 
du  crayon  de  sulfate  de  cuivre . 

(Voir  Anémie.  Scrofule.) 
Conjonctivite  purulente   blennorrhagique. 

Lavages  prolongés  antiseptiques  ;  douches  oculai- 
res toutes  les  2  heures,  avec  une  éponge  imbibée 
d'une  des  solutions  antiseptiques  :  eau  phéniquée  à 
1/100,  eau  boriquée  à.  4/100,  eau  salicylée  boratée  : 

Acide  salicylique ;    _ 

Borate  de  soude ) 

Eau  distillée 100  gr. 
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Appliquer  sur  les  paupières  des  compresses  imbibées 
des  mêmes  solutions  et  y  déposer  un  petit  sachet  de 
glace. 

Si  chémosis  très  prononcé  :  scarifications. 

Cautériser  la  conjonctive  palpébrale  supérieure 
et  inférieure  au  pinceau,  avec  la  solution  de  nitrate 
d'argent  à  1/30,  à  1/15,  à  1/10,  suivant  les  cas. 

Conjonctivite  purulente  des  nouveau-nés. 

Voir  ci-dessus,  même  traitement. 
Après  chaque  cautérisation  au  nitrate  d'argent, 
faire  une  instillation  au  sulfate  d'atropine  : 

—  Galezowski.  — 

Sulfate  d'atropine Os?,  02 

Eau  distillée 10  gr. 

M. 

Constipation. 

Régime   végétarien  :  pain  de  Soja,  pain  de  son7 
pain  de  seigle. 

Chez  les  adultes  : 
Purgatifs,  laxatifs. 
Eaux  minérales  purgatives  :  eau  de  Carabana, 
eau  de  Rubinat  (72/1000  de  sulfate  de  soude),  Villa 
Cabras  (91/1000  de  sulfate  de  soude),  Montmirail, 
Hunyadi-Janos,  Pullna,  Birmenstof  ;  sulfate  de  soude 
{sel  de  Glauber),  15  à  20  grammes;  sulfate  de  ma- 
gnésie {sel  de  Sedlitz),  15  à  30  grammes  ;  tartrate 
de  potasse  et  de  soude  {sel  de  Seignette),  15  à  30 
grammes;  phosphate  de  soude,  30  à  60  grammes  ; 
magnésie  anglaise,  5  à  10  grammes. 
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Purgatif  agréable  : 

Acide   citrique  20  à  40  gr . 

Carbonate  de  magnésie —  12  à  18  gr. 

Sirop  de  cerises 30  gr. 

Eau 200  gr. 

Ou: 

Sulfate  de  soude ) 

Sel  de  Seignette >  âa  20  gr. 

Crème  de  tartre ] 

Pour  1  litre  d'eau,  1  verre  le  matin. 

Duardin-Beaumetz.  — 

Poudre  laxative  : 

Follicules  de   séné   (passées  à  \ 

l'alcool)  en  poudre >  âà  6  gr. 

Soufre  sublimé ) 

Fenouil  en  poudre )    ,~   3  „r 

Anis  étoile ] 

Crème  de  tartre  pulvérisé 2  gr. 

Poudre  de  réglisse 8  gr. 

Sucre  en  poudre 25  gr. 

M.  1  cuillerée  à  dessert  à  prendre  le   soir  dans   un 
verre  d'eau. 

Purgatifs  drastiques. 

Cascara  sagrada,  0gr,50  à  0gr,75  en  cachets. 

Ou: 

Extrait  fluide  de  cascara  sagrada.      XX  gouttes 
Vin  de  Lunel 90  gr. 

M.  3  à  4  cuillerées  par  jour. 

Séné,  1  à  2  grammes  (laxatif)  ;  8  à  15  grammes 
(purgatif  fort). 
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Séné  pulvérisé . )    _  .  „ 

Thé {  aal°  &' 

Sulfate  de  soude 15  gr. 

Eau 300gr. 

Faire  infuser  20  minutes,  passer  et  ajouter  : 
Sirop  de  punch 60  gr . 

A  prendre  en  2  fois. 

Lavement  : 

Feuilles  de  séné 1 5  gr. 

Miel  de  mercuriale 10  gr. 

Sulfate  de  soude '15  gr. 

Eau  bouillante 500  gr. 

Faire  infuser  pendant  1  heure.  Passer,  faire  dissou- 
dre le  sulfate  de  soude. 

Aloès  (cholagogue)  :  extrait,  0"r,15  à  0"r,50  (pur- 
gatif) ;  teinture,  V  à  XXX  gouttes;  0"r,20  à  1  gramme- 
en  pilules  (pilules  écossaises,  ante  cibum). 

—  Peter.  — 

Aloès 0sr,05 

Myrrhe 0sr,025 

Safran  pulvérisé 0§'r,012 

Conserves  de  roses. 0»r,07 

M .  pour  1  pilule.  2  à  10  (purg.)  ;  1  à  2  (stomach.). 

—  Dujardtn-Beaumetz.  — 

Ou  : 

Pilules  purgatives  et  toniques  : 

Aloès  socotrin 4  gr. 

Sulfate  de  fer 6  gr. 

Poudre  de  cannelle 12  gr. 

Conserves  de  roses Q.  s. 

F.  s.  a.  des  pilules  de  0gr,25.  Dose  2  à  3. 
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Suppositoire  : 

Aloès 

Chlorure  de  sodium \  dd     %r~ 

Beurre  de  cacao 5  gr. 

Elatérium  (Angleterre).  Poudre,  OT,01  à  0ffr,02. 

Teinture X  à  XXX  gouttes. 

Podophyllin,  0§l\01  à  0sr,05  (cholagogue). 

—  C.  Paul.— 

Podophyllin 0sr,30 

Miel 0.  s. 

F.  s.  a.  10  pilules.  1  à  3  le  soir  en  se  couchant. 

—  Bouchut.  — 

Podophyllin. 0sr,05 

Alcool  rectifié , 5  gr. 

Sirop  de  guimauve 95  gr. 

1/2  cuillerée  à  un  enfant;  1  cuillerée*  à  un  adulte. 

—  Skgond.  — ' 

.  Podophyllin 0êr,02 

Extrait  de  belladone \   -   0„r  01 

Racine  de  belladone  pulvérisée  ) 
M.  pour  1  pilule.  1  à  2  par  jour. 

Jalap  :  extrait,  0"r,25  à  1  gramme  ;  teinture  5  à 
20  grammes. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Teinture  de  jalap  composée..  \ 

Sirop  d e  séné (  âa  30  gr. 

Sirop  de  nerprun ) 

De  1  à  5  cuillerées  à  bouche,  le  matin  à  jeun. 

—  Mialhe.  — 


188  CONSTIPATION 


Pilules  : 

Racine  de  jalap 1  gr. 

Savon  médicinal 2  gr. 

Alcool Q.  s. 

F.  s.  a.  10  pilules. 
Limonade  drastique  : 

Eau-de- vie  allemande 1 0  gr. 

Sirop  de  nerprun 20  gr. 

Limonade  citrique 200  gr. 

M.  en  1  fois,  le  matin  à  jeun. 

Ou  : 

Eau-de-vie  allemande 10  à  40  gr. 

Calomel  (cholagogue),  o^O  à  1  gramme;  0sr,0i 
à  0sr,10  (chez  les  jeunes  enfants). 

Rhubarbe  (Gholagogue)  :  extrait,  O'r,10  à  Osr,r>0; 
poudre,  A  à  10  grammes  ;  teinture,  5  à  10  grammes; 
vin,  3  à  20  grammes. 

Scammonée  {mêmes  doses  que  le  jalap). 

Huile  de  coton  (purgatif  très  énergique)  I goutte, 
dans  30  grammes  d'huile  de  ricin.  En  lavement  I  à 
II  gouttes. 

Coloquinte,  extrait,  de  0sr,10,  à  0?r,30  (pilules 
de  Franck). 

—  Trousseau.  — 

Extrait  de  coloquinte. \ 

Aloès i  âa  1  gr. 

Gomme-gutte J 

Extrait  de  jusquiame 0^,2o 

F.  s.  a.  20  pilules.  1  le  soir. 

Huile  de  ricin,  15  à  30  grammes  (suivant  l'âge). 
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HUCHARD.  — 

Huile  de  ricin 30  gr. 

Poudre  de  gomme  arabique 8  gr. 

Eau  de  menthe 15  gr. 

Eau  distillée 60  gr. 

Sirop  de  sucre 30  gr. 


Chez  les  enfants  : 

Premier  âge  :  Suppositoires  avec  du  savon  ou  du 
beurre  de  cacao,  queue  de  persil  huilée. 

Dans  quelques  cas,  le  sevrage. 

Lavements  avec  de  L'eau  de  son  ou  de  guimauve. 

Sirop  de  chicorée  (I  cuillerée  à  café). 

Le  sirop  de  séné  (pharmacopée  anglaise)  peut  pro- 
duire quelques  coliques  que  l'on  peut  éviter  par  des 
onctions  sur  l'abdomen  avec  l'huile  de  camomille 
camphrée. 

Sirop  de  mauve  (1  cuillerée  à  café). 
Calomel,  0'-r,03  à  O-'TO  (6  mois  à  1  an). 
Magnésie  calcinée  (1  cuillerée  dans  de  l'eau  bien 

sucrée). 

—  Bohx.  — 

Lavements  froids  (2  à  5  par  jour)  et  huile  de  foie 
de  morue  (1  à  2  cuillerées  à  café  par  jour). 

—  A.  d'Espine.  — 

Podophylliu 0*r,005 

—  Bouchut.  — 

il. 
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Podophyllin 0sr,05 

Sirop  de  guimauve 95   gr. 

Cognac 5  gr. 

1  à  2  cuillerées  à  café  tous  les  3  ou  4  jours. 


Ou  : 


Sirop  de  fleurs  d'oranger 

Sirop  de  fleurs  de  pêcher 

Eau  distillée  de  fenouil /  aa    0  gr. 


Eau  distillée  de  tilleul 

"1/2  cuillerée  à  café  ou  1  cuillerée  à  café,  3  fois  par 
jour,  avant  la  tétée. 

—  Widerhofer  (Vienne). 

Eau  chaude 40  gr. 

Mannite  cristallisée 0sr,40 

1  cuillerée  à  café  chez  les  nouveau-nés. 

Ou  : 

Manne  (5  à  15  gr.)  dans  du  lait. 

Ou  : 

Mannite. .   0sr,0o  à  0gr,i5 

De  6  mois  à  2  ans. 

Huile  de  ricin 1  cuillerée  à  café. 

Ou  : 

Huile  de  ricin >   _  M,    ,n 

_..,...  aa  5  a  10  gr. 

Vin  de  Malaga... ) 

On  peut  remplacer  le  malaga  par  le  bouillon,  le 

jus  d'orange,  le  sirop  de  groseille. 
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—  Sevestrk.  — 

Faire  prendre  dans  la  journée  : 

Eau  bouillante 100  gr. 

Manne  en  larmes 30  gr. 

Follicules  de  séné 4  gr. 

Poudre  de  café  torréfié 10  gr. 

Passez. 

—  WlDERHOFER.    — 

Poudre  de  racine  de  rhubarbe.  ) 

Magnésie  calcinée âa  5  gr. 

Oléosaccbarure  de  fenouil ) 

Une  pointe  de  couteau  le  matin,  pendant  plusieurs 
jours. 

—  J.  Simon.  — 
Lavement  : 

Sulfate  de  soude 15  gr. 

Follicules  de  séué 5  gr. 

Miel  de  mercuriale 30  gr. 

Pour  1  lavement. 

—  H.  Roger.  — 

Calomel  à  la  vapeur 0^,10 

Scammonée  d'AIep  pulvérisée 0?r,20 

Sucre  de  lait 4  gr. 

En  10  prises.   1  toutes  les  heures. 

—  Monïi.  — 

Une  cuillerée  à  café  toutes  les  heures  de  : 

Mannite  cristallisée. 5  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

De  3  à  7  ans  : 

Purgatifs  salins 10  gr.  environ. 
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—  HUCHARD.   — 

Eau  distillée 80  gr. 

Sirop  do  cerises )   _ 

Citrate  de  magnésie , . .  \  aa  20  gr* 

En  2  fois,  à  1/4  d'heure. 

—  J.  Simon.  — 

Teinture  de  cascarille 

Teinture  de  Colombo 

Teinture  de  rhubarbe J>  âa  10  gr. 

Teinture  de  cannelle i 

Teinture  de  gentiane. J 

Teinture  de  noix  vomique  .......        5  gr. 

X  gouttes  dans  un  peu  d'eau  froide  avant  chaque 
repas. 

Massage  abdominal.  Électrisation. 
Bourbon-Lancy,  Châtel-Guyon. 

Contusions. 

Repos  de  la  partie  blessée.  Arrêter  les  hémorrha- 
gies  :  compresses  imbibées  d'eau  froide  additionnée 
d'alcool  camphré,  de  teinture  d'arnica,  de  perchlo- 
rure  de  fer. 

Massages  prudents.  Compression  modérée  et  métho- 
dique. 

Si  hématomes  : 

Aspiration  avec  V appareil  Potain  ou  incision 
antiseptique. 

Grands  bains  locaux  antiseptiques,  pulvérisations 
phéniquées. 
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Convulsions  infantiles. 

(Eclampsie.) 

Traitement  de"  l'attaque. 

Placer  l'enfant  dans  un  grand  lit,  aérer  la  cham- 
bre; lui  faire  prendre  un  bain  tiède  sinapisé  et  lui 
arroser  la  tête  d'eau  froide. 

Quand  le  petit  malade  sera  revenu  à  lui,  faire 
•prendre,  par  cuillerées  à  café,  la  potion  suivante  : 

—  J.  Sjmon.  — 

Bromure  de  potassium 1  gr. 

Musc 0r<-,10  à  0r'-,20 

Hydrolat  de  tilleul )    _  Bn 

ti   a     i  *  a     a  i>  (  aa  50  gr. 

Hydrolat  de  fleurs  d  oranger.    ' 

Sirop  simple 20  gr. 

Et  faire  respirer  de  Téther. 

Si  les  convulsions  ne  s'arrêtent  pas: 

Ventouses  scarifiées  à  la  nuque,   ventouses  sèches 
sur  la  poitrine. 
Frictions  avec  le  baume  de  Fioravanti. 

Administrer  le  lavement  suivant  : 

Hydrate  de  chloral Op',30  à  1  gr. 

Musc Osi-,20 

Camphre 1  gr. 

Jaune  d'oeuf N°  1. 

Eau 130  gr. 

F.  s.  a.  1  lavement  qu'on  donne  après  un  lavement 
simple. 

—  Steimer.  — 
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La  dose  de  chloral  variera  suivant  l'âge  : 

Nouveau-nés de  0si*,03  à  0sr,05 

Nourrissons de  0sr,05  à  0fcrr,l3 

Enfants  de  2  à  6  ans.,     de  0^,20  à  0^,30 
Enfants  de  10  à  12  ans.     de  0sr,40  à  0?r,75 

—  West.  — 

Inhalations  de  chloroforme. 

Saignée  {dans  le  cas  oV  anasarque  scarlatineux  ou 
de  convulsions  d'origine  cérébrale).  Sangsues  aux 
apophyses  mastoïdiennes. 

Affusions  froides,  vessie  de  glace  sur  la  tête. 

On  peut  donner  le  musc,  de  0=r,40  à  1  gramme 
dans  les  24  heures. 

—  Barthez.  — 

Bromure  de  sodium  ou  d'ammonium  à  la  dose  de 
4  «  4  grammes  dans  les  24  heures. 

Indication  causale. 
Si  indigestion  : 

Vomitif  :  sirop  d'ipéca,  1  à  2  cuillerées  à  dessert» 
Si  vers  intestinaux  : 
Ânthelmintiques  (Voir  page  698). 
Si  l'enfant  perce  une  dent  : 
Scarifier  la  gencive. 
Si  syphilis  cérébrale  : 

Frictions  quotidiennes  sur  le  ventre,  sur  les  aissel- 
les, la  poitrine,  avec  un  peu  de  la  pommade  : 

Onguent  napolitain 10  gr. 

Vaseline  benzoïnée -       30  gr. 

Iodure  de  potassium 4  gr. 
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Et  donner  toutes  les  heures  1  cuillerée  à  café  de  : 

Iodure  de  K 0ë<\50 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 20  gr. 

Eau  de  tilleul 50  gr. 

Si  dyspepsie  : 

Prescrire  les  purgatifs:  huile  de  ricin,  calomel 
(Voir  page  188). 

Si  anémie,  rachitisme  : 

Carbonate  de  fer,  huile  de  foie  de  morue.  Change- 
ment d'air. 

Si  impaludisme  : 

1  à  2  seringues  de  Pravaz  de  la  solution  : 

Chlorhydrate  de  quinine 1  gr. 

Eau  distillée 5  gr. 

Coqueluche. 

Isoler  le  malade. 

Première  période.  —  Traitement  de  la  bronchite 
simple  (Voir  page  99).  Vomitifs  :  ipécacuanha, 
0sr,10  à  0=r,50  ;  sirop  d'ipéca,  1  à  3  cuillerées 
à  dessert.  Emplâtre  révulsif  sur  la  poitrine. 

Deuxième  période.  —  Surveiller  les  enfants  pen- 
dant les  accès  de  toux.  Les  faire  manger  immédiate- 
ment après.  Éviter  toute  cause  de  refroidissement. 

Médication  antispasmodique. 

Poudre  de  belladone j   _  , 

n      i      a  aa  1  gr. 

Oxyde  de  zinc ) 

Extrait  de  serpolet 2  gr. 

Pour  40  pilules.  1  à  6  par  jour. 
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—  Germain  Sée.  — 

Poudre  de  belladone )    _   .     nA 

„      ,      '      ^  (  aa  Oc',20 

Poudre  de  Dower ' 

Soufre  sublimé 4  gr. 

Sucre  en  poudre Q.  s. 

1  à  2  prises  par  jour. 

—  J.  Simon.  — 

Teinture  de  belladone )    ~  v         .. 

ai       i  *        .         •       i,         ..       aa  X  gouttes. 
Alcoolature  de  racines  dacomt.  ' 

Eau  de  tilleul 60  gr. 

Eau  de  laurier-cerise )    ._ 

Eau  de  fleurs  d'oranger.. j    aa       gr" 

Sirop  do  lactucarium 30  gr. 

Par  cuillerées  à  café. 

Ou: 
Atropine  (de  0s«\00025  ou  0^,0005  à  0gr,002  par  jour). 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Bromure  de  potassium > 

Bromure  de  sodium ',  âa  2  gr. 

Bromure  d'ammonium ) 

Eau  de  tilleul I   ~   _A 

Sirop  de  chloral ' 

1  cuillerée  à  café  à  1  cuillerée  à  bouche  pour 
i  verre  de  lait,  ajouter  1  jaune  dœuf  (à  prendre 
matin  et  soir). 

—  Wetlesen.  — 

"Extrait  de  cannabis  indica 1  gr. 

Extrait  de  belladone 0?r,05 

Alcool ;   _     „ 

„,      ,  .  aa    5  gr. 

Glycérine S 

V  à  VIII  gouttes  de  1  à  2  ans  ;  VIII  à  XII  gouttes,  de 

à  5  ans  ;  XII  à  XV  gouttes,  de  8  à  12  aus. 
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Labric.  — 


Badigeonnages  sur  V arrière-gorge  et  l'orifice  la- 
ryngé à  l'aide  d'un  pinceau   imbibé  de  la  solution: 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0s»',50 

Eau  distillée 1 0  gr. 

—  W.  Gràeffner.  — 

Inhalations  (pulvérisateur  ou  poire)  avec  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0er,10 

Eau  distillée 45  gr. 

Chlorate  de  potasse )  _  n     Mft 

„       ,.  ..„,     j,  ,  .  aa  0^,50 

Eau  distillée  d  amandes  ameres.  ) 

Mixture  pour  inhalations  : 

—  Wilde.  — 

Chloroforme 50  gr. 

Éther  sulfurique  pur 60  gr. 

Essence  de  térébenthine  rectifiée.      10  gr. 
M.  Verser  1    cuillerée  à  thé  de  cette  mixture  sur 
une  compresse    que  l'on  tient  près  de  la  bouche   de 
l'enfant. 

—  SonneiNberg  (New-York).  —  Von  Genser.  — 

Antipyrine,  0sr,01  à  0er,50,  suivant  Page.  3  doses  par 
jour. 

—  MONGORVO.   — 

Médication  antiseptique  : 

Anesthésier  d'abord  la  gorge  avec  la  solution  de 
cocaïne  (Voir  ci-dessus)  et  badigeonner  X orifice  du 
larynx  avec  uni  solution  aqueuse  de  résorcine  à 
i/\ 00  toutes  les  2  heures. 
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Insufflations  nasales. 

—  MlCHAEL.  — 

Chlorhydrate  de  quinine 1  partie. 

Acide  benzoïque 3  parties. 

—  Legroux.  — 

Chlorhydrate  de  quinine 2  gr. 

Poudre  de  benjoin 8  gr. 

M.  s.  a.  2  insufflations  chaque  jour. 

—  Guerder.  — 

Acide  borique  pulvérisé )   ~   .ft 

Café  torréfié  pulvérisé ) 

M.  s.  a. 

—  Berriat  (Bordeaux).  — 

Salicylate  de  soude  pulvérisé 5  gr. 

Sulfate  de  quinine 1  gr. 

Benjoin  pulvérisé 5  gr. 

M.  s.  a.  3  insufflations  chaque  jour. 

—  Ch.  Eloy.  — 

Se  servir  d'un  tube  de  caoutchouc  dans  lequel  on 
souffle,  après  avoir  introduit  la  poudre  et  placé  V ex- 
trémité dans  une  narine. 

Médication  anticatarrhale  : 

Ipéca  à  dose  expectorante  (OgiyiO  à  0gr,50  en  infu- 
sion) . 

Polygala  senega  (1  à  3  gr.  en  infusion). 

Oxymel  scillitique  (10  à  20  gr.). 

Ou  : 

—  Netter  (Nancy).  —  Huchard.  — 

Teinture  de  drosera 20  gr. 

Teinture  de  scille 5  gr. 

F.  s.  a.  XXV  gouttes,  4  à  5  fois  par  jour,  dans  un  peu 
d'eau  sucrée. 
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Nouveaux  remèdes  contre  la  coqueluche. 

—  Boas.  — 

I.  Antipyrine.  —  Administrée  avec  succès  par 
V.    Genser    et    Sonnenberg,    à    la    dose    de    0^,30   à 

1  gramme. 

II.  Antifébrine.  —  Recommandée  par  Lowe  et  Kate, 
C.  Hayv,  à  la  dose  de  Os',03  à  0?<',30. 

III.  Phénacétine.  —  Prûnée  par  R.  Heimann,   0?>',25  à 

2  grammes  au  maximum. 

IV.  Résorcine.  —  Indiquée  par  Moiscorvo,  Bouchut, 
Callias,  Mauriac  et  Guasta  ;  Jay.me  Silvado  et  Muy- 
dan  ont  confirmé  pleinement  l'action  bienfaisante  de  ce 
médicament  dans  la  coqueluche,  0?r,2o  à  5  grammes. 

V.  Acide  sulfureux  (en  fumigations).  —  Proposé  par 
Mauly,  aurait  donné  de  brillants  résultats  dans  les 
mains  de  Weisse.mberger. 

VI.  Bromo forme.  —  Introduit  par  Stbep,  est  vive- 
ment recommandé  par  Loeventhal,  H.  Neumann  et 
L.  Fischer,  et  aussi  par  Nauwelaers.  Dose  :  V  à  XX 
gouttes  dans  les  24  heures. 

—  Nauwelaers  (Bruxelles).  — 

Bromoforme XX  gouttes. 

Alcool 10  gr. 

VI ir.  adrag )    ~   „„ 

Sirop  de  ïolu j 

F.  s.  a.  Potion  pour  2  jours,  1  cuillerée  à  café  toutes 
les  heures. 

(Recommander  de  bien  agiter  la  potion  avant  de 
l'administrer  et  de  maintenir  le  flacon  bien  bouché,  à 
cause  de  la  volatilité  du  bromoforme.) 

VII.  Eau  chloroformée.  —  Stepp  de  même  que  Schil- 
ling se  sont  trouvés  bien  de  son  emploi. 


200  COR 

VIII.  Hydrate  de  terpine.  —  Donnée  par  Manasse  en 
cachets  de  0sr,50  à  1  gramme. 

Troisième  période.  —  Changement  d'air  [dans  un 
climat  plus  chaud).  Convalescence  :  régime  tonique, 
iodure  de  fer,  huile  de  foie  de  morue. 

Mont-Dore,  La  Bourboule. 

Complications. 
Si  convulsions  : 

Inhalations  de  chloroforme,  bains  tièdes,  bromure 
de  potassium  (Voir  Eclampsie). 

Si  catarrhe  abondant  (Voir  Broncho-pneumonie, 
page  571). 

Si  syncope  : 

Respiration  artificielle,  marteau  de  Mayor,  faradi- 
sation. 

Pendant  les  quintes,  tenir  l'enfant  la  tête  penchée 
en  avant,  pour  favoriser  V expulsion  des  mucosités. 

—  Lewis.  — 

Inhalations  de  nitrite  d'amyle,  II  à  IV  gouttes  sur  le 
mouchoir. 

Cor   et  Durillon. 

—  L.  Brocq.  — 

Ramollir  le  cor  par  un  bain  prolongé.  Enlever 
couche  par  couche,  avec  le  bistouri,  les  lames  épider- 
iniques  stratifiées. 

Ou  appliquer  tous  les  soirs,  pendant  8  jours,  une 
couche  du  collodion  suivant: 
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Acide  salicylique 1  gr. 

Extrait     alcoolique     de     cannabis 

indica O^r,  50 

Alcool  à  90° 1  gr. 

Éther  à  62° .  2sr,  50 

Collodion  élastique 5  gr. 

M.  s.  a. 

Le  huitième  jour,  prendre  un  bain  de  pieds  chaud 
et  prolongé,  dans  lequel,  soit  avec  les  ongles,  soit 
avec  un  grattoir,  on  détache  le  collodion,  qui  entrai- 
nera  avec  lui  la  totalité  du  cor  ;  recommencer  s'il  est 
nécessaire. 

Ou  : 

Appliquer  pendant  plusieurs  nuits  des  rondelles 
de  citron. 

Encadrer  les  cors  trop  douloureux  clans  un  anneau 
en  amadou  ;  s'ils  sont  situés  entre  les  orteils,  les  iso- 
ler au  moyen  d'ouate  saupoudrée  de  tanin  ou 
d'alun. 

Eviter  les  caustiques,  ou  au  moins  les  employer 
avec  une  extrême  prudence. 

Coryza  [Rhinite). 
Rhinite  catarrhale  aiguë. 
Traitement  abortif 
—  Lermoyez.  — 

Acide  borique 15  gr. 

Salol 5  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne 

Menthol 


âa  0sr,20 
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Cette  poudre  prisée  dès  le  début  du  coryza,  à  la 
d'une  pincée  toutes  les  heures,  enraye  généra- 
lement la  maladie  dès  le  premier  jour. 

—  S.-W.  Hope.  — 
Priser  : 

Salicylate  de  soude 5  gr. 

Acide  borique 30  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne l?r,30 

M.  (ne  pas  triturer  la  cocaïne  au  mortier). 

Repos,  sudation  au  moyen  d'infusion  de  fleurs 
pectorales,  bourrache.  Inhalations  de  vapeur  d'eau 
additionnée  dune  cuillerée  à  soupe  de  la  solution 
phéniquée  à  1/20  ;  fumigations  d'eau  additionnée  de 
teinture  de  benjoin. 

Contre  douleur  frontale  : 

JSitrate  d'aconitine 0sr,00i 

Bromhydrate  de  quinine 0?r,50 

Extrait  et  poudre  de  réglisse Q.  s. 

F.  s.  a.  10  pilules  argentées.  3  dans  les  24  heures. 

—  Lubet-Barbon.  — 

Au  début,  insufflations  d'acide  borique  et  priser 
1/4  de  milligramme  d'atropine. 

1°  Inhalations  de  menthol  chauffé  clans  un  flacon, 

ou  de  quelques  gouttes,  versées  sur  du  papier  buvard, 

du  mélange  suivant  : 

Acide  phénique j    _     „ 

a             ■!••-!  aa     5  gr.        , 

Ammoniaque  liquide ' 

Alcool  à  90° 15  gr. 

Eau  distillée 10  gr. 

2°  Fumigations  d'infusion  de  sureau,  de  tilleul. 
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3°  Pulvérisations  de  cocaïne  à  1/100  à  Vaide  du 
pulvérisateur  de  Richardson. 

4°  Insufflations  ou  prises  cf  acide  borique  ou  du 
mélange  : 

Calomel \  âa  0?>,25 

Morphine j 

Bismuth 10  £T. 

M. 

Badigeonnages  d'huile  mentholée  à  1/20. 

—   GOUGUENHEIM.    — 

Badigeonner  la  pituitaire  avec  la  solution  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 1  gr. 

Eau  distillée 10  gr. 

Après  la  période  aiguë  : 

Benjoin  pulvérisé . . . . .       4  gr. 

Sous-nitrate  de  bismuth 8  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine Ôsrt40 

M.  et  divisez  en  2  paquets.  En  priser  1  ou  2  chaque 
jour. 

Ou  faire  priser  : 

Menthol Or',20 

Café  torréfié )    ~   „ 

Sucre  blanc ' 

M. 

Ou: 

—  Vaucaire.  — 

Sulfate  d'atropine .  08r,01 

Chlorhydrate  de  morphine 0rl>,10 

Sucre  en  poudre 30  gr. 

M.  poudre  à  priser. 

—  Lermoyez.  — 
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Matin  et  soir,  faire  passer  dans  les  fosses  nasales 
1  litre  d'une  solution  de  salicy  late  de  soude  à  1  /2  p .  0/o- 
Introduire  ensuite  dans  les  narines  la  pommade  : 

Vaseline  blanche 20  gr. 

Dermatol 2  gr. 

Menthol 0sr,20 

Rhinite  chronique  hypertrophique. 

—  Moure  (Bordeaux). 

Grande  irrigation  avec  20  grammes  de  chlorure  de 
sodium  par  litre  d'eau,  puis  irrigation  antiseptique  : 

Acide  phénique 20  gr. 

Glycérine 100  gr. 

Alcool  à  90° 50  gr. 

Eau 350  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  pour  500  grammes  d'eau  tiède. 

Au  bout  de  8  à  15  jours,  remplacer  par  la  solution: 

Créoline 1  gr. 

Alcool 120  gr. 

1  cuillerée  à  café  par  litre  d'eau  tiède. 

Ou  :  ' 

Acide  salicylique 1  gr. 

Alcool  à  90° 20  gr. 

Eau 500  gr. 

Badigeonner,  matin  et  soir,  la  muqueuse  avec  la 
solution  : 

Naphtol 10  gr. 

Camphre 20  gr. 

Glycérine 30  gr. 

—  Grossard.  — 

Irrigations  nasales:  eau  tiède  salée,  1  à  2  cuille- 
rées à  café  de  sel  blanc  pour  1  litre  d'eau  (employer 
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le  siphon  de  Weber),  ou  eau  sulfureuse  (Enghien  ou 
Cauterets),  ou  solution  de  sublimé  à  0,50/1000. 

Badigeonner  la  pituitaire  avec  la  solution  de  co- 
caïne à  110. 

Cautérisations  : 

Teinture  d'iode. 

Ou  : 

—  Lubet-Babbon.  — 

Acide  chrourique  eu  cristaux"  fondus  sur  un  stylet 
promené  sur  la  muqueuse. 

Favoriser  la  chute  des  eschares  en  faisant  renifler 
au  malade  de  la  vaseline  boriquée  forte  à  I/o. 

Employer  le  galvano-caut're  si  ces  cautérisations 
sont  insuffisantes . 

Eaux  minérales  arsenicale*  sulfureuses  :  Uriage, 
Saint-Christian,  Eaux-Bonnes,  La  Bourboule,  Cau- 
terets. 

Allevard  et  surtout  Châles. 

Rhinite  purulente  chronique  des  enfants 
du  premier  âge. 

—  Lermoyez.  — 

Introduire,  matin  et  soir,  dans  les  deux  narines 
préalablement  désobstruées,  une  petite  quantité  de  la 
pommade  : 

Vaseline  blanche. 20  gr. 

Calomel 0£r,50 

Rhinite  atrophique   (Ozène). 
Enlever  les  croûtes. 
Lavages  du  nez  à  l'aide  d'un  irrigaieur,  en  recom- 
mandant au  malade  de  pencher  la  tête  en  avant  et  de 
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respire?"  profondément,  sans  faire  de  mouvements  de 
déglutition.  Introduire  dans  une  narine  l'embout  de 
Virrigateur  dirigé  directement  en  arrière. 
Employer  Teau  bouillie. 

Ou  : 

Eau  salée  tiède  (2  cuillerées  à  café  de  sel  blanc 
pour  1  litre  d'eau). 

Eau  tiède  (alcool  pur,  120  gr.y  créoline,  1  gr. 
i  cuillerée  à  café  par  litre  d'eau). 

Eau  boriquée  (eau,  i  litre;  acide  borique,  5  gr.). 

Empêcher  la  formation  des  croûtes. 

Insufflations,  matin  et  soir,  au  début  du  traite- 
ment : 

Acide  borique, 
lodoforme,  iodol,  dermatol. 
Salol. 
Aristol. 

Applications  de  tampons  assez  gros  imbibés  de  la 
solution  : 

—  Yidal.  — 

Solution  de   chlorure    de    zinc 

à  o  0/0 30  gr. 

Acide  borique 1  gr. 

Eau.. 1.000  gr. 

Ou  faire  mettre  dans  chaque  narine  gros  comme  un 
pois  de  la  pommade  boriquée  à  5/20. 

Ou: 

—  MOURE.    — 

Humage,  pendant  1  à  2  minutes,  après  les  irriga- 
tions, avec  : 
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Camphre 8  gr. 

Teinture    d'iode 10  gr. 

Iodure  de  K 2  gr. 

Goudron 12  gr. 

Alcool  à  90° 100  gr. 

Eau 250  gr. 

Dans  les  cas  rebelles,  pulvériser  avec  : 

Acide  phénique 2  gr. 

Résorcine 3  gr. 

Glycérine 50  gr. 

Eau 300  gr. 

Traitement    interne. 

Arséniate  de  soude 0^,05 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas.  Huile 
de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer. 
Si  syphilis  ^Voir  ce  mot). 

Coryza    des    nouveau-nés. 

Badigeonner  d'huile  avec  un  pinceau    les   cavités 
nasales,  ou  employer  la  solution  : 

Chlorhydrate  de  quinine 1  gr. 

Glycérine 15  gr. 

Si  syphilis  : 

Pommade  : 

Calomel {  gr# 

Vaseline 10  gr. 

Frictions  mercurielles  sur  le  corps. 
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Couperose. 

(Voir  Acné  rosacée.) 

Crampe  des  écrivains. 

Abstention  de  toute  écriture. 

Massage  régulier  et  méthodique  quotidien  des 
muscles  atteints. 

Courants  continus  (5  à  10  milliampères)  le  long 
des  nerfs  et  des  muscles  intervenant  dans  les  fonctions 
privées . 

Avant  chaque  repas,  prendre  IV  à  V  gouttes  de 
liqueur  de  Fowler. 

En  été,  saison  à  Lamalou  ou  à  Néris. 

Crevasses. 

(Voir  Gerçures.) 

Crevasses  des  mains. 

Matin  et  soir,  se  frotter  les  mains  avec  quelques 
gouttes  de  : 

—  Vigier.  — 

Eau  de  roses 100  gr. 

Glycérine  neutre  à  30° 20  gr. 

Tanin. 0"r,50 

—  Steffen.  — 

Mettre,  la  nuit,  sur  les  parties  malades  : 

Menthol l?r,50 

Salol 2  gr. 

Huile  d'olive 10  gr. 

Lanoline 30  gr. 
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Ou  . 

Lanoline ..  100  gr. 

Paraffine 25  gr. 

Vanilline Os',10 

Essence  de  roses I  goutte. 

Si  crevasses  syphilitiques  : 

—  Hardy.  — 
Pommade  : 

Galomel 1  gr. 

Acide  tannique 3  gr. 

Axonge 30  gr. 

Croup. 

(Voir  Angine   diphtéritique .  Laryngite   pseudo- 
membraneuse.) 

Curettage    de    l'utérus. 

(Voir  page  289.) 

Cyanose  [Maladie  bleue). 
(Voir  Circulatoire  (Maladies  de  l'appareil),    page  171.) 

Cystite. 

Cystite  aiguë. 

—  GUYON.   — 

Repos  complet.  Boissons  émollientes  (graines  de 
lin,  chiendent).  Boire  2  litres  de  lait  additionné  de 
5  grammes  de  bicarbonate  de  soude  par  litre.  Grands 
bains  prolongés,  cataplasmes.  Réserver  les  émissions 

12. 
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sanguines  pour   les  cas  suraigus.  Injections  hypoder- 
miques   de   morphine  à   1/100. 

Si  douleurs  persistantes  : 

Instillations  de  nitrate  d'argent.  Faire  uriner  axant 
V opération  (instillateur  nos  13  ou  14).  Commencer 
V instillation  dans  la  partie  prostatique . 

Dose  :  XX  à  XXX  gouttes  d'une  solution  de  nitrate 
d'argent  à  1/50.  On  peut  employer,  au  bout  de 
quelques  jours,  une  solution  à  1/40  et  même  à  1/20. 

Pommade  pour  lubréfier  les  sondes  uréthrales  : 

Poudre  de  savon 50  gr. 

£lycériDe {     a~a25gr. 

Eau ) 

Sublimé 0§r,02 

—  DlDAY.  — 

Si  sécrétion  uréthrale  :  prendre,  matin  et  soir7 
1  pilule  de  terpine  de  0sr,10. 

—  Chauvel.  — 

Sangsues  à  Vhypogastre,  au  périnée  ou  à  Vanus. 
Bains  généraux  et  prolongés. 

Lavements  émollients  additionnés  de  chloral,  1  gr. 

Tisanes  de  lin,  de  bourgeons  de  sapin. 

Eaux  minérales  :  Vichy,  Vittel,  Contrexéville,  AletT 
Êvian,  Capvern. 

—  Huchard.  — 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,  12 

Beurre  de  cacao 12  gr. 

Pour  6  suppositoires.  2  par  jour. 

—  Reliquet.  — 
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Beurre  de  cacao 3  gr. 

Extrait  de  jusquiame Ûsr,  07 

lodoforme 0?r,  10 

M.  s.  a.  1  suppositoire. 

Tisanes:  uva  ursi,  bourgeons  de  sapin,  eau  de 
goudron.  S'assurer  que  le  malade  n'urine  pas  par 
regorgement. 

Au  déclin,  capsules  à  f  extrait  de  cubèbe. 

Cystite  blennorrhagique. 

(Voir  Cystite  aiguë.) 

Capsules  d'extrait  alcoolique  éthéré  de  cubèbe,  de 
copahu. 

Bromure  de  potassium  ou  d'ammonium,  1  gramme. 
Cesser  les  injections. 

Tisane  : 

Feuilles  de  jusquiame 3  gr. 

Eau  bouillante 1 .  000  gr. 

A  jeun,  toutes  les  demi-heures,  1  cuillerée  à  bouche, 
pendant  une  matinée. 
Salol,  de  2  à  3  grammes  en  cachets  de  1  gramme. 

Cystite  chronique. 

Laver  la  vessie  tous  les  3  jours  à  l'eau  bouillie 
tiède  : 

Hyposulfite  de  soude 25  gr. 

Eau  bouillie 1.000  gr. 

Ou  à  l'eau  phéDiquée  à  2/1000,  ou  à  l'eau  boriquée 
à  3/100. 
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S'assurer  qu'il  n'y  a  ni  rétrécissement,  ni  calcul. 
Vicier  souvent  la  vessie. 

Si  purulence  : 

Tous  les  jours,  2  grammes  de  salol  dans  une  infu- 
sion de  rameaux  de  Pichi. 

Eau  de  goudron,  pilules  de  térébenthine  cuite, 
0sr,20  ;  infusion  de  pareira  brava  (20  gr.  par  litre), 
de  matico  (10  gr.  par  litre). 

—  GUYON.    — 

Térébenthine  de  Venise J    ~   „ 

Extrait  de  quinquina ) 

Magnésie  calcinée Q.  s. 

Pour  1  pilule.  6  par  jour. 

Injections  vésicales  de  50  à  80  grammes  au  plus  delà 
solution  : 

Nitrate  d'argent 1  gr. 

Eau  distillée 500  gr. 

Médication  lactée. 

Vichy,  Evian,  Vittel,  Contrexéville. 

—  Laboulbène.  — 
Tisane  : 

Acide  benzoïque 1  à  2  gr. 

Eau  distillée  de  fleurs  d'oranger.  50  gr. 

Eau  distillée  simple 900  gr. 

Sucre 100  gr. 

—  Mallez.  -- 

Suppositoire  : 

Chlorhydrate  de  morphine.     0sr,01  à  0^,02 

Datura  stramonium 2  gr. 

Beurre  de  cacao 4  gr. 

1  suppositoire. 
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Si  cystite  hémorrhagique  : 

Ergotine  de  Bonjeaii 1  gr . 

Eau  distillée 500  gr. 

Sirop    d'écorces  d'oranges  arrié- 
res        50  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  de  demi-heure  eu  demi-heure. 
Injecter  uue  solution  d'acide  salicylique  à  1/100. 

—  Lannelongue  —  (Bordeaux) . 

1°  Lavage  de  la  vessie  à  Z'eau  boriquée  tiède  ; 

2°  Irrigation  lente,  abondante  et  non  douloureuse 
(c'est  une  condition  du  succès),  avec  une  cuillerée  à 
soupe  de  Vémulsion  glyco-iodoformée  dans  1  litre 
d'eau  bouillie  et  tiède  : 

Iodoforme 50  gr. 

Glycérine 40  gr. 

Gomme  adragante 0sr,30 

Eau  bouillie 200  gr. 

Agiter  le  liquide  à  injecter  avant  de  remployer. 

Cystite   tuberculeuse. 

Hygiène.  —  Grand  air,  station  méditerranéenne. 
Alimentation  substantielle,  non  azotée. 

Huile  de  foie  de  morue.  Sirop  d'iodure  de  fer. 
Régime  lacté. 

—  Vaucaibe.  — 

Arséniate  de  soude Qgr,06 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Injections  hypodermiques  : 
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Huile  gaïacolée  (à  0sr,05  pour  1  cent,  cube  d'huile 
stérilisée). 

Huile  eucalvptolée  créosotée  S  Bucalypiol.  l      a~a 

J*  (  Créosote...   )  0?V20 

Solution  de  phosphate  de  soude  à  5/100. 
Solution  de  sérum  artificiel  (Voir  page  XX),  5  à 
10  grammes,  deux  fois  par  semaine. 

Ou  : 

—  Desnos.  — 

Lavement  : 

Créosote  de  hêtre ;    «..-.,. 

n,      ,  ■  \  aa  1  a  t»  st. 

Glycérine )  ° 

Décoction  de  graines  de  lin  au  lait.     100  gr. 

Jaune  d'oeuf N°  1 . 

Pour  un  lavement  à  conserver  : 

Instillations  sur  les  parties  malades  (col  vésical, 
urèthre  prostatique)  si  le  pus  est  abondant,  avec  la 
solution  de  sublimé  de  1/5000  à  1. 1000. 

Voir  Tuberculose.) 
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D 


Dacryo-aclénite. 

Compresses  émollientes,  antiphlogistiques. 
Frictions  avec  la  pommade  résolutive  suivante  : 

Iodure  de  plomb 1  gr. 

Extrait  de  ciguë 2  gr. 

Vaseline 20  gi\ 

Ou  :  badigeounages  de  teinture  d'iode. 

—  Panas.  — 

Ouvrir  l'abcès  par  la  peau. 

(Voir  Syphilis.  Scrofule.) 

Dacry  ocy  stite . 

Traiter  la  tumeur  lacrymale  par  la  dilatation  ou 
l'incision  du  canal  (injections  pratiquées  par  les 
points  lacrymaux,  faites  à  l'aide  de  la  seringue 
d'Anel  avec  Z'eau  boriquée  à  2/100.) 

Appliquer  des  cataplasmes  de  fécule. 

Frictions  avec  la  pommade  : 

Onguent  napolitain 20  gr, 

Extrait  d'opium 1  gr. 

Extrait  de  jusquiame, 5  gr. 

Vaseline 10  gr. 
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Cautérisations  avec  'la  solution  de  nitrate  d'argent 
à  1/30  (neutraliser  V excès  du  caustique  avec  une 
solution  de  sel  marin). 

Traitement  général. 

(Voir  Anémie.  Scrofule.  Syphilis.) 

Daltonisme  (Dyscromatopsie). 

Traitement  des  rétinites  et  de  V atrophie  du  nerf 
optique. 

Repos  dans  une  chambre  obscure,  emploi  de  verres 
fuchsines  ou  bleus. 

Électricité,  courants  continus. 

Injections  sous-cutanées  : 

Chlorhydrate  de  pilocarpine 1  gr. 

Eau  distillée 50  gr. 

F.  s.  a.  X  à  XXX  gouttes. 

Ou  : 

Sulfate  de  strychnine 0sr,10 

Eau  de  laurier-cerise )   -~  1Q 

Eau   distillée . 

F.   s.  a.  XV  à  XXX  gouttes. 

Interdire  liqueurs  alcooliques,  tabac. 
Prescrire  Z'iodure  de  potassium,  là  2  grammes 
par  jour. 

Si  congénital  : 

(Voir  Hystérie.  Syphilis  héréditaire.) 

—  FAYRE(Lyon).— 
Engager  le  malade  à  grouper  et  à  dénommer  par 
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ordre  de  couleurs  des  écheveaux  de  laine  diversement 
colorés, 

Danse  de  Sainjt-Guy. 

(Voir  Chorée.) 

Dartres. 

{Voir  Pityriasis.  Eczéma. 
Séborrhée.) 

Délire. 

Traitement  symptomatique  : 

Sulfonal Os'1, 50  à  4  gr. 

En  cachets  de  0sr,50. 

Ou: 

Méthylal 0gr,50  à  1  gr. 

—  Dujakdin-Beaumetz.  — 

Sirop  de  groseille 40  gr. 

Méthylal 1  gr. 

Eau  distillée 110  gr. 

F.  s.  a.  A  donner  par   cuillerées   à  soupe  toutes   les 
heures. 

Ou: 

Paraldéhyde 2  à  4  gr. 

Eau  de  tilleul 70  gr. 

Teinture  de  vanille XX  gouttes. 

Sirop  de  laurier-cerise. .. , 20  gr. 

F.  s.  a.  Même  emploi. 

Ou: 

—  HUCHARD    — 

13 
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Uréthane 3  à  4  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 15  gr. 

Eau  distillée  de  tilleul 40  gr. 

F.  s.  a.  En  une  fois. 

Ou: 

Hypnal,  0sp,o0  à  1  gramme  en  cachets,  potion. 

Ou: 

Hypnone,  IV  à  VIII  gouttes  dans  une  infusion  théi- 
forme  ou  en  perles  à  0sr,05.  1  à  4  (ne  pas  le  prescrire- 
aux  cardiaques). 

Ou: 

Injection  sous-cutanée  de  morphine  à  1/50. 
Potion  ou  lavements  de  chloral  (1  à  4  gr.). 

Delirium  tremens. 

(Voir  Alcoolisme.) 

Dengue. 

Prescrire   vomitif:  Poudre  dïpéca,  0?r,50  à  lsr,o0. 

Et: 

Antipyrine,  1  ai  grammes,  en  cachets  de  1  gr. 

Ou: 

Sulfate  de  quinine,  0sr,2o  à  1  gramme  par  jour. 

Ou  : 

Antipyrine c . . . .     2  gr. 

Bromhydrate  de  quinine „ . . . .     1  gr. 

M.  Faire  4  cachets  à  prendre  dans  les  24  heures. 
Purgatifs  salins  (Voir  page  184). 
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Dentifrices. 

Poudre  : 

Chlorure  de  chaux 10  gr. 

Phosphate  de  chaux 30  gr. 

Poudre  de  savon. 5  gr. 

Corail  pulvérisé 10  gr. 

M.  exactement. 
Ou: 

Charbon  pulvérisé 20  gr. 

Quinquina  gris  pulvérisé 10  gr. 

Essence  de  menthe 1  gr. 

M.  s.  a. 

Poudres  antiseptiques  : 
-  Vaucaire.  — 

Salol 2  gr. 

Bicarbonate  de  soude 40  gr. 

Tris  pulvérisé 5  gr. 

Carbonate  de  chaux 4  gr. 

Essence  de  menthe X  gouttes. 

Ou: 

Poudre  d'acide  borique 2rr»-,50 

Poudre  de  chlorate  dépotasse...       0?r,75 

Poudre  de  gaïac ls^ôO 

Craie  pulvérisée 


.  aa  4  £r. 
Carbonate  de  magnésie. 

Essence  de  rose  ou  de  menthe..  I  goutte. 
Mo.mn.  — 

Résorcine 2  gr. 

Salol 4  gr. 

Iris  pulvérisé 40  gr. 

Carbonate  de  chaux 8  gr. 

Carmin  n°  40 0ïr,30 

Essence  de  menthe X  gouttes. 
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—  Dethan.  — 

Opiat  dentifrice  : 

Phosphate  de  chaux  pulvérisé 8  parties. 

Crème  de  tartre  pulvérisé 4  parties. 

Alun  pulvérisé ) 

Chlorate  de  potasse  pulvérisé. ..  \     âa  2  parties. 

Iris  pulvérisé ) 

Carmin ) 

Miel >     âa  Q.  s. 

Essence  de  menthe ) 

Eau  dentifrice  antiseptique  : 

—  Magitot   - 

Eau 1  litre. 

Acide  borique 25  gr. 

Acide  phénique 1  gr. 

Thymol 0gr,25 

M. 

—  Périer.  — 

Élixir  dentifrice  antiseptique  : 

Salol 3  gr. 

Alcool  à  90° loO  gr. 

Essence  de  badiane )     ~  f.     „„ 

?     aa  u?'',  ou 
Essence  de  géranium ) 

Essence  de  menthe 1  gr. 

Dentition    (Accidents    de    la). 

Convulsions  provoquées  par  la  douleur  : 
Frictions  sur  les  gencives  avec  la  solution  suivante  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne. 0sr,05 

Bromure  de  potassium 0?r,50 

Glycérine 1 5  gr. 
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Onctions  le  long  des  mâchoires  sur  la  peau,  avec 
la  pommade  : 

Extrait  de  belladone )     -  A     KA 

Extrait  de   quinquina ) 

Vaseline 1 5  gr. 

M. 

Frictionner  les  gencives  avec  un  bourdonnet  d'ouate 

hydrophile  imbibée  de  : 

Chloroforme )     ~  v 

_  .  .aa  X  gouttes. 

Teinture  de  belladone ) 

Sirop  de  miel. . . 

aa  10  gr. 


Sirop  de  fleurs  d'oranger 

—  Bouchot.  — 

Frictionner  4  fois  par  jour  les  gencives  avec  le 
doigt  propre  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0-',20 

Borate  de  soude  1  gr. 

Sirop  diacode 10  gr. 

Sirop 20  gr. 

Scarifications  superficielles  ou  profondes. 
(Voir  Diarrhée.  Constipation.) 

Dépression     nerveuse.   (Voir  Neurasthénie.) 

Diabète. 

Diabète    sucré. 

—  BOL'CHARDAT.    — 

Régime  mixte,  pain  de  gluten.  Suppression  abso- 
lue du  sucre. 

Potages  permis  :  pota  t  es  gras,  potages  aux  légumes 
{pas  de  navets,  ni  de  carottes). 
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Potages  défendus  :  potages  aux  pâtes ,  panades, 
potages  au  lait. 

Viandes  :  toutes  permises,  gibier,  mollusques. 

Graisses  :  permis  tous  les  aliments  gras,  ils  sont 
même  nécessaires  (sardines,  thon,  hareng  à  Vhuile, 
beurre,  graisse  d'oie,  lard,  caviar,  rillettes,  charcu- 
terie). 

Féculents  :  tous  interdits  ;  pain  remplacé  parrain 
de  gluten,  de  soja  ou  delégumine  (Bovet). 

Remplacer  le  sucre  par  la  saccharine. 

Permettre  :  légumes  verts.  Défendre  :  carottes,  bette- 
raves, navets. 

Fruits  :  tous  défendus. 

Boissons:  vin  coupé  avec  des  eaux  alcalines;  inter- 
dire les  alcools  et  les  liqueurs;  défendre  le  lait. 

Gymnastique,  massage,  hydrothérapie,  exercices 
corporels. 

Les  meilleurs  médicaments  sont:  Tarsenic^'opium, 
le  bicarbonate  de  soude. 

1°  Potion. 

Arséniate  de  soude Os^lO 

Eau   distillée 250  gr. 

1  à  3  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Suspendre  au  bout  de  3  semaines. 

2°  Boire  chaque  jour,  par  demi-verres,  1  demi-litre 
tfeau  contenant  : 

Bicarbonate  de  soude 3  gr. 

1  paquet. 

3°  En  se  couchant,  prendre  la  pilule  : 

Extrait  thébaïque 0sr,04 

Excipient Q.  s.       1  pilule. 
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—  Dljardin-Beaumetz.  — 

1°  Prendre,  avant  le  déjeuner  et  le  dîner,  le  mé- 
lange suivant  : 

Carbonate  de  lithine 10  gr. 

En  30  doses.  Faire  dissoudre  1   dose  dans  1  verre 
d'eau  de  Vichy  (Hauterive)  ou  de  Vais  (Saint- Jean). 
Ajouter  II  gouttes  de  la  liqueur  suivante  : 

Liqueur  de  Fowler 10  gr. 

2°  Prendre,  après  chaque  repas,  dans  un  peu  de 
café  noir  saccharine  : 

Autipyrine 1  gr. 

3°  Chaque  matin,  lotion  sur  tout  le  corps  avec  une 
éponge  trempée  dans  de  Veau  tiède  additionnée  d'eau 
de  Cologne. 

4°  Après  chaque  repas,  se  rincer  la  bouche,  en  se 
frottant  doucement  les  gencives  avec  la  solution  : 

Acide  borique 25  gr. 

Acide  phénique 1  gr. 

Thymol 0^,25 

Eau 1  litre. 

Et  ajouter  : 

Teinture  d'anis 10  gr. 

Essence  de  menthe X  gouttes. 

Alcool 100  gr. 

Cochenille  (pour  colorer)  ...  Q.  s. 

Étendre  de  moitié  cVeau  pour  l'usage. 

Jambul,  3  à   4   grammes  dans  les   24  heures   (Voir 
Posologie). 

—  Val  caire.  — 
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Bromure  de  potassium 15  gr. 

Eau 300  gr. 

2  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Injections  sous-cutanées  d'extrait  glycérine  de  pan- 
créas. 

Eaux  minérales  :  Vichy,  Pougues,  La  Bourboule, 
Capvern,  Çontrexéville,  Royat,  Saint-Nectaire. 

Diabète  insipide. 

(Polyurie,  nêvropathie.) 

—  Jaccoud.  — 

Eau  distillée 250  gr. 

Sulfate  de  strychnine "      0?r,15 

\  à  3  cuillerées  à  café  par  jour  dans  une  décoction  de 
calisaya. 

Ou  : 

Bromure  de  potassium,  2  à  4  grammes  par  jour. 

—  Lefort.  — 
Courants  continus. 

—  Roger.  — 

Musc j    1   , 

t.  .     -i.  j         i  ■  •  aa  1  gr. 

Extrait  de  valériane ) 

Extrait  d'opium 0?1',  05 

Pour  10  pilules.  1  à  5  par  jour. 

—  Hayem.  — 

Administration  prolongée  de  Z'opium. 

Si  coma  diabétique  : 

PJau  distillée 160  gr. 

Esprit  de  Minderer... 10  gr. 

M.  s.  a.  A  prendre  dans  les  24  heures. 
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Si  balano-posthite  diabétique  : 

Injections  sous-préputiales  avec  eau  boriquée  à 
4/100. 

Saupoudrer  avec  : 

Oxyde  de  zinc )    _  OA 

>  aa  90  gr 
Poudre  d'amidon ....  ; ) 

Acide  salicylique 1  gr. 

F.  s.  a. 

Si  vulvite  diabétique  : 

Pulvérisations  avec  eau  boriquée  à  4/100.  Bains 
d'amidon  [spéculum  pour  bains).  Tampon  d'ouate 
glycérinée. 

Diarrhée. 

Combattre  la  diathèse,  régime  sec,  exercice,  hydro- 
thérapie, diète  lactée  (additionner  le  lait  d'eau  de 
chaux  médicinale),  viande  crue,  poudre  de  viande. 
Ceinture  de  flanelle. 

Faire  gober  un  œuf  cru. 

Ou  : 

Œufs...  n°  2,  les  battre  avec  du  sucre  en  poudre  et 
ajouter  quelques  gouttes  de  kirsch,  de  rhum  ou  de 
vin  d'Espagne. 

Prescrire  ensuite  les  féculents  sous  forme  de  purée 
(lentilles,  haricots,  farine  lactée). 

On  arrive  peu  à  peu  à  donner  les  légumes  verts, 
les  viandes  très  cuites,  et  enfin  les  viandes  saignantes 
lorsque  le  malade  est  pour  ainsi  dire  guéri. 

Belladone,  0-r,01  à  0'^,02  ;  nitrate  d'argent,  0?r,01 
à  0"r,04,  en  pilules  avec  extrait  d'opium,  0^,0$. 
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Laudanum,  III  a  X   gouttes  dans  un  1/2  verre  d'eau 
sucrée. 

Ou: 

Sous-nitrate  de  bismuth 1  à  15  gr. 

Ou: 

—  Gilbert.  — 

Benzonaphtol 2  à  5  gr. 

En  cachets  de  0sr,50,  espacés. 

Ou: 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Sous-nitrate  de  bismuth o  â  10  gr. 

Laudanum  de  Sydenham X  gouttes. 

Eau  de  menthe 10  gr. 

Sirop  de  ratanhia 30  gr. 

Infusion  de  bistorte 70  gr. 

2  à  6  cuillerées  par  jour. 

Ou: 

Salicylate  de  bismuth i 

Magnésie  anglaise >  âa  10  gr. 

Bicarbonate  de  soude j 

En  30  cachets  médicamenteux,  2  à  5  par  jour. 

Ou: 

Salicylate  de  bismuth j 

Naphtol  ?  ou  salol \  âa  10  gr. 

Charbon ) 

En  30  cachets,  2  à  5  par  jour. 

Ou  : 

Opium  brut  en  poudre Ogi-,20 

Craie  préparée )   „ 

Sous-nitrate  de  bismuth ]  & 

En  10  paquets.  1  paquet  avant  le  repas. 
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—  Debove.  — 

200  grammes  de  silicate  de  magnésie  dans  du  lait. 
A  prendre  le  matin. 

—  DUPHÉ.    — 

Oxyde  de  zinc  sublimé 3^,50 

Bicarbonate  de  soude 4rr,50 

Teinture  de  ratanhia X  à  XX  gouttes. 

Julep  gommeux. .  - 60  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  toutes  les  1/2  heures. 

Lavements  astringents  laudanisés,  lavements 
d'ipéca. 

(Voir  Antisepsie   intestinale.  Dysenterie). 

Chez  les  enfants  : 

Régime  à  instituer  suivant  la  nature  de  l'allaite- 
ment :  espacer  les  tétées,  remplacr  le  lait  de  femme 
par  le  lait  stérilisé. 

Ne  pas  dépasser  I  goutte  de  laudanum  ou  XII  gout- 
tes (f  élixir  parégorique  du  Codex. 

• —    HUTENEL.    — 

Donner  1  cuillerée  à  soupe  toutes  les  heures  de  la 
potion  suivante  : 

Acide  lactique 1  à  3  gr. 

Eau  de  fleurs  d'oranger 30  gr. 

Eau  de  tilleul 120  gr. 

—  Debove.  — 

Poudre  de  talc,  50  à  100  grammes  par  jour,  délayée 
dans  du  lait. 
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Diarrhée  verte  : 

■ —  Haye  m.  — 

(  XàXL  gouttes, 
Acide  lactique }  ou  2  à  4  gr. 

Potion  gommeuse 100  gr. 

Prendre  1  cuillerée  à  café  toutes  les  heures  et  demie. 

Ou  : 

—  Peter  — 

Acide  chlorhydrique. . . . .     I  à  111  gouttes. 
Dans  un  1/2  verre  d'eau,  après  chaque  repas. 

Diète  absolue.  Si  le  lait  de  femme  est  mal  supporté, 
ordonner  du  lait  de  chèvre  ou  du  lait  d'dnesse  coupé 
d'eau  de  chaux  ou  de  Vichy;  bouillon  de  poulet;  vin 
de  Malaga  par  cuillerées;  thé  au  rhum  ou  lait  au 
kirsch.  Faire  des  frictions  stimulantes. 

—  Archambault.  — 

Eau  de  chaux 30  gr. 

Hydrolat  de  fenouil 40  gr. 

Laudanum  de  Sydenham.     I  à  II  gouttes. 

Sirop  ûe  cachou 25  gr. 

F.  s.  a.  A  donner  par  cuillerées.  Cataplasmes  sur  le 
ventre,  lavements  d'amidon. 

Ou  : 

(Après  sevrage)  : 

Teinture  de  rhubarbe. 10  gr. 

Sulfate  de  magnésie 6  gr. 

Hydrolat  d'anis 45  gr. 

Sirop  de  gomme'. ..........  \\ 15  gr. 

F.  s.  a.  Une  potion.  1  cuillerée  à  café  3  fois  par  jour. 

Calmer  la  soif  avec  de  petites  quantités  d'eau  albu- 
mineuse  édulcorée  avec  le  sirop  de  coings. 
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—  J.  Simon.  — 

Sous-nitrate  de  bismuth  ....        4  gr. 
Laudanum  de  Sydenharn. ...         I  goutte. 

Eau  gommée 100  gr. 

Eau  de  chaux 10  gr. 

Sirop  simple 20  gr. 

M.  A  donner  par  cuillerées  à  café. 

Lavements  émollients  et  amidonnés. 

—  Raginsky.  —  Mo.nti.  — 

Irrigations  intestinales  au  moyen  d'une  sonde  Né- 
laton  n°  14,  mise  en  relation,  par  un  ajutage  et  un 
tube  de  caoutchouc,  â  l'aide  d'un  entonnoir,  avec 
cette  solutio?i  ; 

Eau  bouillie 300  à  500  gr. 

Chlorure  de  sodium 0.-»',0o  0  0 

Bicarbonate  de  soude 5  gr.  0/0 

Ou  : 

Acide  borique 1  0/0. 

Faire  ces  lavages  2  fois  par  jour. 

Diarrhée  chronique  des  enfants. 

Sous-nitrate  de  bismuth,  0rr,30  à  0?r,oO. 
3  à  4  fois  par  jour. 
Ou  : 

Craie  préparée 1  à  2  gr.  par  jour. 

Ou  : 

Sirop  de  ratanhia 30  à  60  gr. 

—  Goelis.  — 

Racine  de  Colombo. 2  gr. 

Racine  de  salep 0?r>,60 

Eau  de  fontaine 90   gr. 

Sirop  de  camomille ... lo  gr. 

1  cuillerée  à  dessert  toutes   es  2  heures. 
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Dans  le  cas  d'anorexie  : 

Lavement  : 

Eau  bouillie 500  gr. 

Nitrate  d'argent 0?r, 05 

Pour  4  lavements,  à  administrer  dans  la  journée. 

Régime  :  Vin  de  quinquina,  rhum,  eau  albumi- 
neuse,  décoction  blanche  de  Sydenham. 

Frictions  stimulantes,  bains  sulfureux  ou  salés. 

Séjour  à  la  campagne,  aux  bords  de  la  mer  ou  à  la 
montagne. 

Plombières,  Gérardmer. 

(Voir  Choléra  infantile.  Dysenterie.) 

Dilatation  des   bronches. 

(Voir  Bronchectasie,  page  109.) 

Dilatation    de    l'estomac. 

(Voir  Estomac  {Maladies  de  V),  page  334.) 

Diphtérie. 

(Voir  Angine  diphtéritique.  Laryngite  pseudo-membra- 
neuse. Croup.) 

Traitement  de  la  diphtérie  par  le  sép.um 
antidiphtérique 

—  Roux.  —  Behring.  —  Martin.  —  Chailloux.  — 

Diagnostic  bactériologique.  —  Examen  des 
fausses  membranes.  —Une  fois  en  possession  de  la 
fausse   membrane,  l'envelopper  dans   du   taffetas 
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gommé  ou  dans  un  tube  de  verre  préalablement 
flambé,  bouché  ensuite  avec  de  l'ouate;  le  transport 
ainsi  fait  ne  présente  aucun  danger  de  diffusion  et 
de  contagion. 

Examen.  —  Avec  une  pince  à  dissection,  vous 
saisissez  une  parcelle  de  votre  fausse  membrane  et 
vous  l'essuyez  soigneusement  sur  du  papier  buvard, 
en  tamponnant,  de  façon  à  lui  enlever  toute  son 
humidité.  Pendant  cette  manœuvre  du  dessèche- 
ment, la  parcelle  de  fausse  membrane  n'aura  donc 
pas  quitté  les  mors  de  la  pince.  La  tenant  toujours 
ainsi,  vous  la  promenez  à  la  surface  d'une  lamelle 
de  verre  bien  propre.  Vous  faites  ainsi  un  «  frottis  » 
peu  épais,  que  vous  laissez  bien  sécher,  ce  qui  ne 
demande  pas  plus  de  quelques  minutes.  Ce  dessè- 
chement une  fois  obtenu  —  et  il  est  facile  de  s'en 
rendre  compte  —  il  faut  fixer  sur  la  lamelle  de  verre 
ces  détritus,  ce  «  frottis  »  de  fausse  membrane. 

Il  suffit  de  passer  rapidement  la  lamelle  trois  fois 
sur  la  flamme  d'une  lampe  à  alcool. 

Coloration  de  la  préparation.  —  Laissez  tomber 
sur  la  lamelle,  à  l'aide  d'un  compte-gouttes,  II  à 
III  gouttes  de  la  solution  suivante  (bleu  de  Roux), 
appelée  bleu  composé  : 

Violet  de  dahlia 1  gr. 

Alcool  à  90° 10  gr. 

Eau  distillée 90  gr . 

(Solution  A.) 

Vert  de  méthyle 1  gr. 

Alcool  à  90° 10  gr. 

Eau  distillée 90  gr. 

(Solution  B.) 


232  DIPHTERIE 


Le  bleu  composé  s'obtient  par  le  mélange  de 
1/3  de  la  solution   A  et   de  2/3  de  la  solution  B. 

Enlevez  l'excès  de  matière  colorante  en  plongeant 
pendant  quelques  secondes  la  lamelle  dans  un  verre 
rempli  d'eau  ordinaire;  enlevez  l'excès  d'eau  avec 
un  linge  fin.  Placez  la  lamelle  sur  la  lame  porte- 
objet  du  microscope. 

Les  bacilles  diphtériques  se  présentent  sous 
forme  de  bâtonnets,  deux  fois  plus  longs  que  lar- 
ges, légèrement  renflés  à  leurs  extrémités  et  dis- 
posés par  groupes  de  trois  ou  quatre.  Ils  sont  ordi- 
nairement rangés  parallèlement  les  uns  à  côté  des 
autres;  parfois,  au  contraire,  ils  sont  placés  bout  à 
bout,  mais  alors  les  corps  de  deux  bacilles  ne  se 
trouvent  jamais  dans  le  prolongement  l'un  de  l'au- 
tre; en  d'autres  termes,  ils  figurent  des  accents 
circonflexes  plus  ou  moins  ouverts.  Si  l'on  groupe 
des  bacilles  rangés  en  séries  parallèles  et  des 
bacilles  placés  bout  à  bout,  en  accent  circonflexe, 
on  a  une  figure  générale  qui  rappelle  assez  bien  un 
assemblage  ;de  caractères  cunéiformes,  ou,  mieux 
encore,  des  aiguilles  courtes  et  trapues  qu'on  aurait 
laissées  tomber  par  petits  tas  sur  une  table. 

Non  seulement  la  méthode  de  coloration  simple 
décèle  le  bacille  de  la  diphtérie,  elle  permet  encore 
de  savoir —  chose  extrêmement  importante  pour  le 
pronostic  —  si  ce  bacille  est  seul  ou  associé  à 
d'autres  microbes,  et,  dans  celte  dernière  hypo- 
thèse, quelles  sont  la  nature  et  les  quantités  de  ces 
microbes  associés. 

Sérum  antidiphtérique.  —  Il  est  produit  en  cul- 
tivant le  bacille  diphtérique  virulent  dans  du  bouil- 


DIPHTERIE  233 


Ion,  au  contact  de  l'air.  Pour  cela,  ou  cueille  une 
colonie  dans  un  tube  où  l'on  a  ensemencé  le  bacille, 
et  on  la  sème  dans  un  vase  à  fond  plat,  renfermant 
du  bouillon  alcalin  et  muni  d'une  tubulure  latérale  ; 
la  culture  se  fait  dans  un  courant  d'air  humide. 

Après  un  mois,  la  culture  est  assez  riche  en 
toxine;  on  la  filtre  sur  une  bougie  Chamberland  et 
le  liquide  clair  est  gardé  à  l'abri  de  la  lumière,  à  la 
température  ordinaire.  La  toxine  ainsi  préparée 
tue,  à  la  dose  d'un  dixième  de  centimètre  cube,  un 
cobaye  de  500  grammes  en  quarante-huit  heures. 

Pour  immuniser  un  cheval,  on  peut  lui  injecter 
progressivement  de  la  toxine  pure  en  commençant 
par  des  doses  1res  faibles;  mais,  alors  même,  les 
doses  les  plus  faibles  peuvent  tuer  le  cheval.  Aussi 
a-t-on  préféré  employer  la  toxine  diphtérique  addi- 
tionnée de  teinture  d'iode,  qui  est  beaucoup  moins 
dangereuse  que  la  toxine  pure. 

On  injecte  les  chevaux  sous  la  peau  de  l'encolure  ou 
en  arrière  de  l'épaule.  On  commence  par  1  centi- 
mètre cube  tous  les  cinq  jours,  et  on  augmente  ainsi 
jusqu'à  5  centimètres  cubes.  Puis  on  rapproche  les 
injections  et  on  arrive  à  injecter  des  doses  de  toxine 
de  plus  en  plus  grandes  jusqu'à  ce  que  le  cheval 
soit  chargé  de  toxines. 

Pour  recueillir  V antitoxine  sur  un  cheval  immu- 
nisé, on  pratique  à  la  jugulaire  une  saignée  et  on 
recueille  le  sang  dans  un  bocal  en  verre  préalablement 
stérilisé.  On  laisse  reposer  dans  un  endroit  frais  et 
au  bout  de  quelques  heures  le  sérum  surnage;  on 
l'aspire  à  l'aide  de  pipettes  et  on  le  répartit  dans  de 
petits  flacons. 
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Le  sérum  recueilli,  pour  être  bon  doit  avoir  un 
pouvoir  préventif  supérieur  à  50000  ;  c'est-à-dire 
qu'un  cobaye  auquel  on  aura  injecté  une  quantité 
de  sérum  égale  à  la  cinquante  millième  partie  de 
son  poids  devra  être  immunisé  contre  une  injection 
de  1  centimètre  cube  de  culture,  quantité  qui  tue 
un  cobaye  en  vingt-quatre  heures. 

Technique  des  inoculations.  Seringue.  Piqûre. 
—  On  se  sert,  pour  les  inoculations  de  sérum,  de 
seringues  d'une  contenance  de  10  à  20  centimètres 
cubes  préalablement  stérilisées. 

Ces  seringues  se  composent  d'un  corps  de  pompe 
en  verre  et  d'un  piston  en  caoutchouc;  aux  extré- 
mités du  corps  de  pompe  se  trouvent  deux  coussi- 
nets en  caoutchouc.  Pour  stériliser  la  seringue,  on 
commence  par  la  dévisser  et  on  fait  bouillir  toutes 
les  parties  dans  de  l'eau  pendant  dix  minutes;  on 
revisse  au  bout  de  ce  temps  et  on  s'assure  que  la 
seringue  ne  perd  pas. 

Cette  seringue  diffère  de  celle  de  Pravaz  et  de 
Debove  par  un  ajutage  en  caoutchouc  au  bout 
duquel  se  trouve  l'aiguille. 

Pour  faire  l'injection,  on  prend  la  seringue  à 
pleine  main  droite,  le  petit  doigt  tourné  du  côté  du 
piston;  entre  le  pouce  et  l'index  de  la  même  main 
on  saisit  l'ajutage  en  caoutchouc  qui  porte  l'aiguille. 
Avec  la  main  gauche  on  saisit  au  niveau  du  flanc 
la  peau  de  l'enfant  en  faisant  un  pli  et  on  enfonce 
l'aiguille  superficiellement;  la  bosse  qui  se  produit 
pendant  l'injection  prouve  que  l'aiguille  est  bien 
sous  la  peau. 
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Une  fois  l'aiguille  enfoncée,  on  maintient  la 
seringue  avec  la  main  gauche  et  on  pousse  le  piston 
avec  la  main  droite  lentement  et  en  tournant;  l'in- 
jection se  fait  en  une  ou  deux  minutes. 

Avant  de  faille  la  piqûre,  on  lave  la  peau  à  l'aide 
d'un  tampon  d'ouate  hydrophile  imbibé  d'une  solution 
de  sublimé  à  1/1000. 

Une  fois  l'injection  terminée,  on  retire  brusque- 
ment l'aiguille  et  on  applique  sur  la  piqûre  un 
simple  morceau  de  coton  hydrophile  sec;  il  sort 
toujours  une  petite  quantité  de  sérum  qui,  avec 
l'ouate,  forme  une  espèce  de  collodion  adhérent  à 
la  peau. 

Le  sérum  préventif  et  curatif.  —  Le  sérum 
antitoxique  est  préventif  et  curatif.  Comme  pré- 
ventif, des  études  ultérieures  seront  faites  pour 
vérifier  son  efficacité  ;  en  tous  les  cas,  on  devra 
injecter  préventivement  lorsque,  dans  une  famille 
ou  dans  une  agglomération  quelconque  d'enfants, 
se  seront  montrés  des  cas  de  diphtérie.  Les  doses  à 
inoculer  seront  de  5  centimètres  cubes  pour  tout 
enfant  au-dessous  de  10  ans,  et  de  10  centimètres 
cubes  au-dessus  de  cet  âge. 

Dans  les  cas  où  il  n'y  a  pas  encore  de  fausses 
membranes  dans  la  gorge,  le  sérum  ainsi  inoculé 
agit  comme  une  véritable  vaccine.  Il  n'a  du  reste 
pas  d'inconvénients  :  tout  au  plus  a-t-on  observé 
quelquefois  un  urticaire  passager.  Le  sérum  agit-il 
sur  les  reins?  Gela  est  fort  peu  probable  :  la  ques- 
tion a  été  étudiée  trop  récemment  pour  être  jugée, 
mais  les  nombreuses  inoculations  opérées  semblent 
être  favorables  à  cet  égard. 
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Thérapeutiquement,  le  sérum  doit  être  employé 
dès  le  moindre  soupçon  de  diphtérie  pharyngée  ou 
laryngée.  En  règle  générale,  on  doit  inoculer  d'em- 
blée 20  centimètres  cubes  de  sérum  au-dessous  de 
15  ans  et  40  centimètres  cubes  au-dessus  de  cet 
âge,  et  cela  avant  même  que  l'examen  bactériolo- 
gique des  fausses  membranes  ait  été  fait. 

La  diphtérie  est  d'abord  locale,  elle  ne  se  géné- 
ralise qu'après.  Et,  à  ce  propos,  il  est  bon  de  savoir 
que  la  localisation  existe  souvent  longtemps  dans 
les  fosses  nasales  avant  que  les  accidents  pharyngés 
ou  laryngés  n'attirent  l'attention.  On  a  observé  des 
cas  de  rhinite  datant  d'un  mois  avant  l'explosion 
des  accidenls  qui  ont  fait  poser  le  diagnostic.  Un 
jeune  garçon  avait  ainsi  contagionné  plusieurs 
enfants  dans  sa  famille  lorsqu'on  reconnut  chez  lui 
une  rhinite  qu'il  avait  depuis  quelques  semaines 
déjà.  Cela  est  important  à  connaître,  car  des. 
enfants  atteints  de  rhinite  peuvent  ainsi  transporter 
avec  eux  la  contagion. 

On  doit  donc  inoculer  d'emblée  au  moins  20  cen- 
timètres cubes  de  sérum,  parce  que,  la  diphtérie 
étant  d'abord  une  affection  locale,  on  peut  prévenir 
à  temps  l'intoxication  de  l'économie.  Et  c'est  là  ce 
qui  la  différencie  du  tétanos,  qui  ne  se  reconnaît 
que  lorsque  l'infection  de  l'organisme  est  une  chose 
accomplie. 

Règles  générales  pour  l'application  thérapeu- 
tique. —  Sur  quelles  bases  doit-on  établir  les  doses 
de  sérum  à  inoculer?  On  se  rapportera  pour  cela 
aux  courbes  fournies  par  le  pouls,  la  température 
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et  la  respiration,  à  la  recherche  de  l'albumine,  à 
l'état  local  et  à  l'état  général. 

Le  pouls  donne  les  renseignements  les  plus  im- 
portants; ses  oscillations  sont  plus  considérables 
que  celles  de  la  température. 

La  respiration  donnera  surtout  des  renseigne- 
ments sur  Tétat  des  poumons,  principalement  dans 
le  croup. 

La  recherche  de  Yalbumine  aura  pour  but  de 
vérifier  l'état  d'intoxication  de  l'économie. 

Les  renseignements  fournis  par  Yélat  local  sont 
moins  importants  à  la  simple  inspection  que  par 
l'examen  bactériologique.  Cette  dernière  recherche 
fera  connaître  si  la  diphtérie  est  pure  ou  associée, 
ce  qui  est  l'essentiel. 

Résultat  des  injections  de  sérum.  —  Les  injec- 
tions de  sérum  modifient,  en  effet,  rapidement  les 
fausses  membranes;  vingt-quatre  heures  après  la 
première  injection,  celles-ci  cessent  de  s'étendre; 
après  trente-six  heures,  elles  deviennent  blanchâ- 
tres, prennent  l'aspect  de  lait  caillé;  après  deux 
ou  trois  jours,  rarement  plus,  elles  se  détachent 
complètement.  On  suit  ces  modifications  au  mi- 
croscope. Le  premier  jour  une  diphtérie  pure 
comporte  la  présence  de  beaucoup  de  bacilles; 
ceux-ci  s'éclaircissent  peu  à  peu  et  disparaissent 
au  bout  de  cinq  à  six  jours,  pour  être  remplacés  par 
d'autres  microbes. 

Traitement  local  et  traitement  général 
—  Roux.  — 
3  fois  par  jour ,  lavages  avec  la  solution  : 
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Liqueur  de  Labarraque 50  gr. 

Eau  bouillie 1  litre. 

Ou  avec  : 

Acide  borique 30  gr. 

Eau  bouillie 1.000  gr. 

Attouchements,  toutes  les  3  ou  4  heures,  avec  ; 

Acide  salicylique 5  gr. 

Glycérine  neutre 100  gr. 

Ou  avec  le  mélange  suivant  porté  à  viscosité  dans 
un  mortier  : 

Menthol j    _ 

Camphre ) 

Ou  avec  le  bleu  composé  : 

Violet  de  dahlia 0gr,30 

Vert  de  méthyle 0^,60 

Alcool  à  90° 9  gr. 

Eau  distillée 90  gr. 

Bonne  alimentation.  Régime  lacté  exclusif  [albumi- 
nurie). 

Si  angine  diphtérique  pure  bénigne  : 

JJne  seule  injection  de  20  centimètres  cubes  de 
sérum  suffit  généralement. 

Si  angine  diphtérique  pure,  mais  grave  : 

1er  jour,  20  centimètres  cubes  de  sérum. 

2e  jour,  20  centimètres  cubes  de  sérum  (10  centi- 
mètres cubes  le  matin,  10  centimètres  cubes  le  soir),  si 
le  pouls  monte  et  si  la  température  s'élève. 

3e  jour,  10  centimètres  cubes  de  sérum. 

En  résumé,  les  angines  diphtériques  pures    néces- 
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sitent  de  20  à  50  centimèt/es  cubes  de  sérum,  répartis 
eu  3  jours. 

Si  angine  diphtérique  associée  à  streptoco- 
ques : 

1er  jour,  20  centimètres  cubes  de  sérum. 

2e  jour,  20  centimètres  cubes,  eu  2  fois.  ■ 

3e  jour,  20  centimètres  cubes  de  sérum. 

4e  jour,  10  centimètres  cubes  de  sérum. 

5e  jour,  5  centimètres  cubes  à  10  centimètres  cubes 
de  sérum,  suivant  l'état  du  pouls,  de  la  température 
et  de  la  quantité  d'albumine. 

Croups  opérés. 

Purs . 

1er  jour,  jour  de  la  trachéotomie,  20  centimètres  cubes 
de  sérum. 
2e  jour,  20  centimètres  cubes  de  sérum. 
3e  jour,  10  centimètres  cubes  de  sérum. 

Associés  à  streptocoques. 

i"'  jour,  jour  de    la  trachéotomie,    20    centimètres 
cubes  de  sérum. 
2e  jour,  20  centimètres  cubes  de  sérum. 
3e  jour,  10  centimètres  cubes  de  sérum. 
4e  jour,  10.  centimètres  cubes  de  sérum. 
5e  jour,  o  centimètres  cubes  de  sérum. 

Pour   éviter  la  broncho-pneumonie  : 

Injecter,  une  fois  par  jour,  1  centimètre  cube 
d'huile  mentholée  ; 

Menthol 4  gr. 

Huile  d'amandes  douces 100  gr. 
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Dipsomanie. 

(Voir  Alcoolisme.) 

Diurétiques. 

(Voir  page  160.) 

Dothiénenterie. 

(Voir  Fièvre  typhoïde.) 

Durillon. 

(Voir  Cor.) 

Dyschroniatopsie. 

(Voir  Daltonisme.) 

Dysenterie. 

(Voir  Intestin  {Maladies  de  Z'),  page  434.  Antisepsie 
intestinale.) 

Dysménorrhée. 

(Voir  Anémie.    Aménorrhée.    Hystérie.) 

Dysménorrhée  nerveuse,   congestive. 
Si  douleurs  utérines  vives  : 

Cataplasmes  laudanisés  sur  le  ventre. 
Antipyrine  en  injections  hypodermiques. 
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Lavement  laudanisé  (V  à  X  gouttes)  ou  au  chloral 

(2«4(/r.). 
Ou  : 

—  BOL'ILLY.    — 

Lavement  : 

Teinture  d'opium X  gouttes. 

Camphre  pulvérisé 0-'  ,20 

Jaune  d'œuf N°   J. 

Eau 250  gr. 

F.  s.  a.  1  lavement  émulsionné. 

Ou  :      ■ 

Assa  fœtida -4  gr. 

Jaune  d'œuf N°  1. 

Laudanum  de  Sydenham XV  gouttes. 

Extrait  de  valériane 2  gr. 

Décoction  de  guimauve 150  gr. 

F.  s.  a.  1  lavement. 

Inhalations  <f  éther  prudemment  administrées. 

—  Wylie  (Amérique).  — 

Électricité  :  pôle  +  dans  l'intérieur  du  col  utérin. 
Bains  tièdes,  injections  vaginales  d'eau  très  chaude. 
Suppositoires  opiacés  : 

Chlorydrate  de  morphiue 0r',01 

Beurre  de  cacao 5  gr. 

Pour  1  suppositoire. 

—  De  Sinétv.  — 
Potion  : 

Teinture  de  cannabis  indica ly,50 

Hydrolat  de  laurier-cerise 10  gr. 

H'ydrolat  de  tilleul 100  gr. 

Sirop  d'opium  et  sirop  d'éther.  ââ  20  gr. 
F.  s.  a.  Potion  à  prendre  par  cuillerées,  1  toutes  les 
heures. 
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—  J.  Chéron.  — 

Pratiquer  des  injections  à  la  paroi  abdominale  ou 
dans  la  masse  sacro-lombaire  avec  la  solution  sui- 
vante : 

Acide  phénique  neigeux. , 2  gr. 

Eau  stérilisée  et  distillée 100  gr. 

Faire  1  injection  de  o  grammes  dès  que  s'annon- 
cent les  règles  ;  elle  peut  être  répétée  2  à  3  fois  dans  la 
journée. 

Dysménorrhée  névralgique. 

Prendre  toutes  les  1/2  heures  1  cuillerée  à  café  de 
la  potion  suivante,  jusqu'à  sédation   de  la  douleur  : 

Exalgine 3  gr. 

Eau  distillée  de  tilleul 100  gr. 

Hydrolat  de  laurier-cerise 10  gr. 

Curaçao 40  gr. 

F.  s.  a. 

Dysménorrhée  [Névropathes). 

—  J.  Chéron.  — 

1°  Avant  l'arrivée  des  règles. 

15  jours  après  V  époque,  perscrire,  tous  les  jours,  3  à 
5  des  piluls  suivantes,  une  à  une  toutes  les  2  ou  3 
heures  : 

Extrait  de  belladone 0?r,20 

Poudre  de  ciguë ,     0sr,40 

F.  s.  a.  Pour  20  pilules. 

Cesser  dès  l'apparition  du  flux  menstruel. 

2°  Au  moment  des  crises  : 

Applications  de  collodion,  de  baudruche  gommée 
sur  toute  la  région  lombaire. 
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Prescrire  les  pilules  suivantes  : 

Extrait  de  valériane 2  gr. 

Oxyde  de  zinc 0sr,20 

F.  s.  a.  20  pilules.  1  pilule  avant  chaque  repas. 

Si  chlorose  : 

—  MONIX.    — 

Alcoolat  de  mélisse ] 

Teinture  de  safran \  âa  15  gr. 

Teinture  d'iode ) 

M.  XII  gouttes  avant  les  principaux  repas,  pendant 
2  mois. 

Tous  les  8  jours,  I  bain  chaud  contenant  125 
grammes  de  chlorhydrate  d'ammoniaque. 

—  Farlow  — 
Suppositoire  : 

.  Extrait  de  cannabis  indica.   J  _ 
Extrait  de  belladone.......  i  aa  0gr>015 

Beurre  de  cacao 5  gr. 

M.  Pour  1  suppositoire.  Faire  n°  5. 
Introduire  1  suppositoire  tous  les  S  jours,  à  partir 
du  cinquième  jour  avant  les  règles. 

—  J.  Chérox.  — 

Chez  les  jeunes  filles  :  massage  de  la  région  lom- 
bo-sacrée,  pratiqué  régulièrement  une  quinzaine  de 
fois  avant  les  époques. 

—  HUCHAHD    — 

Teinture  d'hydrastis  cana-  \ 

densis /   _ 

Teinture  de  viburnum  pru-  l  ° 

nifolium J 

X  gouttes  toutes  neures  dans  de  l'eau  sucrée. 
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—  Chambers  (New- York).  — 
Pilules  contre  la  dysménorrhée  : 

Oxalate  de  cérium. ...'.'.' 0^,25 

Miel ."..       Q.  s. 

F.  s.  a.  10  pilules.  1  avant  chaque  repas. 

—  Delioux.  — 

Potion  contre  la  dysménorrhée  : 

Acétate  d'ammoniaque o  à  10  gr. 

Hydrolat  d'oranger 40  gr. 

Hydrolat  de  mélisse 80  gr. 

Sirop  de  safran 30  gr. 

F.  s.  a.  A  prendre  eu  3  fois. 

Si  origine  mécanique  : 

Dilatation  du  col  :  tiges  -de  laminaire,  dilatateur 
de  Doléris.  Incisions. 

Dysménorrhée  membraneuse. 

Révulsifs  sur  le  col  :  teinture  d'iode,  sangsues, 
scarifications. 

Lavements  laudanisés  (X  à  XX  gouttes). 

Prescrire  4  «  6  capsules  (fapiol  à  0gr,25. 

Salicylate  de  soude,  2  à  4  grammes. 

Extrait  fluide  de  viburnum  prunifolium,  XXX  à 
L  gouttes. 

—  Germain  Sée.  — 
Lavement  : 

Antipyriue lsr,50 

Eau  tiède 200  gr. 

—  Greev.  — 
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Pilules  : 

Extrait  de  belladone Os',50 

Camphre 4  gr. 

Sulfate  de   quinine 2  gr. 

F.  s.  a.  40  pilules.  2  à  6  par  jour. 

—  C.  Paul.  — 

Injection   de    III  à   V   gouttes   d'une  solution   de 
cocaïne  à  4/100. 

Cautérisation  utérine  (nitrate  d'argent). 

—  Batte y.   — 
Oophrectomie,  castration. 

Dyspepsie. 

(Voir  Estomac  (Maladies  de  /'),  page  322). 

Dyspepsie  atonique. 

Dyspepsie  par  'anachlorhydrie. 

Dyspepsie  flatulente. 

Dyspnée. 

(Voir  Asthme.  Dyspepsie  cardia</ue,  voir  page  169.) 

—  Germain  Sée,  — 

Injection  sous-cutanée  de  morphine  à  1/100. 
Potion  : 

Chloral 2  à  4  gr. 

Iodure  de  sodium 1  à  2  gr. 

Julep  gomraeux 125  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  heures. 
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Ou  : 

Prendre  dans  les  24  heures,  par  cuillerées  à  soupe, 

îa  potion  : 

Eau  de  laurier-cerise 10  gr. 

Sirop  de  belladone )    _     • 

c-        +i.  .i.  ■•  aa  20  gr. 

Sirop  thebaïquc ) 

Eau  distillée \  00  gr. 

M. 


Dysurie. 

Bains  tïèdes  prolongés.  Cataplasmes  îaudanisés  sur 
le  ventre.  Suppositoires  belladones  à  0=r,01.  Diuré- 
tiques ;  tisanes  :  chiendent  nitré  (4  gr.),  bourgeons 
de  sapin,  pariétaire. 

—  M  allez.  — 

Pilules  : 

Térébenthine  de  Venise. .........        6  gr. 

Camphre 4  gr. 

Extrait  d'opium...  -  h&  0^30 


Extrait  d'aconit 

F.  s.  a.  60  pilules.  3  à  6  par  jour. 
Pommade  : 

Extrait  de  noix  vomique 4  gr. 

Vaseline 40  gr. 

2  onctions  par  jour  sur  le  bas-ventre. 
M. 

Eaux  minérales  :  Pougues,  Contrexéville,  Evian 
Vittel. 
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Éelampsie. 

Régime  lacté. 

Surveiller*  la  malade.  Xe  pas  la  tenir  pendant 
V  accès. 

Si  femme  pléthorique  :  saignée,  sangsues  mas- 
toïdiennes. Si  constitution  faible  :  inhalations  de 
chloroforme  ;  injections  sous-cutanées  d'eau  salée 
(7  gr.  de  chlorure  de  sodium  pour  un  litre  d'eau 
distillée),  injecter  400  à  800  gr.  dans  la  région 
fessière. 

Ghloral,  en  lavement,  à  haute  dose,  d'heure  en 
heure.  4  à  16  grammes  ;  ou  chloralamide,  2  à  3 
grammes. 

Purgatifs  :  eau-de-vie  allemande,  15  à  20  grammes; 
calomel  à  doses  réfractées,  jalap.  Diurétiques .  Injec- 
tions de  morphine  à  1/50. 

Lavement  drastique  : 

Aloès  du  Cap 


aa  2   à  10  gr. 
Savon  médicinal ) 

Eau  bouillante 100  gr. 

Ne  pas  provoquer  V accouchement.  Aider  sa  termi- 
naison sans  violence,  à  moins  que  la  présentation 
ri  exige  forceps  ou  version. 

Diurétiques,  sudorifiques. 

Post  partum  : 

Frictions  alcooliques  sur  les  membres  inférieurs  et 
supérieurs. 


248  ECTHYMA 


Prescrire  la  potion  : 

Teinture  de  digitale X  à  XX  gouttes. 

Julep  gommeux 150  gr. 

A    donner  par  cuillerées   à  soupe,   dans   les  24 
heures. 

—  Tarnier.  — 
Régime  lacté  : 

1er  jour  :  1  litre  de  lait,  peu  d'aliments. 
2e  jour  :  2  litres  de  lait,  peu  d'aliments. 
3e  jour  :  3  litres  de  lait,  peu  d'aliments. 
4°  jour  et  suivants  :  4  litres  de  lait,  sans  aliment. 
(Voir  Albuminurie  gravidique.  Mal  de  Bright .) 

Éclampsie  infantile. 

(Voir  Convulsions.) 

Ecthyma. 

Bonne  hygiène,  toniques,  repos. 
Faire  tomber  les  croûtes  avec  un  bain  sulfureux, 
laver  les  plaies  avec  la  solution  : 

Hydrate  de  chloral 2  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Ou  avec  la  solution  phéniquée  à  1/100,  la  solution 
de  sublimé  à  1/1000. 
El  : 

—  Vidal.  — 

Pansement  avec  le  sparadrap  rouge  sur  les  lésions  : 

Minium .  2sr,50 

Cinabre , lgr,50 

Emplâtre  de  diachylon 26  gr. 

F.  s.  a.  1  emplâtre. 
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Chez  les  vieillards,  employer  de  préférence  les 
poudres  sèches  :  iodoforme,aristol,  salol,  iodol,  der- 
matol. 

Lotions  toniques:  nu  aromatique,  alcool  camphré. 


Ectropion. 

Lotions  astringentes. 

Lavages  répétés  avec  la  solution  suivante  : 

Eau  distillée 100  gr. 

Chlorure  de  zinc 1  gr. 

Renversement  des  paupières  en  dedans. 
Cautérisations  avec  la  solution  de  nitrale  d'argent 
à  1/30,  ou  avec  le  crayon  de  sulfate  de  cuivre. 
Raccourcir  la  conjonctive;  procédés  autoplastiques. 

Eczémateuses    (Éruptions). 

Eczéma  aigu. 

Traitement  général. 
—  Brocq.  — 

S  arthritisme  : 

Eaux  minérales  alcalines:  Vichy  {Hôpital,  Célestins) 
Vais  (Saint-Jean,  Yivaraises) ,  Royat  {Saint-Mart), 
et  1  cuillerée  à  soupe,  matin  et  toir,  du  sirop 
suivant  :  .   . 

.Bicarbonate  de  soude 1 0  gr. 

Sirop  de  f imieterre , . . .     300  gr. 
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Ou: 

Benzoate  de  soude 2  gr. 

Bicarbonate  de  soude 10  gr. 

Sirop  de  fuiiieterre )    _ 

0.          t            ..  aa  200  gr. 

Sirop  de  gentiane )  fo 

M.  s.  a.  2  à  4  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Pour  les  rhumatismes,  on  ajoutera  à  cette  potion  4 

grammes  de  salicylate  de  soude. 

Si  scrofule: 

Huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer. 

Mixture  ferro-arsenicale  de  Wilson  : 

Liqueur  de  Pearson 8  gr. 

Eau  distillée. . . ., 50  gr. 

Vin  ferrugineux 45  gr. 

Sirop  simple 8  gr. 

F.  s.  a.  1  à  2  cuillerées  avant  chaque  repas. 

Calmer  les  femmes  nerveuses  en  prescrivant  un  ou 
plusieurs  suppositoires  : 

Asa  foetida 1  gr. 

Beurre  de  cacao 5  gr. 

F.  s.  a.  1  Suppositoire. 

—  Brocq.  — 

Chez  les  strumeux  anémiques:  granules  cfarséniate 
de  fer  à  0^r00i.  2  à  10  par  jour. 

Ou: 

Sirop  d'Yvon  : 

Pyrophosphate  de  fer  et  de  soude.       12  gr. 

Arséniate  de  soude 0=r,12 

Eau  de  fleurs  d'oranger 


Alcool  à  90° 

Sirop  simple 2.400  gr. 

F.  s.  a.  Par  cuillerées  à  bouche.  1  à  3  par  jour. 
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Ou: 

Arséniate  de  soude 0?r,10 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Tisanes  de  fumeterre,  de  houblon,  de  gentiane. 
Ne  pas  prescrire  d'emblée  des  topiques  irritants. 

Traitement  local. 

Conseiller  les  lotions  calmantes  [eaude  sureautiède), 
cataplasmes  de  fécule  de  pommes  de  terre  presque 
froids,  glycérolé  d'amidon,  glycérine  neutre,  vaseline. 

Repos  de  la  partie  atteinte. 

Appliquer  la  nuit  cataplasme  de  fécule  ;  le  jour, 
employer  la  pommade  suivante  : 

Oxyde  de  zinc  pulvérisé 1  à  o  gr. 

Vaseline 20  gr. 

M.  s.  a. 

En  mettre  une  légère  couche  et  saupoudrer  de 
poudre  d'amidon  pure  ou  du  mélange  suivant: 

Oxyde  de  zinc  pulvérisé. )   _ 

Sous-nitrate  de  bismuth  pulvérisé  j  aa     Parlie- 
Poudre  d'amidon 3^ 

M.  s.  a. 

—  E.  Besmer.  — 

Pâte  à  étaler  sur  les  parties  malades  : 

Acide  salicylique 0r»",50  à  2  gr. 

Oxyde  de  zinc i     _ 

Poudre  d'amidon )    aa    2*  &K- 

Vaseline 10  à  20  gr. 

Lanoline 30  à  40  gr. 

M.  s.  a. 
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Ou  pommade  : 

Sous-nitrate  de  bismuth  pulvérisé.       2  gr. 

Vaseline   pure. 20  gr. 

M,  s.  a.  Applications  sur  les  parties  atteintes. 

Eczéma  impétigineux. 

Ojez  les  lymphatiques  :  prescrire  huile  de 'cade, 
augmenter  progressivement  la  dose  : 

Huile  do  cade  vraie 2  à  3  gr. 

Extrait  fluide  de  Panama ,      '  . 

)  emulsionner 

Glycérolé  d'amidon  à  la   glycérine 

neutre.. 30  gr. 

M.  s.  a.  Applications  matin  et  soir. 

Eczéma  impétigineux  de  la  face. 

Précipité  jaune 0sr,.a0  à  1  gr. 

Vaseline i;0  gr. 

M.  s.  a.  Pommade  à  appliquer  le  soir. 

Si  démangeaisons  insupportables  :  lotions  avec  la 
décoction  de  têtes  de  camomille,  la  solution  de  chloral 
à  2/100,  l'eau  de  son  vinaigrée,  le  coaltar  étendu 
d'eau. 

Eczéma  du  cuir  chevelu. 

Faire  tomber  les  croûtes  avec  /'huile  d'olive,  l'huile 
d'amandes  douces  ou  la  préparation  suivante: 

—  Kaposi.  — 

Acide  phénique. 1  gr. 

Baume  du  Pérou 2  gr. 

Huile  d'amandes  douces 100  gr. 

M.  s.  a.  Application  le  soir. 
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Le  matin,  lotions  avec  la  décoction  de  bois  de  Pa- 
nama. 

Eczéma  du  bord  libre  des  paupières. 

—  Broco.  — 

Lotions  à   /'eau  boriquée   à  4/100   et  applications 
de  la  pommade  à  /'oxyde  de  zinc  à  1/20. 

Eczéma  de  la  barbe  et  des  sourcils. 

La  nuit,  cataplasmes  de  fécule;  le  jour,  appliquer 
la  pommade  suivante  : 

Turbith   minéral 1  gr. 

Vaseline  pure 20  à  30  gr. 

Si  eczéma  rebelle  :   scarifications  linéaires   qua- 
drillées. 

Eczéma  du  mamelon  et  du  sein. 

Appliquer  la  pommade  suivante: 

A cide  pyrogallique 1  à  2  gr. 

Vaseline 20  gr. 

M.  s.  a. 

Eczéma  des  lèvres. 

Frictions  au  savon  noir  purifié  à  l'alcool  et  aro- 
matisé avec  la  teinture  de  benjoin. 

Pommade  : 

Acide  salicylique 2  gr. 

Teinture  de  benjoin 5  gr. 

Vaseline 100  gr. 

M.  s.  a.  Application. 

On  peut  remplacer  Tacide  salicylique  par  le  pré- 
cipité jaune. 
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Eczéma  des  oreilles. 

Mettre  dans  le  conduit  auditif  une  mèche  trempée 
dans  la  glycérine  ou  dans  l'infusion  de  fleurs  de 
sureau  ;  la   recouvrir  avec  un  cataplasme  de  fécule. 

Plus  tard,  lotions  à  /'eau  boriquée  à  1/100  ou  à 
4/100. 

Eczéma  des  mains  et  des  pieds. 

Gants,  bas  en  caoutchouc. 

Manuluves,  pédiluves  fréquents  (infusion  de  ca- 
momille ou  de  fleurs  de  sureau). 

Frictions  légères  avec  le  savon  à  /'acide  salicylique 
et  applications  du  mélange  suivant  : 

fth*01. jââiàagr. 

Ammoniaque ) 

Eau J 

Glycérine. >  âa  20  gr. 

Dextrine ) 

Mélanger  à  une  douce  chaleur. 
Badigeonnages  avec  le  collodion  à  l'acide  salicy- 
lique à  1/10. 

Eczéma  des  ongles. 
Badigeonnages  fréquents  avec  la  solution  suivante  : 

Acide  salicylique 4  gr. 

Alcool  à  90° 20  gr. 

M.  s.  a. 

Applications  de  la  pommade  suivante  : 

Acide  salicylique 1  gr. 

Glycérine Q.  s.  pour  dissoudre. 

Huile  de  foie  de  morue. . .  10  gr. 

Cire  blanche 5  gr. 

Gant  de  caoutchouc.  Raclage,  ablation  de  l'ongle. 
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Eaux  minérales  : 
Si  arthritisme  : 

Plombières,  Carlsbad,  Marienbad  (sulfatées  sodi- 
ques),  Aldus,  Bagnères-de-Bigorre  (sulfatées  cal- 
ciques),  Brides,  Saint-Gervais,  La  Bourboule,  Bus- 
sang  (arsenicales). 

Si  nervosisme  :  Néris,  Rhagaz-Pfeffers. 

Elépliantiasis. 

Changer  de  climat. 

S'abstenir  de  boissoîis  alcooliques,  d'aliments  irri- 
tants pour  la  peau. 

Pour  l' élépliantiasis  des  membres  inférieurs  re- 
commander les  bas  lacés. 

Potion  : 

Iodure  de  sodium 15  gr. 

Eau  distillée 300  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  contient  1  gramme  d'iodure. 
2  cuillerées  par  jour. 

Saignées  générales  ou  locales. 

Si  accès  fébriles  : 

Sulfate  de  quinine,  0"r,2o  à  l»r,50. 

Applications  locales  de  compresses  trempées  dam 
de  /'eau  blanche,  dans  de  Talcool,  dans  de  Teau  bon- 
quée  à  4/100. 

Badigeonnages  avec  du  collodion,  en  dépassant  les 
limites  du  mal. 
—  Morton.  — 

1°  Ligature  de  l'artère  du  membre. 
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2°  Compression  de  V. artère  du  membre. 

3°  Ablation  de  la  partie  malade  [scrotum,  grandes 
lèvres). 

4°  Scarifications  linéaires  [au  début  de  l'affection^. 

5°  Compression  élastique  du  membre,  frictions, 
massage   méthodique. 

—  Sylva  de  Araujo.  — 

6°  Electrisation  galvanique,  le  pôle  -f-  sur  les  tissus 
sains  à  une  certaine  distance  des  parties  malades, 
le  pôle  —  sur  les  points  malades. 

Bains  sulfureux. 


Embarras  gastrique. 

(Voir  Estomac  [Maladies  de  V),  p.  310.) 

Emphysème. 

(Voir    Bronches    (Maladies    des),    p.     110.    Asthme.) 


Empoisonnements. 

—  Dujardin-Beaumetz.  —  William  Murrel.  —  Ra^que. 
—  Vaucaire.  — 

Acétanilide. 

Inhalations  oVoxggène  ;  respiration  artificielle. 
Révulsifs  :  sinapismes,  marteau  de  May  or  ;  compresse 
imbibée  d'eau  bouillante  appliquée  à  la  région  du 
cœur. 

Café  à  haute  dose. 


EMPOISONNEMENT: 


Injection  hypodermique  d'éther  ou  de  : 

Caféine... O^lo 

Alcool V]  gouttes. 

Eau  distillée 8  gr. 

F.  p.  a.  1  à  3  seriûgues  de  Pravaz. 

Acides. 
Ac.  acétique,  Ac:  azotique.  Ac.  chlorhydrique, 
Ac.  citrique,   Ac.  oxalique,  Ac.    phénique,  Ac. 
phosphorique,  Ac.  sulfurique. 

Ne  pas  faire  vomir.  Siphon  stomacal.  Administrer 
immédiatement  magnésie  hydratée  (20  à  50  gr.  dans 

1  litre  d'eau);  Eau  de  Vichy  ou  bicarbonate  de  soude 
(10  gr.  pour  1  litre  d'eau);  à  ton  défaut,  eau  de 
savon  : 

Savon  blanc 15  gr. 

Eau  tiède 2  litres. 

M. 

Plus  tard,  lait,  huile,  eau  albumineuse,  boissons 
émolhentes  et  muc%1aginev.se s  (graines  de  lin,  gruau 
épais)  ;  bains,  cataplasmes,  fomentations. 

Lavagesde  l'estomac  avec  la  solution  de  sulfate  île 
soude  à  35/1000. 

Injection  hypodermique  de  morphine  à  1,50. 

Saignée  locale  ou  générale, 

Aconit.  Aconitine. 

Pompe  stomacale.  Vomitifs:  sirop  ou  vin  d'ipéca, 

2  à  3  cuillerées  à  soupe  dans  de  Veau  tiède;  sulfate 
de  zinc,  2  à  3  grammes  dans  de  Veau. 

Injection  hypodermique  (.rapomorphine  (solution 
à  1/100),  1  à  2  seringues  de  Pravaz. 
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Inhalations  de  nitrite  d'amyle. 

Respiration  artificielle,  frictions,  compresses  chau- 
des aux  extrémités. 

Alcool.  Acétate  de  potasse,  1  à  10  grammes;  car- 
bonate de  potasse,  1  à  5  grammes. 

Acide  tannique,  4  grammes  dans  potion  de  125 
grammes,  à  prendre  par  cuillerées  à  soupe  toutes  les 
5  minutes. 

Si  pas  d'amélioration: 

Injection  hypodermique  : 

Sulfate  neutre  d'atropine 0sr, 01 

Eau  distillée  bouillie 10  gr. 

F.  s.  a.  1/2  à  1  seringue  de  Pravaz. 

Ou  bien: 

Digitaline  cristallisée  (Nativelle) ,01 

Chloroforme 2  gr. 

Vaseline  liquide  médicinale 10  gr. 

F.  s.  a.  V  à  XX  gouttes  en  injection. 

Injection  sous-cutanée  rf'éther  et  de  caféine  (Voir 

ci-dessus). 

Alcalis  et  leurs  composés  : 

Ammoniaque,  azotate  de  potasse,  baryte,  chaux,  chlor- 
hydrate d'ammoniaque,  eau  de  Javel  (chlorure  de 
potasse  et  de  soude),  foie  de  soufre  (sulfure  dépotasse). 

Administrer  en  abondance  eau  vinaigrée  (vinaigre, 
100  grammes;  eau,l  litre).  Limonade  tartrique  (acide 
tartrique,  10  grammes;  eau,  1  litre);  jus  de  citron. 
Eau  albumineuse. 

Prescrire  ensuite  potion  huileuse  [huile  d'amandes 
douces).  Lait,  tisane  d'orge  ou  rf'arrow-root. 

Sangsues.  Emollients  intus  et  extra.  Vomitifs. 
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Alcool. 

Vicier  l'estomac  (pompe  stomacale). 

Lotions  froides,  flagellations,  marteau  de  Mayor. 

Café  fort  et  très  chaud. 

Inhalations  de  nitriie  d'amyle,  d'ammoniaque. 

Potion  ammoniacale  : 

Ammoniaque XV  gouttes. 

Hydrolat  de  tilleul 100  gr. 

Sirop     d'écorce     d'orange9 

amères 25  gr. 

Liqueur  d'Hoffmann XX  gouttes. 

M.  s.  a.  Par  cuillerées  tous  les  1/4  d'heure. 

Ammoniaque. 

(Voir  Alcalis.) 

Aniline. 

\ider  V estomac  {pompe  stomacale). 
Respiration  artificielle.  Inhalations  d'oxygène,  de 
nitrite  d'amyle. 

Compresses  chaudes  aux  extrémités,  frictions. 
Potion  ammoniacale  (Voir  ci-dessus). 

Antimoniaux. 

(Tartre  stibié,  kermès,  etc.) 

Vomitifs  :  eau  tiède  en  abondance  ;  sirop  ou  vin 
d'ipéca,  2  à  3  cuillerées  à  soupe  dans  de  l'eau  tiède; 
sulfate  de  zinc,  2  grammes  dans  de  Veau. 

Injection  hypodermique  crapomorphine  (solution  à 
i/50),  1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Administrer  ensuite:  acide  tannique,  4  grammes 
dans  potion  de  125  grammes  à  prendre  par  cuillerées 
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à  soupe  toutes  les  5  minutes;  quinquina,  cachou, 
ratanhia,  ou,  à  défaut  :  thé,  décoctions  de  bois  astrin- 
gents (chêne,  bistorte). 

Café  fort  (1/2  litre  au  moins).  Stimulants. 

Injections  cféther,  1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Arsenic. 

Vomitifs  (Voir  Antimoniaux) ,  surtout  sulfate  de 
zinc. 

Donner,  à  plusieurs  reprises  et  à  de  courts  inter- 
valles, 8  à  10  grammes  d'hydrate  de  sesquioxyde  de 
fer  ou  de  manganèse,  ou  un  mélange  de  ces  deux 
substances. 

On  prépare  ainsi  le  sesquioxyde  de  fer  : 

Eau  distillée 5  litres. 

Perchlorure  de  fer 100  gr. 

Ajouter  : 

Eau 70  gr. 

Carbonate  de  soude. 1  litre. 

F.  s.  a.  Filtrer  à  travers  une  serviette.  Le  précipité 
rougeàtre  obtenu  sera  donné  dans  de  l'eau  chaude. 

Magnésie  hydratée  à  hautes  doses. 

Boissons  tièdes  mucilagineuses.  Stimulants. 

Injection  hypodermique  de  morphine  à  1/50,  1  à  2 
seringues  de  Pravaz. 

Si  Von  est  appelé  plusieurs  heures  après  l'accident, 
administrer,  en  même  temps  que  l'antidote,  de  /'huile 
de  ricin  et  des  lavements  purgatifs  (Voir  page  186). 

Plus  tard,  toniques,  quinquina  (Voir  page  54), 
teinture  de  cannelle,  vin  de  Porto. 

Atropine  (Voir  Belladone). 
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Baryte. 

(Voir  Alcalis.   Saturnistne  (même  traitement.) 
Sulfate  de   soude,  40  grammes  dans  i  litre  d'eau 
ou  de  lait,  1  verre  toutes  les  1/2  heures. 

Belladone  et  atropine. 

Contrepoison  chimique:  tanin. 

Contrepoisons  physiologiques  :  pilocarpine,  opium, 
chloral,  morphine,  chloroforme. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Pompe  stomacale,  tube 
de  Faucher. 

Stimulants  ?  café  ou  thé  chauds,  alcool,  éther. 

Sudorifiques  : 

Injection  hypodermique  : 

Nitrate  de  pilocarpine 0rr,15 

Eau  distillée •     5  gr. 

M.  1/2  à  1  seringue  de  Pravaz;  répéter  si  nécessaire 

Ou  lavement: 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Nitrate  de  pilocarpine 0?r,02 

Eau  distillée 150  gr. 

M. 

Ou  infusion  théiforme  dejaborandi,  4  grammes  en 
potion  ou  en  lavement. 

Frictions.  Respiration  artificielle.  Sinapismes. 

Benz  ne 

Vomitifs  (Voir  page  2;J9),  ou  pompe  stomacale,  tube 
de  Faucher. 
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Stimulants:  ammoniaque,  1  gramme  dans  1/2  litre 
d'eau;  alcool. 

Teinture  de   belladone,  X  à  XXX  gouttes  dans  de 
Veau,  ou  injection  hypodermique  : 

Sulfate  d'atropine 0sr,01 

Eau  distillée 10  gr. 

M.  1/2  à  2  seringues  de  Pravaz  en  plusieurs  fois. 

Respiration  artificielle.  Électricité  :  courants  inter- 
rompus région  du  cœur. 

Bichromate  de  potasse. 

Vomitifs  (page  259)  ou  siphon  stomacal  (Debove  et 
Galante). 

Carbonate  de  chaux  dans   du   lait.  Eau  albumi- 
neuse. 

Boissons   mucilagineuses :  arrow-root,  graines  de 
lin,  etc. 

Si  collapsus  : 

Injections  <f  éther. 

Si  douleurs  : 

Injection  de  morphine  à  1/50. 

Brome  (Voir  Iode) . 

Brucine  (Voir  Strychnine). 

Caféine. 

Vomitifs  (Voir  page  259),  frictions. 

Stimulants  :  alcool. 

Injection  hypodermique  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0ferr,30 

Sulfate  d'atropine 0^,01 

Eau  de  laurier-cerise 20  gr. 

M.  1  à  2  seringues  de  Pravaz. 
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Calabar. 

(Physostigmine,  Ésérine.) 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  tube  de 
Faucher. 

Stimulants  :  vin,    alcool,  cfiampagne. 
Respiration  artificielle. 

Injection  hypodermique  : 

Sulfate  d'atropine 0-1, 01 

Eau  distillée 10  gr. 

M.  s.  a.  1/4  à  1  seringue  de  Pravaz. 

Ou  : 

Prescrire  :  teinture  de  noix  vomique,  1  gramme  à 
l-r50  dans  potion  ou  lavement. 

Camphre. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  tube  de 
Debove. 

Stimulants.  Inhalations  ^'élher.  Injections  sous- 
cutanées  alcooliques. 

Frictions.  Bouteilles  d'eau  chaude. 

Pas  d'alcool  par  la  bouche. 

Cantharides . 

Vomitifs  (Voir  page  259)  et  surtout  sulfate  de  zinc, 
2  grammes  dans  Veau.  Ou:  injection  hypodermique 
d'apomorphine  (  1/2  seringue  de  Fravaz  de  la  solution 
à  1/50).  Essence  de  camphre,  III  gouttes  dans  un 
peu  de  lait  tous  les  1/4  d'heure. 

Boissons  émollientes :  eau  de  graine  de  lin,  eaualbu- 
mineuse,pas  d'huile.  Diurétiques.  Eau  de  Vichy.  Lait. 
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Contre  douleurs  -.potion  laudanisée  à  1  gramme; 
injection  de  la  solution  de  morphine  à  1/50,  une 
seringue  de  Pravaz. 

Suppositoire  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,02 

Beurre  de  cacao 5  gr. 

F.  s.  a. 

Bains  prolongés,  cataplasmes  abdominaux . 

Carbone  (Oxyde  de). 
(Voir  Acide  carbonique,  page  264.) 

Carbonique  (Acide). 

Air  frais.  Inhalations  d'oxygène,  1  litre.  Respira- 
tion artificielle. 
Lotions  froides,  frictions. 
Inhalations  d'ammoniaque. 
Saignée,  transfusion  du  sang.  Electricité . 

Caustique  (Potasse). 

(Voir  Alcalis,  page  258. 

Champignons. 

(Muscarine .) 

Vomitifs,  sirop  d'ipéca,  2  à  4  cuillerées;  puis 
Luile  de  ricin,  30  à  40  grammes.  Siphon  stomacal, 
tube  de  Faucher. 

Eviter  les  boissons  avant  Vexpulsion. 

Stimulants,  injections  d'éther. 

Eau  chloroformée. 

—  Regnault.  — 
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Eau  chloroformée  saturée loO  gr. 

Teinture  de  badiane 5  gr 

Eau  distillée 145  gr. 

M.  s.  a.  Par  cuillerées  à  bouche  toutes  les  heures. 

Infusion  de  café  fort.  Acétate  d'ammoniaque,  4  à 
10  grammes  en  plusieurs  fois. 

Frictions  aromatiques.  Cataplasmes  sur  l'abdomen. 
Chaleur. 

Ml   SCAHI.N'E. 

Teinture  de  belladone,  X  à  XX  gouttes  dans  de 
Veau. 

Ou  : 

Injection  hypodermique  d'atropine  : 

Sulfate  d'atropine 0gr,(M 

Eau  distillée  bouillie 10  gr. 

M.  s.  a.  14  ;i  1  seringue  de  Pravaz.  Répétersi  néces- 
saire. 

Huile  de  ricin,  30  grammes  pendant  plusieurs  jours 

Chloral. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  tube 
de  Debove 

Frictions,  massage,  chaleur,  éveiller  le  malade. 
Café  fort,  chaud,  (1/2  litre  par  la  bouche  ou  le  rectum). 

Respiration  artificielle  prolongée.  Inhalations  de  ni- 
trite  d'amyle. 

Chlore. 

Inhalations  ^'oxygène  ou  d'hydrogène  sulfuré. 
Lotions,  gargarismrs  émollients,  saignée. 
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Chloroforme  (inhalé). 

Mettre  la  tête  plus  bas  que  le  corps.  Tirer  la  langue 
avec  une  pince. 

Respiration  artificielle.  Flageller  le  visage  et  la  poi- 
trine avec  une  compresse  mouillée. 

Application,  dans  la  région  du  cœur,  d'une  com- 
presse trempée  dans  Veau  bouillante;  marteau  deMayor. 

Inhalations  d'oxygène  ou  de  nitrite  d'amyle. 

Electrisation  du  nerf phrénique  (courants  inter- 
rompus) ;  pôle  -f-  au  creux  de  Vestomac,  pôle  —  sur 
le  larynx. 

Chloroforme  (ingéré) . 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  tube 
de  Faucher. 

Prescrire  de  fortes  doses  d'eau  contenant  du  bicar- 
bonate de  soude  en  solution  (5  gr.  par  litre  d'eau) 
ou  de  Veau  de  Vichy. 

Respiration  artificielle,  frictions,  massage. 

Ciguë  (Cicutine). 
Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 
Infusion  de  café  ou  de  thé  fort  en  grande  quantité. 
Astringents  :  acide  tannique,  2  grammes  dans  Veau  ; 
décoction  d'écorce  de  chêne. 

Respiration  artificielle,  frictions,  sinapismes. 
Stimulaîits  :  ammoniaque,  éther,  alcool. 
Injection  hypodermique  : 

Sulfate  d'atropine Os',0  L 

Eau  distillée 10  gr. 

M.  1/2  à  1  seringue  de  Pravaz. 

Ou  injection  de  caféine. 
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Cocaïne. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Médication  stimulante. 
Café  fort  en  grande  quantité. 

Respiration  artificielle,  frictions,  massage. 
Inhalations  de  nitrite  d'amyle. 
Injection  hypodermique  <f  éther. 

Coloquinte  (Colocyntkine).    ■ 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  tube 
de  Debove. 

Essence  de  camphre,  III  gouttes  dans  un  peu  de 
lait,  toutes  les  20  minutes. 

Chlorhydrate  de  morphine,  0gr,Oi  dans  une  po- 
tion alcoolisée  [potion  de  Todd)  ou  dans  un  lave- 
ment . 

Injection  hypodermique  (//éther. 

Eau  albumineuse,  tisane  de  graines  de  lin. 

Chaleur  aux  extrémités,  frictions. 

Créosote. 
Voir  Acide  phénique,  page  257.) 

Croton  (Huile  de). 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 

Eau  albumineuse.  Boissons  émollientes. 

Injection  hypodermique  de  chlorhydrate  de  mor- 
phine, 0sr,01  à  0?r,03,  ou  laudanum  (X  à  XXX 
gouttes)  dans  potion. 

Stimulants,  injection  hypodermique  d'éther. 

Cuivre . 

Eau   albumineuse  à  volonté.  Lait.   Vomitifs  (Voir 
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page  259).  Siphon  stomacal.  Sulfure  de  fer  hydraté 
dans  une  grande  quantité  d'eau. 

Boissons  émollientes  :  tisane  de  graines  de  lin,  d'ar- 
row-root,  d'orge.  Laudanum,  X  à  XXX  gouttes  par  la 
bouche.  Injection  de  morphine  à  1/50.  Cataplasmes 
abdominaux. 

Curare. 

Respiration  artificielle. 

Potion  contenant  X  à  XX  gouttes  d'élher  chlorhy- 
drique. 

Stimulants  :  alcool,  vin  chaud  acétate  d'ammo- 
niaque. 

Electrisation  [courants  interrompus)  du  nerf  phré- 
nique ;  pôle  -f-  au  creux  de  l'estomac,  pôle  —  sur  le 
larynx. 

Cyanhydrique  ( Acide  ) . 

(Voir  page  257.) 

Cyanure  de  potassium. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 

Administrer  :  sulfate  de  cuivre,  lgr,50  en  2  fois, 
à  10  minutes  dintervalle,  dans  30  grammes  d'eau  ; 
ou  sulfate  de  fer,  0?r,50  dans  30  grammes  d'eau. 

Inhalations  ef  ammoniaque,  de  chlore. 

Injection  hypodermique  d'élher. 

Douches  froides  sur  la  colonne  vertébrale  et  à  la 
région  cervicale. 

Potion  avec  XX  à  XXX  gouttes  de  liqueur  de  Labar- 
raque. 

Inhalations  d'oxygène.  Respiration  artificielle. 


EMPOISONNEMENTS  269 

Electricité  :  pôle  -f-  région  du  cœur,  pôle  —  sur  le 
larynx. 

Digitale  [Digitaline) 

Vomitif*  (Voir  page  2">0  .  Siphon  stomacal,  tube 
de  Debove. 

Astringents:  acide  tannique,  2  grammes  dans  de 
Veau  tiède;  thé  ou  café  fort,  glacés  ou  chauds. 

Injection  hypodermique  d' éther  c h lor hydrique. 

Lavements  émollients. 

Administrer  potion  ou  lavement  contenant  Cgr,30 
de  teinture  d'aconit. 

Purga  t  ifs .  Sa  ignée . 

Émétique. 

(Voir  Antimoniaux ,  page  239.) 
Ergot. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  tube 
de  Faucher,  de  Debove. 

Purgatifs  :  huile  de  ricin,  30  à  40  grammes,  sul- 
fate de  magnésie,  20  à  40  grammes,  etc. 

Injection  hypodermique  d'éther. 

Astringents  :  acide  tannique,  2  grammes  dans  de 
l'eau  tiède. 

Ou: 

Tauin 2-r,50 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.      30  gr. 
Eau  distillée 150  gr. 

M.  s.  a.  Par  cuillerées  à  dessert  d'heure  en  heure. 

Café,  thé  fort.  Stimulants. 
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HlJCHARD.  — 

Solution  alcoolique  de  trinitrine 

à  1/100 XXX  gouttes. 

Eau  distillée 300  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  café  tous  les  1/4  d'heure.  Ne 
pas  dépasser  12  cuillerées. 

Si  avortement  probable  : 

Lavement  laudanisé  (X  à  XX  gouttes).  Injection 
hypodermique  de  morphine  à  1  '50.  Repos.  Chaleur 
aux  extrémités. 

Éther. 
(Voir  Chloroforme,  page  266.) 

Fowler  (Liqueur  de). 

(Voir  Arsenic,  page  260.) 

Gaz  d'éclairage. 

Air.  Respiration  artificielle.  Inhalations  d'oxygène 
(1  litre  à  2  litres  i/2).  Frictions.  Cataplasme  sinapisé, 
sinapismes  ou  compresses  d'eau  bouillante,  région  du 
cœur. 

Faire  respirer  ammoniaque  ;  jeter  de  Veau  froide 
à  la  face,  sur  la  poitrine, 

Hyoscyamine. 

(Voir  Belladone  pour  le  traitement,  page  261.) 

Insectes  venimeux. 
(Voir  Venins.) 

Iode. 

Vomitifs  (Voir   page  259).  Siphon  stomacal.  Eau 
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amidonnée  ou  pannée,  eau  albumineuse    rn  grande 
quantité;  magnésie. 

Injection  de  morphine  à  i/50. 

Iodoforme. 

Bicarbonate  de  potasse 10  »r. 

Teinture  de  cannelle 1  gr. 

Sirop  simple 50  gr. 

Eau 500  gr. 

M.  s.  a.  1  verre  à  madère  toutes  les  10  minutes. 

Iodure  déthyle. 

Respiration  artificielle.  Frictions.  Inhalations 
d'oxygène. 

Café  très  fort  à  haute  dose,  par  la  bouche  ou  par 
le  rectum. 

Jaborandi  (Hyoscy aminé). 
(Voir  Belladone.) 

Laurier-cerise  (Eau  de). 
(Voir  Cyanure  de  potassium.) 

Lobélie. 

Siphon  stomacal  (tube  de  Debove.)  Tanin  (Voir 
potion  ( Ergot,  page  2(39).  Acide  tannique, 2 grammes 
dans  de  Veau  tiède. 

Stimulants.  Injection  hypodermique  d'éther. 
Chaleur,  frictions,  massage. 
Décubitus  horizontal. 
Injection  hypodermique  : 

Nitrate  de  strychnine 0rr,01 

Eau  distillée  bouillie. 5  gr. 

M.  s.  a.  X  à  XXX  gouttes. 
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Morphine  (empoisonnement  aigu). 

Vider  l'estomac.  Siphon  stomacal  [si  le  poison  a  été 
pris  par  la  bouche). 

Flagellation  avec  une  serviette  mouillée,  frictions 
stimulantes.  Empêcher  le  malade  de  dormir y  le  faire 
marcher  de  force ,  lui  faire  respirer  de  r  ammoniaque. 
Respiratioîi  artificielle.  Inhalations  denitvite  d'amyle. 

Café  fort,  alcoolisé,  IJ2  litre  par  la  bouche  ou  le 
rectum: 

Injection  hypodermique  : 

Caféine 2^,50 

Alcool VI  gouttas. 

Eau  distillée Q.    s.  pour  10  centim.  cubes. 

F.  s.  a.  Chaque  centimètre  cube  contient  0sr,  2o 
de  caféine.  Dose,  0?r,25  à  1   gramme. 

—  Hannon.  — 

Lavement  : 

Citrate  de  caféine 0sr,25 

Eau  distillée 400  gr. 

M.  s.  a. 

—  A.  Speer.  — 
Injection  hypodermique  : 

Solution  alcoolique  de  nitro-glycé- 

rine  à  1/100 XXX  gouttes. 

Eau  de  laurier-cerise 10  gr. 

X  à  XXX  gouttes. 

Si  affaiblissement  de  la  respiration  et  syncope  : 

Teinture  de  belladone,  X  à  XV  gouttes  toutes  les 

heures.  Inject' on  hypodermique  de  sulfate  d'atropine, 
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0ër,001    à  0?r,005.   Inhalations    d'oxygène  (1    à    2 
litres  12). 

Morphine  (empoisonnement  chronique). 
(Voir  Morpkinisme.) 

Muscarine. 

(Voir  Champignons.) 

Nicotine . 
Vider  V estomac.    Siphon  stomacal.  Vomitifs  (Voir 
page  259). 
Tanin,  café,  éther,  alcool. 
Acide  tannique,  2  grammes  dans  eau  tiède. 
Potion  : 

Infusion  de  café  noir  trèafort...     225  gr. 

Acide  tannique 2  gr. 

Sirop  de  quinquina 25  gr. 

F.  s.  a.  A  donner  en  2  fois. 

Ou  :  teinture    de    noix     vomique,    0gr,50  à    2 
grammes. 

Ou  : 

Injection  hypodermique  : 

Sulfate  de  strychnine 0^,02 

Eau  distillée  bouillie 1 0  gr . 

F.  s.  a.  \/%  à 2  seringues  de  Pravaz. 

Stimulants,  alcool.  Injection  hypodermique d ether. 
Chaleur ,  frictions. 

Nitrate  d'argent. 

Sel  dissous   dans  de  Veau  à  volonté.  Eau  albumi- 
neuse.  Boissons  émollientes.  Vomitifs  (Voir  page  259). 
Injections  d'élher. 
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Nitrate  de  potasse. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  tube 
de  Debove. 

Eau  albumineuse  en  grande  quantité.  Huile  d'olive* 
Eau  de  graines  de  lin. 

Alcool.  Injection  rféther. 

Nitrite  d'amyle. 

Air.  Inhalations  d'oxygène.  Respiration  artificielle. 
Frictions . 

Nitrite   de   sodium. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Sipho?i  stomacal,  tube 
de  Debove. 
Respiration  artificielle . 
Injection  hypodermique  : 

Ergotine 1  gr . 

Eau 13  gr. 

Glycérine 2  gr. 

F.  s.  a.  Dose:  1  gramme. 

Nitro-benzine . 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 

Inhalations  d'ammoniaque. 

Injection  hypodermique  cTéther. 

Respiration  artificielle.  Flagellations.  Aspersions 
d'eau  froide  sur  la  face  et  le  corps. 

Compresses  imbibées  d'eau  bouillante,  région  du 
cœur.  Courants  interrompus. 

Potion  contenant  X  à  XX  gouttes  de  teinture  de 
belladone. 
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Nitro- glycérine. 

Affusion  d'eau  froide  sur  la  tête.  Potion  contenant 
X  à  XX  gouttes  de  teinture  de  belladone. 

Stimulants.  Injections  hypodermiques  cTéther. 

Injection  sous-cutanée  d' ergotine,  1  gramme  de  la 
solution  à  2  10. 

Noix  vomique. 

(Voir  Strychnine.) 

Opium. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  tube  de 
Debove. 

Stimulants.  Flagellations  avec  serviette  mouillée. 
Empêcher  le  malade  de  dormir,  le  faire  marcher 
de  force,  lui  faire  respirer  de  /'ammoniaque.  Si- 
napismes. 

Respiration  artificielle. 

Café  fort  et  chaud,  1/2  litre  par  la  bouche  ou  par 
le  rectum . 

Injection  hypodermique  : 

Caféine 2  gr. 

Alcool VI  gouttes. 

Eau  distillée Q.  s.  pour  10  centiui.  cubes. 

F.  s.  a.  Dose  :  0?r,25  à  1  gramme. 

—  HUCHARD.    — 

Lavement  : 

Citrate  de  caféine 0rr,25 

Eau  distillée 400  gr. 

M.  s.  a. 

Si  affaiblissement  de  la  respiration,  syncope  : 
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Teinture  de  belladone,  X  à  XV  gouttes,  toutes  les 
heures . 

Injection  hypodermique  de  sulfate  d'atropine, 
0gr,001  à  0?r,00o. 

Inhalations  d'oxygène  (1  à  2  litres  1/2),  de  nitrite 
d'amyle. 

Sulfate  de  quinine,  1  gramme  en  injection  ou  en 
lavement. 

Électricité,  courants  interrompus. 

Oxalique  (Acide). 

Craie,  magnésie  à  volonté  dans  de  l'eau;  eau  de 
chaux. 
Huile  de  ricin,  20  à  30  grammes. 

Pétrole. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal,  stimu- 
lants. 

Injection  hypodermique  <f  éther  . 

Frictions,  chaleur  aux  extrémités,  sinapismes. 

Phénique  (Acide). 

Administrer  aussitôt  30  à  40  grammes  de  sulfate  de 
magnésie  dans  1  litre  d'eau  tiède. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 

Lavage  de  V estomac  avec  solution  de  sulfate  de 
soude,  50  grammes  de  sel  pour  2  litres  d'eau. 

Eau  albumineuse.  Boissons  mucilagineuses .  Lait 
de  magnésie  dans  une  émulsion  d'huile  d'olive. 

Injection  hypodermique  cTéther,  frictions,  chaleur 
aux  extrémités. 

Inhalations  d'oxygène  (1  à  2  litres  1/2). 

Respiration  artificielle. 
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Phosphore. 

Vomitifs  :  ipéca,  2  grammes[dans  de  Veau  tiède)  en 
2  fois  ;  sulfate  de  cuivre,  0sr,20  dans  de  Veau, 
toutes  les  .'>  minutes  jusqu'à  vomissements. 

Eau  albumineuse. 

Essence  de  térébenthine  (25  à  100  gr.). 
Potion  : 

Essence  de  térébenthine 4  gr. 

Gomme  adragante 25  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 20  gr. 

Julep  go  m  m  eux 100  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  toutes  les  10  minutes. 

Inhalations  d'oxygène. 

Purgatif  :  sulfate  de  soude,  30  grammes. 

Picrotoxine . 

(Voir  Tétanos.  > 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacql. 
Chloral  (hydrate  de),  1  à  5  grammes  en  plusieurs 
doses. 

Potion  : 

Hydrate  de  chloral ta    5  gr. 

Bromure  de  sodium là    3  gr. 

Sirop  de  codéine I   »  .„    ,.„ 

Q.         -,    ,       .  •  aa  15  a  20  gr. 

Sirop  de  laurier-cerise. .   ) 

Eau 100  gr. 

F .  s.  a.  A  prendre  en  plusieurs  fois,  à  1/4  d'heure 
d'intervalle. 

Bromure  de  potassium,  2  à  4  grammes  toutes  les 

12  heures. 

16. 
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Injection  hypodermique  de  morphine  {solution  à 
1/50,  1  seringue  de  Pravaz)  répétée  toutes  les  2 
heures . 

Pilocarpine  (Jaborandi). 

Teinture  de  belladone,  0?r,50  à  l^r,50,  en  potion  ou 
en  lavement. 

Plomb  (empoisonnement  aigu). 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 

30  grammes  de  sulfate  de  soude  ou  de  magnésie 
dans  3/4  de  litre  d' eau .  Acide  sulfurique,  1  gramme 
dans  250  grammes  d'eau. 

Eau  albumineuse.  lait,  boissons  mucilagineusesy 
soufre  et  miel,  âa  20  grammes. 

Baini  sulfureux. 

Plomb  (empoisonnement  chronique). 
(Voir  Saturnisme.) 

Potasse. 

(Voir  Alcalis.) 

Eau  vinaigrée  (2/3  ou  3/4  d'eau).  Limonade  tar- 
trique.  Administrer  ensuite  une  potion  huileuse 
{huile  d'amandes  douces,  huile  d'olive)  en  abondance 
et  combattre  les  accidents  inflammatoires  ;  émollients 
intus  et  extra.  Sangsues. 

Prussique  (Acide). 

(Voir  Cyanure  de  potassium.) 

Larges  affusions  cïeau  [froide  sur  la  tête  et  la  co- 
lonne  vertébrale. 
Chlore,  iode,  sels  d'argent. 
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Quinine. 

Vomitifs  (Voir  page  259). 

Stimulants,  injection  hypodermique  d'élher. 

Laudanum  de  Sydenham,  X  à  XX  gouttes  dans  de 
Veau. 

Opium  :  extrait,  0sr,0i,  à  0?r,10;  sirop,  10  à  50 
grammes;  teinture  d'extrait  à  1/12,  X  à  XXX  gouttes. 

Respiration  artificielle . 

Résorcine. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 

Vin  rouge  en  grande  quantité. 

Eau  albumineuse. 

Stimulants,  injection  hypodermique  d'éther. 

Frictions,  électricité. 

Inhalations  de  nitrite  d'amyle. 

Rue.  Sabine. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 
Purgatifs  :  huile  de  ricin,  20  à  30  grammes. 
Boisso?is  e'moÙientes,  eau  albumineuse. 

Salicylate  de  soude. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 
Opium  (Voir  Quinine). 
Injection  hypodermique  d'éther,  stimulants. 
Respiration  artificielle,  frictions. 

Salol. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 
Sulfate    de  soude    ou   de  magnésie,   30  grammes 
dans  3/4  de  litre  deau  chaude. 
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Eau  albumineuse  en  grande  quantité. 
Frictions.  Courants  interrompus .   Chaleur  aux  ex- 
trémités. 
Inhalations  de  nilrite  d'amyle. 

Santonine. 

Vomitifs  (Voir  page  259). 
Inhalations  de  chloroforme. 
Injection  hypodermique  d'éther.     . 

Soude. 

(Voir  Alcalis.) 

Eau  vinaigrée,  eau  albumineuse,  huile  d'amandes 
douces  ou  dolive. 

Serpents. 

(Voir  Venin.) 

Strychnine. 

Siphon  stomacal  [tube  de  Debove),  puis  vomitifs 
(Voir  page  259). 

Administrer  une  certaine  quantité  de  teinture 
d'iode  ou  dacidetannique  (2  gr.)dans  de  l'eau, puis 
lavage  de  l'estomac. 

(Voir  Tétanos  i. 

Thé,  café  en  grande  quantité. 

Bromure  de  potassium,  10  à  15  grammes,  avec  2 
grammes  d'hydrate  de  cbloral. 

Inhalations  de  chloroforme,  ou  d'éther,  ou  de  ni- 
trite  d'amyle. 

Injection  hypodermique  de  0='\25  de  la  solution  de 
curare  à  1/12. 

Respiration  artificielle. 
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Sublimé  corrosif. 

Siphon  stomacal,  vomitifs  (Voir  page  259). 
Eau  albumineuse    en  abondance    (12  à  15  blancs 
d'ceuf  délayés  dans  1  litre  d'eau),  eau  sulfureuse. 
Emollients,  décoction  de  graines  de  Un,  eau  de  riz. 
Stimulants,  injection  hypodermique  d" éther. 

Sulfhydrique  i  Acide*. 
Inhalations  de  chlore. 

Sulfurique  i Acide*. 
(Voir  Acides.^ 

Tabac. 

(Voir    Nicotine) 

Tartre  stibié. 
(Voir  Antimoniaux.) 

Térébenthine. 

Vomitifs  (Voir  page  259).  Siphon  stomacal. 

Sulfate  flemagnésie  ou  de  soude,  'M)  grammes  dans 
de  l'eau. 

Boissons  émollientes  :  eau  ulbumim'use,  décoction 
de  graines  de  lin,  eau  de  riz. 

Si  douleurs  : 

Potion  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,01 

Eau  distillée 1 25  gr 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  dessert  tous  les  1/i  d'heure. 

Ou: 

Laudanum  de  Sydenham,  X  à  XXX  gouttes. 
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Venins. 

(Serpents,  vipères,  batraciens,  abeilles,  etc.) 

Excision,  succion,  nettoyer  la  plaie,  extraire  les 
crochets  (vipère). 

Cautérisation  :  jus  de  citron,  ammoniaque,  acide 
nitrique,  fer  rouge,  thermocautère. 

Ligature  au-dessus  de  la  plaie  au  moyen  dun  lien 
large. 

Boissons  stimulantes  :  vin  chaud,  menthe,  alcool. 
Injection  d'élher. 

Si  venin  absorbé  : 

Infusions  chaudes  antispasmodiques,  additionnées 
/i'acétate  d'ammoniaque  (10  à  30  gr.). 

Ou: 

Acétate  d'ammoniaque 10  à  30  gr. 

Sirop  d'éther i    _  --„ 

Sirop  de  fleurs  d  oranger ) 

Hydrolat  de  tilleul 80  gr. 

M.  1  cuillerée  de  1/2  heure  en  1/2  heure. 

Pilocarpine  :  injection  hypodermique  de  0=r,50 
de  la  solution  à  120,  répétée  si  cest  nécessaire  ;  ou, 
7  grammes  de  teinture  de  jaborandi,  en  potion  ou  en 
lavement. 

Autres  antidotes  chimiques  :  arsenicaux,  émétique. 

Inhalations  d'oxygène.  Exercices  variés, 

Vératrine. 

Siphon  stomacal,  vomitifs  (Voir  page   259),    injec- 
tion hypodermique  d'éther. 
Alcool,  potion  de  Todd,  café,  thé,  astringents. 
Huile  de  ricin,  20  à  30  grammes. 
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Vipères. 

(Voir  Venins.) 

Zinc  (Sels  de). 

Vider  l'estomac. 

Carbonate  de  soude,  5  grammes  dans  3/4  de  litre 
d'eau  chaude;  répéter  si  nécessaire. 

Eau  albumineuse  (10  blancs  d'œuf)  à  volonté. 

Astringents  :  acide  tannique,  1  à  2  grammes  dans 
250  grammes  d'eau,  thé  chaud. 

Si  douleur  vive  :  injection  hypodermique  de  chlor- 
hjdrate  de  morphine  à  i/-AL 

Empyème. 

(Voir  Pleurésie  purulente,  page  554.    Tuberculose.) 
Opération  d'Estlander.  Thoracentèse.  Injection  con- 
tre V empyème  : 

—  Hérap.d.  — 

TeiDture  d'iode 20  à  40  gr. 

Iodure  de  potassium 4  gr.     , 

Eau . 100  gr. 

M.  s.  a. 

Empyème  du  sinus   maxillaire. 

—  Lermoyez.  — 

Après  ouverture  du  sinus  par  la  voie  alvéolaire, 
laver  3  fois  par  jour  le  sinus  avec  une  solution  de 
permanganate  de  polasse  à  3/1000.  Le  lavage  doit 
être  continué  jusqu'à  ce  que  la  solution  ressorte 
absolument   transparente  par    la  narine  correspon- 
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étante;  employer,  en  général,  2  litres  de  liquide 
à  chaque  séance  et  les  injectera  Vaide  de  la  seringue 
anglaise,  avec  une  pression  aussi  forte  que  le  malade 
peut  le  supporter. 

Encéphalite  aiguë  suppurée. 

[Abcès  du  cerveau). 
(Voir  Cerveau  (Maladies  du),  page  12:'). 

Encéphalite  aiguë  infantile. 

(Voir  page  123.) 

Entlocardite  aiguë  simple. 

(Voir  Circulatoire  (Maladies  de  l' appareil),  page  154.) 

Endocardite   ulcéreuse. 

(Voir  page  155.) 

Endocervicite  catarrhale. 

(Catarrhe  cervical.) 

1°  Injections  antiseptiques  chaudes  à  45°,  2  fois  par 
jour  : 

Sulfate  de  cuivre 30  gr. 

En  10  paquets. 

i  paquet  par  litre  d'eau,  pour  injections  vaginales, 
matin  et  soir. 
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'      Ou  : 

Borate  de  soude 100  gr. 

Ea  10  paquets. 

1  paquet  par  litre  d'eau. 

Ou: 

Acide  borique 100  gr. 

En  10  paquets. 

1  paquet  par  litre  d'eau. 

Ou: 

Acide  picrique 8  gr. 

Eau  distillée 1  litre. 

1  cuillerée  à  soupe  par  litre  d'eau. 

Ou: 

Perchlorure  de  fer  (solution  normale),  XX  à  C  gouttes 
par  litre  d'eau. 

2°  Pansements  glycérines,  2  à  3  fois  par  semaine. 

Appliquer  sur  le  museau  de  tanche,  à  l'aide  du  spé- 
culum, un  tampon  d'ouate  imbibée  d'une  des  solutions 
suivantes  : 

Glycérine  neutre  à  30°  de  Baume.     200  gr. 

Acide  borique 10  gr. 

M.  pour  pansements. 

Ou: 

Glycérine  neutre  à  30°  de  Baume..  200  gr. 

SaloI 10  à  20  gr. 

M.  pour  pansements. 

Ou: 

Glycérine  neutre  de  Baume 200  trr. 

Sulfate  d'alumine  et  de  potasse..       15  gr. 

Cette  dernière  solution  possède  un  pouvoir  osmo_ 
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ique  considérable.  Associer  à  ces  moyens  les  scarifi- 
cations du  col  [en  s' entourant  de  précautions  antisep- 
tiques rigoureuses),  de  façon  à  faire  écouler  10  à  20 
grammes  de  sang  chaque  fois. 

Les  répéter  1  à  3  fois  par  semaine,  selon  les  cas. 

Pour  modifier  la  surface  des  ectropions  et  le  canal 
cervical,  employer  les  topiques  liquides  portés  à  Vaide 
du  porte-topique  de  Playfair. 

Les  plus  recommandables  sont  les  suivants  : 

1°  Solution  Dormale  de  perchlorure  de  fer. 
2*  Teinture  d'iode  pure. 

(Catarrhe  purulent). 
3°  Acide  picrique  eu  solution  aqueuse  saturée. 

(Catarrhe  mu  queux). 
4e  Résorcine  à  20  ou  à  40  0/0. 
5°  Glycérolé  d'ichthyol  à  20  0/0. 
Si  phénomènes  douloureux  : 
Applications  de  cocaïne  (3  à  4  minutes)  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 2  gr. 

Eau  distillée 30  gr. 

Endométrites. 

Endométrite  cervicale. 

Traitement  palliatif:  bains  de  siège  émollients  (ea 
de  son,  pavot,  guimauve).  Bains  de  Barèges.  Injec- 
tions chaudes. 

Borate  de  soude 100  gr. 

En  10  paquets.  Employer  1  paquet  par  litre  d'eau. 
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Ou: 

Injections,  matin  et  soir,  avec  1  litre  (Veau  tiÇde 
additionnée  de  i  ou  2  cuillerées  à  bouche  de  la  solu- 
tion suivante: 

Glycérine  neutre 3o0  gr. 

Acide  tannique 50  gr. 

Laudanum  de  Sydenhaui 10  gr. 

N.  B.  —  Faire  dissoudre  à  chaud  l'acide  tanuique 
dans  la  glycérine. 

Frictionner  la  région  lombaire  avec  le  Uniment  : 

Chloroforme 10  gr. 

Éther 15  gr. 

Alcool  camphré yO  gr. 

M.  s.  a.  Frictions  matin  et  soir. 

Ichthyol 20  gr. 

Glycérine  neutre  à  30"  Baume. . . .     200  gr. 
Pour  badigeonnages  du  canal  cervical,  1  fois  tous  les 
4  ou  5  jours,  à  l'aide  du  porte-topique  de  Playfair  en- 
touré d'ouate  hydrophile. 

Et: 

Ichthyol 10  gr. 

Glycérine  à  30° 200  gr. 

M.  pour  pansements  vaginaux. 

Pansement  :  tampon  d'ouate,  imbibé  de  glycérine 
boriquée  à  4/100,  lié  en  son  milieu  par  un  fil:  gaze 
iodoformée  ou  salolée. 

Scarifications  du  col,  lavages  du  vagin  avec  la  solu- 
tion à  l'acide  picrique  à  1/1000  ou  à  la  résorcine  à 
1/100  ou  à  4/100. 

Puis  écouvillonnage  ou  curettage,  15  jours  après 
les  époques. 
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Écouvillonnage. 

Introduire  dans  l'utérus  une  tige  de  laminaire 
ayant  séjourné  8  jours  dans  la  solution  : 

Iodoforme 1 0  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne 4  gr. 

Éther 90  gr. 

M. 

Laisser  celte  tige  pendant  2  jours  environ.  La 
retirer. 

Badigeonner  la  muqueuse  utérine  au  moyen  de 
l'écouvillon  de  Doléris  ou  du  porte-topique  de  Play f air 
entouré  d'ouate  hydrophile  imbibée  de  la  solution  : 

Créosote  de  hêtre ) 

Alcool \  âa  20  gr. 

Glycérine  à  30° ; 

M. 

Injection  intra-utérine  avec  la  solution  phéniquée  à 
1/100. 

Insufflations  de  poudre  criodoforme  ou  d'aristol 
sur  le  col. 

Appliquer  un  tampon  de  gaze  salolée. 

Renouveler  le  pansement  au  bout  de  24  heures . 

Avant  chaque  pansement,  injections  chaudes  (44°) 
avec  la  solution  phéniquée  à  1/100,  ou  avec  la  solu- 
tion de  sublimé  à  0sr,2o/1000,  ou  avec  la  solution  de 
permanganate  de  potasse  à  0?r,50/1000. 

Traitement  général  tonique.  Repos  au  lit,  4  jours 
eiwiron. 

Renouveler  ces  cautérisations  tous  les  15  jours, 
jusqu'à  guérison. 
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Pou?'  ces  cautérisations  et  ces  pansements  on 
emploiera  avec  avantage  le  spéculum  bivalve  à  écou- 
lement. 

Curettage. 

Toilette  antiseptique  vulvaire  (Voir  page  3). 

Anesthésier  la  malade. 

Dilatation  du  canal  cervical  au  moyen  du  dilata- 
teur de  Sims  et  des  bougies  de  Hégar  ou  à  l  aide  de 
tiges  de  laminaire  iodo  formé  es. 

Injection  intra-utérine,  au  moyen  de  la  sonde  à 
double  courant,  avec  la  solution  de  sublimé  à 
Ô8',25/1000. 

Faire  le  curettage  avec  la  curette  irrigatrice  et 
écouvillonner  la  cavité  utérine  à  l'aide  des  écouvil* 
Ions  de  Doléris  plongés  dans  la  solution  : 

Créosote 1 0  à  25  gr. 

Glycérine 50  gr. 

M. 

Injection  finale  avec  la  solution  phéniquée  à 
10/1000  ou  avec  la  solution  de  sublimé  à  0?r,50/1000. 

Tamponnement  utérin  à  la  gaze  salolée  ou  iodo- 
formée,  imbibée  ou  non  de  glycérine,  que  Von  tasse 
modérément. 

Toilette  de  la  femme  (Voir  page  3). 

Changer  ce  pansement  au  bout  de  2  jours. 

Repos  au  lit  pendant  10  jours  environ. 

—  Bouilly.  — 

Après   le  curettage:  injection,    à  la  seringue   de 

Braune,  de  teinture  d'iode  ou  de  glycérine  créosotée 

17 
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(métrite  muco-purulente),  de  chlorure  de  zinc  (solu- 
tion à  0fcrr,25/1000). 

—  SCHWARTZ.    — 

Anesthésie  du  col  :  introduire  le  Play f air  entouré 
d'ouate  hydrophile  imbibée  de  la  solution  de  cocaïne 
à  1/10,  pendant  deux  minutes  et  demie  (3  applica- 
tions successives). 

Placer  un  tampon  cocaïne  sur  le  col  et  dans  les 
culs-de-sac. 

—  Terrillon.  — 

Be faire  le  pansement  tous  les  4  à  5  jours. 

Après  le  curettage,  divers  auteurs  ont  proposé  le 
drainage  de  la  cavité  utérine,  employé  déjà  avec 
succès  dans  les  cas  de  catarrhe  cervical,  d'aménorrhée 
et  de  dysménorrhée. 

Drainage  de  la  cavité  utérine. 

Technique. 

Employer  le  drain  en  crin  de  Florence,  rendu 
aseptique  par  Vimmersion  prolongée  dans  î'acide 
picrique  en  solution  aqueuse  à  1/100,  après  lavage 
à  Véther. 

Placer  ie  drain  dans  la  cavité  utérine  au  moyen 
du  porte-drain. 

Antisepsie  vaginale,  application  d'un  tampon  de 
gaze  iodoformée. 

Les  malades  doivent  garder  le  repos  au  lit  pendant 
3  à  4  jours  après  V introduction  du  drain. 
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Action  physiologique 
Décoloration  du  col,  sa  diminution  de  volume,  res- 
serrement de  la  cavité  utérine  dans  ses  différents  dia- 
mètres, apparition  passagère  de  coliques,  et,  vers  le 
troisième  jour,  écoulement  séro- sanguinolent,  qui 
devient  bientôt  séro-muqueux,  diminue  peu  à  peu  et 
finit  par  se  tarir  complètement  au  bout  de  3  «  6 
semaines  (Chéron). 

Applications  thérapeutiques 

Le  drainage  est  un  des  moyens  les  plus  puissants 
quon  puisse  opposer  à  ^'aménorrhée,  la  dysménor- 
rhée, la  congestion  de  l'appareil  utéro-ovarien,  la 
sub-involution  utérine,  Tendométrite  catarrhale  ou 
purulente,  le  catarrhe  cervical. 

Endométrite  fongueuse. 

Traitement  palliatif  (Voir  ci-dessus). 
Quand  les  organes  sont  décongestionnés  :  curettage, 
ignipuncture,puis  pansement  glycéro-boriqué  à  4/100. 

1°  Injections  chaudes,  matin  et  soir,  avec  : 

Sulfate  de  cuivre 30  gr. 

Eu  10  paquets.  1  paquet  par  litre  d'eau. 

2°  Pansements  tous  les  2  ou  3  jours  avec  : 

Glycérine  ueutre  à  30°  Baume..       200  gr. 
Salol 10  gr. 

3°  Attouchements  de  la  cavité  utérine  avec  : 

Résorcine 100  gr. 

Eau  distillée 120  gr. 

(Avec  un  porte-topique  de  Playfair  entouré  d'ouate). 
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4°  Scarifications  du  col. 

5°  Curettage  de  la  cavité  utérine,  hersage  du  canal 
cervical,  ignipuncture  du  col. 

Engelures. 

—  Brocq  — 

Premier  degré.  —  Epiderme  intact. 

Lotions  au  vin  aromatique,  à  la  glycérine  bori- 

quée  à  4/100,  à  la  solution  de  sublimé  à  1/1000,  à 

Z'alcool  camphré,  au  jus  de  citron,  ou  avec  la  solu- 

tion  suivante  : 

Alun.... j   _  M 

t,  aa  5  gr. 

Borax )  6 

Eau  de  roses 300  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  : 

Alcoolat  de  Fioraventi 25  gr. 

Alcool  camphré 50  gr. 

Teinture  de  cantharides. .... 1  à  3  gr. 

M.  s.  a. 

Puis  on  poudre  avec  : 

Amidon 90  gr. 

Salicylate  de  bismuth 10  gr. 

M. 
—  E.  Besnier.  — 

Pour  calmer  les  démangeaisons  du  soir,  frictionner 
avec  : 

Glycérine )   _ 

Eau  de  roses [  aa  50  gr. 

Tauin 0sr,10 

Puis  poudrer  avec  la  poudre  ci-dessus. 
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Deuxième  degré.  —  Engelures  ulcérées. 
Pansement.  Compresses  à  V alcool  camphré,  etc. 
Pommades  à  appliquer  2  ou  3  fois  par  jour 

Huile  camphrée 2  gr. 

Lanoline 20  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  : 

Acide  phénique 1  gr. 

Onguent  plombique. /     _ 

Lanoline. \   aa  20  <"■ 

Huile  amygdalienne ............         10  gr. 

Huile  de  lavande XX    gouttes. 

M.  s.  a. 
Ou: 

Sozoiodol  de  zinc 2  gr. 

Vaseline 20  gr . 

M.  s.  a. 

Engelures  du  nez. 

—  M  UNIX.  — 

Beurre  de  cacao 40  gr. 

Huile  d'amandes  douces 10  gr. 

Acide  citrique Ogr,  o0 

Précipité  blanc 0sr,  30 

Teinture  de  musc XX  gouttes. 

M.  s.  a.  Onctions  3  fois  par  jour,  précédées  de  lotions 
tièdes. 

On  prescrit  aussi  pour  les  engelures  ulcérées  le 
Uniment  oléo-calcaire  additionné  de  1/100  dacide 
phénique. 

Traitement  dud'  E.  Besnier  pour  les  engelures. 

1°  Baigner  les  mains  dans  une  décoction  de  feuilles 
de  noyer. 
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2°  Frictions  à  l'alcool  camphré. 
3°  Saupoudrer  avec  : 

Salicylate  de  bismuth 10  gr. 

Amidon , 90  gr. 

M. 

4°  Le  soir,  pour   calmer  les  démangeaisons,  fric- 
tions avec: 

Glycérine )   ~  KA  „„ 

„  J     ,  aa  50  gr. 

Eau  de  roses ) 

Tanin 0^50 

M.  s.  a.  Puis  poudrer  avec  la  poudre  ci-dessus. 
Si  engelures  ulcérées: 

Les  envelopper  de  feuilles  de  noyer  ramollies  dans 
l'eau  chaude. 
Employer  le  collodion  : 

Aristol 1  gr. 

Collodion 10  gr. 

Ou: 

Iode  métallique 1  gr. 

Collodion. ...   40  gr. 

Badigeonnages  quotidiens. 

Traitement  interne 
Toniques,  ferrugineux^  huile  de  foie  de  morue, 
sirop  iodo-tannique. 

Engorgement  utérin. 

—  J.  Chéron.  — 

Traitement  local 
Appliquer  sur  les  lèvres  du  col  et  laisser  en  place 
pendant  10  heures  un  tampon  d'ouate  imbibé  du  gly- 
cérolé  suivant  : 
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Gtyeérine  neutre 150  gr. 

Acide  tannique i  .-  4Q  gr 

Teinture  d'iode ) 

Laisser  dissoudre  et  filtrer. 

Répéter  le  pansement  toits  les  2  on  3  jours. 


Enrouement. 

(Voir  Laryngites.) 

Potion    contre    l'enrouement,  à   prendre    dans    ta 
journée  par  cuillerées  à  soupe: 

Alcoolature  d'aconit XX  à  XXX  gouttes. 

Infusion  de  fruits  pectoraux 100  gr. 

Sirop  de  baume  de   Tolu )       ~    ...     „ 

D.     H    .          ...  aa  lo  gr. 

feirop  de  codéine \ 

F.  s,  a. 

Entérite   aiguë. 

(Voir  Intestin  (Maladies  de  /'),  page  432.) 

Entérite    cholériforme. 

(Voir  page  433.) 

Entérite    chronique. 

(Voir  page  434.) 

Entérite    pseudo-membraneuse. 

(Voir  page  435.) 


Entérorrha^-ie. 

(Voir  page  340.) 
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Entorse. 

Massage  méthodique.  Application  de  compresses 
froides,  de  cataplasmes  froids  arrosés  d'eau  blanche. 
Irrigation  continue.  Bande  roulée,  imbibée  d eau.  Plus 
tard,  douches,  électricité,  exercices  d'assouplissement. 

Ephélides. 

Lotions,  matin  et  soir,  avec  la  solution  de  sublimé 
à  5/100  ou  avec  la  solution  suivante  : 

Borate  de  soude. 25  gr. 

Eau  de  roses 250  gr. 

F.  s.  a. 
-     Hardy.  — 

Lait  antéphélique 
Sublimé 1  gr.  ' 

Sulfate  de  zinc (     _  „ 

l    rL  „                ,  aa  2  gr. 

Acétate  de   plomb f 

Eau  de  roses. . 250  gr. 

Alcool Q.   s. 

M.  s.  a.  Agiter  avant  de  s'en  servir. 

Eau  cosmétique  orieistale 

Sublimé 7  gr. 

Eau  distillée 1  litre. 

Blancs  d'oeufs N°  4. 

Sucre  de  citron. N°  4. 

Sucre  blanc 50  gr. 

M.  s.  a. 

Appliquer  le  soir  une  couche  de  cette  mixture  sur 
les  taches  de  rousseur,  laisser  sécher  sur  place. 

On  peut  aussi  employer  la  solution  phéniquée 
à  1/10. 
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Epididymite. 

Epididymite  blennorrhagique . 

Repos  au  lit.  Suspe?isoir  ouaté.  Bourses  relevées  à 
Vaide  d'un  bandage  en  T  ou  d'une  serviette  éponge. 
Grand  bain  tous  les  2  jours,  i  verre  d'eau  de  Sedlitz 
les  jours  intermédiaires.  Bandelettes  d'emplâtre  de 
Vigo  imbriquées. 

Contre  la  douleur  : 

—  F.  Balzer  et  Lacour.  — 

Pendant  2  à  o  jours,  badigeonner  2  fois  par  jour 
la  région  ab domino-iliaque  et  inguinale  avec  : 

•Gaiacol  pur 1  à  2  gr. 

Et  onction  sur  le  scrotum  avec  la  pommade  : 

Gaïacol 3  à  5  gr. 

Vaseline 30  gr. 

—  Fourmer.  — 

Appliquer  12  à  20  sangsues  sur  le  trajet  inguinal 
du  cordon. 

—  Johnson.  — 

Application  de  compresses  trempées  dans  la  solu- 
tion suivante  : 

Vinaigre 


.   aa  180  parties. 
Eau  distillée ) 

Teinture  d'arnica 60  gr. 

Chlorhydrate     d'ammoniaque     en 

poudre 20  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  dans  celte  autre  solution  : 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 50  gr. 

Eau 1.000  gr. 

M.  s.  a. 
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—  Vaucaire.  — 

Potion  à  prendre  par  cuillerées  à  dessein  toutes  les 
heures  : 

Teinture  d'anémone    pulsatile...     XXX  gouttes. 
Julep  gommeux 120  gr. 

F.  s.  a. 

Et  2  fois  par  jour  un  cachet  contenant  : 
Salicylate  de  soude 1  gr. 

Application  de  10  sangsues  sur  le  trajet  du  cordon. 

Au  besoiny  ponction  de  Vhydrocèle.  Le  débridement 
est  dangereux;  on  ne  doit  le  pratiquer  que  si  V  élimi- 
nation de  V organe  est  fatale. 

Les  douleurs  ayant  cessé,  il  faut  attendre  quelques 
jours  pour  prescrire  les  balsamiques. 

Porter  un  suspensoir  ouaté. 

Épididymite  tuberculeuse. 

Même  traitement  dès  le  début. 
Plus  tard:  incisions,  castration. 
Pansement  :  iodoforme,  aristol,  iodol,  etc. 

Iodure  de  potassium    à  l'intérieur,  0^,50  à  2  gram- 
mes. 
(Voir  Tuberculose.) 

Épilepsie. 

1°  Pendant  Vattaque,  position  horizontale,  desser- 
rer les  liens  du  cou,  éloigner  le  malade  des  corps 
contre  lesquels  il  pourrait  se  blesser.  Comprimer  les 
carotides,  flexion  forcée  du  gros  orteil. 

Inhalations  d'oxygène  ou  de  chloroforme. 

2°  Après  l'attaque,  sangsues  derrière  V oreille,  vési- 
catoire  à  la  nuque. 
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3°  Dans  l'intervalle  des  attaques  : 

Bromure  de  potassium 20  gr. 

Sirop  de  belladone 60  gr. 

Sirop  simple 2i0  gr. 

Chaque  cuillerée  de  15  grammes  =  1  gramme  de 
bromure;  1  cuillerée  aux  enfants  en  bas  âge;  3  à 
4  cuillerées  aux  enfants  de  5  à  9  ans;  6  à  12  aux 
adultes,  en  augmentant  jusqu  à  ce  qu'on  fasse  dispa- 
raître la  sensibilité  réflexe  de  la  gorge. 

—    J.    COMBY.    — 

Faire  prendre  par  cuillerées,  dans  la  journée,  la 
potion  suivante  chez  les  enfants  de  7  à  10  ans  : 

Bromure  de  potassium î 

Bromure  de  sodium /  ââ  1  gr. 

Bromure  d'ammonium ) 

Sirop  d'écorce  d'oranges amères.  f    ~    K 

ciel     OU      —  I   ■ 

Eau  de  tilleul ) 

Exercice  au  grand  air.  Interdire  boissons  gazeuses, 
alcool,  thé,  café. 

Hydrothérapie.  Bains  chauds.  Sa?igsues.  Saignées, 
pointes  de  feu  sur  le  cuir  chevelu? 

Antipyrine 2  à  3  gr. 

Faire  prendre  le  bromure  ou  Tantipyrine  6  heures 
avant  l'accès. 

—  Goubert.  — 

Bromure  d'or,  0sr,002  à  Os1, 005  en  granules  de  1  mil- 
ligramme. 

—  Chabgot.  — 

Bromure  de  zinc 1 3  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.     728  gr. 
1  à  5  cuillerées  à  bouche  par  jour. 
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—  R.  Russel.  

Biborate  de  soude 2  à  8  gr. 

En  24  heures,  pendant  1  à  3  mois. 

—  Dourneville.  — 

Bromure  de  camphre,  2  à  8  capsules  par  jour. 

Ou  : 

Bromure  de  zinc  ou  de  nickel,   0sr,50  à  2  grammes 
par  jour. 

—  De  Mening.  — 

Hydrate  d'amylèno,  3à  5  grammes  par  jour,  en  cap- 
sules de  1  gramme. 

Ou: 

Hydrate  d'amylène 8  gr. 

Extrait  de  réglisse. 10  gr. 

Eau  distillée 60  gr. 

Potion  à  prcûdre  en  2  fois  (le  soir  au  coucher). 

Hydrothérapie,  repos  au   grand  air    (Gérardmer, 
Bivonne).  Éviter  le  surmenage,  repos  moral. 
Saisons  à  Bagnères-de-Bigorre  ou  à  Néris. 

Épilepsie  menstruelle. 

(Menstrual    epilepsy.) 

—  Lawson-Tait.  — 

Castration. 

—  Chiarleoni.  — 

Castration  simulée  (incision  superficielle  de  l'ab- 
domen). 
(Voir  Hystérie.) 
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Epistaxis. 

—  Lubet-Barbon.  — 

Rechercher  quelle  narine  saigne,  la  nettoyer  avec 
de  petits  tampons  d ouate  imbibés  de  la  solution 
phéniquée  à  i/iOO.  Examen  au  spéculum.  Cautériser 
le  point  qui  saigne  au  moyeu  d'une  goutte  de  nitrate 
d'argent  ou  d'acide  chromique  fondus  à  la  flamme 
d'une  bougie  et  appliqués  au  moyen  d'un  stylet  porte- 
caustique  ;  appuyer  la  perle  sur  le  point  qui  saigne 
et  cautériser  légèrement  tout  autour  du  point  /naïade. 

Tamponnement  avec  3  à  4  boulettes  de  coton  en- 
duites de  pommade  boriquée  à  1/20,  laissées  pendant 
24  à  48  heures.  Changer  le  pansement. 

Vaseliner  souvent  les  narines. 

Tête  droite,  air  frais,  élévation  du  bras  correspon- 
dant à  la  narine  qui  saigne.  Applications  d'eau 
froide  sur  le  front  ou  dans  le  dos.  Toucher  la  cloison 
avec  un  pinceau  imbibé  de: 

Perchlorure  de  fer 10  gr. 

Eau  distillée 20  gr. 

Amadou  dans  le  riez  . 

Ou  : 

Fragment  d'épongé  fine,  taillée  en  cylindre,  imbibée 
dejus  de  citron  ou  d'eau  vinaigrée  ou  d'eau  boriquée 
à  40/1000,   ou  de  la  solution  de  perchlorure  de  fer. 

Si  l'hémorrhagie  continue  : 

Tamponnement  complet  des  fosses  nasales,  après 
avoir    cautérisé  vigoureusement  avec  le   galvano  ou 
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le  thermocautère  le  point  hémorrhagique   [spéculum 
de  Duplay). 

—  Verne  lil. 
Si  hépatite  : 
Appliquer  un  ve'sicatoire  à  la  région  hépatique. 

Traitement  interne 

Teinture  d'hamauielis  virginica,  XV  gouttes,  3  l'ois 
par  jour. 
Perchlorure  de  fer  (XX  gouttes  dans  de  l'eau  sucrée). 
Eau  de  Rabel,  2  grammes  danstl  litre  de  tisane. 
Injections  hypodermiques: 

Ergotine 1  gr. 

Eau  do  laurier-cerise 5  gr. 

XV  à  XX  gouttes. 

Ou  : 

Solution  d'ergot  titrée   d'Yvon,  1   à  3  seringues  de 
Pravaz. 

Si  épistaxis  intermittentes  : 

(Voir  Fièvres  intermittentes.) 

Sulfate  de  quinine,  0sr  25  à  l?r,  50,  et  toniques  :  fer, 
quinquina. 

.Epi  L  hé  1  io  ma . 

(Voir  Cancroïde.) 

Badigeonnages  avec  la  solution  suivante  : 

Teinture  de  thuya  occidentalis.  .  5  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Glycérine 10  gr. 

M.  s.  a. 
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A  l'intérieur:  Xà  LX gouttes  de  teinture  de  thuya 
dans  un  peu  d'eau  sucrée,  tous  les  jours. 

Épithélioma  du  Aagin. 

Matin  et  soir,  injection  tiède  avec  1  litre  d'eau 
additionnée  de  2  à  5  cuillerées  à  soupe  de  la  solution 
suivante  : 

Eau 200  gr. 

Carbonate  de  potasse 10  gr. 

Laudanum 5  gr. 

M. 

(Voir  Formulaire  de  Gynécologie.) 

Erysipèle. 

1°  Delà  face. 

LÉGEK 

Situation  élevée.  Poudre  d'amidon.  Boissons  adou- 
cissantes, purgatifs  doux. 

GRAVE 

Si  état  saburral,  nausées  : 
Potion  vomitive  :- 
Ipéca,  lni-,50  en  3  fois. 

Ou: 

Eau  de  Sedlitz  (une  bouteille). 

Si  fièvre  intense,  état  pléthorique  : 
Saignée,  2  au  plus. 
Boissons  acidulées. 

Ou  : 
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Tartre  stibié, 


0^,03 


'  aa   1  gr. 


Dans  un  pot  de  tisane  d'orge,  1/2  verre  toutes  les 
heures. 

Saupoudrer  d'amidon,  lotions  adoucissantes  d'eau 
de  guimauve,  de  son. 

—  Ch.  Talamon.  — 

Faire  3  à  4  pulvérisations  par  jour  avec  une  solu- 
tion de  sublimé  éthérée  à  1/100: 

Sublimé , 

Acide  citrique  ou  tartrique. ...   j 

Alcool  à  90° o  cent,  cubes. 

Ether Q.  s.  pour  faire  100  cent,  cubes. 

-Se  servir  d'un  pulvérisateur  à  main,  de  petit  mo- 
dèle, à  pression  suffisante. 

Recouvrir  ensuite  le  visage  de  compresses  trempées 
dans  Veau  boriquée  et  maintenues  humides  par  un 
renouvellement  fréquent  : 

1  ou  2  pulvérisations  énergiques  suffisent,  les 
autres  doivent  être  plus  courtes. 

Protéger  les  yeux  en  les  recouvrant  d'un  tampon 
d'ouate,  trempé  dans  une  solution  saturée  d'acide 
borique. 

—  C.  Paul.  — 

Recouvrir  les  plaques  avec  la  pommade  : 

Vaseline  blanche. 80  gr. 

Sucrate  de  chaux 20  gr. 

Sublimé  corrosif 0sr,10 

—  Koch.  — 
Ou: 
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Lanoliue 10  gr. 

lodoforme 4  gr. 

Créoline 1  gr. 

Appliquer  à  Vaide  d'un  pinceau  mou,  puis  recou- 
vrir d'une  feuille  de  gutta-percha. 

—  Léon  Labbé.  — 

Appliquer  légèrement  : 

Camphre  pulvérisé |    _    ... 

Etner  sulfanque ■ 

—  Hallopeau.  — 

Appliquer  des  compresses  imbibées  de  salicylate  de 
soude  à  i/20. 

A  l'intérieur,  salicylate  de  soude,  1  à  3  grammes 
en  cachets. 

—  Verneiil.  — 

Pulvérisations  avec  la  solution  phéniquée  à  3  0/0. 

—  NuSSBAUM.    — 

2°  Si  érysipèle  traumatique  : 
Application  de  la  pommade  suivante  : 

'Chth,ï01 JfiSOgr. 

Vaseline J 

Ou  : 

—  L.AVERAN.    —   TlCHOMIROW.    — 

Badigeonnages  isolés  de  teinture  (Z'iode  sur  les 
limites  de  la  surface  malade. 

—  Hacker  (Saint-Pétersbourg). 

Frictions  renouvelées  toutes  les  heures  avec  : 

Chlorhydrate  de  cocaïue 0?',30 

Huile  de  palmier 15  gr. 
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—  Tassi.  —  Galvelli.  — 

Compresses  imbibées  de  la  solution  suivante  : 

Acide  picrique lsr,50 

Eau  distillée 250  gr. 

Ou: 

Pulvérisations  <f  éther  iodoformé. 

Si  délire  violent  : 

Extrait  d'opium . .     0cr,05  à  0sr,10 

Ou: 

Antipyrine 2  à  3  gr. 

Ou: 

Chloral 2  à  4  gr. 

Si  adynamie  : 

Bouillon,   vin,  jus  de  viande,  quinquina.       (Voir 
page  54). 

Érysipèle    cataménial. 

—  J.  Chéron.  — 

Badigeonner  2  à  3  fois  par  jour  la  plaque  ér y sipé- 
lateuse,  en  la  dépassant  de  1  centimètre  sur  toute  sa 
périphérie,  avec  la  solution  suivante  : 

Acide  picrique 1  gr. 

Eau  distillée 200  gr. 

M. 

Erythènies. 

Erythème  polymorphe. 
Traitement  iisterne 
Alimentation  légère. 
Si  anémie  : 
Sirop  (f  iodure  de  fer,  huile  de  foie  de  morue. 
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Si  arthritisme  : 
Lithine,  sels  de  soude. 

—  VlLLEMAIN.   — 

Dans  les  formes  sèches  seulement  ;  iodure  de  potas- 
sium, I  à  3  grammes. 

Si  éruption  intense  : 

Prescrire  les  pilules  suivantes  : 

—  Brocq.  — 

Sulfate  de  quinine ]    ~  n„r  ,  ft 

Ergotine ] 

Extrait  de  belladone 0sr,00t 

Miel Q.  s. 

F.  s.  a.  Pour  1  pilule.  Faire  n°  20.  1  avant  chaque 
repas. 

Traitement  local 

Poudrer  avec  poudre  d'amidon  ou  avec  le  mélange 
suivant  : 

Poudre  d'amidon 40  gr. 

Oxyde  de  zinc  ou  sous-nitrate  de 

bismuth 10  gr. 

M. 

Si  démangeaisons  vives  : 

Lotions  à  la  liqueur  de  Gowland,  à  /'eau  blanche 
ou  au  sublimé  à  1/1000,  à  l'eau  phéniquée  à  1/100, 
ou  onctioïis  avec  les  pommades  à  /'acide  salicylique 
à  1/40,  à  /acide phénique  à  1/60. 

—  Monin.  — 
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Veloutine  anti-érythémateuse  : 

Poudre  de  talc  de  Venise )   ~  2n 

Poudre  de  lycopode ( 

Poudre  de  tanin  (procédé  Pe-  ) 

louze) >  âa  10  gr. 

Acide  borique  porphyrisé ) 

Essence  de  patchouli,  Q.  s.  pour  parfumer. 
M.  A  appliquer  à  la  houppe  sur  les  visages  sujets  aux 
érythèmes. 

Erythème  vésiculeux  ou  bulbeux. 

Enduire  de   Uniment  oléo-calcaire  pur  ou  addi- 
tionné oV acide  borique  à  4/100,  envelopper  d'ouate. 

Erythème  noueux. 
Traitement  interne- 
—  Brocq.  — 

Sirop  tfiodure  de  fer,  sirop  iodo-tannique,  sirop 
de  raifort  iodé. 

Iodure  de  sodium 12sr,50 

Eau  distillée 125  gr. 

F.  s.  a.  Prendre  1  à  4  cuillerées  à  café,  le  soir,  dans 
de  l'eau  de  Vichy. 

Si  fièvre  : 

Diète.  Sulfate  de  quinine,  0?'',20  à  Ogr.50. 

Traitement  local 

Repos   au  lit.    Si  douleurs  vives,    envelopper    les 
membres  avec  de  l'ouate  imbibée  du  Uniment  suivant  : 

Chloroforme 10  gr. 

Laudanum  de  Rousseau 5  gr. 

Huile  d'amandes  douces 100  gr. 

M. 
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Ou  : 

—  Vidal.  — 

Chlorure  d'ammonium 50  gr. 

Eau 1  litre . 

M. 

Si  nodosités  douloureuses,  volumineuses  : 

Ponctions  avec  le  scarificateur  à  lupus. 

Erythème  induré  des  jeunes  filles. 

Repos  complet  au  lit.  Toniques,  huile  de  foie  de 
morue. 

Injections  sous-cutanées  de  sérum  artificiel  (Voir 
page  XIX). 

Erythème  chez  les  enfants. 

Surveiller  V alimentation.  Diète  lactée. 

Erythème  fessier. 
Poudrer  les  parties   malades  avec    de   la  poudre 
d'amidon  ou  de  lycopode. 

Ou  avec  les  mélanges  suivants  ; 

—  E.  Besmer.  — 

Talc ;   -  M„ 

Oxyde  de  zinc ) 

Ou: 

Acide  borique 1  à  2  gr. 

Poudre  d'amidon. 10  gr. 

Erythème  de  la  vuhe. 

Émollients.  Bains.  Lotions  astringentes  avec  alun, 
tanin  ;  isoler  les  lèvres  avec  de  Vouate  après  les  avoir 
poudrées  avec  de  la  poudre  de  riz  ou  de  l'amidon. 
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Esquinaneie. 

(Voir  Angine  phlegmonease.) 

Esthiomène  ulcéreux  de  la  vulve. 

—  J.  Chéron.  — 

Application  tous  les  jours,  au  moyen  d'une  baguette 
de  verre,  de  la  solution  suivante  : 

Sulfure  de  carbone 30  gr. 

Iodoforme o  gr. 

Si  esthiomène  tuberculeux  : 
Badigeonnages  tous  les  2  jours  avec  : 

Naphtol  ,s 20  gr. 

Camphre  pulvérisé 40  gr. 

M.  s.  a. 

ESTOMAC  (MALADIES  DE   L) 

Gastrite   aiguë. 

Prescrire  le  repos,  la  diète. 
Purgatifs  salins  : 
Eau  de  Garabana. 
Eau  de  Rubinat. 
Eau  de  Villa-Cabras. 
Eau  de  Hunyadi-Janos. 
Eau  de  Montmirail. 

Ou  vomitif  : 

Ipécacuanha lgr,  50 

Emétique 0sr,05 

M.  et  divisez  en  3  paquets.   1  paquet  toutes   les  5  à 
10  minutes  dans  de  Veau  tiède. 
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—  Debove.    — 

S'il  y  a   de  vives    douleurs   et   des  vomissements, 

prendre  1  cuillerée  à  café  de  la  potion  suivante  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0-r,01 

Eau  distillée 50  gr. 

Badigeonner  à  la  teinture  d'iode  la  région  épigas- 
trique  ou  appliquer  une  mouche  de  Milan. 

Gastrites  toxiques. 

Empoisonnement  par  les  acides,  donner  aussitôt  : 
Magnésie,  carbonate  de  chaux,   eau  de  chaux,   eau 
albumineuse,  eau  de  savon,  eau  de  Vichy. 
Empoisonnement  par  les  alcalis  : 
Vinaigre  coupé  d'eau,  tanin. 
Empoisonnement  par  les  sels  métalliques  : 
Eau  albumineuse,  fer  porphyrisé. 
(Voir  Empoisonnements.  \ 

Gastrite  catarrhale    chronique. 

Écarter  la  cause,  interdire  le  tabac,  V alcool. 

Régler  ï alimentation  :  les  repas  peu  abondants  se- 
ront espacés,  proscrire  les  fécules,  les  légumes  en 
coque,  les  sauces  grasses. 

Régime  lacté. 

Traitement  externe 

Révulsifs  et  dérivatifs. 

Application   dun  cautère    {poudre  de  Vienne)  ou 
d'un  vésicatoire  au  creux  épigastrique  (5c/ oc). 
Frictions  avec  J'huile  de  croton 
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Bains  sulfureux.  Bains  de  mer.  Hydrothérapie.  Le 
matin,  frictions  à  Veau  de  Cologne  avec  un  gant  de 
crin. 

Traitement  interne 

Boire  le  matin  1  verre  d'une  eau  alcaline  à  base  de 
soude:  Pougues,  Vais,  Vichy,  Hombourg,  etc. 

—  Peter.  — 

Prendre  immédiatement  avant  chaque  repas  un  des 
cachets  suivants  : 

Poudre  de  Colombo 


,  âa  0?>\20 
Poudre  de  pepsme. 

Poudre  de  noix  vomique 0?r,02 

Poudre  d'opium  brut 0^,01 

Pour  1  cachet.  Faire  n°  20. 

—  Du.iardin-Beaumetz.  — 
Poudre  laxative  : 

Follicules  de  séné  (passées  à  l'ai-  ) 

cool)  en  poudre >  âa  6  gr. 

Soufre  sublimé ) 

Fenouil  en  poudre )    _ 

Anis  étoile î  ua3Sr" 

Crème  de  tartre  pulvérisé 2  gr. 

Poudre  de  réglisse 8  gr. 

Sucre  en  poudre 25  gr. 

M.  1  cuillerée  à   dessert   à  prendre   le  soir  dans  un 
peu  d'eau. 

Ou: 

Lavement  purgatif  : 

Sulfate  de  soude 10  gr. 

Miel  de  mercuriale 40  gr. 

Infusion  de  séné 200  gr. 


ESTOMAC  (MALADIES  DE  L')  313 


■    HUCHARD.   — 

S'il  y  a  dilatation  de  V estomac  : 

Magnésie  calcinée 25  gr 

Crème  de  tarlre 20  gr 

Fleur  de  soufre 1 5  gr 

Bicarbonate  de  soude 10  gr 

Sucre  de  vanille 5  gr 

1  cuillerée  à  café  par  jour. 


aa   4  gr. 


Ou: 

Teinture  decorce  d'oranges  amères.. 

Teinture  de  badiane 

Teinture  de  Baume 2  gr. 

X  gouttes,  matin  et  soir,  dans  un    verre   à  madère 
d'eau,  10  minutes  avant  chaque  repas. 

—  Germain  Sée.  — 
S'il  y  a  de  V atonie  gastro-intestinale  : 
Magnésie  calcinée 


«     ■    i     1  ?  aa  15  i*r. 

Craie  lavée )  s 

Poudre  de  vanille 0^'r,o0 

Poudre  de  Colombo 1  gr. 

1/2  cuillerée  à  café  avant  chaque  repas. 

—  Pot  a  i.\.  — 

Poudre  de  charbon  


c  aa  10  ffr. 
Magnésie 

Pour  20  cachets.  En  prendre  un  au  milieu  de  chaque 
repas. 

Prendre  avant  chaque  repas,  dans  un  peu  d'eau,  V 
à  XV  gouttes  de  la  mixture  suivante  : 

Teiuture  de  badiane )    _ 

Teinture  de  noix  vomique )  ° 

18 
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Pour  les  gastrites  à  forme  ulcéreuse  : 

Prendre  par  cuillerées  à  café  dans   les  24  heures  : 

Azotate  d'argent  cristallisé ,  n°'na 

|  à  0^,02 

Eau  distillée 30  gr. 

Sirop 20  gr. 

La  constipation  demande   l  emploi  des   drastiques  : 

Cascara  sagrada 0sp,5Q 

Pour  1  cachet.  En  prendre  1  le  soir. 

Ou: 

Podophyllin 0?r,20 

Extrait  de  belladone 0^,05 

Mêlez  et  divisez  en  10  pilules.  En  prendre  1  le  soir. 

Dans  la  dilatation,  faire  le  lavage  de  l'estomac 
avecde  Veau  chargée  de  bicarbonate  de  soude  à5/1000 
ou  avec  de  Teau  de  Vichy  au  moyen  du  tube-siphon 
de  Faucher. 

S'il  y  a  de  vives  douleurs  : 

Chlorhydrate  de  morphine Or1',  04 

Eau  distillée 200  gr. 

Prendre  1  cuillerée  à  dessert. 

S'il  y  a  vomissements  : 

Faire  sucer  de  petits  morceaux  de  glace. 
Pendant  les   repas,   couper   le    vin  avec    de    Veau 
d'Évian,  Vais,  Vichy,  Bussang,  etc. 

(Voir  Dyspepsie  page  320.) 

Hygiène.  Eaux  alcalines.  Lait  fermenté.  Régime 
lacté. 
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Ulcère  de   l'estomac. 

—  Debove.   — 

Régime  lacté  absolu  (lait  cru  de  préférence),  2  litres 
à  2  litres  1/2  par  jour,  à  doses  très  fractionnées,  une 
tasse  toutes  les  deux  heures. 

Prendre  toutes  les  heures,  depuis  le  lever  jusqu'au 
coucher  et  même  la  nuit  (si  douleur),  un  cachet: 

Bicarbonate  de  soude 0?r,60 

Craie  préparée 0?r,20 

12  à  20  cachets  par  jour. 

Plus  tard,  outre  ces  cachets,  10  grammes  de  bicar- 
bonate de  soude  dissous  dans  un  verre  d'eau,  à 
chaque  repas;  ou,  de  demi-heure  en  demi-heure,  pen- 
dant les  trois  heures  qui  suivent  les  repas,  un  pa- 
quet : 

Bicarbonate  de  soude 1  gr. 

Craie  préparée 


Magnésie  calcinée )  l  '        ' 

M. 

Éviter  la  constipation  et  la  diarrhée. 

Après  la  disparition  des  douleurs  et  des  vomisse- 
ments, donner  chaque  jour  1  à  3  doses  de  'M)  grammes 
de  poudre  de  viande  délayée  dans  du  lait  versé  peu 
à  peu,  en  quantité  suffisante  pour  faire  une  bouillie, 
puis  sucrer  et  aromatiser  avec  un  peu  d'essence  de 
menthe.  On  peut  y  joindre  la  poudre  de  lentilles. 
.  Revenir  peu  à  peu  à  l'alimentation  ordinaire. 
—  Leube.  — 

1°  Bouillon,  solution  de  viande,  lait,    œufs  mollets, 
œufs  crus; 

2°  Cervelle  de  veau,  ris  de  veau,  poulet,  pigeon; 

3°  Ajouter  au  précédent:  jambon  cru  râpé,  bœuf  cru; 
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4°  Chevreuil,  perdreau,  rosbif  saignant,  rôti  de 
veau,  brochet,  macaroni,  bouillon  au  r,iz. 

—  Debove.  — 

Proscrire  le  vin,  la  bière,  l'alcool. 
Pendant  les  repas,  1/2  litre  de  lait. 

Dans  les  cas  rebelles  : 

Alimentation  par  la  sonde.  — Trois  repas  par  jour: 
1/2  litre  de  lait,  poudre  de  viande,  30  grammes.  Bi- 
carbonate de  soude,  10  grammes.  Craie  préparée, 
5  grammes.  Magnésie  calcinée,  suivant  le  degré  de 
constipation. 

Lavage  (?)  avec  précaution,  lentement. 

—  Schutzemberg  (Strasbourg). 

Nitrate  d'argent 0?r  02 

Eau  distillée 30  gr. 

Sirop 20  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  café. 

—  Luton  — 

Prendre  3  ow  4  fois  par  jour  : 

Solution  de  perchlorure  de  fer  li- 
quide à  30° 0  ,5  0 

Eau  distillée 200  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 50  gr. 

—  Laver an  et  Tessier.  — 

Sous-nitrate  de  bismuth 2  à  4  gr. 

En  plusieurs  fois  dans  un  peu  d'eau. 

S'il  y  a  des  vomissements  : 

Sous-nitrate  de  bismuth 2  gr. 

Extrait  de  belladone 0gr,10 

Julep  gommeux 125  gr. 

A  donner  par  cuillerées  dans  les  24  heures. 
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Lait  glacé  en  très  petite  quantité,  par  cuillerées  à 
café. 

Si  les  vomissements  persistent,  appliquer  à  la 
région  épigastrique  un  emplâtre  composé  de  : 

Extrait  de  belladone )  & 

Ou  une  mouche  de  Milan. 

—  Dujabdin-Beaumetz.  — 

Combattre  les  manifestations  douloureuses  avec  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0sr,02 

Eau  distillée 100  gr. 

Ou  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0?r,01 

Eau  distillée 100  gr. 

A  donner  par  cuillerées  à  café,  le  malade  étant  cou- 
ché, afin  d'éviter  les  vertiges. 


Hématéinèses . 

Glace  à  l'intérieur  et  à  V extérieur.  Lait  glacé  en 
petite  quantité,  par  cuillerées  à  café. 
Immobilité. 

Extrait  d'opium 0gr,05  à  OS'MO 

—  Tanret.  — 

Injection  hypodermique  : 

Ergotinine 0sr,0 1 

Acide  lactique 0?r,02 

Eau   distillée  de  laurier-cerise.. .        10  gr. 
Dose  :  X  à  XX  gouttes. 
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Ou: 

Ergotine 1  gr. 

Glycérine )  _ 

Eau  distillée '..)  aa  4  gr- 

Eau  de  laurier-cerise 2  gr. 

F.  s.  a.  X  à  XXX  gouttes. 

Injections  sous-cutanées  de  sérum  artificiel  (Voir 
page  xix),  5  à  20  grammes. 

Cancer  de  l'estoniac. 

Traitement  symptomatiqve.  Régime  lacté. 
Calmer  les  douleurs  par  les  narcotiques  : 

Sirop  de  morphine 20  à  40  gr. 

Eau  distillée  de  laurier-cerise.  5  gr. 

Hydrolat  de  tilleul 1 00  gr . 

A  prendre  par  cuillerées  à  soupe  toutes  les  2  heures* 

Ou: 

Chlorhydrate  de  morphine 0gr,02 

Eau  distillée 100  gr. 

1  cuillerée  à  café  toutes  les  heures. 

Injections  hypodermiques  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0?r  20 

Chloral 0^,40 

Eau  distillée 10  gr» 

X  gouttes. 

Ou: 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,lO 

Sulfate  neutre  d'atropine Osr  01 

Eau  de  laurier-cerise 20  gr. 

X  à  XX  gouttes. 
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Combattre  les  vomissements  par  la  glace  intus  et 
extra,  le  Champagne  frappé,  la  potion  de  Rivière, 
/Y'lixirde  Haller  [acide  sulfurique  dilué,  10  à  20  gr. 
pouri  litre  d'eau  et  alcoolàS0°C,  par  pairies  égales). 

Avant  chaque  repas,  prendre  1  cachet  : 

Pepsine ) 

Magnésie  calcinée r  âïi  0sr,25. 

Bicarbonate  de  soude ) 

Pour  1  cachet.  Faire  n°2U. 

Ou  bien  : 

Teinture  de  rhubarbe 3  gr . 

Teinture  de  Colombo 5  gr. 

Teinture  de  noix  vomique 1  gr. 

Teinture  de  badiane o  gr. 

V  à  XV  gouttes  avant  chaque  repas. 

Ou  : 

—  H l CHAUD.    — 

Pancréatine i 

Bicarbonate  de  soude >   aa  4  gr. 

Magnésie ) 

Poudre  de  noix  vomique 0sr,20 

1  cuillerée  à  dessert,  avant  chaque  repas,  dans  un 
peu  d'eau. 

Soutenir  le  malade  et  le  nourrir  autant  que  pos- 
sible. 

Dans  le  cas  où  il  y  a  un  rétrécissement  de  V œso- 
phage ou  du  pylore,  donner  des  lavements  nutritifs. 

—  Dujardix-Beaumetz.  — 

A.  —  Lavement  alimentaire. 
On  le  porte  dans  l'intestin,  aussi  loin  que  possible, 
au  moyen  du  tube  de  Debove. 
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Dans  une  tasse  de  lait,  verser  : 

1°  Un  jaune  d'œuf  ; 

2°  Cinq  gouttes  de  laudanum  ; 

3°  Deux  cuillerées  à  café  de  peptones  sèches  ou 
2  cuillerées  à  bouche  de  peptones  liquides. 

Si  les  peptones  sont  acides,  ajouter  un  paquet  de 
la  poudre  suivante  : 

Bicarbonate  de  soude 0sT,20 

A  prendre  en  1  lavement  que  l'on  devra  garder. 
Faire  précéder  ce  lavement  d'un  grand  lavemeût. 

—  Leube.  — 

B.  —  Lavement  nutritif. 

Prenez  150  à  300  grammes  de  viande  hachée  très 
finement  et  50  grammes  de  pancréas  de  bœuf  haché 
très  menu.  Broyez  le  tout  dans  125  grammes  d'eau 
tiède.  Injecter  cette  bouillie  dans  le  rectum,  après 
avoir  nettoyé  l'intestin  au  moyen  d'un  lavement 
simple.  Ajouter  une  petite  quantité  de  carbonate  de 
soude  et  de  chlorure  de  sodium  pour  faciliter  l'ab- 
sorption. 

—  Jaccoud.  — 

Jaunes  d'œufs N°  2. 

Peptones  sèches 4  à  20  gr. 

Bouillon 250  gr. 

Vin 120  gr. 

Pour  1  lavement. 

Dyspepsie. 

Le  traitement  varie  suivant  la  forme  de  la  dys- 
pepsie. 
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—  Germain  Sék.  — 

1°  Dyspepsie  glandulaire. 

2°  Dyspepsie  muqueuse. 

3°  Dyspepsie  nervo-vasculaire. 

4°  Dyspepsie  ab  ingestis. 

5°  Dyspepsie  par  mécanismes  complexes  et  variés. 

—  Gcbler.  — 

1°  Dyspepsie  douloureuse  et  spasmodique. 
2°  Dyspepsie  atonique. 
3°  Dyspepsie  catarrhale. 
4°  Dyspepsie  inflammatoire. 

I.  —  Dyspepsie  par  défaut  de  sécrétion 
du  suc  gastrique. 

—  DlJARDrN-BEAl  'METZ.     — 

Substances  peptogènes.  Viande  en  poudre   ou  en 
pulpe,  bouillon,  lait,  mélange  de  lait  et  de  bouillon 
(Hertzen),  peptones,  pepsine. 
Limonade  à  l'acide  chlorhydrique. 

Acide  chlorhydrique 4  gr. 

Eau .' 1,000  gr. 

1  verre  à  la  fin  de  chaque  repas. 

—  Peter.  — 

Acide  chlorydrique  officinal XII  gouttes. 

Eau  filtrée 200  gr. 

Sirop  de  limons 40  gr. 

A  la  fin  du  repas,  une  cuillerée  à  soupe. 

—  Bucquoy.  — 

Liqueur  de  Fowler 1  gr. 

Teinture  de  noix  vomique 2  gr. 

Sirop  de  goudron 300  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  avant  les  deux  repas. 

Pepsine  médicinale,  Or,\50  à  4  grammes. 

Pour  1   cachet  à  prendre  avant   chaque   repas. 
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Ou  : 

Pepsine  extractive 5  gi\ 

Acide   citrique 0sr,2S 

Poudre  de  guimauve, Q.  s. 

Pour  50  pilules  toluisées.  En  prendre  2  avant  chaque 
repas. 

Ou  : 

Peptone  sèche 0?r,50  à  1  gr. 

Pour  1  cachet  à  prendre  avant  chaque  repas. 

Ou  : 

Vin  de  peptoDe  au  nialaga  (10/100  de  peptone  liquide, 
soit  5/100  de  peptone  sèche). 

Ou  : 

—  Hénoch.  — 

Pepsine «., 4  gr. 

Acide  chlorhydriqiie X  gouttes. 

Eau  distillée 120  gr. 

Sucre 10  gr. 

1  cuillerée  à  dessert  avant  chaque  repas. 

—  HUCHABD.    — 

Si  la  dyspepsie  est  douloureuse  : 

Teinture  de  gentiane \ 

Teinture  de  badiane >      âa  4  gr. 

Teinture  de  noix  vomique ) 

Chloroforme XX  à  XL  gouttes. 

En  prendre  II  à  X  gouttes  avant  chaque  repas  dans 
1  verre  à  madère  d'eau. 

—  Lasègue.  — 

Eau  chloroformée  saturée 150  gr. 

Eau  de  fleurs  d'oranger 140  gr. 

Teinture  de  badiane 10  gr. 

1  cuillerée  à  bouche,  de  quart  d'heure  en  quart 
d'heure,  au  moment  des  crises  douloureuses. 
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—  POTAIN.    — 

Avant  chaque  repas,  X  à  XX  gouttes,  dans  un  peu 
deau  de  la  mixture  suivante  : 

Liqueur  d'Hoffmann 2  gr. 

Teinture  de  badiane )   _ 

Teinture  de  rhubarbe \  °   ' 

Teinture  de  noix  vomique..  « , . .  1  gr. 

—  Dlmardin-Beaumetz  — 
Ou  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0gr,  50 

Eau ,        300  gr . 

2  cuillerées  à  bouche,  à  prendre  3  fois  pai  jour. 
Médication  opiacée  (Voir  page  318),  gouttes  noires 
et  gouttes  blanches. 

Gouttes  noires  anglaises,  là  Y  gouttes  (50  0/0  d'o- 
pium), I  goutte  correspond  à  IV  gouttes  de   lauda- 
num de  Sydenham. 
Ou  : 

Sirop   thébaïque 20  gr. 

1  cuillerée  (0gr,04  d'extrait  d'opium). 
Ou: 

Sirop  diacode 20  gr. 

(0?r,01  d'extrait  d'opium). 

Eaux  minérales   :  Vichy,  Vais,  Pougues,  Chaudes- 
aiguës,  Saint- Maurice. 

11 .  Dyspepsie  avec  exagération  du  suc 
gastrique. 
—  Dujàrdln-Beàumetz  — 

Régime  purement  végétal,  composé  d'œufs,  de  fécu- 
lents, de  légumes  et  de  fruits. 
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Œufs  peu  cuits,  surtout  à  la  coque. 

Féculents  à  Vétat  de  purée,  purées  de  pommes  de 
terre,  de  haricots,  de  lentilles,  macaroni,  nouilles  [le 
tout  accommodé  au  maigre) .  Légumes  très  cuits  et 
surtout  à  Vétat  de  purée  :  julienne,  purée  de  petits 
pois,  épinards,  haricots  verts. 

Fruits  en  compote. 

Pain  très  cuit,  pain  grillé,  croûte  de  pain. 

Boissons  :  pas  de  vin  pur,  bière  légère  ou  lait 
coupé  avec  des  eaux  alcalines  légères. 

Traitement 

Sous-nitrate  de  bismuth )   _ 

Magnésie    calcinée j 

Pour  20  paquets,  2  par  jour. 

Ou  : 

Salicylate  de  bismuth 

Magnésie  anglaise 

°          .      °  V  aa  10  gr. 

Naphtol  fi 

Bicarbonate  de  soude 

F.  s.  a.  40  cachets.  1  à  chaque  repas. 

—  Peter.  — 

Sous-nitrate  de  bismuth 1 0  gr. 

Opium  brut  pulvérisé 0gr,10 

M.  et  diviser  en  5  paquets.  1  paquet  avant  cha- 
que repas. 

Et  : 

Chlorydrate  de  morphine 0sr,01 . 

Eau  distillée. 50  gr. 

1  cuillerée  à  café  au  commencement  du  repas. 

—  Germain  Seé.  — 
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Evacuants  mécaniques.  Lavage  de  l'estomac  avec  le 
siphon  de  Faucher.  Evacuants  éméto-purgatifs. 
Absorbants  :  charbon,  bismuth,  craie  : 

Magnésie  calcinée )    _    .„ 

n      .     i       .  aa    1»   gr. 

Craie  lavée.. \ 

Poudre  de  Colombo 1    gr 

Poudre  de  vanille Os», 50 

12  cuillerée  à  café  avant  chaque  repas 

Dans  la  dyspepsie  avec  gastralgie  : 

Teinture  de  ciguë 5  gr. 

Teinture  de  gentiane 2sp,50 

Teinture  de  jusquiame 5  gr. 

Essence  d'anis V  gouttes. 

De  X  à  XX  gouttes. 

—  Potain.  — 

Teinture  de  badiane j     _ 

Teinture  de  noix  vomique..    ) 
XX  gouttes  au  repas,  dans  de  l'eau. 

Et  : 

Magnésie 


aa  10  gr. 
Poudre  de  charbon ) 

Pour  20  cachets.  1  à  chaque  repas. 
—  Huchard.  — 

Régime  sec  :  abstention  aussi  complète  que  pos- 
sible de  toute  espèce  de  boissons,  de  tous  les  aliments 
ou  médicaments  liquides. 

1  verre  1/2  de  boisso?i  pendant  le  repas.  Vin  blanc 
léger  dans  la  proportion  de  1/4  pour  3/4  d'eau  d'Alet 
Mettre  7  heures  d'intervalle  entre  le  déjeuner  et  le 
dîner.  Yiandes  rôties,  grillées,  bouillies  froides  ou 
chaudes,  du  poisson,  des  œufs,  des  légumes.  Pas  de 

19 
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sauces  abondantes.  Les  fruits  sont  permis,  à  l'excep- 
tion de  ceux  qui  sont  très  aqueux,  tels  que  les  raisins, 
les  prunes,  les  pêches,  les  fraises,  le  melon.  La 
poudre  de  viande,  les  purées  de  légumes  et  de  viandes 
conviennent  parfaitement  à  la  dyspepsie  des  liquides. 
Prescrire  les  absorbants  à  jeun,  à  l'état  de  va- 
cuité de  l'estomac. 

Poudre  de  charbon  de  peuplier. .        8  gr. 

Bicarbonate  de  soude 6  gr. 

Maguésie  calcinée 4  gr. 

Poudre  de  Colombo 2  gr. 

Poudre  de  noix  vomique 1  gr. 

Esseace  de  menthe  ou  d'anis....         V    gouttes. 

Pour  40  cachets  ou  paquets.  Prendre  1  cachet 
une  heure  avant  chaque  repas  {en  cas  de  constipation, 
supprimer  la  poudre  de  noix  vomique  et  augmenter 
les  proportions  de  magnésie). 

Ou: 

Salicylate  de  bismuth 1 

Magnésie  calcinée ,    iût  30  gr. 

Poudre  de  charbon  de  peuplier.  ) 

Huile  essentielle  d'anis XV  gouttes. 

î  cuillerée  à  café  1/2  heure  ou  1  heure  avant  les 
repas. 

Ou  : 

Pancréatine \ 

Bicarbonate  de  soude \     ââ  4  gr. 

Magnésie ) 

Poudre  de  noix  vomique....  0?'',40 

i  cuillerée  à  dessert  1/2  heure  avant  le  repas. 
Pendant  le  repas,  eaux  alcalines  légères  :    Vais, 
Hoyat. 
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Lavage  de  V estomac  avec  le  siphon  de  Faucher. 

Bains  alcalins,  exercice,  bains  de  mer. 

Carlsbadj  Marienbad,  Kissingen,  Saint-Nectaire, 
Saint-Gcrvais,  Brides,  Chàtel-Gwjon. 

Hydrothérapie. 

Léleclrisation  abdominale,  très  recommandée  (Sem- 
raola),  a  été  plusieurs  fois  suivie  avec  succès.  L'immo- 
bilisation des  anses  intestinales  par  une  ceinture  bien 
adaptée  (Guéneau  de  Mussy),  en  supprimant  les  dou- 
leurs de  la  période  digestive,  a  donné  les  meilleurs 
résultats. 

La  constipation  sera  traitée  par  la  rhubarbe, 
r  aloès  et  les  semences de  psyllium,à  ^exclusion  des 
purgatifs  salins. 

Massage. 


ùi  0^,50 


Si  constipation  : 

Aloè3 i 

Rhubarbe ) 

Savon  amygdalin Q .  ? . 

Pour  1  pilule.  Purpatif  cholapogue. 

Ou  : 

Aloès 2  gr. 

Galomet 0-l,20 

Pour  20  pilules.  1  à  2  par  jour. 

—  Petek.  — 

Aloès 0^,05 

Myrrhe M*,25 

Safran  pulvérisé 0-  ,12 

Conserve  de  roses 0sr,07 

Pour   1    pilule.  1    à  2   comme  stomachique;  2  à  10 

comme  purgatif. 
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—  C.  Paul.  — 

Podophyllin 1 

Poudre  de  gingembre . . \ 

Miel Q.  s. 

Pour  1  pilule. 

—  Ball. 

Aloès  socotrin 1  gr. 

Résine  de  scammonée ) 

Résine  de  jalap >  ââ  0^50 

Calomel ) 

Extrait  de  belladone )  _  .       ■ 

Extrait  de  j  usquiame ) 

Savon  amygdalin Q .  s .  (2  gr .  environ) . 

Pour  50  pilules.  3  à  5  par  jour. 

—  Laïnglebert.  — 
Semences  de  psyllium. 

1  cuillerée  à  café  dans  un  peu  d'eau. 

—  WuiSDERLICH.    — 

Poudre  de  rhubarbe }   _ 

Extrait  de  rhubarbe S. 

Extrait  de  belladone 0§rr,50 

F.  s.  a.  30  pilules.  2  par  jour. 

Ou  : 

Poudre  de  cascara  sagrada.  0sr,25  à  1  gr. 
Pour  1  cachet. 

Ou: 

Rhubarbe 2  à  4  gr . 

La  moutarde  blanche,  la  graine  de  lin,  le  soufre, 
le  charbon  combattent  aussi  la  constipation,  en  exci- 
tant la  contraction  intestinale. 

La  boulimie  réclame  l'emploi  de  /'opium  et  de  la 
belladone. 
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Si  diarrhée  ; 

Régime  lacté  exclusifs  viande  crue  et  poudre   de 
viande.  Ceinture  de  flanelle. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Sous-nitrate  de  bismuth 10  gr. 

Laudanum  de  Sydenhain X  gouttes. 

Hydrolat  de  menthe 10  gr. 

Infusion  de  historte 70  gr. 

Sirop  de  ratauhia 30  gr. 

F.  s.  a.  Potion  à  donner  en  3  fois. 

Ou  : 

—  Trousseau.  — 

Sous-carbonate  de  fer. 0rT',10 

Yeux  d'écrevisse 2  gr. 

Sous-nitrate  de  bismuth )    _   „ 

^,1-1  aa  3  gr. 

Sucre  blanc ) 

OEaoIé  de  Sydeuham I  goutte. 

M.  pour  1  paquet.  1  toutes  les  3  heures. 

(Voir  Diarrhée.) 

Dyspepsie    flatulente. 

—  HuCHARD.    — 

Surveiller,  régler  le  régime  alimentaire.  Défendre 
l'usage  de  corsets,  de  vêtements  trop  serrés  (Ghomel)  ; 
deux  repas  par  jour  régulièrement  espacés,  7  à 
x  heures  d'intervalle  entre  le  déjeuner  et  le  diner. 
Manger  lentement.  Combattre  la  constipation.  Boire 
aux  repas  peu  et  souvent,  s  abstenir  de  boissons  fer- 
mentées,  sucrées  ou  gazeuses.  La  meilleure  boisson  est 
le  vin  blanc  léger  dans  la  proportion  de  1/4  pour  3/4 
d'eau  d' A let,  ou  encore  la  bière  en   faible   quantité, 
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additionnée  d'eau,  ou  l'eau  aiguisée  de  1  à  2  cuil- 
lerées à  café  de  cognac.  Le  lait  ne  convient  pas  à  tous 
les  malades  [le  couper  avec  de  l'eau  de  Vichy  ou  avec 
de  Teau  de  chaux). 

Éviter  les  viandes  grasses,  les  viandes  faisandées  ou 
trop  épicées,  les  féculents  en  coque,  les  crudités,  les 
fromages  fermentes,  certains  fruits  (fraises,  figues, 
noix,  noisettes),  les  pâtisseries,  le  pain  peu  cuit. 

Donner  la  préférence  aux  viandes  rôties,  grillées 
ou,   bouillies   sans  sauce,    aux  viandes  froides,    aux 
purées  de  légumes,  aux  fruits  cuits. 
Faire  usage  de  pain  grillé  ou  bien  cuit. 
Employer  tout  d'abord  les  absorbants,  les  prescrire 
à  jeun,  à  l'état  de  vacuité  de  l'estomac  : 

Salicylate  de  bismuth ) 

Magnésie  calcinée >  aa  30  gr. 

Poudre  de  charbon  de  peuplier  ) 

Huile  essentielle  d'anis XV  gouttes. 

Prendre  1  cuillerée  à  café  1  heure  ou  1/2  heure  avant 
les  repas. 
Ou: 

Pancréatine ) 

Bicarbonate  de  soude '•■  ââ  4  gr. 

Magnésie ) 

Poudre  de  noix  vomique 0?1',  40 

Pour  20  cachets.  Prendre  1  cachet  1/2  heure  ou  1 
heure  avant  chaque  repas. 

Empêcher  la  formation  des  gaz  par  l'emploi  de 
substances  antifermentescibles  : 

Eau  chloroformée  saturée 150  gr. 

Eau   distillée 100  gr. 

Eau  de  fleurs  d'oranger 50  gr. 

1  cuillerée  à  dessert  avant  le  repas. 
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Ou  : 

Eau  chloroformée  saturée 150  gr. 

Eau  distillée 145  gr. 

Teinture  de  badiane 5  gr. 

1  cuillerée  à  dessert  avant  le  repa*. 

Ou  : 

Teinture  de  gentiane 

Teinture  de  badiane >   ;îii  4  gr. 

Teinture  de  noix  vomique ' 

Chloroforme XX  a  XL  gouttes. 

Filtrer. 

En  prendre  II  à  X  gouttes  avant  chaque  vepas, 
clans  1  verre  a  madère  d'eau. 

Pour  améliorer  la  dyspepsie  : 

Prendre  pendant  le  repas  (en  2  fois)  2  demi-verres 
d'eau  oxygénée. 

Après  le  repas,  si  l'eau  chloroformée  ne  réussit 
pas  : 

Sirop  de  menthe 250  gr. 

Acide  chlorhydrique 1  gr. 

1  verre  à  liqueur  après  chaque  repas. 

Ou  : 

Élixir  de  pepsine 2o0  gr. 

Acide  chlorhydrique XV  gouttes. 

1  cuillerée  à  dessert  après  les  repas. 

S'il  y  a  de  la  gastralgie  : 

Sirop  de   menthe 250  gr . 

Acide  chlorhydrique XV  gouttes. 

Chlorhydrate  de  cocaïne Os',10 

1  verre  à  liqueur  après  chaque  repas. 

Si   l'estomac  est  dilaté  (clapotement  stomacal  ,  il 
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faut  pratiquer  tous  les  jours  ou  tous  les  2  jours  le 
lavage  de  l'estomac  à  laide  du  siphon  de  Debove. 
Employer  un  liquide  un  peu  tiède  : 

Eau  de  Vichy 1  litre . 

Eau  chloroformée  saturée 3  à  4  cuill. 

Ou  : 

Eau  distillée 1  litre. 

Acide  borique 5  gr . 

—   GUÉNEAU  DE   MlISSY.    — 

Avant  \e  repas,  prendre  un  petit  verre  d'infusion  de 
camomille,  y  ajouter  III  à  VIII  gouttes  de  teinture 
amère  de  Baume. 

Prendre  en  outre,  avant  le  repas,  un  des  paquets 
suivants  : 

Charbon  de  bois  blanc 0s'r,50 

Magnésie J    _ 

Craie  préparée >   aa    °gr'30 

Bicarbonate  de  soude. J 

Pour  1  paquet.  Faire  n°  20. 

—  Dujardln-Beaumetz.  — 
Médication  antiseptique  : 

Iodoforme )    ~   5  gr# 

Extrait  de  quinquina ; 

Essence  de  menthe Il  gouttes. 

Pour  50  pilules  contenant  chacune  0gr,10  d'iodoforme. 
2  à  3  par  jour  avant  les  repas. 
Ou  : 

—  BOUCHABDAT.    — 

Iodoforme 5  à  10  gr. 

Extrait  d'absinthe Q-  s. 

Essence  de  roses I  à  II  gouttes. 

F.  s.  a.  50  pilules.  2  à  5  parjour. 
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Ou  : 

Naphtol  f>  précipité /  a  °f  >20 

Salicylate  de  bismuth (        Oferr  30 

Pour  1  cachet.  Dose  :  4  à  10  par  jour. 

Ou  : 

Naphtol  a  précipité \ 

Magaésie f  ;ùi 

Salicylate  de  bismuth I     de  5  à  10  gr. 

Charbon ) 

Pour  50  cachets.  Doses:  4  à  10  par  jour. 

Eaux  minérales  :  Plombières,  Lamalou,  Luxeuil, 
Bagnères-de-Bigorre,  Néris,  Pougues. 
Bains:  Saint- Amand. 


Dyspepsie   nerveuse. 

Diète  lactée.  Alimentation  légère  et  en  petite  quan- 
tité. Exercice  modéré.  Éviter  les  veilles  prolongées. 

Chlorhydrate  de  morphine 0?r,01 

Eau  distillée 125  gr. 

1  cuillerée  à  café  avant  ou  après  chaque  repas. 

—  Huchard.  — 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0r;>-,20 

Acide  chlorhydrique 2si" , 50 

Eau  distillée 100  gr. 

Elixir  de  Garus 400  gr. 

M.  1  verre  à  liqueur  après  chaque  repas. 

Contre  le  pyrosis  : 

—  Petek.  — 

19. 
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Bicarbonate  de  soude  pulvérisé 2sr,  50 

Craie  lavée  et  pulvérisée 1  gr. 

Extrait  de  noix  vomique 0?r,  10 

M.  et  d.  en  10  paquets.  1  cachet  3  fois  par  jour  aux 
personnes  chez  lesquelles  le  lait  provoque  des  aigreurs. 

S'il  se  produit  de  la  diarrhée  : 

Sous-uitrate  de  bismuth 0s?r,50 

Extrait  de  noix  vomique 0^r,01 

Opium  brut  pulvérisé 0gT,01  à  0-r,02 

Pour  1  cachet.  1  à  3  par  jour. 

Dilatation    de  l'estomac. 

—  Traitement  de  Boucham>.  — 

2  repas  par  jour,  séparés  par  un  intervalle  de 
9  heures  ;  ou  bien  3  repas,  4  heures  entre  le  premier 
et  le  second  et  8  heures  entre  le  deuxième  et  le  troi- 
sième. Manger  lentement, pas  d'aliments  liquides, croûte 
de  pain  ou  pain  grillé. 

Déjeuner  :  Œuf  à  la  coque,  fruits  cuits  en  mar- 
melade. 

Dîner  :  Viandes  chaudes  braisées,  purées  de  viandes^ 
poisson  bouilli,  crèmes,  purées  de  légumes,  fromages, 
compotes  de  fruits. 

Pour  les  fruits  frais  :  fraises,  pêches,  raisins  et 
figues. 

Boire  un  verre  et  demi  èi  chaque  repas,  jamais  de 
vin  rouge  :  vin  blanc  coupé  avec  de  Veau  d'Alet,  pas 
d'eaux  minérales  gazeuses. 

—  Barth.  — 
Interdire  : 

Potages  liquides,  ragoûts,   sauces  grasses,  salade, 
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condiments,  féculents  en  coque,  entremets,  pâtisseries, 
fruits  crus. 

Permettre  : 

Œufs,  viandes  grillées,  poisson  bouilli,  purées  de 
légumes  passées,  fruits  cuits. 

Boisson:  Thé  léger  avec  lait,  bière  coupée  aveceau 
de  Vais. 

A  la  fin  du  repas,  II  gouttes  d'acide  chlorhydrique 
dans  un  peu  d'eau. 

S'il  y  a  des  signes  de  stagnation  alimentaire: 
alcalins,  poudres  absorbantes  (Voir  page  33<>). 
—  Dujardln-Beaumetz.  — 

1°  Ceux  qui  ont  de  la  diarrhée  : 

Régime  végétal,  pas  de  viande,  ni  œufs;  bière  aux 
repas,  300  grammes  à  chaque  repas.  7  heures  entre 
les  repas;  emploi  des  cachets  suivants  ; 

Salicylate  de  bismuth i 

Magnésie  anglaise >  oit  10  gr. 

Bicarbonate  de  soude ' 

En  30  cachets.  1  avant  chaque  repas. 

Ou: 

Salicylate  de  bismuth ) 

Xaphtol  P >   âa  20  gr. 

Magnésie ) 

Eu  30  cachets.  1  au  déjeuner  et  au  dîner. 

2°  Ceux  qui  ont  de  la  constipation  : 
{Voir  traitement  de  Bouchard).  Purgatifs  salins  ci 
poudre  laxalive. 

Dans  les  deux  ras:  hydrothérapie. 
Lavage  de  Vestomac  avec  la  solution  : 

Acide  borique 4  gr. 

Eau  distillée 1  litre. 
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—  Germain  Sée.  — 

Magnésie \ 

Crème  de  tartre >  âïi  10  gr. 

Soufre  précipité ) 

1  cuillerée  à  café  au  commencement  de  chaque  repas. 

Les  douches  froides,  locales  ou  gêné)  aies,  seront 
recommandées  avec  profit. 

—  Potain.  — 

Immédiatement  avant  chaque  repas,  prendre  X  à 
XX  gouttes,  dans  un  peu  d'eau,  de  la  solution  sui- 
vante : 

Teinture  de  badiane )    __  . 

„,  .    .          ,                      .  aa  5  gr. 

leinture  de  noix  vomique ) 

Et: 

Soufre  lavé j    _ 

Poudre  de  charbon i  *  ' 

Pour  20  cachets.  1  à  chaque  repas. 

—  Laveban.  —  Bouchard. 

Iodoforme 1  gr. 

Éther  sulfurique 70  gr. 

Faire  dissoudre  Tiodotorme,  ajouter  : 

Charbon  de  peuplier  pulvérisé. . .     100  gr. 
Laisser  évaporer.  1    cuillerée  à   bouche  dans  un  1/2 
verre  de  boisson  toutes  les  2  heures. 

Dans  les  formes  douloureuses,  employer  Teau  chlo- 
roformée (Voir  page  330). 

Lavage  de  V estomac  d'abord  avec  de  Veau  tiède, 
puis  avec  de  /'eau  de  Vichy,  au  moyen  du  tube-siphon 
e  Faucher. 
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Gastralgie. 

Traitement  symptomatique,  supprimer  les  causes 
(écarts  de  régime,  entozoaires,  affections  utérines). 

Badigeonner  à  la  teinture  d'iode  le  creux  épigas- 
trique. 

Ou: 

Appliquer  un  petit  vésicatoire  volant  qu'on  pansera 
avec  de  la  morphine,  0?r,005. 

Ou: 

Applications  de  boules  d'eau  chaude  à  la  région  épi- 
gastrique. 

Ou  frictions  avec  le  Uniment  : 

Baume  de  Fioravanti 80  gr . 

Chloroforme }     _ 


aa  10  gr. 
Laudanum  de  Rousseau ) 


M 


Injections  sous-cutanées  de  chlorhydrate  de  mor- 
phine : 

Chlorhydrate  de  morphine 1  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 10  gr. 

Eau  distillée  bouillie 40  gr. 

Y  à  X  gouttes. 

—  Desnos.  — 

Exalgine 0?r,20 

Pour  1  cachet. 

—  Potain.  — 

Avant  le  repas,  X  à  XX  gouttes: 
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Liqueur  d'Hoffmann 1 

Teinture  de  rhubarbe >     âa  3  gr. 

Teinture  de  badiane ) 

Teinture  de  noix  vomique...  1  gr. 

—  Gallard.  — 

Gouttes  blanches  : 

Hydrolat  de  laurier-cerise 5  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine 0?r,10 

1  goutte,  sur  un  morceau  de  sucre,  avant  le  repas. 


eter.  — 


Chlorhydrate  de  morphine Or, 01 

Eau  distillée 50  gr. 

1  à  3  cuillerées  à  café. 

Ou: 

Opium  brut 0gf,20 

Sous-nitrate  de  bismuth 10  gr. 

En  5  paquets,  1  paquet  et  II  gouttes  d'acide  chlorhy- 
driquedans  un  peu  d'eau  avant  le  repas. 

—  J.  Simon.  — 

Teinture  de  Colombo 10  gr. 

Teinture  de  belladone 1 

Teinture  d'aconit >     âa  5  gr. 

Élixir  parégorique j 

III  à  X  gouttes  aux  enfants,  avant  les  repas. 

S'il  y  a  de  l'anémie  : 

Sirop  de  citrate  de  fer  (Codex). 

1  à  3  cuillerées  par  jour. 

Ou: 

Perchlorure  de  fer. XX  gouttes. 

Eau  distillée 200  gr. 

1  cuillerée  à  café  avant  chaque  repas. 
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Ou: 

Sirop  d'hémoglobine. 

1  à  3  cuillerées  par  jour  dans  de  l'eau. 

Gymnastique,  bains  de  mer,  exercice  au  grand  air. 

Dans  les  cas  très  rebelles  : 

Inhalations  d'éther  ou  de  chloroforme. 

■  Letulle.  — 

Eau  chloroformée    saturée 150  gr. 

Eau  de  menthe 30  gr. 

Eau  distillée 120  gr. 

2  cuillerées  par  jour,  1  avant  Le  repas. 

Ou  : 

-  HUCHÀRD.  — 

Acide  chlorhydriqne  pur 2~'<-,50 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0sr,20 

Eau  distillée 50  gr. 

Élixirde  Garus 250  gr. 

1  verre  à  liqueur  après  le  repas. 

Ou  : 

-  Willieme  (Bruxelles;.  — 

Chloroforme 0^,50 

Eau-de-vie 10  gr. 

Julep    gommeux 150  gr. 

M.  1  cuillerée  à  dessert  après  les  repas. 

-  Germain  Sék.    — 

Teinture  de  ciguë )    _ 

Teinture  de  jusquiame )  cia  °  "r* 

Teinture  de  gentiane 2?l',50 

Essence  d'anis V    gouttes. 

X  gouttes  aux  repas. 
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S'il  y  a  de  l'hystérie  : 

Valérianate  de  zinc 2  gr. 

Extrait  de  jusquiame. 4  gr. 

Sous-nitrate  de  bismuth 2  gr. 

Miel  b  lanc Q .  s . 

F.  s.  a.  40  pilules.  3  à  4  par  jour. 

Ou  : 

Bromure  de  potassium 2  à  4  gr. 

Eau  de  laitue .     100  gr. 

Sirop  de  laurier-cerise 30  gr. 

F.  s.  a.   Par  cuillerées  à  bouche  dans  les  24  heures. 
Lavage  de  l'estomac  avec  le  siphon  Faucher. 
Eaux  minérales  :Pougues,  Vichy,  Lamalou,Evian, 
Vittel,  Luxeuil,  Forges,  Néris  et  Plombières  (névro- 
pathes], JRoyat  (goutteux). 

Gastrorrhagie.   Entérorrliagle. 

Recommander  au  malade  de  rester  étendu  dans  son 
lit  sans  faille  de  mouvements. 

Application  déglace  sur  l'abdomen;  en    faire  ab- 
sorber de  petits  fragments. 

Révulsion.  Sinapismes  sur  les  cuisses,  les  mollets. 
Solution  de  perchlorure  de  fer 

D.  1,26 1  à  4  gr. 

Eau  distillée 120  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 40  gr. 

F.  s.  a.  par  cuillerées. 

Ou  : 

Perchlorure  de  fer 4  gr. 

Eau  de  Rabel 2  à  5  gr. 

Sirop  d'opium 30  gr. 

Eau 120  gr. 

Par  cuillerées. 
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Lavement  : 

Perchlorure  de  fer  à  30°...        1   à   2  gr. 
Eau 25  0  à  500  gr. 

Ou  : 
Potion  : 

Extrait  de  ratanhia 4  gr. 

Ergotine 1  gr. 

Extrait  thébaïque 0§T,05 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger 30  gr. 

Eau  distillée 140  gr. 

Sirop 20  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  2  heures. 

Ou  : 
Lavement  : 

Extrait  de  ratanhia )    ~    . 

ai       i  aa  1  gr. 

Alcool ; 

Eau... 125  gr. 

Pour  1/4  de  lavement. 
Ou  : 

Ergotine 1  à  4  gr. 

Vin   cordial 100  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.       30  gr. 
F.  s.  a.  Par  cuillerées  dans  la  journée. 

—  Moutard-Martin.  — 
Injection  hypodermique  : 

Ergotine 2  gr. 

Eau ,    _ 

^i      ,  •  (  aa  lo  gr. 

Glycérine... j  ° 

—  Lucas-Championnière.  — 
Ou  : 

Ergotine 2  gr. 

Glycérine )   _ 

Hydrolat  de  laurier-cerise i  ad     °  ^r' 
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Ou  : 

—  Tanret.  — 

Ergotinine 0?r,  01 

Acide  lactique 08r,02 

Eau    distillée  de  laurier-cerise. .       10   gr. 

—  Aimé  Martin.  — 
Tisaue  : 

Cachou  concassé 6  à  20  gr. 

Eau  bouillante 950  gr. 

Sirop  de  ratanhia 50  gr. 

M. 

Exanie. 

(Voir  Chute  du  rectum.) 

Excoriations  du  mamelon. 

Appliquer  des  compresses  trempées  dans  la  solution- 
suivante  : 

Acide  borique 4  gr. 

Eau  distillée  bouillie. 150  gr. 

Les  toucher  avec  le  collodion  suivant  ; 

Salol  ou  dermatol 3  gr. 

Chlorhydrate  de   cocaïne 0sr,20 

Éther  sulfurique 3  gr. 

Collodion 30  gr. 

F.  s.  a. 

Extase. 

(Voir  Hystérie.) 
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F 

Faciale  (Paralysie). 

(Voir  Paralysies  périphériques.) 

Farcin. 

(Voir   Morve.) 

Faux-croup. 

(Voir  Laryngite  striduleuse.) 

Favus  [Achorlon  Schœnleinii). 

Cataplasmes  de  fécule  boriquée  ou  calotte  de  caout- 
chouc. 

—  Quihquaud.  — 

1°   Raclage  avec  curette  pour   enlever    les  cham- 
pignons. 

2°  Lotions  avec  : 

Bichlorure  de  Hg 1  gr. 

Biiodure  de  Hg 0&M5 

Alcool 35  gr. 

Eau 2o0  gr. 

F.  p.  a.  Matin  et  soir. 

3°  Èpilation  le  3e  ou  4e  jour. 

4°  Nouveau  raclaqe  avec  ciwette. 
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5°  Appliquer  en  permanence  V emplâtre  suivant  : 

Biiodure  de  mercure 0sp,15 

Bichlorure  de  mercure 1  gr. 

Emplâtre  simple 250  gr. 

Modifier  Vélat  général  :  Amers,  huile  de  foie  de 
morue,  sirop  d'iodure  de  fer,  quinquina,  gen- 
tiane, elc. 

—  Yaucaire.  — 

Onctions,  après  Vépilation,  avec  la  pommade  : 

Naphtol  ,s 10  gr. 

Baume  du  Pérou 1  gr. 

Vaseline 100  gr. 

—  SCHOEMAKER.  — 

Après  chaque  repas,  prendre  un  des  paquets  sui- 
vants, dans  un  peu  d'eau  : 

Chlorate  de  potasse,  10  grammes  en  20  paquets. 

Favus  des  ongles. 

Enlever  Vongle,  appliquer  compresses  trempées 
dans  la  solution  de  sublimé  à  1/500;  ou,  raclage  à  la 
curette,  après  avoir  limé  les  parties  de  V ongle  qui 
recouvrent  les  points  malades. 

Fétidité  de  la  bouche. 

Gargarisme  : 

Bicarbonate  de  soude - 

Saccharine. . . , [  àa  5  gr. 

Acide  salicylique ) 

Alcool ..'.....         150  gr. 

M.  Ajouter  1  cuillerée  à  thé  de  cette  mixture  à 
1  ta?se  d'eau  et  se  rincer  la  bouche  plusieurs  fois  par 
jour  avec  ce  mélange. 
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Fibrome    utérin. 

Ceinture  hypogastnque. 

Combattre  les  douleurs  par  des  ventouses  sèches 
ou  scarifiées. 
Frictions  sur  les  reins  avec  le  Uniment  : 

—  J.  Chéron.  — 

Chloroforme 10  gr. 

Ether 15  gr. 

Alcool  camphré 90  gr. 

M  s.  a.  A  employer  matin  et  soir. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Suppositoire  : 

Ergotine 0^,25 

Beurre  de  cacao 4  gr . 

F.  s.  a. 

Lavement  laudanisé,  X  à  XV  gouttes. 

Traitement  interne. 

ïodure  de  potassium. 15  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères. .       300  gr. 
F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas  ;  cha- 
que cuillerée  contient   1  gramme  d'iodure. 

Ou: 

ïodure  de  sodium 12^r,50. 

Eau  distillée 123  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  café  dans  un  peu  d'eau  d'Évian 
avant  chaque  repas. 

—  Hildebrandt  (Berlin).  —  Byford  (Philadelphie;.  — 
Injections  sous-cutanées  dans  la  région  sous-ombi- 
licale avec  la  solution  suivante  : 
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Extrait  aqueux  d'ergot 3  gr. 

Glycérine 2  gr . 

Eau  distillée  bouillie 13  gr. 

M.  1  injection  de  1  centimètre  cube  tous  les  2  ou  3 
jours. 

(//  faudrait  20  à  30  injections  pour  des  tumeurs 
moyennes.) 

Ajouter  à  la  solution  quelques  gouttes  de  liqueur 
•de  Van  Swieten  si  Von  veut  la  garder  longtemps. 

Thaitement  thermal 

—  Pozzr.  — 

Les  eaux  minérales  chlorurées  sodiques  ont  une 
action  indéniable  :  Salies-de-Béarn,  Salins  [Jura), 
Kreusnach  [Allemagne). 

Electrothérapie 

Méthode  d'Àpostoli.  Courants  intenses  de  100  à  250 
milliampères. 

—  Engelmann  (Saint-Louis).  — 

50  à  250  milliampères  pendant  'S  à  S  minutes. 

Ce  serait  un  cureltage  électrique  ;  en  même  temps 
il  y  aurait  mortification  des  fibromes.  Pôle  +  appli- 
qué sur  le  ventre,  pôle  — {sonde  en  platine)  placé  dans 
la  cavité  utérine. 

—  J.  Chéron.  — 

Courants  continus  interrompus. 
Si  hémorrhagies  : 

Repos  absolu,  réfrigération  locale,  réchauffement 
des  extrémités. 
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—  Churchill.  — 

Teinture  de  cannabis  indica 2  gr. 

Hydrolat  de  tilleul 100  gr. 

Teinture  de  cannelle 10  gr. 

Julep  gommeux 100  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  toutes  les  heures. 

—  Cholppe.  — 

Antipyrine 2  gr. 

Eau  tiède 250  gr. 

F.  s.  a.  Pour  1  lavement. 

—  FltEUiND.   —  Schatz.   — 

Hydrastis  canadensis  (teinture  d'),  XXV  gouttes. 
2  à  3  fois  par  jour  dans    1   vorre  à  madère    d'eau 
sucrée. 

Ou  : 

Hydrastine,  0sr,05  à  0gr,20. 

—  Falk.   — 

Injections  sous-cutanées  : 

Chlorhydrate  d'hydrastine 1  gr. 

Eau  distillée  bouillie 20  gr. 

F.  s.  a.  1  à  2  seringues  de  Pravaz  daus  les  24  heures. 

Traitement  chirurgical 

Électrisation  de  l 'utérus ,  injections  très  chaudes, 
tamponnement  avec  l'ouate  salolée  ou  phéniquée. 

Cautérisation  intra-utérine. 

Curettage  et  injections  intra-utérines  (perchlorure 
de  fer),  suivies  d'un  grand  lavage  au  moyen  de  la 
sonde  à  double  courant. 

Dilatation  du  col,  section  bilatérale  du  col. 

—  Aimé   Martin.  — 
Scarifications  intra-utérines. 
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Énucléation,  morcellement  de  la  tumeur,  hy stéréo- 
tomie vaginale. 

Fièvres. 

Fièvre  des  camps. 
(Voir  Typhus.) 

Fièvre  catarrhale. 

(Voir  Grippe.) 
Fièvre  cérébrale. 

(Voir  Méningite.) 

Fièvre   éphémère    [Embarras    gastrique). 

Repos  au  lit,  diète;  boissons  fraîches,  limonade  ci- 
trique, sirops  de  fruits  mêlés  d'eau  de  seltz. 

Si  langue  suburrale  :  purgatif  salin  (Voir  page 

184). 

—   AUDHOUI.    — 

Eau  distillée )    ~ 

Eau  de  fleurs  d'oranger S 

Eau  de  laurier-cerise 10  gr. 

Sirop  d'œillet  rouge 20  gr. 

M.  1  cuillerée  à  soupe  d'heure  en  heure. 

Fièvre     des  foins,    coryza    des    roses 

[Hay  fever). 

Respirer  X  gouttes  cTiodure  d'éthyle  sur  un  mou- 
choir, ou  III  à  VI  gouttes  de  nitrite  d'amyle. 
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—  Da  Costa.    - 

Injecter  duns  chaque  narine  VI  à  VIII  gouttes  d'une 
solution  de  cocaïne  à  4/100. 


H 


LCHARlt.    — 


Insuffler  dans   les  fosses    nasales  la  poudre  sui- 
vante : 

Sulfate  de  quinine 2  gr. 

Benjoin  pulvérisé 4  gr. 

—  Philpots.  — 

Ou  : 

Acide  borique 1  gr. 

Salicylate  de  soude 2zr,  50 

Chlorhydrate  de  cocaÏDe 0sr,0.j 

M. 

—  Galezowski.  — 

Si  conjonctivite  : 

Sulfate  neutre  d'ésérine 0?r}02 

Eau  distillée 10  gr. 

F.  s.  a.  1  collyre.  Instiller,  soir  et  matin,  I  goutte 
dans  l'œil. 


1°  Fièvres  intermittentes. 

Type  quotidien,  type  tierce,  type  quarte. 

Prophylaxie  :  Sulfate  de  quinine,  0sr,20  à  0&r,30 
par  jour,  ou  vin  de  quinquina. 

Éviter  fatigues,  insolations,  les  excès  de  toute  sorte . 
Faire  bouillir  Veau  potable. 

20 


350  FIEVRES  INTERMITTENTES 

Type  quotidien 
Administrer  la  quinine  8  heures  avant  le  frisson, 
■c'est-à-dire  presque  immédiatement  après  l'accès  gui 
rient  de  finir. 

Type  tierce 
Administrer  la  quinine  12  heures  avant  le  frisson. 

Type  q tarte 
Administrer  la  quinine  18  heures  avant  le  frisson. 

Sulfate  de  quinine. 0gr,60  à  0gr,80 

Eau  distillée  additionnée  de  café 

noir,  non  sucré 1 25  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  ;ï  soupe. 

Ou  : 

Sulfate  do  quinine . .         0sr,75 

Acide  tannique 0=r,10 

Acide  sulfurique Il  gouttes. 

Sirop  de  coings 40  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  soupe. 

Ou  : 

Sulfate  de  quinine 0?r,10 

Miel Q.  s. 

Pour  1  pilule.  De  5  à  8  pilules. 

Lavement  : 

Sulfate  de  quinine 0sr,60 

Eau  de  Rabel V  gouttes. 

Laudanum  de  Sydenham X  gouttes. 

Eau  tiède 150  gr. 

Suppositoire  : 

Sulfate  de  quinine 0sr,50 

Beurre  de   cacao 6  gr. 
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Injection  hypodermique  : 

Sulfovinate  de  quinine 1  gr. 

Eau  distillée \  gr. 

Ou  : 

Injections  hypodermiques  : 

Bromhydrate  de  quinine 1  ^r. 

Alcool ^<-?5o 

Eau 7^r,50 

Ou  : 

Sulfate  de  quinine 1  gr. 

Eau  distillée 10  gr. 

Eau  de  Rabel 1  gr. 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Ou  : 

lDJection  hypodermique  : 
-  Dujarmn-Beaumftz.  — 

Chlorhydrate  neutre  de  quinine. .       0sr,50 


;ùi  2  gr. 


Glycérine  neutre 

Eau  distillée 

—  Hallopeal.  — 

Succédanés  antithermiques  :  eucalyptol,  Or,',7o  à 
3  grammes  (en  perles)  ;  salicine,  1  à  i  grammes. 

Acide  arsénieux,  granules  à  0sp,00i,  1  à  10; 
acide  salicylique,  d,  2,  3,  4,  5  et  7  grammes  par 
prises  de  0-'',50  toutes  les  heures;  antipyrine,  <>'r,5(* 
à  2  grammes  par  jour. 

—  Valide  (de  Vierzom.  — 

Pambotano  lécorce  de!,  70  grammes,  décoction  dans- 
2o0  grammes  d'eau. 
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Ou: 

Élixir  légèrement  alcoolique  :  à  administrer  à  jeun, 
avant  ou  au  moment  de  l'accès. 

—  Hunter  (Caroline  du  Nord). 

Nitrate  de  potasse 0?T,10  à  0?r,50 

Eau 15  gr. 

A  administrer  avant  ou  pendant  le  stade  même  du 
frisson. 

—  Hepp.  — 

Antifébrine  (acétanilide) .-. .     Ôsr,iO  à  0?r,25 
En  cachets  ou  dans  l'élixir  de  Garus. 

—  Germain  Sée.  — 

Salicylate  de  quinine 0sr,40  à  0?r,50 

Sirop  d'écorce  d'oraoges  amères.   )   _  „„ 
t>v,  aa  30  gr. 

Rhum )  & 

Julep  gommeux i  50  gr. 

F.  s.  a.  Potion  à  donner  comme  le  sulfate  de  qui- 
nine. 

Commencer  le  traitement  par  l'administration  d'un 
vomitif  : 

Ipéca,  0gr,50  à  lgr,50. 

Ou: 

Émétique,  0^,02  à  0s'\20. 

Prescrire  ensuite  le  sulfate  de  quinine  à  la  dose  de 
Osr,60  à  0ïr,80;  continuer  ce  traitement  pendant  6  ou 
8  jours. 

2°  Fièvres    continues    palustres. 

Sulfate  de  quinine 0?r,60  à  0^,80. 

Matin  et  soir;  lorsque  la  fièvre  sera  tombée,  le  don- 
ner à  la  dose  de  0?r,60  pendant  quelques  jours  encore. 
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Ou: 

Injection  hypodermique  : 

—  Dieulafoy.  — 

Acide  phénique 0?r,50 

Eau  distillée )    _ 

Alcool {  aaigr. 

Ou: 

Cédrine 0-'\004 

Eau  distillée 2  gr. 

Injection,  X  à  XX  gouttes. 

Boissons:  café,  alkékenge  (poudre,  5  à  20  gr./iQQQ) 
petite  centaurée,  décoction  de  calisaya. 

3°   Fièvre   pernicieuse. 

—  Làveran.  — 

Si  accès  comateux  : 

Sangsues  aux  apophyses  mastoïdes. 

Si  accès  algide  : 

Boissons  chaudes  stimulantes. 

Et: 

Acétate  d'ammoniaque 3  à  5  gr. 

Extrait  mou  de  quinquina 3  gr. 

Potion  cordiale 1 50  gr. 

Par  cuillerées  toutes  les  1/2  heures. 
Sulfate  de  quinine,  ls',50  à  3  grammes  par  jour  (po- 
tion, lavement,  injection  (Voir  ci-dessus). 

Lorsqu'on  cesse  le  sulfate  de  quinine,  prescrire  les 

toniques  et  le  quinquina. 

20. 
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4°  Cachexie    palustre. 

Hydrothérapie.  Changement  de  climat. 

—  Huchard.  — 

Extrait  de  quinquina 20  gr. 

Teinture  de  cannelle 15  gr. 

Teinture        d'écorce        d'oranges 

amères ,..     25  gr. 

Vin  de  Lunel 450  gr. 

Filtrer.  1  verre  à  liqueur  avant  chaque  repas. 

Si   constipation  : 

Remplacer  teinture  de   cannelle  par  teinture  d* 
rhubarbe,  10  grammes. 
Eau  de  Vichy. 

Fièvre  jaune. 

Prophylaxie  :  Éviter  les  excès,  les  fatigues,  V inso- 
lation. Émigrer  sur  les  hauteurs  (camp  Jacob,  Guade- 
loupe). 

Purgatifs  répétés  avec  : 

Acide  citrique 20  à  40  gr. 

Carbonate  de  magnésie 12  à  18  gr. 

Sirop  de  cerises 30  gr. 

Eau 120  gr. 

F.  s.  a.  Purgatif  très  agréable. 

Ou: 

Huile  de  ricin 20  à  40  gr. 

Mélangée  au  suc  de  citron  (Vera-Cruz). 
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—  Fl'ZERI.   — 

Citrate  de  magnésie 20  gr. 

Extrait  de  casse 10  gr. 

Badiane  concassée 15  gr. 

Jeter  un  verre  d'eau  bouillante  sur  ce  mélange,  pas- 
ser et  sucrer. 

Lotions  fraîches,  2  ou  3  fois  par  jour,  avec  de  l'eau 
légère  m  ent  vinaigrée. 

Inhalations  d'oxygène;   électrisation  épigastriqUe. 

Boissons  :  glace,  boissons  effervescentes,  limonade 
sulfurique,  limonade  vineuse,  Champagne  frappé, 

—  LOEWENTHAL.    — 

Salol 0?',30  toutes  les  2  heures,  en  cachets. 

—  Eymery.  — 

Teinture  de  gelsemium 5  gr. 

Sirop  simple 1 00  gr. 

2  à  3  cuillerées  à  café  par  jour. 

Ou: 

Sulfate  de  quinine lJ-'r,50 

Calomel  à  la  vapeur 1  gr. 

En  5  paquets  là  prendre  daus  les  24  heures). 

Et: 

Potion  à  l'extrait  mou  de  quinquina  (Voir  page[54). 

Si  adynamie  : 

Ventouses  sur  les  lombes,  sinapisme  s. 

injections  tféther,  de  sérum  artificiel  (15  à  20  gr.). 

Fièvre    puerpérale. 

(Voir  Péritonite  puerpérale.^ 
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Fièvre   typhoïde. 

Prophylaxie 

Ne  boire  que  de  Veau  bouillie.  Désinfecter  les 
garde-robes  (solution  forte  de  sulfate  de  cuivre  à 
50/1000,  solution  faible  à  12/1000).  Éviter  les  excès 
de  tout  genre. 

Traitement 

Chambre  bien  aérée,  17°  à  18°,  décubitus  varié 
(2  lits),  faire  boire  souvent  le  malade  :  limonade, 
limonade  vineuse  fraîche,  et  même  glacée,  bouillon. 
Lait,  s'il  n'est  pas  bien  digéré,  koumys  ou  képhir.  Vin 
matin  et  soir.  Nettoyer  souvent  la  bouche  des  malades 
avec  des  solutions  antiseptiques. 

Potion  : 

Rhum 50  gr. 

Eau  de  cannelle ..." 1 20  gr. 

Sirop  simple 30  gr. 

Jaune  d'oeuf N°  1 . 

1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  heures.  Tonique  très 
agréable. 

Au  début  :  purgatif  salin  (eaux  de  Carabana,  Vil- 
la-Cabras,  etc.). 

—  Teissier  (Lyon). 

1°  Matin  et  soir,  1  cachet  de  naphtol  a  de 
0„r,40,  avec  du  salicylate  de  bismuth  ; 

2°  4  lavements  froids  en  24  heures  pour  entretenir 
la  diurèse  ; 

3°  Après  le  lavement  froid  de  l'après-midi,  1  lave- 
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ment  de  4  grammes  d'extrait  de  quina  et  de  0^,60  à 

1  gramme  de  sulfate  de  quinine  dissous  dans  l'infu- 
sion de  valériane,  comme  tonique  ; 

4'  Enfin,  un  régime  composé  surtout  de  300 
grammes  de  vin  de  Bordeaux,  de  lait  et  d'un  peu  de 
bouillon,  suivant  les  cas. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Abaisser  la  température.  Médication  antithermique 

Si  39°  à  40°  : 

Lotions  fraîches  sur  tout  le  corps,  2  ou  3  fois  par 
jour. 

Ou: 

Bains  tièdes  ou  progressivement  refroidis  à  22°  (1  ou 

2  par  jour),  de  30  minutes.  Boissons  stimulantes  dans 
le  bain. 

Si  ataxo-adynamie  très  intense  : 

Enveloppement  dans  un  drap  mouillé  (30  secondes 
au  maximum). 
Lavements  froids. 

—  L.AVERAN.    — 

Lotions  : 

Créosote 5  gv- 

Eau 500  gr. 

—  Bouchard.  — 

Purgatif  renouvelé  tous  les  3  jours  (15  gr.  de  sul- 
fate de  magnésie). 

Pendant  4  jours  consécutifs  :  calomel,  0=r,40.  En 
20  prises  de  0-r,02. 
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Si  40°  à  41°  : 

—  Brandt.  — 

Bains  généraux,  la  température  du  bain  étant  in- 
férieure de  2°  à  la  température  centrale  du  malade. 
Refroidir  peu  à  peu  le  bain,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  atteint 
22°.  Le  bain  est  répété  8  fois  en  24  heures.  Au  moins 
3  «  4  bains  à  25°.  On  pourra  même  dans  les  cas 
graves,  ataxo-adynamiques,  donner  des  bains  à  20°» 
toutes  les  3  heures,  pendant  10  à  15  minutes. 

Après  le  bain,  boisson  chaude  {grogs  au  rhum,  lait 
additionné  de  pie  Champagne  ou  de  kirsch]. 

Bains  contre-indiqués  s'il  y  a  hémorrhagie  intesti- 
nale ou  hépatisation  du  poumon. 

Sulfate  de  quinine,  2  grammes,  dans  le  premier  et 
le  deuxième  septénaire  {ne  donner  une  nouvelle  dose 
que  72  heures  après),  1^,50  dans  le  troisième,  1  grain- 
me  dans  le  quatrième  et  au  delà. 

Supprimer  tout  aliment,  même  le  lait. 

Donner  :  décoction  d'orge,  50  grammes  de  peptone 
par  jour;  glycérine,  50  à  200  grammes. 

—  Huchap.d.  — 

Sulfate  de  quinine,  lsr,50  à  2  grammes  dans  l'es- 
pace d'une  heure.  Prescrire  cette  dose  quelques  heures 
avant  l'exacerbation  fébrile. 

—  Germain  Sée.  — 

Antipyrine,  1  à  4  grammes  par  jour  chez  l'adulte 
[délayée  dans  un  peu  d'eau  ou  dans  du  vin  fortement 
Icoolisé). 
Hallopeau.  — 

Salicylate  de  soude,  4  à  6  grammes  dans  les  24 
heures. 
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A.  Robin.  — 

Benzoate  de  soude 10  gr. 

Eau  de  fleurs  d'oranger 20  gr. 

Eau  distillée 270  gr. 

Ogc-,50  par  cuillerée  à  bouche.  4  à  8  par  jour. 

Si  le  pouls  faiblit,  si  collapsus  : 

Injections  de  caféine  et  d'éther  : 

Ou  : 

Sulfate  de  spartéine fl£r,20 

Eau  distillée 10  gr. 

1  à  3  seringues  de  Pravaz. 

Ou  : 

Caféine 2s«\50 

Benzoate  de  soude 3  gr. 

Eau  distillée 10  c.  cubes. 

Si  phénomènes  nerveux,  hystérif ormes  : 
—  Chantemesse.  — 

Prendre  toutes  les  2  heures  1  cuillerée  à  soupe  de 
la  potion  : 

Teinture  de  musc XX  gouttes. 

Éther  sulfurique 2  gr. 

Sirop  de  sucre 20  gr. 

Eau 120  gr. 

médication   antiseptique 
—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Salicylate  de  bisiuulh i 

Salol >  âTi     10  gr. 

Magnésie  anglaise. \ 

En  30  cachets.  2  à  3  cachets  par  jour. 
(Voir  Antisepsie  intestinale.) 
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Salicylate  de  bismuth.  Lavements  au  charbon,  la- 
vements antiseptiques.  Eau  sulfo-carbonée. 

Benzo-naphtol,  4  grammes  par  jour  au  maximum, 
par  cachets  de  0sr,50. 

Ou  : 

Bétol,  0?r,25  à  2  grammes,  par  cachets  de  0sr,25. 

—  Bouchard.  — 
Lavement  : 

Poudre  de  charbon  végétal 50  gr. 

lodoforme 1  gr. 

Naphtaline 5  gr. 

Glycérine 200  gr. 

Peptone 50  gr. 

Et  : 

Lavement  phéniqué  à  1/1000,  matin  et  soir. 

—  Pécholier.  — 
Lavement  : 

Créosote III  gouttes. 

Eau  tiède 250  gr. 

En  2  fois. 

Médication  tonique. 

Vin,  alcool,  bouillon,  lait. 

—  Semmola. — 

Glycérine  à  30°  Baume,  10  à  60  grammes. 
En  lavement. 

—  Briquet.  — 
Lavement  : 

Eau  de  guimauve 150  gr. 

Jaunes  d'œufs N°  2 

Teinture  de  musc. X  à  XX  gouttes. 

Sulfate  de  quinine 3  gr. 

Acide  sulfurique Q.  s.  p>-  diss. 
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Si  hémorrhagie  intestinale  : 

Glace  intus  et  extra  (vessie  contenant  glace,  renou- 
velée toutes  les  1/2  heures,  appliquée  sur  V abdomen). 
Lavement  avec  X  à  XX  gouttes  de  laudanum  de 
Sydenham. 
Sinapismes  aux  membres  inférieurs. 
Potion  : 

Ratanhia , 20  gr. 

Faire  bouillir  dans  : 

Eau.. 200  gr. 

Passer,  ajouter  : 

Eau  de  Rabel 10  gr. 

Sirop  de  ratanhia 50  gr. 

F.  s.  a.  Par  cuillerées  à  bouche  toutes  les  heures. 

Ou  : 

Perchlorure  de  fer X  à  XX  gouttes. 

Dans  1  verre  d'eau.  1   cuillerée  à  soupe   toutes  les 
1/2  heures. 

Ou: 

Injection  hypodermique  : 

Ergotine 1  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 5  gr. 

XV  à  XX  gouttes. 
—  Béhier.  — 
Si  bronchite,  hypostase  pulmonaire  i 
10  à  20  ventouses  sèches  sur  le  tronc.  Vésicatoires. 
Si  péritonite  (Voir  ce  mot). 
Panser  les  eschares  avec  : 

Poudre  d'amidon j 

Sous-nitrate  de  bismuth i  ââ  10  gr. 

Salol \ 

Surveiller  la  convalescence  de  très  près  (rechutes 
fréquentes). 

21 
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Convalescence 

Alimentation  liquide  (potages,  lait,  bouillies,  Reva- 
lescière,,  poudre  de  viande  dans  du  bouillon,  thé  de 
bœuf,  jus  de  viande))  sera  continuée  longtemps  après  la 
guérison.  Cervelle,  viande  bien  cuite,  poisson  cuit  à 
l'eau  ou  grillé.  Combattre  l'anémie  de  convalescence 
en  envoyant  les  malades  à  la  campagne  ou  à  Royal, 
La  Bourboule,  Gérardmer,  Fontainebleau,  Arca- 
chon,  Versailles,  Saint-Nectaire. 

Convalescences  traînantes 
Prendre,  avant  chaque  repas,  1  cuillerée  à  café  de  : 

Teinture  de  kola )    _ 

m  .   .         a  aa    30  gr. 

1  emture  de  coca )  5 

Dans  1  verre  de  Madère  ou  de  Porto. 
Injection  de  sérum  artificiel  (Voir  page  xix)  ou  de 
la  solution  de  glycéro-phosphate  de  soude  à  1/10. 

1  à  3  seringues  de  Pravaz  par  jour. 

Fissure  à  l'anus. 

Prendre  le  matin  i  lavement  émollient  ou  le  lave- 
ment suivant  : 

Glycérine 40  gr. 

Extrait  de  ratanhia 1  gr. 

Eau 123  gr. 

—  Gallois.  — 

Enduire  le  pourtour  de  l'anus  avec  la  pommade 
suivante  : 

Extrait  de  belladone )  --     g 

Acétate  neutre  de  plomb )    ' 

Vaseline 30  gr. 

M.  s.  a 
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Lotions  avec  la  solution  suivant?  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0^,50 

Eau  distillée 2*î  gr. 

F.  s.  a. 

Prendre  tous  les  3  jours  1  verre  à  bordeaux  d'eau 
de  Villa-Cabras  ou  cfHunjadi-Janos. 

Suppositoires  : 

Chlorhydrate  de  morphine ....     0^,01 

Beurre  de  cacao 5  gr. 

Ou  : 

Extrait  de  ratanhia 0sr,50  à  1  gr. 

Beurre  de  cacao 3  gr. 

1  suppositoire. 
F.  s.  a. 

Ou  : 

Extrait  d'opium 0or,02 

Extrait  de  belladon   0brr,01 

Beurre  de  cacao 5  gr. 

M.  Pour  1  suppositoire. 

Cautériser  énergiquement  les  surfaces  malades  avec 
le  nitrate  d'argent  mitigé  ou  avec  le  crayon  du  sul- 
fate de  cuivre,  et  pratiquer  plusieurs  applications 
quotidiennes  de  la  pommade  suivante  ; 

Acide  borique 3  gr. 

Hydrochlorate  de  cocaïne 1  gr. 

Lanoline 30  gr. 

F.  s.  a. 

Dilatation  forcée.  Écarter  vivement  les  pouces  intro- 
duits dans  le  rectum  jusqu'à  ce  qu'ils  soient  arrêtés 
par  le  contact  de  l'ischion. 

(Voir  Hémorroïdes.) 
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Fissures   linguales. 

Badigeonner  les  parties  affectées  avec  le  mélange 
suivant  : 

Acide  phénique 0sr,25 

Teinture  d'iode . 

Glycérine ) 

Fistule  à  l'anus. 

Traitement  médical 

—  Guy  on.  — 

Traitement  tonique.  Sirop  d'iodure  de  fer,  huile  de 
foie  de  morue,  etc.  (Voir  Tuberculose). 

Prendre  tous  les  2  jours  un  purgatif  salin  (Voir 
page  184). 

Potion  à  prendre  par  cuillerées  à  soupe,  matin  et 
soir  : 

Bromure  de  potassium 10  gr. 

Citrate  de  fer  ammoniacal 0ër,50 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.     100  gr. 
F.  s.  a. 

—  BOINET.   — 

Injecter    dans     les   traiets  fistuleux    la   solution 
suivante  : 

Teinture  alcoolique  d'iode 100  gr. 

lodure  de  potassium 4  gr. 

F.  s.  a. 

—  Verneuil.  — 
Ou  : 

Éther 100  gr. 

Iodoforme 5  gr. 

M.  Tous  les  3  à  4  jours. 

Introduire  dans   le  trajet  une  sonde  cannelée  et 
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sectionner  les  tissus  au  bistouri  ou  au  thermocautère. 
(Voir  Tuberculose.) 

Flueurs    blanches. 

(Voir  Leucorrhée.) 

Fluxion   de   poitrine. 

(Voir  Pneumonie,  page  571.) 
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Cirrhose    atrophique. 

Régime  lacté  absolu  :  œufs,  poisson  blanc  très  cuit, 
éviter  les  aliments  sucrés,  gras  ou  indigestes. 

Avec  chaque  tasse  de  lait,  prendre  1  cachet  conte- 
nant : 

Benzo-naphtol 0r'<-,20 

Bicarbonate  de  soude 0-rr,30 

Pour  1  cachet.  N°  30. 

Pas  d'alcool. 

Au  début  :  Saignées  locales,  révulsifs  cutanés 
(vésicatoires,  pointes  de  feu,  cautères). 

Purgatifs  salins  (Voir  page  184). 

Pilules  bleues  (2  à  5  par  jour). 

Si  lascite  existe  : 

Diurétiques  :  vin  de  la  Charité,  100  grammes  par 
jour;  vin  de  Trousseau  (Hôtel-Dieu),  1  à  2  cuillerées 
par  jour  ;  nitrate  de  potasse,  0gr,50  à  2  grammes. 

Prendre  avant  chaque  tasse  de  lait  (4  fois  par  jour), 
1  pilule  contenant  : 

Poudre  de  scille 0fe'r,10 

Extrait  de  scille 08T,05 

Pour  1  pilule.  N°  20. 
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Tisane  diurétique  : 

Queues  de  cerises ] 

Chiendent .'  âa    10  gr. 

Pariétaire 

Faire  bouillir  dans  : 

Eau 1.000  gr. 

Passer,  ajouter  : 

Azotate  de  potasse 4  gr. 

Ou  : 

Injection  hypodermique  : 

Nitrate  de  pilocarpine 1  gr . 

Eau  distillée 50  gr. 

1/2  à  1  seringue  de  Pravaz. 

Ou  : 

Gomme  gutte '. 0gp,10  à  0cr,30 

Calomel 0?>\10 

Pour  1  paquet.  A  prendre  chaque  jour. 

Si  le  malade  est  syphilitique  : 

lodure  de   potassium    (à    doses  massives),    8   à    10 
grammes. 

Si  l'ascite  est  abondante  i 

Ponction  avec  un  trocart  capillaire. 
Paracentèse  de   l'abdomen    lorsque    sa    distension 
parait  se  compliquer  tfasystolie. 
Régime  lacté  absolu. 
Eaux  minérales  :  Vais,  Vichy. 

Cirrhose   liypertrophique. 

—  tlANOT.   — 

Supprimer  les  boissons  alcooliques.  Régime  lacté 
partiel  ou  intégral. 
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Révulsifs   sur  l'hypocondre  droit  :  cautères,  ven- 
touses, pointes  de  feu. 
Douches  froides. 
Diurétiques  (Voir  ci-dessus). 
Purgatifs  salins  (Voir  page  184). 
En  se  couchant,  prendre  l  pilule  contenant  : 

Extrait  de  belladone )   ■_ 

Poudre  de  belladone ( 

N°  15. 

Calomel,  0"r,02  à  0?r,05  chaque  jour,  pendant  plu- 
sieurs mois,  avec  des  temps  de  repos. 
Antisepsie  intestinale  t 

Sal°l- |  ograo 

Benzo-naphtol )        ' 

i  cachet.  N°  20. 

2  à  3  cachets  par  jour. 

—  C.  Paul.  — 

Acide  hippurique 25  gr. 

Lait  de  chaux  pour  saturer Q.  s. 

Essence  de  citron 50  gr. 

Sirop 500  gr. 

3  ou  4  cuillerées  par  jour. 

Ou  : 

Benzoale  de  soude,  0gr,50  à  2  grammes  (en  cachets). 

—  La.ncereaux.  — 

Indure  de  potassium,  1  à  2  grammes  par  jour. 

—  M  illard.  — 

Nitrate  de  potasse )    _ 

Acétate  de  potasse \ 


Oxymel  scillitique 

Sirop  des  cinq  racines 


aa    15  gr. 
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A  ajouter  : 

Infusion  de  baies  de  genièvre,  10  grammes  pour 
200  grammes  d'eau. 

A  prendre  en  4  fois  dans  la  journée,  pendant  plu- 
sieurs mois. 

Ni  alcool  ni  tabac. 
Châtel-Guyon,  Vichy,  Garlsbad. 

Période  de  cachexie 

Quinquina  (Voir  page  374).  Kola,  coca. 
Café. 

Boissons  amères  (centaurée,  houblon,  chicorée, 
gentiane,  quassia  amara). 

Cancer  du  foie. 

Traitement  palliatif,  symptomatique. 
Régime  fortifiant. 
Quinquina  (Voir  page  374.) 

Ou  : 

Sirop  de  lactate  de  fer,  2  à  4  cuillerées  par  jour. 

Ou  : 

—  SlREDEY.  — 

Citrate  de  fer  ammoniacal 2  gr. 

Bromure  de  potassium 4  gr. 

Vin  de  Malaga 100  gr. 

1  cuillerée  matin  et  soir. 

Eaux  de  Vichy,  de  Vais  et  cTAulus. 
Exciter  l appétit  par  les  amers,  la  teinture  de  noix 
vomique  (Voir  Potain,  page  325). 
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Plus  tard,  régime  lacté. 

Calmer  les  douleurs  par  les  onctions  narcotiques  : 

Onguent  napolilaiD 10  gr. 

Vaseline 20  gr. 

Extrait  de  belladone , 4  gr. 

Ou  : 

RlCHTEH.    — 

Épithème  : 

Extrait  de  ciguë lo  gr. 

Extrait  de  jusquiame. 7  gr. 

Poudre  de  belladone 2  gr. 

Acétate  d'ammoniaque. Q.    s. 

On  peut  remplacer  dans  cette  formule  la  poudre  de 
belladone  par:  extrait  d'opium,  5  grammes. 

Ou: 

Injections  hypodermiques  de  morpbine  à  1/100. 

Coliques  hépatiques  (Lithiase  biliaire). 

Prophylaxie  :  Yittel,  Carlsbad,  Vichy. 

Accès  de  la  colique  hépatique  : 

Grands  bains  prolongés. 

Belladone  (alcoolature,  V  à  XXX  gouttes  ;  teinture 
éthérée,  V  à  XXX  gouttes)',  opium  à  hautes  doses 
[extrait,  0gr,05  à  0gr?10). 

Exalgine 0^,20  à  0ffr,40 

Pour  1  cachet. 

Ou  : 

21. 
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Exalgine usr,o0 

Alcool. 10  gr. 

Eau  distillée 1 00  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  bouche  toutes  les  heures. 

■ —  Germain  Sée.  — 

Contre  les  douleurs  de  la  colique  hépatique  : 
Injection  hypodermique  : 

Antipyriue 2  gr  . 

Eau  distillée. 4  gr. 

Pour  4  iûjections.  1  à  3. 

Et: 

Faire  prendre,  4  fois  par  jour,  i  gramme  d'antipy- 
rine  dans  de  Veau  glacée.  Le  lendemain,  on  en  pres- 
crit 3  grammes,  et  on  continue,  à  cette  dose,  pendant 
8  jours. 

Ou  : 
—  Gaillard.  — 

Chloroforme 2  gr. 

Huile  damandes  douces 3  gr. 

Sirop  de  gomme 40  gr. 

M.  Bien  agiter  chaque  fois,  et  faire  prendre  par  cuil- 
lerées à  café,  tous  les  1/4  d'heure. 

Potion  à  la  cocaïne  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0si;,50 

Eau 300  gr. 

2  cuillerées  à  bouche,  à  prendre  3  fois  par  jour. 


Ou  : 


Eau  chloroformée  saturée 150  gr. 

Eau  de  fleurs  d'cranger 140  gr. 

Teinture  de  badiane 10  gr. 
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1  cuillerée  à  bouche,  de  1/4  d'heure  en  1/4  d'heure, 
•au  moment  des  crises  douloureuses. 

Ou  : 

Injections  hypodermiques  : 

Chlorhydrate  de  morphine e-',20 

Sulfate   neutre  d'atropine 0gr,01 

Eau  distillée  bouillie 10  gr. 

XX  gouttes  contiennent  Or',001  d'atropine  et  0?i,02de 
morphine. 

Lavement  : 

Hydrate  de  chloral 5  gr. 

Eau i0  gr. 

Dans   1  verre  de   lait  additionué  d'un  jaune  d'œuf. 

On  peut  employer  la  glace,  les  ventouses  scarifiées, 
£t  même  une  saignée  si  le  sujet  est  vigoureux,  les  pul- 
vérisations d'éther  et  même  la  chloroformisation. 

Complications 

Lorsque  le  calcul  s'est  arrêté,  il  faut  favoriser  son 
expulsion  par  l'administration  de  purgatifs  huileux 
ou  salins,  et  par  la  médication  alcaline. 

Combattre  bs  vomissements  par  :  potion  de 
Rivière,  Champagne  frappé,  boissons  glacées. 

La  crise  douloureuse  terminée,  administrer  des 
cholagogues    (rhubarbe,  calomel)  (Voir  page  188). 

Traitement  générai. 

—  Dur  an  de.  — 

Éther 3  parties. 

Essence  de  térébenthine 2  parties. 

Ou  : 

Perles  d'éther  et  de  térébenthine. 


372  FOIE  (MALADIES  DU) 

Ou: 

Huile  d'olive  à  hautes  doses. 

Ou  : 

—  SCHIFF.  — 

Choléate   de  soude,  0sr,20  à  1   gramme,  en  pilules. 
Ou  : 

—  BUCKLER.    — 

Choléate  de  fer,  0s?r,10  à  1  gramme,  en  pilules. 

Médication  alcaline  : 

Eaux  :  Vichy,  Carlsbad,  Vais,  Pougues  (30  jours), 
Montmirail,  Contrexéville,  Brides. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Régime  :  Mixte,  composé  de  viande  et  de  légumes 
verts. 

Supprimer  les  substances  grasses  et  les  épices,  les 
féculents  {pois),  à  l'exception  des  pommes  de  terre. 
Manger  très  peu  de  pain  ;  interdire  la  pâtisserie,  per- 
mettre les  fruits  peu  sucrés.  Couper  le  vin  avec  de 
Veau  de  Vais  ou  de  Vichy. 

Kystes  Ii\  datiques  du  foie. 

Traitement  prophylactique 
Ébullition  de  Veau. 

Traitement  médical. 

Iodure  de  potassium 25  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.    500  gr. 
1  à  4  cuillerées  contenant  chacune  1  gramme  d'iodure. 
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Ou: 

Iodure  de  sodium 10  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

2  cuillerées   à  café  par  jour  dans  de  l'eau  d'Évian. 
1  le  matin,  1  le  soir  en  se  couchant. 

L'huile  de  pétrole,  tesrnercuriaux,  le  chlorure  de 
sodium, n'ont  donné  que  des  résultats  douteux. 

—  Semmola.  —  Durham.  — 

L'électrolyse  leur  aurait  donné  de  bons  résultats. 

Fonctions  capillaires  répétées.  Ouverture  du  kyste 
[caustiques  ou  trocart  avec]  établissement  d'une 
canule  à  demeure  ou  d'un  gros  tube  de  caoutchouc). 

Pratiquer  des  lavages  détersifs  et  antiseptiques-. 
(iode,  eau  boriquée  à  2/100). 

(Voir  Antiseptiques.) 

—  Harley.  — 

Large  ouverture  du  kyste  en  maintenant  béante 
l'ouverture  de  la  poche. 

—  Ver.neuil.  — 

Laisser  à  demeure  dans  la  poche  kystique  un  gros 
tube  en  caoutchouc,  quoi  introduit  au  moyen  d'un 
trocart. 

Congestion  du  foie. 

Appliquer  5  à  10  sangsues  au  pourtour  de  l'anus. 
Purgatifs  salins  (Voir  page  18i). 
Calomel,  0^,01  ù0sr,10. 

Dans  les  formes  chroniques,  traitement  thermal  à 
Vichy,  Salins,  Vais,  Carlsbad. 

Ictère  catarrhal   (Voir  page  422). 
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Ictère    grave.  Hépatite   parencliyma- 

teuse  (Voir  page  424). 

—  Rendu-.  — 

Purgatifs  salins  (  Voir  page  184). 
Chaque  jour,  1  verre  ou  2  d'eau  de  Pullna.  Régime 
lacté. 

Azotate  de  potasse,  os1', 50  à  2  grammes. 
Bains  alcalins. 

Extrait  mou  de  quinquina 2  à  6  gr. 

Teinture  de  cannelle \  0  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  ainères. .       30  gr. 

Eau 1 20  gr. 

M.  A  prendre  par  cuillerées. 
Alcool,  potion  de  Todd. 

Ou  : 

Eau 100  gr. 

Eau-de-vie  de  cognac . . 80  gr. 

Sirop  de  quinquina 30  gr. 

Par  cuillerées  à  bouche  d'heure  en  heure. 

—  PETtiH.  — 

Extrait  de  quinquina 4  gr. 

Cognac 40  gr. 

Julep 100  gr. 

M.  Par  cuillerées  à  bouche  toutes  les  2  heures. 

Combattre  les  vomissements  (Voir  page  319). 
Combattre  les  hémorrhagies  (Voir  page  340). 
Combattre  le  délire  (Voir  ce  mot). 

Hépatite    suppurée.     Abcès    du   foie. 

Au  début,  application  de  sangsues  à  l'anus  ou  de 
ventouses  sur  Uhypocondre. 
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Galomel  à  dose  purgative  ei  fractionnée,  0or,0l  à 
Ogr,10. 

Ca'omcl 0-',ll> 

Sucre  blanc ]   gr . 

Pour  10  paquets.  1  toutes  les  heures. 

Ou  : 

—  Rasori. 

Emétique  à  dose  rasorienne  (0?r,3d  à  1,2.  3,  4  gr. 
et  même  lo  et  .*><>  gr.  dans  une  potion),  suivant  la 
tolérance  (Hayem). 

Emétique 0s?r,30 

Infusion  de  feuilles  d'oranger...  130  gr. 

Sirop  de  sucre 40  gr. 

i  cuillerée  toutes  les  heures. 

Ou  : 

—  Mac-Lean.  — 

Ipéca  pulvérisé 10  gr. 

Vin  de  Xérès 500  gr. 

i  à  o  grammes  toutes  les  heures. 

Ou: 

Ipéca  pulvérisé 1  gr. 

Kermès  minéral 0^,50 

Camphre  pulvérisé 1  gr. 

Sucre  de  lait  pulvérisé 10  gr. 

M.   et  diviser  en  10  paquets,  i  toutes  les  heures. 

Ou:  § 

Eau 120  gr. 

lodure  de  potassium 0r',o0  à  2  gr. 

Sirop    décorce    d'oranges 
amer  es 30  gr. 

Teinture  d'iode X  gouttes. 

F.   s.  a.  Par  cuillerées. 

—  Boinet.  —  Jaccoud.  — 
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Dès  que  l'abcès  est  formé,  ponction  avec  V aspirateur 
de  Potain. 
Ou  : 

—  ROCHARD. 

Ouvrir  largement  la  cavité  purulente. 
Incision  de  1  à  8  centimètres,  parallèle  aux  fausses 
côtes. 

Pansement  antiseptique  (gaze  iodoformée). 

Syphilis  du  foie. 

(Voir  Syphilis.) 
Médication  spécifique  : 

Iodure  de  potassium 2o  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  auières.     500  gr. 
Chaque   cuillerée  contient   1  gramme   d'iodure.  2  à 
10  cuillerées. 
Et: 

Liqueur  de   Van    Swieten,  1  cuillerée    dans  1  verre 
d'eau  sucrée  ou  de  lait. 

Ou: 

—  Liégeois.  — 
Injection  hypodermique  : 

Eau  distillée 90  gr. 

Sublimé  corrosif. .....: -        0?^,20 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,10 

F.  s.  a.  2  injections  par  jour. 

Ou: 

—  RlCORD.    — 

Pilules  : 

Protoiodure   de  mercure |  âa  3  gr. 

Thridace I 

Extrait  thébaïque 1  gr. 

Extrait  de  ciguë 6  gr. 

F.  s.  a,  60  pilules.  Ile  soir;  0sr,05  de  protoiodure 
par  pilule. 
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Si  la  cachexie  est  profonde  : 
Joindre  au  traitement  antiseptique  : 

Quinquina  (Voir  page  374). 
Et  : 

Sirop  d'iodure  de  fer 40  gr. 

par  jour  (2  cuillerées). 

Ou  : 

Iodure  de  1er 5  gr. 

Iodure  de  potassium 12sr,50 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 50  gr. 

Sirop  de  gomme 450  gr. 

2  à  4  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Furoncle. 

Traitement  abortif. 

Appuyer  sur  le  furoncle  toutes  les  2  heures  un 
bourdonnet  d'ouate  hydrophile  imprégné  de  benzine, 
puis  2  à  3  fois  par  24  heures. 

Ou: 

Injecter  dans  le  furoncle  quelques  gouttes  d'une 
solution  phéniquée  à  20/1000  ou  cTéther  iodoformé  à 
5/100. 

Badigeonner  3  fois  par  jour  le  furoncle  avec  la 

solution  suivante  : 

Teinture  d'iode  concentrée )     ~  ,A 

„,     ,  •  \     aa  10  gr. 

Glycérine J 

M. 

Prescrire  en  même  temps  les  cachets  suivants  : 

Naphtol  $ 1 5  gr. 

Salicylate  de  soude 7g'\50 

M.  s.  a.  Pour  30  cachets.  En  prendre  1  avant  chaque 
repas. 
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—  Maria.   — 

Boire  de  /'eau  de  goudron. 

HuNTER.    — 

Bicarbonate  de  soude,  4  grammes  pour  1  litre  d'eau 
à  boire  dans  la  journée. 

—  Reclus.  — 

Prendre,  avant  chaque  repas,  I  cuillerée  à  dessert 
de  la  potion  suivante  dans  une  infusion  de  lêtes  de 
camomille  : 

Acide  phénique  cristallisé 2  gr. 

Glycérine  pure 2-Hn  gr. 

Teinture   de  badiane :»  gr. 

Traitement  local 

Recouvrir  le  furoncle  de  compresses  imbibées  cZ'eau 
boriquée  à  4/100  ow  d'une  solution  phéniquée  à 
1/100  et  d'une  feuille  de  gutta-percha  laminée;  atten- 
dre l'ouverture  et  l'expulsion  spontanée  de  la  masse 
hourbillonneuse. 

Pansement  à  la  gaze  iodoformée. 

(Voir  Arthrilisme.   Herpétisme.    Anémie.) 

Furoncle  du  conduit  auditif  externe. 

Appliquer  un  bouchon  d'ouate  imbibé  de  la  solu- 
tion suivante  : 

Menthol 20  gr. 

Huile  d'olive 1  DO  gr. 

M. 

Ou: 

Appliquer  pendant  quelques  minutes  un  tampon 
de  coton  hydrophile  imbibé  de  naphtol  camphré. 
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Ou  de  la  solution  : 

Liqueur  de  Vau  Swieten )     -    , ., 

„,     ,  .  '     aa  lo  gr. 

Glycérine ' 

Pour  imbiber  une  mèche  de  coton  hydrophile,  intro- 
duite à  l'aide  d'une  pince  et  du  spéculum  d'oreille,  si 
le  furoncle  est  situé  plus  profondément. 

Embrocation  d'alcool  camphré  ou  d'alcool  borique 
à  saturation. 

Furoncle    du    nez. 

—  Lubet-Rarbo.n.    — 

Nettoyage  à   Vaide  de  la  vaseline  boriquée  à  1/5. 
Pulvérisations  phéniquées  à  4/100. 
Appliquer  un  tampon  d'ouate  hydrophile,  imbibé 
de  la  solution  : 

Glycérine  neutre ) 

Liqueur  de  Yan  Swieten \ 

Furonculose. 


■10  gr. 


Traiter  le  diabète,  l'albuminurie. 
Interdire   le   café,    les   liqueurs,   les  poissons,    le 
gibier,  les  fromages  avancés. 

Prescrire  \esalof,  1  à  5  grammes  par  jour,  en  cachets. 

Ou  : 

Arséniate  de  soude 0sr,04 

Sirop  de  quinquina il)0  gr. 

-M.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Éviter  les  aliments  gras,  trop  épicés,  le  vin  pur,  es 
liqueurs. 

Huile  de  foie  de  morue. 

La  Bourboule.  Uriage. 

Bains  de  vapeur.  Frictions  alcooliques. 
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Galactorrhée . 

Pour  faire  cesser  la  sécrétion  du  lait  : 
Infusions  de  pervenche,  de  menthe,  d'agaric  blanc. 
Applications    externes  de  pommade  à  /'extrait  de 
belladone,  à  /'extrait  d'opium. 

Compression  des    seins   avec    de  grosses   couches 
d'ouate  ou  avec  des  bandelettes  de  diachylon  imbri- 
quées. 
Lotions  avec  la  solution  de  sublimé  à  1/1000. 
Ou  : 

Chlorhydrate  de  morphine j  -  . 

Extrait  de  ciguë ] 

Camphre 2  gr. 

Vaseline 60  gr. 

M.  s.  a.  Pour  onctions  sur  les  seins. 

Purgatifs  drastiques  (Voir  page  185). 
A  l'intérieur:  iodure  de  potassium,  1  à  2  grammes 
par  jour. 

Gale. 

—  Brocq.  — 

1°  Frictionner  complètement  le  malade  pendant 
20  minutes  avec  du  savon  noir  et  de  Veau  tiède. 

2°  Faire  prendre  ensuite  un  bain  tiède  de  3/4 
d'heure. 

3°  Frictionner  de  nouveau  avec  un  linge  rude. 
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4°  Enfin,  frictionner  pendant  20  minutes  sur  tout 
le  corps  avec  la  pommade  d'Helmerich,  modifiée  par 
M.  Hardy  : 

Fleur  de  soufre 2  parties. 

Carbonate  de  potasse t  partie. 

Axonge 12  parties. 

F.  s.  a. 

Garder  cette  pommade  pendant  24  heures  ;  le  lende- 
main, grand  bain  d'amidon. 

Passer  les    vêtements  ainsi  que  les  couvertures  à 
l'étuve  à  120°. 

Prescrire  cette  pommade  si  l'on  a  à  traiter  une 
gale  en  ville  : 

—  FOUBMER.    — 

Glycérine . .     200  gr. 

Gomme  adragante 1  gr. 

Fleur  de  soufre 100  gr. 

Carbonate  de  soucie 50  gr. 

Parfum Ad  libitum. 

M.  s.  a. 

—  Bourguignon.  — 
Ou  : 

Essence  de  lavande,  de  cannelle,  /   ~ 

de  menthe,  de  girofle 

Gomme  adragante 4  gr. 

Carbonate  de  potasse 30  gr. 

Fleur  de  soufre 90  gr. 

Glycérine 180  gr. 

M.  s.  a. 

—  Besmer.   — 

Faire  tous  les  soirs  en  se  couchant  une  friction  sur 
tout  le  corps  avec  l'huile  salolée  à  5  0  0,  puis  pou- 
drer avec  un  peu  de  fleur  de  soufre. 


,  aa  2  gr. 
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—  Besnier.  — 

Faire  le  soir,  sur  les  parties  atteintes,  une  friction 
avec  : 

Huile  de  camomille  camphrée...     100  gr. 

Baume  styrax  liquide 20  gr. 

Essence  de  menthe 5  gr. 

Le   matin,   laver  à  Veau  tiède  et  poudrer  à  /'amidon. 

Gale    chez  les  enfants. 

—  Kaposi.  — 

Frictions  2  fois  par  jour  arec    la  pommade  sui- 
vante : 

Naphtol  a 5  à  15  gr. 

Savon  vert 50  gr. 

Craie  blanche  préparé.-. .....  10  gr. 

Axonge 100  gr. 

M.  s.  a. 

—  Comby.  — 

Frictions    avec    /'onguent    styrax  pur  ou    coupe 
<rhuile  d'amandes  douces. 
Ou  avec  le  savon  suivant  : 

Savon  de  Marseille 100  gr. 

Pétrole 30  gr. 

Alcool  à  90" 50  gr. 

Cire 40  gr. 

M. 

Gale  chez  les  femmes    enceintes. 

—  Besnier.  — 

Frictions  le  soir,  pendant  5  à  6  jours,  avec  la  pom- 
made suivante  : 


GASTRALGIE   MENSTRUELLE  383 

Naphtol  > 5  à   10  gr. 

Éther Q.  s.  pour  dis?. 

Essence  de  menthe Q.  s. 

Vaseline 100  ar. 

M.  s.  a. 

Bain  d'amidon  tous  les  2  jours. 

Gangrène    de    la   bouche. 

Voir  Noma.) 

Gangrène   pulmonaire. 

(Voir  Poumon  {Maladies  du),  page  :\~i).< 

Gangrène  symétrique   des 
extrémités. 

(Voir  Asphyxie  locale  des  extrémités.) 

Gastralgie. 

(Voir  Estomac  [Maladies  de  F),  page  337.* 

Gastralgie    hystérique. 

(Voir  Hystérie.  Gastralgie,  page  337.) 

Gastralgie  menstruelle. 

—  J.  Chéron.  — 

Au  moment  des  crises,  [  cuillerée  à  café  imites  les 
heures  de  la  potion  : 

Bromure  de  potassium 4  gr. 

Teinture  d'aconit 1  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine <>-'•,  02 

Eau  distillée 90  nr. 

Dilatation  du  col.  Attouchements  avec  la  solution 
morphinée  à  1/20. 
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(Voir    Endométrites.  Endocervicites.) 

Gastrite    aiguë. 

(Voir  Estomac  {Maladies  de  V),  page  310.) 

Gastrite   catarrhale   chronique. 

(Voir  page  311.) 

Gastrites  toxiques. 

(Voir  page  311.) 

Gastrite   ulcéreuse. 

(Voir  Estomac  {Ulcère  de  l'),  page  315.) 

G  as  tr  o-ent érit e . 

(Voir  Choléra.  Diarrhée.    Gastrites.  Entérite. 

Gastrorrhagie. 

(Voir  Hématémèse.) 

Gerçures. 

(Voir  Crevasses.) 

Gingivites. 

Gingivite    aiguë. 
Lavages  avec: 

Borate  de  soude 10  gr. 

Miel  rosat 40  gr. 

Infusion  de  ronces 200  gr. 

M.  s.  a. 
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Toucher  légèrement  les  ulcérations  avec  le  nitrate 
d'argent  ou  Tacide  chromique. 
(Voir  Stomatite.) 

Gingivite  mercurielle. 

(Voir  Stomatite  mercurielle.) 

Poudrer  les  gencives  avec  le  mélange  suivant  : 

Poudre  de  quinquina 30  gr. 

Poudre  de  ratanhia j    _ 

Chlorate  de  potasse... |  aa  10  gr' 

M.  s.  a. 

Gingivite  des  femmes  enceintes. 

Badigeonner  légèrement  tous  les  jours   les  gencives 
avec  la  solution  : 

Alcoolat  de  cochléaria \    _ 

Hydrate  de  chloral j  aa  10  gr. 

M.  s.  a. 

Gingivite  ulcéreuse. 

(Voir  Stomatite  ulcéro-membraneuse . 

Giossites. 

Glossite  superficielle. 

Gargarismes  :   astringent,  alcalin  (alun,  borate  de 
soude  (Voir  ci-dessus).  Purgatifs. 

Glossite  disséquante  (Forme  parenchymateuse). 

Sangsues  à  la  région  sus-hyoïdienne.  Scarifications- 
Incisions  multiples.  Ouvrir  les  abcès. 
Trachéotomie. 

22 
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Glossite  psoriasiforme. 

—  Besnier.  — 

Si  le  psoriasis  se  montre   sous  forme  de  plaques 
assez  limitées,  employer  la  formule  : 

Ichthyol » 

Acide  pyrogallique /   _ 

...        i-     i-  >  aa  5  gr. 

Acide  sahcyhque .  i 

Acide  chrysophaniqne ; 

Axonge 100  gr. 

M. 

Si  cette  pommade  est  bien  supportée,  diminuer  peu 
à  peu  la  quantité  (f  axonge . 
—  Mauriac.  — 
Gargarisme  : 

Borate  de  soude 25  gr. 

Eau I  .000  gr. 

Et  : 

Prendre,  matin  et  soir,  1  cuillerée  à  bouche  de  ce 
sirop  : 

Arséniate  de  soude 0?i-,10 

Sirop  de  quinquiûa 400  gr. 

(Voir  Stomatites.  Syphilis.) 

Glotte  (Œdème    de  la;. 

(Voir  Larynx  {Maladies  du),  page  451.) 

Glycosurie. 

(Voir  Diabète.) 

Goitre. 

Changement  de  climat.  Habiter    le   littoral  médi- 
terranéen. 
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Iode,  iodures  à  l'intérieur  : 

Teinture  d'iode,  X  gouttes  dans  du  lait  avant  cha- 
que repas  ou  dans  du  vin  d'Espagne. 
Ou  : 

IoJure  de  sodium 12gr,30 

Eau  distillée 125  gr. 

F.    s.    a.    1  cuillerée    à    café     avant  chaque  repas 
dans  un  peu  d'eau  d'Évian. 
—  Reverdix  (Genève).  — 

1°  Quotidiennement,  ingérer  1  à  2  verres  d'eau  de 
Chaîles. 

2°  Prescrire  chaque  jour  3  pilules  : 

Iodoforme 1  gr. 

Extrait  d'ahsiuthe Q.  s. 

F.  s.  a.  15  pilules. 

Suivre  ce  traitement  pendant  plusieurs  mois,  avec 
des  intervalles  de  repos  de  8  à  10  jours,  afin  de  faci- 
liter la  tolérance  de  l'iodoforme. 

Alimentation  tonique. 

Huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer, 
quinquina,  gentiane,  quassia  amara. 

Eaux  minérales  chloro-bromo-iodurées. 

A  Vextérieur,  onctions  avec  la  pommade  : 

lodure  de  potassium 4  gr. 

Axonge 20  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  : 

Badigeonnages  à  la  teinture  d'iode,  ou  avec  le  mé- 
lange suivant  : 

Teinture  d'iode )    «. 

Éther 

M.  s.  a. 


aa  10  gr. 
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Ou  : 

—  MOSETCG.  — 

Injections  dans  le  goitre  avec  la  solution: 

BeDzol 1  gr. 

Iodoforrue 9  gr. 

Huile  de  vaseline 10  gr. 

Huile  de  gaulthéria Il  gouttes. 

M. 

Ou  avec  un  mélange  à  parties  égales  de  teinture 
d'iode  et  d'eau  iodurée  {employer  chaque  fois  2  à 
3  gr.). 

Thyroïde  ctomie  partielle  ou  totale. 

Goitre    exoplitlialmique. 

(Voir  page  174.) 

Gonorrliée. 

(Voir  Blennorrhagie.) 

Gourmes. 

(Voir  Eczéma.) 

Goutte. 

Le  traitement  de  la  goutte  doit  viser  deux  organes: 
le  foie  qui  fabrique  V acide  urique,  le  rein  qui 
Vélimine. 

Exercice.  Sobriété. 

Éviter  les  viandes  fortes,  faisandées,  salées,  le 
gibier,  les  crustacés,  le  café,   les  liqueurs. 

Légumes  en  abondance,  sauf  V oseille,  les  tomates, 
les  épinards. 

Boissons  :  vin  blanc  coupé  avec  une  eau  alcaline, 
lait  (2  litres  par  jour),  petite  bière. 

Eaux  minémles  :  Vichy  [Célestins],  Viltel  [grande 
source),  Evian. 
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Goutte  aiguë. 
Régime  lacté  ;  une  tasse  de  lait  toutes  les  2  heures. 
Pendant  l'attaque  : 

Antipyriue 1  à  3  gr. 

En  cachets. 

Ou  : 

Teinture  de  semences  de  colchique,  VIII  gouttes. 
4  fois  par  jour,  dans  un  peu  de  thé. 

Et  : 

Sulfate  de  quinine 1  gr. 

En  4  doses. 

—  Grasset  — 

Toutes   les  2   heures  une  cuillerée  à  soupe  de  la 
solution  : 

Salicylate  de  soude 2  à  4  gr. 

Eau  de  tilleul 90  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 30  gr. 

—  Gharcot.  — 

Onctions  sur  les  parties  malades,  pansement  avec 
l'ouate  salicylée  : 

Extrait  de  jusquiame 8  gr . 

Opium 3  gr. 

Axonge 30  gr . 

M. 

—  Aimé  Martin.  — 

Vin  de  colchique 4  à  6  gr. 

Eau 120  gr. 

A  prendre  en  3  fois  daus  la  journée. 

—  Dujardln-Beaumetz.  — 

Teinture  de  semences  de  col- 
chique.  

Alcoolature  déracines  d'aconit  }  aa  ^  &r- 

Teinture  de  gaïac 

Teinture  de  quinine 

XXX  gouttes  le  matin,  à  midi,  le  soir,  dans   1  verre 
d'infusion  de  feuilles  de  frêne. 

22. 
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Sirop  de  Follet,  1  à  4  cuillerées  à  soupe. 
Cataplasmes  de  colchique  ;  baume  tranquille. 

Collodion  antigoutteux: 

Collodion  élastique \  .~  g  gr 

Éther  sulfurique. \ 

Acide  salicylique 4  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine 1;  gr. 

M. 

Onctions  snr  les  articulations  avec  : 

Chloroforme 20  gr. 

Baume  tranquille 30  gr. 

Laudanimi  de  Sydeuham 20  gr. 

Pansement  ouaté. 

Application    toutes   les  heures   sur   le   gros   orteil 
atteint  de  goutte. 

Purgatifs  drastiques  : 

Aloès 0?1',  05  à  0?r,  15 

Pour  1  pilule. 

Goutte  chronique. 
Bicarbonate     de    soude,  4    à    10    grammes   par 
jouir. 

Ou  : 

B-enzoate  de  soude,  0sr,50  à  2  grammes. 

Ou  : 

Carbonale    de     lithine     effervescent,    0sr,30     à 
i  g-vamme. 

Ou  : 
—  Jaccoud.  — 

loduie  de  lithium 0^,25 

Extrait  de  quassia  amara j  aa  Q. 

Poudre  de  gaïac 

M.  pour  1  pdule.  3  à  4  par  jour. 
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Ou  : 

Benzoate  de  lithine 0sr,50  ;'t  2  gr. 

En  5  pilules  à  prendre  dans  la  journée  (15  jours  par 
mois). 

Ou  sirop  : 

Bromure  de  lithium 10  gr. 

Sirop  de  Heurs  d'oranger 190  gr. 

1  cuillerée  par  jour. 

—  Du  JARDIN- BeAUMETZ.  — 

Régime  :  Viandes  surtout  blanches,  pas  de  gibier. 

Remplacer  le  pain  par  la  pomme  de  terre.  Cure  de 
fraises  et  de  raisin. 

Régularité  dans  les  garde-robes  ;  frictions,  massa- 
ges, bains  aromatiques. 

Amers.  Toniques. 

Eaux  minérales  : 

Contrexéville,  Évian,  Pombières,  Royat,  Ems, 
Carlsbad,  Néris,  Boues  de  Dax  et  de  Saint-Amand. 

Faire  analyser  Vitrine  tous  les  mois. 

Gravelle. 

Gravelle  ammoniacale  (Voir  page  600). 

Gravelle  oxalique  (Voir  page  600). 

.Gravelle  phosphatique  (Voir  page  601). 

Gravelle  urique  (Voir  page  598). 

(Voir  Lithiase  urinaire,  page  598). 

Grippe  (Influenza). 

Repos,  diète,  pédiluves  sinapisés. 
Si  phénomènes  inflammatoires  et  catarrhaux  : 
Poudre   d'ipéca,  lgr,50  à  2  grammes,  en  3  foisf    à 
10  minutrs  d'intervalle  (paquets  de  CP'50). 
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Boissons  dlaphorétiques  :  infusion  de  bourrache 
ou  de  coquelicot,  additionnée  de  quelques  gouttes 
d'esprit  de  Mindereus;  infusion  de  tilleul  édulcorée 
avec  du  sirop  de  codéine. 

Applications  de  coton  iodé. 

Badigeonnages  répétés  avec  la  teinture  d'iode. 

Et  : 

Terpiue  pure 0sp,2o 

Glycérine  et  gomme.  O.  p.  pour  faire  une  pilule 
demi-molle. 

Ou  : 

Créosote 0?r,0o 

Pour  1  capsule.  4  à  6  capsules. 

Contre  les  quintes  de  toux  :  1  cuillerée  à  café, 
toutes  les  heures,  de  la  solution  suivante  dans  un  peu 
d'infusion  chaude  ad  libitum  alcoolisée  : 

Benzoate  de  soude 4  gr. 

Alcoolature  d'aconit XXX  gouttes 

Sirop  thébaïque oO  gr. 

Sirop  de  Heurs  d'oranger 20  gr. 

Eau 30  gr. 

Forme  fébrile. 

Sulfate  de  quinine / 

Extrait  de  quinquina \ 

Extrait  de  racines  daconit 0sr,10 

Pour  20  pilules.  En  prendre  3,  deux  fois  par  jour. 


2  gr. 


Ou  : 

Prendre,  matin  et  soir,  un  cachet  contenant  : 

Bromhydrate  de  quinine 0?r20 

Phénacétine 0fcrr25 

P.  1  cachet.  n°  10. 
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Ou  : 

—  Latour.  — 

Poudre  de  Dower ;    ~   _     qn 

Broinhydrate  de  quinine j 

M.  1  paquet.  2  à  3  par  jour. 

Forme  névralgique. 

Bromhydrate  de  quinine. ........       o-'\2o 

P.  1  cachet.  3  par  jour. 

Et: 

Aconitine  cristallisée 0-r, 00025 

Ou  : 

—  Charcot.  — 

Phénédiue  (phénacétine) 0-'\50 

P.  2  cachets.  2  cachets  par  jour,  à  1  heure  d'intervalle. 

—  Huchxrd.  — 

Eau  distillée 100  gr. 

Uréthane 20  gr. 

3  à  4  cuillerées  à  café  par  jour  dans  une  infusion  de 
feuilles  d'oranger.  1  cuillerée  à  café  =  1  gramme. 

—  Baudet.  — 

Hypoal  (chloral-antipyrine.). . .     2  à  3  gr. 
Par  jour  (cachets,  potion,  sirop). 

Ou  : 

—  Radlauer.  — 

Somnal  (éthylchloraluréthane). .     2  à  4  gr. 
En  2  cachets,  à  t  heure  d'intervalle. 

Formes  fébrile  et  névralgique  associées. 

Antipyrine 2  à  3  gr. 

En  2  ou  3  fois. 

Ou  : 

Salol 5  gr. 

Pour  10  cachets.  5  par  jour. 
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—    HUCIIARD.    — 

Si  vomissements  et  douleurs  épigastriques  : 

Eau   gazeuse,   lait  glacé   coupé  avec  de  Veau    de 
Vichy. 
Et  : 

Bicarbonate  de  soude ) 

Salicylate  de  bismuth >  âà  0sr,30 

Magnésie  calcinée ) 

Pour  1  cachet.  3  à  5  par  jour. 

Lavements  tièdes,  additionnés  le  malin  d'une  cuil- 
lerée à  so'ipe  de  sulfate  de  soude. 
Si  asthénie,  adynamie  : 

Sulfate  de  strychnine,  0sr,002  à  0gr,003  par  jour. 
Arséniate  de  strychnine,  3  à  4  granules  de  0nr',0005. 

Ou: 

Injection  sous-cutanée  : 

Sulfate  de  strychnine 0?r,01 

Eau  distillée 10  gr. 

1  à  3  seringues  de  Pravaz  par  jour. 

Ou  : 

Caféine 4  gr. 

Benzoate  de  soudo 3  gr. 

Eau  distillée 6  gr. 

"  seringues  par  jour. 

Ou  : 

Iujocljnns  d'éther 2   gr. 

Vin    chaud,    thé  alcoolisé,  potion  avec  extrait  de 
quinquina  (Voir  page  374). 

Si  forme  intermittente  : 

Sulfate  de  quinine  (Voir  fièvres). 
—  Dujardin-Beaumexz.  — 

1°  Forme  douloureuse. 
Antithermiques  analgésiques  (Voir  page  5 k0.) 
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Antipyrine,  2  à  3  grammes  par  jour  dans  du  th 
ou  du  rhum. 

Ou,  matin  et  soir,  une  cuillerée  à  soupe  de  la  potioi. 
suivante  : 

Exalgine l-'..j  i 

Alcoolat  de  menthe. 10  gr. 

Eau  de  tilleul 120  gr. 

Sirop  de  tlcurs  d'oranger. ......         30  gr. 

Ou  : 

Phénacéline,  Or|'50,  2  fois  par  jour. 

Si  tout  échoue,  recourir  aux  injections  de  morphine. 

2°  Forme  gastro-intestinale 

Repos  absolu.  Opiacés,  par  exemple  élixir  parégo- 
rique (X  gouttes,  3  fois  par  jour,  dans  du  lait  chaud). 
Combat ire  la  constipation  ou  la  diarrhée  suivant  les 
cas. 

3°  Forme  catarrhale 

Chlorhydrate  de  quinine,  0sr,2o  matin  et  soir. 

s'il  y  a  douleurs,  associer  /'antipyrine  à  la  qui- 
nine. Par  exemple,  2  cachets  par  jour  (1  le  matin  et 
\  le  soir),  ainsi  composés  : 

Chlorhydrate  de  quinine 0,*-'2S 

Antipyrine 1  gr. 

L'aconit    est  fort  utile  aussi.  On  peut  le  formuler 
ainsi:  Prendre  le  matin,  à  midi  et  le  soir,  chaque  fois 
dans  une  tasse  de  lait  chaud  ou  d'infusion  capillaire  : 
2  cuillerées  à  soupe  de  sirop  de  Tolu  ; 
1  cuillerée  à  café  d'eau  de  laurier-cerise  : 
X  gouttes  d'alcoolature  déracine  d'aconit 
Recommander   l'usage  du    thé  au   rhum,  laits   de 
poule,  jaunes  d'œuf,  crème*,  etc.,   et  parfois  sorbets 
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à  la  viande  ou  au  jus  de  viande.  Empêcher  toute  im- 
prudence. 

Contre  les  complications  pulmonaires,  si  graves,  de 
la  grippe,  recommander  l  alcool,  la  digitale,  le 
strophantus,  ou  bien  encore  la  caféine  en  injections 
sous-cutanées  suivant  la  formule  ordinaire  : 

Caféine ^   _ 

Benzoate  de  soude $  aa    °  ' 

Eau  bouillie,  Q.  s.  pour  faire  volume  total  de  10 
centimètres  cubes. 

1  seringue  de  Pravaz  de  cette  solution,  2  à  3  fois  par 
jour. 

Bans  certains  cas  où  la  cyanose  survient,  la  saignée 
donne  de  bons  résultats.  Surveiller  avec  soin  la  con- 
valescence. 

Gros   ventre   (enfants). 

—  J.  Simon.  — 

Frictions  sur  le  ventre  avec  l'huile  de  camomille 
camphrée. 

Alimentation:  lait  additionné  d'un  tiers  d'eau; 
ajouter  une  cuillerée  à  bouche  d'eau  de  chaux. 

De  temps  en  temps,  une  pincée  de  magnésie  dans 
de  Veau  très  sucrée. 


HÉMATÉMÈSES 


H 

Haleine   fétide. 

iVoir  Fétidité  de  la  bouche.) 

Hallucinations. 

Bains  prolongés. 

Paraldéhyde,    1  à  4  grammes   (cachets   de  0-',2:< 
ou  potion). 

Acide  arsénieux,  0?',00i  à  0-r,00o. 
Bromure  de  potassium,   1  à  4  grammes. 
Isolement  dans  une  maison  de  santé. 

Hémat  émèses . 

(VoirGastrorrhagie,  pa^e  340.  Ulcère  dr 
l'estomac,  paire  315.  i 

Boissons  acides  glacées.  Limonade  glacée.  Eau  dû 
Rabel.  Glace  intus  et  extra. 
Régime  lacté  absolu. 

Révulsifs  {mouche  de  Milan)  au  ereu'e  d"  l'estomac. 
Iniection  hypodermique  : 

Ergotine I  gr. 

Glycérine 

Eau  distillée aa  4  gr' 

Eau  de  laurier-cerise 2  gr. 

F.  s.  a.  X  à  XXX  gouttes. 
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Si  collapsus  : 

Injections  sous-cutanées  de  sérum  artificiel  (Voir 
page  XIX),  d'éther,  de  caféine  (Voir  page  396). 

(Voir  Gastrorrhagie,i>aige  340.  Hémoptysie,  page   569.) 

Hématoeèle  chez  l'homme. 

(Voir  Oi-chite.) 

Hématoeèle    péri-utérine. 

Immobilité.  Vessie  de  glace  sur  V abdomen.  Cataplas- 
mes froids. 
Limonade  vineuse,  boissons  acidulées. 
Potion  à  prendre  par  cuillerées  à  bouche  toutes  les 
heures  : 

Perchlorure  de  fer 1  gr. 

Eau  de  Rabel 2  à  5  gr. 

Sirop  d'opium 30  gr. 

Eau 120  gr. 

Ou: 

Ergotiue 1  à  4  gr. 

Viu  cordial 100  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.        30  gr. 
F.  s.  a.  par  cuillerées. 

L'hémorrhagie  arrêtée,  toniques,  quinquina,  kola. 
Ponction,  incision,  drainage,  lavages  antiseptiques. 

Hématomyélie. 

(Voir  Moelle  [Maladies  de  la),  page  491.) 

Héinatorrachis. 

(Voir  Moelle  {Maladies  de  la),  page  491.)     . 
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Hématurie. 

Frictions  sèches  sur  les  riïembres  inférieurs,   appli- 
cation de  sinapismes. 

Ventouses  sèches  appliquées  sur  Vhypogastre,  l'ab- 
domen, les  cuisses. 

Rechercher   la   cause  (tuberculose,   blennorrhagîe, 
prostatite,  scorbut,  calcul). 

Repos  complet.  Lavements  froids. 
Diurétiques  légers.   Macération  de  poudre  de  digi- 
tale à  0.50/1000. 

Extrait  fluide  d'haniamelis  ] 

Sirop    d'écorce    d'oranges  >  àa  50  gr. 

amères ) 

Teinture  de  vanille. ..,. ..  XX  gouttes. 

M.  A  prendre  par  cuilerée  à  café. 

Ou: 

Hamameline 0sp,  50 

Pour  10  pilules.  De  1  à  3. 
Ou  : 

Perchlorure  de  fer 2  gr. 

Eau  de  Rabel 2  à  5  gr. 

Sirop  d'opium 30  gr. 

Eau 120  gr. 

Par  cuillerées. 

Ou  : 

Extrait  de  monésia 5  gr. 

F.  s.    a.  25  pilules  contenant  0^,20  d'extrait.  5  à  10 
par  jour. 

—  Guv  on.  — 

Hoissons  délayantes.  Réfrigérants.  Révulsifs. 
Injections  astringentes  au  déclin  des  hématuries. 
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Vergot  de  seigle  ne  donne  pas  de  très  bons  résultats. 

Sulfate  de  quinine 2  gr. 

En  3  fois  dans  la  journée  (cachets). 

Cathétérisme. 

(Voir  Cystite.  Gravelle,  page  598.) 

Héméralopie. 

Traitement  tonique,  huile  de  foie  de  morue,  quin- 
quina, kola.  Vésicatoires  aux  tempes.  Électrothérapie. 

Injections  sous-cutanées  : 

Chlorhydrate  de  pilocarpine 0?r,10 

Eau  distillée 5  gr. 

F.  s.  a.  X  à   XX  gouttes  par  jour. 

Port  de  verres  fumés. 

Hémi-anesthésie     hystérique. 

(Voir  Hystérie.) 

1.1  émieh  orée . 

(Voir  Chorée.) 

Hémicranie. 

(Voir  Migraine.) 

Hémiplégie   hystérique. 

(Voir  Hystérie.) 
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Hémophilie. 

Médication  tonique  et  reconstituante  : 
Vin  de  quinquina.  Arsenic  à  petites  doses  :  1  gra- 
nule of  arséniate  de  soude  à  0?r,002  et  i  granule  de 
quassine  à  Ob'1', 005. 
Prescrire  la  quinine  : 

Sulfate  de  quinine 0^,10 

Extrait  de  quinquina 0^,05 

Protoxalate  de  fer 0^,05 

Pour  1  pilule.  2  par  jour. 
—   Cadet  de  Gassicourt.  — 

Prendre,  toutes  les  heures,  1  cuillerée  à  soupe  de  la 
potion  : 

Infusion  de  roses  rouges 1 00  g r. 

Sirop  de  roses i     _  ft„ 

o-         a          v,  aa  30  st. 

Sirop  de  cachou ) 

Extrait  de  ratanhia 2  gr. 

Eau  de  Rabel XV  gouttes. 

Alun  pulvérisé 0sp.50 

Inhalations  d'oxygène. 

Arrêter  les  hémorrhagies  :  injection  hypodermique 
cfergotine  (Voir  page  297). 

Tamponnement  des  fosses  nasales,  du  vagin. 

Soigner  spécialement  les  gencives  :  poudres  denti- 
frices au  quinquina,  au  ratanhia;  collutoires  au 
citron,  au  jus  de  cresson. 

Climat  méditerranéen.  Toniques. 

(Voir  Anémie.    Èpistaxis.) 

Hémoptysies. 

(Voir    Poumon    < Maladies  du),    et  surtout  Tuberculose 
Hémoptysie  liée  à  la),    page  668.) 
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Hémorrhagie. 

Repos,  fraîcheur  du  lieu  de  séiour.  Applications 
fraîches  et  même  glacées.  Boissons  glacées. 

Collodion  hémostatique  : 

Collodion  officinal 100  gr. 

Acide  phonique 5  à  10  gr. 

Acide  tannique 5  gr. 

Acide  benzoïque 3  gr. 

M.  On  l'appliquo  au  moyen  d'un  pinceau. 

Compression ,  tamponnement. 

Hémostatiques  :  Perchlorure  de  fer,  tanin,  aluny 
phénate  de  soude,  amadou,  colophane,  eau  de  Pa- 
gliari,  eau  de  Léchelle. 

A  l'intérieur  :  Eau  de  Rabel,  perchlorure  de  fer 
(X  gouttes  dans  de  Veau)  ;  hydrastis  canadensis  {tein- 
ture à  1/10),  XX  à  XXX  gouttes;  hamamelis  virginica 
(teinture  à  1/5),  X  à  XXX  gouttes  ;  ergotine. 

—  HUCHARD.  — 

Pilules  hémostatiques  : 

Ergotine i    ~  n 

Sulfate  de  quinine ) 

Digitale  pulvérisée )  âà  0sr  20 

Extrait  de  jusquiame i 

F.  s.  a.  20  pilules.  De  5  à  8  par  jour. 

Injection  sous-cutanée  cTergotine  à  1/10,  1  serin- 
gue de  Pravaz. 

—  Dujardin-Beaumetz. 
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Potion  antihéniorrhagique  : 

Acide  sulfurique  dilué 10  à  lo  gr. 

Teinture    d'opium XX  gouttes. 

Décoction  de  ratanhia 1  50  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  heures. 


Héniorrhagrie    cérébrale. 

Voir  Cerveau  {Maladies  du),  page  123.) 


Hémorrhagie   de    l'estomac. 

(Voir  Hématémèses,])3ige  397.  Gastrorrhagie,  page  340. 
Ulcère  de  l'estomac,  page  315.) 

Hémorrhagie  de    l'intestin. 

(Voir  Gastrorrhagie,  page  340.  Entcrorrhagie,  pag<  340.) 

Hémorrhag;ies  nasales. 

(Voir  Epis  taxis.) 


Hémorrhag-ies  pulmonaires. 

Voir  Hémoptysie  liée  à  la  tuberculose,  page  668.) 


Hémorrhagie  utérine. 

Repos  absolu  sur  le  dos,  cuisses  fléchies,  jarrets 
soutenus  par  un  coussin  ;  compresses  froides,  vessie 
de  glace  sur  le  vtntre. 

Boissons  froides  et  même  glacées  :  bouillon,  chant- 
pagne. 
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Si  l'utérus  est  vide  : 

Injections  intra-utérines  d'eau  chaude  à  42°. 
Réchauffer  les  extrémités,  sinapismes  aux  poignets, 
coudes,  genoux  et  mollets. 

Ergot  de  seigle  en  poudre,  1  gramme  par  jour. 

Ou  : 

Ergotine  Tanret,   ergotine   Yvon,    par  la  bouche  ou 
en  injections  hypodermiques. 
Injection  sous-cutanée  : 

Ergotine 1  gr. 

Eau  distillée 10  gr. 

F.  s.  a.  1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

A    l'intérieur  :  eau  de  Rabel,  4  grammes  dans  un 
verre  de  limonade. 

Ou  : 

Ergotiuine 0sr,01 

Acide  lactique 0?r,02 

Eau  de  laurier-cerise 10  gr. 

III  à  X  gouttes  dans  un  peu  d'eau  sucrée. 

Ou  : 

—  J.  Chéron.  — 

Teinture  d'hydrastis 4  gr. 

Elixir  de  Garus 20  gr. 

Sirop,  simple 30  gr. 

Eau 120  gr. 

A  prendre  en  8  fois  dans  les  48  heures. 

—  Huchard.  — 

Prendre  de  o  à  8  pilules  par  jour  des  pilules  sui- 
vantes : 
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Emotine /    ~  . 

&  [  aa  2  gr. 

Sulfate  de  quinine : 

Poudre  de  digitale. . . 

!   aa  U-',20 


Extrait  de  jasquiamc 

F.  s.  a.  20  pilules. 

Teinture  à'hinaamelis  virginica,  X  gouttes   par  jour. 

Ou  : 

Teinture  d'hydrastis  canadensis,  XX  à  XXX  gouttes 
par  24  heures. 

Potion  hémostatique  : 

Teinture  de  cannabis  indica 2  gr. 

Hydrolat  de  tilleul 100  gr. 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger 25  gr. 

Teinture  de  cannelle 5  gr. 

Julep  gommeux 1 20  gr. 

F.  s.  a.Adonnerparcuilleréesà  soupe  touteslesheures. 

Eau    de  Léchelle,  de  Tisserand,  de  Linelli,  etc. 
per chlorure  de  fer. 

—  J.  Chéko.n.  — 
Potion  : 

Teinture  de  capsicum 3  gr. 

Rhum 30  gr. 

Julep  gommeux 120  gr. 

M.  1  cuillerée  à  soupe  toutes  les  2  heures. 

Détruire  la  lésion  qui  produit  la  métrorrhagie. 

Tamponnement  vaginal,  précautions  antiseptiques. 
Curettage. 

Injections  hypodermiques  de  sérum  artificiel  (Voir 
page  XIX). 

Si  avortement,  grossesse  (Voir  page  83). 

23. 
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Hémorrhoïdes. 

Combattre  la  constipation  (Voir  ce  mot). 

Administrer  des  pilules  à  base  cfalo es* (grains  de 
santé  de  Franck,  pilules  écossaises).  Eaux  de  Pullna, 
Hunjadi-Janos,  sel  de  Sedlitz. 

Recommander  au  malade  de  manger  peu,  de  s'as- 
seoir sur  un  coussin  en  caoutchouc,  de  prendre  des 
lavements émollienls  et  des  bains. 

Extrait  fluide  d'hamamelis )   _   „ 

„.         ,,,  ,,  >   aa  50  gr. 

Sirop  d  ecorce  d  oranges  ameres  ) 

Teinture  de  vanille XX  gouttes . 

M.  à  prendre  par  cuillerées. 

Pilules   : 

Extrait  sec  dhamamelis  ou  hama- 
meline Og^oO 

Pour  10  pilules.  1  à  3. 

Pommade  : 

Extrait  d'hamamelis 0sr,20 

Beurre  de  cacao 10  gr. 

Huile  d'amandes Q.   s. 

Suppositoire  : 

Extrait  d'hamamelis  virginica 0ffr,05 

Beurre  de  cacao o  gr. 

Pour  arrêter  les  phénomènes  congestifs  : 

—  J.  Ghékon.  — 

Poudre  de  capsicum    annuum 5  gr. 

Poudre  de  réglisse \ 

Miel.... ' 1  Q-  s- 

F.  s.  a.  30  pilules.  1  à  2  avant  les  repas. 

—  B.  Tessier.  — 

Lotions  avec  des  infusions  de  mille  feuilles  à  20/100 
ou  de  l'eau  aluminée  à  3  100. 
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—  Blghholtz.  — 

Pilules  contre  les  pertes  hémorrhoïdales  : 

Alun  en  poudre )   _  _ 

Extrait  de  ratanhia ]  °  ' 

Conserves  de  roses J     . 

Cachou  en  poudre i  p 

Sirop  de  tortnentille Q.  s. 

F.  s.  a.  60  pilules.  2  matin  et  soir. 

Traitement  antiseptique. 

—  Kassobudski.  — 

1°  Hémorrhoïdes  internes 

Suppositoires  : 

Chrysarobine 1  gr. 

Iodoforme 0sr,30 

Extrait  de  belladone Or'  ,50 

Beurre  de  carao 20  gr. 

F.  s.  a.  Pour  10  suppositoires. 

4  suppositoire  chaque  jour.  A /très  .">  ou  6  jours, 
les  douleurs  et  les  tumeurs  diminuent.  On  continue 
pendant  2  mois 

2°     HÉMORRHOÏDES    EXTERNES 

On  lotionne  plusieurs  fois  chaque  jour  la  tumeur 
hémorrhoidaire  au  moyen  d'une  solution  de  sublimé 
à  1/1000  oie  d'acide  phénique  à  1  50.  On  la  panse 
ensuite  avec  la  pommade  suivante  ; 

Chrysarobine I  gr 

Iodoforme 0-1 ,30 

Extrait  de  belladone 0er,50 

Vaseline 30  gr . 

F.  s.  a.  une  pommade  pour  l'usage  externe. 
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—  Mallez.  — 
Pommade  : 

Extrait  de  sureau 1  gr. 

Aluu   ealcaire 0srr,o0 

Onguent  populeum 16  gr. 

Pommade  calmante  : 

Extrait  de  jusquiame )    _ 

Extrait  de  belladone ]  &' 

Onguent  populeum 20  gr. 

Pommade  : 

Iodoforme 2  gr. 

Opium  pulvérisé 1  gr. 

Vaseline 15  gr. 

Suppositoire  : 

Extrait  de  ratanhia 0?r,50 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,01 

Stéarine. 3  gr. 

Pour  1  suppositoire. 

Ou: 

Chlorhydrate  de  cocaïne /    __ 

Extrait  de  belladone ^  aa  Ogr'°0 

Beurre  de  cacao 4  à  5  gr. 

F.  s.  a.  1  suppositoire. 

Ou  : 

Acide  tannique 0?r,20 

Opium  brut  pulvérisé 1  gr. 

Stéarine 2  gr. 

F.  1  suppositoire. 

—  Delioux.  — 
A  l'intérieur  : 

Poudre  de  myrte 1  à  2  gr. 

En  4  cachets,  à  prendre  dans  la  journée. 
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Dilatation  forcée.  Écrasement.  Cautérisations. 

Hépatiques  (Coliques). 

(Voir  Foie  (Maladies  du),  page  369.) 

Hépatite  aig-ué  parenchymateuse. 

(Voir  Ictère   grave.) 

Hépatite  suppurée  (Abcès  du  foie). 
(Voir  Foie  (Maladies  du),  page  374.) 

Herpès  eircint1. 

Onctions,    matin  et  soir,   arec  les  pommades  sui- 
vantes : 

—  Vidal.  — 

Turbith  minéral 1  à  2   gr. 

Axonge 30  gr. 

U. 

Ou  : 

—  Stabtin.  — 

Soufre  sublime 1^,75 

Hydrargyre  ammoniacal 


Soufre  noir  de  mercure. ) 

Mélanger  et  ajouter  : 

Créosote 0^,20 

Huile  d'olive 7  gr. 

Axonge 15  gr. 
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On  peut  aussi  employer  avec  succès  : 

Le  pétrole. 

Le  coaltar. 

L'hydronaphtol  en  savon  à  5  0/0. 

L'acide  salicyiique  en  solution,  à  1/50. 

Et  la  pommade  suivante  : 

Thymol 3  gr. 

Chloroforme 4  gr. 

Huile   d'olive 12  gr. 

M. 

Chez  les  enfants,  remplacer  le  thymol  par  le  men- 
thol. 

Herpès  génital. 

Grands  bains  £  amidon  ou   de  son.  Lotions  locales 
d'eau  très  chaude.  Mariage,  fidélité. 

Herpès  sec. 

—  Besnier.  — 

Onctions  quotidiennes  à  la  vaseline;  puis  pou  Irer 
avec  le  mélange  suivant  : 

Oxyde  de  zinc. 


Calomel \  aa  1  gr. 

Sous-nitrate  de  bismuth 3  gr. 

m: 

Herpès  humide. 

Lotions  avec  une  solution  phéniquée  à  1/100  ou 
boriquée  à  2, 100.  Puis  faire  un  pansement  avec  le 
mélange  suivant  : 

Amidon  pulvérisé 100  gr. 

Nitrate  de  bismuth 1  gr. 

Tanin 5  gr. 

M. 


HERPETISME  4.1 


Interposer  entre  les  plis  cutanés  un  linge  fin.  Si 
la  poudre  irrite,  enduire,  avant  de  rappliquer.  h~s 
parties  malades  d'une  légère  couche  d'onguent 
diachyloii  lanoline 

Traitement  abortif 

—  Leloih  .   — 

Appliquer  sur  les  parties  malades  des  compresses 
imbibées  d'un  de  ces  mélanges  : 

Alcool  à  90° 100  gr. 

Résorcine 3  gr. 

Cocaïne 1  à  2  gr. 

M. 

Ou  : 

Alcool  à  90° 100  gr. 

Menthol  on  thymol 2  gr. 

M. 

Recouvrir  le  tout  de  gutta-percha  laminée  ;  renou- 
veler ce  pansement  10  fois  par  jour. 
Cautérisations  avec  le  crayon  de  nitrate  d'argent. 

Eaux  minérales 

Contre  Vherpès  récidivant  : 

Saint-Gervais,    Luchon,    Schimnach,    Uriage,   La 

Bourboule. 

Herpétisme. 

—  Val  caire.  — 
Potion  : 

Arséniate  de  soude 0^  05 

Sirop  de  quinquina 400  gr . 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 


12  HOQUET 


Régime  végétal  ;  éviter  le  poisson  de  mer,  les  moules, 
les  épices,  les  liqueurs  alcooliques. 

i  landes  surtout  blanches,  pas  de  gibier. 
Frictions.  Massage.  Bains  aromatiques. 
Vivre  à  la  campagne,  climat  de  montagne. 
Tisanes  amères:  houblon,  gentiane,  quassia  amara. 
Alcalins. 

(Voir  Goutt?.    Eczéma.) 

Hoquet. 

Suspendre  la  respiration  le  plus  longtemps  possible. 
Avaler  quelques  gorgées  d'eau  froide. 

Sirop  d'éther,  i  cuillerée  à  café  dans  un  peu  d 'eau. 

Révulsion  àVépigastre  (sinapisme). 

Sucer  un  morceau  de  sucre,  arrosé  de  quelques 
gouttes  de  vinaigre. 

Hoquet  intense. 

Vésicatoire,  marteau  de  Mayor.  Faradisation  du 
pneumogastrique  et  du  phrénique. 

Inhalations  de  nitrite  d'amyle  (quelques  gouttes 
versées  sur  un  mouchoir). 

Potion  contre  le  hoquet  : 

Chloroforme XX  gouttes. 

Sirop  diacode 30  gr. 

Huile  d'amandes  douces 60  gr. 

Sirop  de  menthe 12  gr. 

M.  par  cuillerées  à  café. 

Injections  de  morphine  à  l/oO.  1/2  à  1  seringue 
de  Pravaz. 
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Hydartlirose. 

—  Reclus.  — 

Immobiliser  le  membre.  Compression  ouatée.  Badi- 
geonnages  de  teinture  d'iode.  Vésicatoires .  Pointes 
de  feu. 

Si  Von  échoue,  ponction  suivie  d'injection  iodée. 

—  BlLLROTH.     — 

Pommade  résolutive  : 

Iode 0^,10 

Iodure  de  potassium 5  gr. 

Axouge 50  gr. 

F.  s.  a.  Frictions  3  fois  par  jour. 

Hydatiques  (Kystes). 

Kystes  hydatiques  du  foie  (Voir  page  372). 
Kystes  hydatiques  du  rein  (Voir  page  597). 

Hydraiiinios. 

Ponction  capillaire. 

SI  le  liquide  se  reproduit,  provoquer  l'avortement. 

Employer  la  sonde  de  Krause. 

Si  syphilis  : 

Une  pilule  chaque  jour  contenant  : 

Protoiodure  de  mercure Os^OS 

Extrait  d'opium 0sr,01 

Poudre  de  réglisse Q.  s. 

Ou  : 

Iodure  de  potassium,  1  à  2  gr.  par  jour. 

Hydrocèle. 

Application  de  coton  nc'inê.  Pulvérisations  oVéther 
tous   les  6  jours. 
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Ponction  simple  avec  un  trocart  capillaire  bien  asep- 
tique et  injecter  quelques  gouttes  d'alcool  à  60°, 
Ou  de  : 

Teinture   diode 10  gr, 

Iodure  de  K 1  gr. 

Eau  distillée 20  gr. 

—  Périer.  — 

Ponctionner,  puis  injecter  le  liquide  suivant  ; 

Chlorhydrate  de   cocaïne .  0sr,10 

Eau  distillée  houillie 40  gr. 

Laisser  cette  solution  en  contact  avec  la  séreuse 
pendant  10  minutes  environ  et  faite  ensuite  Vinjection 
iodée. 

Compression  au  moyen  de  bandelettes  de  diachylon 
imbriquées,  suspensolr  ouaté. 

Hydrocèle 
chez  les  petits  enfants. 

Application  de  compresses  imbibées  de  la  solution 
saturée  de  chlorhydrate  d'ammoniaque. 
Si  rebelle  :  ponction  capillaire. 

Hydrocéphalie. 

Ponction  suivie  ^injection  iodée. 
(Voir  Méningite.) 

Hydropisie. 

(Voir  Ascite.) 

Hydropéricarde. 

(Voir  Péricarde  [Maladies  du),  page  149.) 
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Hydropneumothorax . 

(Voir  Plèvre  [Maladies  de  la),  page  066.) 

Hydrorrliée    nasale. 

—  Ler.moyez.  — 

Si  elle  est  de  date  récente,  qu'aucune  lésion  appa- 
rente des  fosses  nasales  ne  l'entretienne,  un  très  léger 
attouchement  des  cornets  inférieurs  au  galvano-cau- 
tère,  répété  1  ou  2  fois  au  plus,  Varréte  générale- 
ment, par  action  inhibitoire. 

Si  elle  est  due  à  an  abus  de  badigeonnages  à  la 
cocaïne  (cocaïnomanie  nasale,  cause  souvent  méconnue 
et  dissimulée),  qui  a  amené  des  troubles  naso-para- 
lytiques  de  lapituitaire,  ordonner  le  mélange  suivant: 

Sulfate  d'atropine 0sr,60a 

Sulfate  de  strychnine , .       Or1',  02 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.     400  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  par  jour  pendant  la  première 
semaine;  2  cuillerées  à  soupe  pendant  les  deux 
semaines  suivantes.  Interrompre  alors  le  traitement, 
et  le  recommencer  dès  que  Vhydrorrhée  reparait. 

Hydrothorax. 

(Voir  Ascite  [Traitement  de  V). 
Thoracentèse. 

Hygroma. 

Ponction  suivie  d'une  injection  phéniquée  à  5  0/o 
ou  d'une  injection  iodée. 

Curettage  de  la  poche,  drainage,  antisepsie  rigou- 
reuse (Voir  ce  mot). 
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Hypertrophie  du  coeur. 

(Voir  Circulatoire  [Maladies  de  l'appareil),   page  152.) 

Hypnotiques. 

(Voir  page  505.) 

Hystérie . 

Hygiène  morale.  Vie  en  plein  air.  Hypnotisme,  sug- 
gestions. Bains  prolongés.  Électricité  statique  [malade 
placé  sur  un  tabouret  isolant],  bain  électro-statique 
(Charcot).  Métallothérapie.  Frictions  sur  tout  le  corps. 
Gymnastique. 

—  Ballet.  — 

Isoler  le  malade  dans  un  établissement  spécial  et  le 
laisser  sans  famille,  sous  la  direction  exclusive  du 
médecin-directeur . 

Pendant  l'attaque  : 

Desserrer  les  vêtements,  flagellations  avec  une  ser- 
viette mouillée,  comprimer  le*  ovaires,  inhalations 
d'étber,  de  chloroforme. 

Si  ï attaque  se  prolonge,  comprimer  les  zones  hysté- 
rogènes,  appliquer  les  doigts  sur  les  paupières  fermées 
du  malade  et  tâcher  d'obtenir  ainsi  le  sommeil  hypno- 
tique; ordonner  le  repos  et  le  réveil  sans  crise. 

Si  attaques  épileptif ormes  : 

Bromure  de  potassium,  2  à  4  grammes. 

Tkaite.ment 

—  Dkjériae.  — 

Prescrire    le    traitement   bromure  '  aux    malades 
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robustes;  ne  pas  le  prescrire  aux  déprimes,  anémi- 
ques (opium). 

Bromure  de  potassium j 

Bromure  de  sodium >  âa  10  gr. 

Bromure  d'ammonium > 

Eau  distillée. 250  gr. 

1  cuillerée  à  bouche,  matin  et  soir. 

Ou  : 

Extrait  d'opium ) 

Extrait  de  belladone >  âa  i  gr. 

Extrait  de  datura ) 

Eau  distillée  de  laurier-cerise..  12  gr. 

F.  dissoudre  V  à  XX  gouttes  dans  une  potion. 

Prescrire  aussi  :  fer,  sirop  cTiodure  de  fer,  vin  ou 
sirop  de  quinquina,  vin  de  coca,  quassia,  anis,  café, 
thé,  maté. 

—  Grasset  (Montpellier).  — 
Potion  calmante  antihystérique  : 

Hydrate  de  chloral i    ~    , 

J                         .  (  aa  -t  gr. 

Bromure  de  sodium 


Extrait  de  jusquiame /   ~ 


a;i 


to&M 


Extrait  de  chanvre  indien ) 

Julep  gommeux 64  gr. 

F.  s.  a.  une  potion,  dont  on  fait  prendre,  à  titre 
d'hypnotique,  de  2  à  i  cuillerées. 

On  les  administre  d'heure  en  heure  ou  de  demi- 
heure  en  demi-heure,  le  soir,  à  partir  de  10  heures, 
dans  une  tasse  d'infusion  de  feuilles  d'oranger,  aux 
hystériques  qui  se  plaignent  d'agitation  pendant  la 
nuit  et  d'absence  de  sommeil.  Comme  on  le  voit,  c'est, 
en  somme,  une  composition  très  analogue  à  celle  du 
bomridi  sanglais  (Voir  page  505). 
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L'antipyrine  est  également  un  bon  médicament  de  la 
douleur  dans  l'hystérie  (migraine,  névralgies).  Quant 
aux  bromures,  on  leur  associe  généralement  Tarsenic. 

A.  Traitement  psychique  ou  moral 

—  Charcot.    —    Blrkart     (Allemagne).  —   Weir-Mit- 
chell  (Amérique).  — 

1°  Eloignement  du  lieu  où  s'est  développée  Vhys- 
lérie. 

2°  Séparation  respective  des  personnes  atteintes. 

3°  Suppression  de  toutes  visites  de  la  part  des 
parents  ou  amis. 

B.  Traitement  médical 

1°  Modifier  la  diathèse  s'il  en  existe  une,  le  rhu- 
matisme, par  exemple. 

2°  Électrisation  statique. 

3°  Hydrothérapie  méthodique.  Douche  en  jet  brise 
sur  le  tronc  et  les  membres,  et  pas  sur  la  tête  (15 
secondes.  —  Temp.  12°  à  15°). 

Administrer  des  reconstituants  :  amers,  ferrugi- 
neux : 

Teinture  de  Mars  tartarisée,  VIII  gouttes  à  chaque 
repas. 

L'anorexie  hystérique  guérit  par  ces  moyens. 

Si  tuberculose  : 

Remplacer  l'hydrothérapie  par  des  bains  quotidiens 
de  10  minutes,  avec  une  bouteille  d'eaux  mères  de 
Salies-de-Béarn. 
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Avant  chaque  repas,  1  cuillerée  à  dessert  de  ; 

Arséniate  de  soude 0?r,10 

Biphosphate  de  chaux 6  gr. 

Eau 400  gr. 

Royat,  Néris,  Lamalou. 

Coxalgie  hystérique  avec    contracture. 

Tout  d'abord,  eftleurage  avec  la  main  sur  la  fesse 
du  malade;  peu  à  peu,  appuyer  plus  fortement  [c'est 
alors  un  vrai  massage  profond). 

Et  : 

Valérianate  de  zinc 0-r,60 

Extrait  de  belladone 0?r,04 

Extrait  de  gentiane 1st,20 

F.  s.  a.  12  pilules.  3  par  jour. 


Valériane S  gr. 

Assa  fœtida \ 

Sagapenum >  âa  4  gr. 

Galbanum ^ 

F.  s.  a.  100  pilules.  3  à  4  par  jour,  dans  l'intervalle 
des  accès. 

Si  céphalalgie  : 

Phénacéline,  opium,  injection  de  morphine  à  1/5!J, 
exalgine,   antipyrine,  acétanilide  (Voir  Névralgies}. 

Si  paralysies  hystériques  : 

Électricité  localisée  avec  le  courant  interrompu. 

—  Gharcot.  — 

Placer  les  malades  sur  un  tabouret  isolant,    bain 
électro-statique . 
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Hystérie  gastrique,  pulmonaire. 

—   TOSTIVIN'T   — 

Psychothérapie    [magnétisme,  hypnotisme,   sugges- 
tion, fascination),  suralimentation  (Ballet). 

Hémi-anesthésie  hystérique.  Contracture. 

Métallothérapie.  Application  répétée  d'un  aimant 
[transfert). 

Eaux  minérales. 

Ussat,    Gérardmer  (Vosges),  Néris,   Évian,   îioyat 
[César],  Aix,  Ludion,  Bagnères-de-Bigorre,  Divonne. 


1CHTVOSK  421 


I.  J,  K 


Ichtyose. 

Traitemem  interne 

—  Bhocq.  — 

Huile  de  foie  de  morue. 

Et  : 

Arséniate  de  soude, 0?r,  10 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  a  soupe  avant  chaque  repas. 

Ou  : 

Nitrate  de  pilocarpine   0->',002  à  0=r,01  (1  à  4  granules 
à  0sr,002). 

Traitement  externe 
Bains  alcalins,  bains  d'amidon  et  surtout  de  glycé* 
rine  et  de  savon  mou  de  potasse. 
Frictions  quotidiennes  avec  : 

Glycérolé  d'amidon 60  gr. 

Acide  tartrique 2  gr. 

Ou  : 

Onctions  en   sortant  du  bain   avec   la    pommade 
suivante  : 

—  Lassar  (Allemagne).  — 

Acide  phénique 1  gr. 

Ung.  plombi /    ~  _  rt 

T     c  ,F  aa  20  gr. 

Lanoline )  ° 

01.  amygdal 10  gr. 

Essence  de  lavande XXX  gouttes. 

M.  s.  a. 

2i 
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On  peut  employer  avec  succès  les  pommades  au 
goudron  à  1/10,  à  /'iodure  de  potassium  à  4/30,  au 
naphtol  camphré  à  3/30  ou  à  la  glycérine. 

Autres  pommades  à  employer  le  soir  en  se  couchant  : 

—  Duhring.  — 

Axonge  benzoïnée . .     30  gr. 

Glycérine 2  gr. 

Vaseline 15  gr. 

F.  s.  a. 

Ou: 

Acide  salicylique 1  à  2  gr. 

Lanoline 50  gr. 

Soufre   précipité ,  5  gr. 

Glycérine 50  gr. 

M.  s.  a. 

Le  matin,  lotions  à  Veau  chaude  pour  nettoyer  la 
peau. 

Ichtyose  rebelle  :  eaux  minérales  de  Schlangen- 
bad,  de  Louèche,  Ghalles,  Luchon,  Uriage,  Saint- 
Gervais. 

Ichtyose  fœtale. 

Lavages  fréquents  à  Veau  boriquée  à  3/100. 

Onctions  de  vaseline  boriquée  à  1/30. 

Ictère  catarrhal. 

1°  Combattre  l'embarras  gastrique 
Rétablir   le  cours  de  la  bile,  éliminer  les  produits 
toxiques  résorbés  par  le  sang. 

Purgatifs  salins  (Voir  page  184)  répétés. 
Régime  lacté  absolu  ou  partiel.  Boire  des  eaux  alca- 
lines [Vichy). 
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Antisepsie  intestinale  (Voir  ce  mot). 
Benzonaphtol,  2  à  4  grammes,   par   cachet*    de 

0-r,50. 

Ou  : 

Naphtol  i,  1  à  3  grammes,  par  cachet*  de  <)-''. 50. 
Ou  : 

Bétol  (salicylate  de  naphtol  ?),  mêmes  doses  que  le 
naphtol  P,  pouvoir  antiseptique  supérieur. 

2''  Combattre  la  jaunisse 

—  Krull  et  Kraus.  — 

Chaque  matin,  irrigations  rectales  froides  (15°  à 
18°)  avec  eau  boriquée  à  1/100,  1  à  2  litres. 

Cholagogues:  rhubarbe,  aloès  (Voir  page  186);  colo- 
quinte, 0-r,20  à  0%r,l 5  ;podophylline,  0sr,0i  à  0sr,03; 
calomel,  0sr,10  à  1  gramme  (Voir  page  188). 

Diurétiques  :  tarlrate  et  acétate  de  potasse,  2  à  10 
grammes;  azotate  de  potasse,  0?r,50  à  2  grammes. 

—  Frerichs.  — 

Jus  rie  citrou 45  à  90  gr. 

—  V.  Netzetzki  (Saint-Pétersbourg).  — 

Nitrate  d'argent  cristallis*'- 0§r,06 

Eau  distillée 1 80  gr. 

F.  s.  a.  A  prendre  3  à  4  cuillerées  à  bouche  par  jour. 

Chez    l'ësfaî^t 
Bon  allaitement,  bains  quotidiens. 
Frictions  sur  le  ventre  arec  : 

lodure  de  potassium 2  gr. 

Bicarbonate  de  soude 5  gr. 

Vaseline 20  gr. 

Lanoline 1 0  gr. 
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—  Descroizillés.  — 

Poudre  de  digitale )   _ 

Poudre  de  scille \  ° 

Nitrate  de  potasse 2  gr. 

Sucre 8  gr. 

Eu  24  paquets.  1  à  2  par  jour. 

Purgatifs,  alcalins,  antiseptiques  intestinaux. 

Exciter  les  fonctions  de  la  peau  :  bains  alcalins, 
boissons  diaphorétiques. 

2  à  3  verres  à  bordeaux  d'eau  de  Vichy  par  jour. 
Huile  de  ricin,  10  à  15  grammes. 

Purgatifs  salins.  Diète  lactée. 

Massage,  bains  de  vapeur,  gymnastique. 

Eaux  miner at.es. 
Vichy,  Vais,  Ems,  Kissingen.  Fougues. 

Ictère    grave. 

(Voir  Foie  [Maladies  du),  page  374.) 

Réjime  lacté.  Lavements  froids.  Antisepsie  intesti- 
nale : 
Benzonaphtol,  2  à  4  grammes,  par  cachets  de  0sr,o0. 

Contre  la  fièvre  : 

Bains  répétés. 

Chloral,  1  à  i-  grammes  en  lavement. 
Ou  : 

Salicylate  de  quinine,  0gl\50  à  2  grammes,  en 
cachets  de  0êl\25. 

—  J.   Carreau  (Pointe-à-Pitre).  — 
Essence  de  térébenthine  à  hautes  doses. 

Bans  les  cas  graves,  2  à  3  perles  d'essence  detéré- 
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benthine  imites  les  demi-heures  et  jusqu'à  60  capsules 
dans  les  premières  36  heures. 
Ou  : 
Injections  hypodermiques  : 

Essence  de  térébenthine. 10  gr. 

Vaseline  liquide 50  gi\ 

M.  10  à  25  injections  dans  les  36  heures. 

Iléius. 

^Voir  Occlusion  intestinale,  page4.'i7.) 

1  m  paludisme. 

Voir  fièvres  paludéennes.  Fièvres  intermittentes: 

Impétigo. 

Traitement  général 
Toniques,  amers,  huile  de  foie  de  morue,  sirop  de 
raifort  iodé,  sirop  d'iodure  de  fer. 

Traitement  local 
Au   début,    bains   locaux,    applications   émollien- 
tes,  pulvérisations  d'eau  boriquée   à  2/100,  lavages 
avec  Veau  de  tètes  de  camomille  ou    de  fleurs  de  su- 
reau. 

Quant  les  croûtes  sont  détachées,  employer  la  pom- 
made suivante  : 
—  Dlbreuilh.  — 

Acide  salicylique 2  &r. 

Acétate  de  plomb  cristallisé 1  Sr. 

Oxyde  de  zinc 20  gr. 

Axonge t    _ 

Vaseline .'.'...   \  aa  50  Sr- 

M.  s.  a. 

24. 
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Ou  : 

—  Vidal.    - 

Précipité  jaune 0?',50  à  1  gr. 

Huile  de  cade 1  à  3  gr. 

Cérat  sans  eau 20  gr. 

M.  s.  a. 

On  peut  employer  aussi  la  vaseline   phéniquée, 
Fammoniate  de  mercure,  le  salol  : 

—  HÉBRA.    — 

Salol 5  gr. 

Soufre 6  gr. 

Lanoline Q.  s.  pour  faire  100  gr. 

Oxyde  de  zinc ;    ~   .„ 

Amidon ) 

Carbonate  de  potasse 1  gr. 

Huile  d'olive 10  gr. 

F.  s.  a.  Onctions  le  soir  en  se  couchant. 

(Voir  Eczéma.) 

Impétigo   des  enfants. 

Cataplasmes  de  fécule,  froids. 
Onctions  avec  : 

Vaseline 30  gr. 

Salol... 3  gr. 

Ou  : 

—  Gaucher.  — 

Acide  borique 10  gr. 

Glycérine 1 00  gr. 

M.  s.  a. 

Supprimer  les   poux  :  lotions   avec  la   solution  de 
sublimé  à  0sr, 50/1000  ou  avec  de  Veau  sulfureuse. 
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Impuissance   sexuelle  chez  la  femme. 

—  IIammond.  — 
Pour  stimuler  Vappétii  sexuel,  prescrire  les  pilules 

suivait  1rs  : 

Extrait  de  chanvre  indien /   _ 

T,   .       .    .                        .  i   aa  2  sr. 

Extrait  de  noix  vomique ) 

Extrait  aqueux  d'aloès 0srr,60 

F.  s.  a.  100  pilules.  3  par  jour. 

Inappétence. 

(  Voir  Anorexie.  Estomac  {Maladies  de  V),  page  310.) 

POTAIN.    — 

Prendre,  avant  chaque  repas,  Y  gouttes  de  la 
solution  mirante,  dans  un  peu  d'eau  : 

Teinture  de  badiane i 

Teinture  de  rhubarbe >    âa  3  gr. 

Teinture  de  noix  vomique. ... .  ) 

Liqueur  d'Hoffmann 1  i^r. 

F.  s.  a. 

Incontinence  nocturne  d'urine. 

(Emuksis  soctdrna) 

Bains  frais  dans  la  saison.  Frictions  alcooliques 
sur  tout  le  corps  chaque  matin. 

Donner,  le  matin,  1  4  de  verre  d'eau  de  Contre- 
xéville. 

Douches  froides.  Bains  sulfureux. 

Toniques;  sirop  d'iodure  de  fer,  huile  de 
foie  de  morne,  arséniate  de  soude. 

—  J.    COMBY.    — 

Un  verre  de  boisson   à   chaque   repas.  Rien   entre 
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les  repas,  pas  d'alcool,  pas  de  café,  pas    d'excitants. 

—  j.  Simon.  — 

Teinture  de  belladone,  X  gouttes  le  soir. 

—  Vooel.  — 

Aux  enfants   âgés  de  plus  de  trois  ans  : 
Nitrate  de  strychnine,  0sr,00t  à  0sr,007o. 
{Dans  du  café  noir  comme  antidote.) 

—  Krauss  l'Amérique).  — 

Extrait  fluide  de  rhus  aro-matica,  V  à  X  gouttes, 
puis  XV  à  XX  gouttes,  quatre  fois  par  jour. 

—  Kennard.  — 

Frictions  le  soir  sur  Vhypogastre  et  3  fois  par  jour 
frictions périnéales,  avec  lapommade  suivante: 

Sulfate  de  morphiue )  —„     „„ 

_„     #  .               p  aa  0?«-,o0 

Veratnne ) 

Axonge 30  gr . 

M.  s.  a. 

Donner    1  à  4  cuillerées  par  jour  de  la  potion  sui- 
vante : 

Bromure  de  potassium o  gr. 

Hydrolat  de  tilleul 50  gr. 

Sirop  de  sucre i     _ 

Sirop  d  ecorce  d  oranges  ameres.    j 
F.  s.  a. 

—  Vecchietti.  — 

Potion  à  administrer  le  soir  : 

Hydrate  de  chloral 0sr,45 

Eau  distillée 50  gr. 

F.  s.  a. 

Abstinence  de  boissons. 
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—  Vidal.  — ■ 
Injections    sous-cutanées  de  1    centimètre  cube  de 

la  solution  : 

Extrait  d'ergot 1  gr. 

Eau. )   _ 

Glycérine j  aa  15  gr' 

Ou  : 

Sulfate  neutre  d'alropine.  0sr,0005  le  soir. 
Voir  Ascarides,  Vers  intestinaux,  page  698.) 

Indigestion. 

Boissons  chaudes  :  thr  au  rhum,  camomille,  etc.  ; 
liqueurs,  fine  Champagne.  Vomitif.  Lavements  laxa- 
tifs. Cataplasme  sur  le  ventre. 

Inflnenza. 

Toir  Grippe.) 
Àntipyrine,  1  à  3  grammes  par  jour. 

Et  : 

Sulfate  de  quinine 0sr,25  à  1  gr. 

Ou  : 

Cachets  : 

Antipyrine 0-'',o0 

Sulfate  de  quinine 0-'",2o 

Pour  1  cachet.  2  à  4  cachets  par  jour. 

Dans  la  forme  nerveuse  : 

—  C H ARGOT.  — 

Bromure  de  potassium ) 

Bromure  d'ammonium >  âa  40  gr. 

Bromure  de  sodium ) 

M.  s.  a.    en    15   paquets.    1    à  3   paquets   dans    les 
4  heures  dans  de  l'eau). 
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Autres  traitements  : 
Bromidia,  2  à  4  grammes  par  jour. 
Exalgine0sr,40,  à r0gr,75  par  jour  en  plusieurs  fois. 
Caféine,  0gr,25  à  1  gramme  (Voir  page  506). 
Chloralamide,  2  à  3  grammes  (Voir  page  507). 
Ethoxycaféine,  0gr,25  (Voir  page  508). 
Phénacétine,  0sr,50  à  2  grammes  (Voir  page  510). 
Valérianale  de  zinc  (Voir  page  513). 

Injections   vaginales. 

(Voir  Enclométrite) . 

Borate  de  soude,  10  grammes  eu  10  paquets. 
Employer  1  paquet  par  litre  d'eau. 

-  BuDIN.    — 

Sublimé  corrosif 0sr,25 

Acide  tartrique 1  gr. 

Solution    alcoolique    de    carmin 

d'indigo  à  1/25 1  goutte. 

M.  s.  a.  Pour  1  litre  d'eau. 

Pour  V usage  quotidien  ; 

Naphtol    js 10  gr. 

Alcool 200  gr. 

1  cuillerée  à  café  pour  1  litre  d'eau  bouillie. 

—  Vaucaibe.  — 

Acide  phénique i    _    ,„„ 

Alcool jaa200gr. 

Essence  de  verveine XX  gouttes. 

1  cuillerée  à  soupe  pour  2  litres  d'eau  bouillie. 
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Acide  borique,  30  gr.  pour  i  litre  d'eau. 
Vinaigre  de  Pennés,  1  à  3  cuillerées  par  litre. 
Coaltar  saponiné,  1  cuillerée  par  litre. 
Acide  salicylique,  1  gramme  par  litre. 

Insomnie. 

Hydrothérapie  ;  frictions  alcooliques,  le  matin,  sur 
tout  le  corps. 

—  Martindale.  — 

Bromidia,  i  cuillerée  à  café  le  soir  [spécialité  amé- 
ricaine composée  comme  suit)  : 

Bromure  de  potassium ;   _ 

Chloral |aa6gr. 

Extrait  de  cannabis  indica )    _ 

r    .       .    ,     .          ■  ï   aa  0-',05 

Extrait  de  jusquiame ) 

Eau Q.  s.  pour  compléter    32  gr. 

M.  f.  a.  2  à  4  grammes  par  jour. 
Potion  à  prendre  en  une  fois,  en  se  couchant  : 

Hypnone , VI  gouttes. 

Glycérine 2  gr. 

Looch  blanc 50  gr. 

F.  s.  a. 

Sulfonal,  1  à  2  grammes  avant  le  dîner. 
Hypnone,  II  à  VI  gouttes. 
Paraldéhyde,  2  à  4  grammes. 
Chloral-antipyrine  (hypnal),  1  à  2  grammes. 
Ghloralose,  0?r,20  à  0?r,40,  en  cachets. 

Insomme  nerveuse 

—  Fro.nmuller.  — 

Hydrate  d'amylène 7  gr. 

Eau  distillée i  0  gr. 

Sirop  de  groseilles 30  gr. 

Essence  de  menthe  poivrée I  goutte, 
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M.  5.  a.  2  cuillerées  à  soupe  le  soir  en  se  couchant. 

Ou  : 

Opium,  chloral. 

Insuffisance   aor tique. 

(Voir  page  162.) 

Insuffisance   nii traie,   tricuspidienne. 

(Voir  page  155.) 
Intertrig'o. 

(Voir  Érgthème.) 

INTESTIN   (MALADIES  DE   L 
Entérite  aiguë. 

A.  Forme  bénigne 

Diète,  repos,  boissons  mucilagineuses  (semences  de 
coings,  de  psyllium,  de  lin;  fleurs  de  bourrache,  de 
coquelicot),  tisane  de  riz,  tisane  albumineuse,  sirop 
de  gomme. 

Cataplasmes  sur  le  ventre. 

Laudanum  de  Sydenham,  Il  à  X  gouttes  dans  lu, 
peu  d'eau  sucrée. 

Ou: 

Poudre  de  Dower 0fcrr,20  à  0S'',50 

Ou: 

Lavement  laudanisé,  VIII  à  XII  gouttes. 
B.  Forme  grave 

Antisepsie  intestinale  (Voir  ce  mot). 

Prendre  : 

Benzonaphtol,  2  à  4  grammes,  en  cachets  deOgr,St). 
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Ou: 


Sahcylate  de  bismuth )    _ 

Naphtol  ,s 1 

M.  Pour  1  cachet.  2  à  8  cachets  dans  la  journée. 

—  Du.tardin-Beaumetz.  — 

Sous-nitrate  de  bismuth 10  gr. 

Laudanum  de  Sydenham X  gouttes. 

Hydrolat  de  menthe 10  gr. 

Eau  distillée 70  gr. 

Sirop  de  ratanhia 30  gr. 

F.  s.  a.  Potion  à  donner  en  3  fois. 

—  Luton.  —  Trousseau.  — 

Diète  absolue  avec  de  l'eau  fraîche  et  filtrée  à  dis- 
crétion pour  unique  boisson 
(Voir  Diarrhée.  Constipation.) 

Entérite  cholériforme. 

Diète  absolue.    Bouillon,  vin  glacé  en  très  petite 
quantité. 

Combattre  ladiarrhéepar  Topium  (Voir ci-dessous). 

Glace  à  ïintérieur  et  sur  V abdomen. 

Antisepsie  intestinale  (Voir  ce  mot). 

Injections  sous-cutanées  de  morphine  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0s'-,10 

Ghloral 0n>,40 

Èau  distillée 10  gr. 

1  seringue  de  Pravaz. 

—  Ghouppe.  — 
Lavement  : 

Ipécacuanha 2  à  10  gr. 

Eau  distillée 500  gr. 

Traiter  le   collqpsM  et  Vqlgidité  par  des  frictions 

23 
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stimulantes  {linges  chauds,  sinapismes,  cataplasmes 

sinapisés),  et  à  V intérieur  par  : 

Potion  de  Todd. 

Ou: 

Élixir  de  Garus  ou  vin  de  Porto. 

Ou: 

Liqueur  d'Hoffmann 3  gr. 

Acétate  d'ammonniaque 4  gr. 

Teinture  de  cannelle 5  gr. 

Rhum 40  gr. 

Hydrolat  de  mélisse 60  gr. 

Sirop  de  menthe 30  gr. 

Par  cuillerées  toutes  les  1/2  heures. 
(Voir  Choléra.) 

Entérite  chronique. 

Régler  l'alimentation.  La  viande  crue  ou  la  poudre 
de  viande  mélangées  à  la  gelée  de  groseilles,  au  œufs- 
brouillés,  au  bouillon,  ont  donné  de  bons  résultats. 

Ou: 

Régime  lacté  exclus1 f. 

Eaux  gazeuses  alcalines  :  Ems,  Vichy,  Carlsbad, 
Plombières. 

La  diarrhée  sera  combattue  par  le  salicylate  de 
bismuth  associé  à  l'opium,  ou  par  le  ratanhia,  le 
tannin,  le  Colombo. 

Prendre,  avant  et  1  heure  après  chaque  repas,  1  desr 
cachets  suivants  : 

Benzonaphtol 0?r,2o 

Charbon  pulvérisé 0fer|,,20 

M.  Pour  1  cachet.  N°  20.  4  à  10  par  jour. 
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Antisepsie  intestinale  (Voir  ce  mot). 

Lavements  d'ipécacuanha (Voir  ci-dessus),  2  gram- 
mes à  10  grammes  pour  500  d'eau. 

La  constipation  demande  Vemploi  des  drastiques  ; 
elle  doit  être  combattue  afin  d'éviter  la  stercorémie. 
(Voir  Diarrhée.    Constipation.) 

Entérite    pseudo-membraneuse. 

Grandes  irrigations  rectales  avec  : 

Eau  distillée  bouillie 1.000  gr. 

Acide  borique.. 5  gr. 

Ou  : 
Lavement  : 

Eau  distillée  bouillie 200^. 

Charbon  de  Belloc.     2  à  3  cuill.  à  soupe. 

Eaux  minérales  de  Brides. 

Dysenterie. 

LÉGÈRE 

Diète.  Repos. 

Purgatif  salin  léger,  le  matin  :  eaux  de  Carabana, 
Sedlitz,  Hunjadi-Janos,  Rubinat,  Villa-Cabras. 

Ou  : 

Sulfate  de  soude ) 

Sel  de  Seignette ?  ââ  20  gr. 

Crème  de  tartre ) 

Pour  1  litre  d'eau.  1  verre  le  matin. 

Et  : 

Lavements  d'amidon  laudanisés. 

Grave 
Purgatifs  :  huile  de  ricin,  manne. 
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Ou  : 

Caloniel  (dose  massive),  1  à  2  grammes  par  jour,  en 
10  paquets.  1  paquet  toutes  les  heures. 

Méthode  brésilienne. 
—  Delioux.  — 

Racine  d'ipécacuanha 4  à  6  gr. 

Eau 150  gr. 

Infusion  pendant  un  quart  d'heure  ;  ajouter,  après 
•avoir  fait  bouillir  : 

Eau  de  cannelle 


,  aa  30  gr. 
Sirop    d  opium ) 

A  prendre  par  cuillerées  d'heure  en  heure . 

—  Segond.  — 

Tpécacuanha  en  poudre 0=r,  40 

Calomel 0gr,20 

Extrait  aqueux  d'opium 0gr,0o 

Extrait  de  rhubarbe Q.    s. 

F.  s.  a.  6  pilules.  1  toutes  les  heures. 

—  Gilbert.  — 

Benzonaphtol,  2  à  5  gr  animes  par  jour,  en  cachets 
de  0sr,o0,  régulièrement  espacés. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Salol 1  gr. 

Pour  un  cachet.  2  à  6  par  jour. 

—  Bouchard.  — 
Charbon 50  gr. 

2^,50 


Naphtol   ? )   ~ 

Salicylate  de  bismuth * 


Sucre Q.  s.  pour  granuler. 

0  à  20  grammes  par  jour. 
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Typhlite.  Pérityphlite. 

—  Chaplt.  — 

Au  début,  2  verres  d'eau  de  Sedlitz. 

Cataplasmes  laudanisés  sur  le  ventre,  renouvelés 
toute*  les  6  heures. 

Régime  lacté  exclusif  [ajouter  à  chaque  tasse  de  lait 
une  prise  de  0sr,20  de  salicylate  de  naphtol). 

—  Bouchard.  — 
Injections  de  morphine. 

Application  aVune  couche  épaisse  cfonguent  raer- 
curiel  belladone  opiacé  : 

Onguent  mercuriel  double 30  gr. 

Extrait  de  belladone -4  gr. 

Extrait  d'opium 1  gr. 

M. 

Recouvrir  d'un  cataplasme. 

Déterger  le  gros  intestin  par  de  grandes  irrigations 
intestinales^  faites  deux  fois  par  jour  avec  la  solution; 

Borate  de  soude 5  gr. 

Eau  distillée  bouillie 1  litre. 

Et  2  à  3  cuillerées  à  café  de  : 

Teinture  de  beDioin )   _  OA 

»i                    u   -  aa  30  gr. 

Alcool  camphre \ 

Traitement  chirurgical  lorsque  Vabcès  est  formé. 

Occlusion  intestinale. 

—  Laver an.  — 

Recourir  aux  purgatifs  tout  cVabord,  excepté  dans 
les  cas  oV  invagination. 

Employer    de    préférence    les    lavements    laxatifs 
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(glycérine,  huile  d'olive,  huile  de  ricin,  gros  miel, 
miel  de  mercuriale,  etc.).  Pour  les  lavements  huileux, 
émulsionner  V huile  à  l'aide  d un  jaune  d'œuf. 

Douches  ascendantes  dans  le  gros  intestin  avec  un 
siphon  à  eau  de  Seltz. 

Curage  rectal.  Cathélérisme  forcé  :  on  introduit 
d'abord  deux  doigts  de  la  main  droite  dans  le  rectum, 
et  dans  la  gouttière  qu'ils  forment  par  leur  juxtapo- 
sition on  fait  glisser  le  bec  dune  sonde  œsophagienne  ; 
on  pousse  une  injection  assez  abondante,  en  recom- 
mandant au  malade  de  bien  serrer  le  sphincter  anal. 

S'il  y  a  un  élément  spasmodique  : 

—  Ewald.  — 
Lavement  laudanisé,  X  goutte?. 

Ou  : 

Lavement  : 

Feuilles  de  tabac 2  gr. 

Valériane !  âà  4  <?r 

Séné \ 

F.  infuser  dans  : 

Eau  bouillante 100  gr. 

Et  ajouter  : 

Huile  de  camomille 


aa  25  gr. 
Vinaigre ) 

Jaune  d'œuf. N°  1 . 

Bains  froids.   Glace  appliquée  en  permanence  sur 
V abdomen.    Pulvérisations  déther  avec  l'appareil  de 
Richardson. 
—  Boudet  (Paris).  —  Bucquoy.  —  Bardet.  — 

Employer  la  galvanisation.  Introduire  le  courant 
négatif  dans    l'intestin  ;    le  courant  positif,  au  con- 
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itraire  doit  être  placé  sur  la  partie  abdominale;  les 

courants   ne   doivent  pas  dépasser  10  à  13  milliam- 

pères.  De  temps  en  temps,   interrompre  le  courant 

■continu.  Faire  3   ou  4   séances  par  jour,  de  20   à 
30  minutes. 

Appareils  :  tube  de  Debove,  excitateur  rectal  de 
Bardet. 

—  Cantani  (Naples\ 

Enter oelisme.  Réservoir  muni  d'un  robinet  corres- 
pondant avec  un  tube  en  caoutchouc  garni  d'une 
canule  que  Von  introduit  dans  V intestin;  suivant  la 
hauteur  où  Von  place  le  réservoir,  on  a  dans  V intes- 
tin un  courant  plus  ou  moins  énergique. 

.Voir  Antisepsie  intestinale.) 

Combattre  le  météorisme  par  Ventérocentèse  au 
moyen  d'un  trocart  fin.  En  dernière  ressource,  gastro- 
tomie,  entérotomie,  colotomie  lombaire. 

In\  ag-ination  intestinale. 

(Voir  Occlusion  intestinale,  page  437.) 

Iritis. 

Instiller  le  collyre  suivant  2  fois  par  jour  : 
—  Gàlezowski.  — 

Sulfate  neutre  d'atropine 0sp,02 

Sulfate  de  zinc 0^,05 

Eau  distillée 10  gr. 

F.  s.  a.  X  gouttes  pour  chaque  instillation. 

Si  douleurs  très  vives  : 

Sangsue  à  la  tempe. 
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Antipyrine,  1  à  2  grammes,  en  2  cachets;  injection 
de  morphine  à  la  tempe;  sulfate  de  quinine,  0sr,5O 
à  1  gramme. 

Si  iritis  rhumatismale  : 

Salicylate  de  soude,  2  à  5  grammes  en  cachets  ou 
potion. 

Injections  sous-cutanées  de  pilocarpine  à  4/50. 

Si  scrofule  : 

Toniques,  amers. 

Si  syphilis  : 

—  Dehenne.  — 

1°  2  ou  3  fois  par  semaine,  pratiquer  une  injection 
sous-cutanée  avec  un  tiers  de  seringue  de  Pravaz  de 
la  solution  suivante  : 

Nitrate  de  pilocarpine 0gr,40 

Eau  distillée 20  gr. 

Cette  injection  doit  être  pratiquée  le  matin,  le 
malade  étant  à  jeun,  et  de  préférence  au  lit.  Elle 
doit  amener  une  salivation  abondante,  qui  dure  en 
moyenne  une  heure,  et  une  légère  transpiration . 

Éviter  la  transpiration  abondante,  les  nausées  et  les 
vomissements . 

Si  un  tiers  de  seringue  est  bien  supporté,  on  peut 
injecter  une  demi-seringue.  Rarement  il  faut  dépasser 
cette  dose. 

2°  Concurremment,  on  fait  prendre  chaque  jour  au 
malade  une  cuillerée  à  soupe  de  sirop  de  Gibert  dans 
une  tasse  d'infusion  chaude  ou  de  lait  chaud. 
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3°  Faire  alterner  le  sirop  de  Gibert  avec  les  fric- 
tions d'onguent  napolitain  (2  grammes  par  jour),  as- 
sociées à  Tiodure  de  potassium,  de  i  à  2  grammes 
par  jour,  suivant  la  tolérance  du  sujet. 

4°  Surveiller  avec  soin  Vétat  des  gencives. 

5°  Instiller  4  fois  par  jour,  dans  Vœil  malade,  V  à 
VI  gouttes  chaque  fois  du  collyre  suivant  : 

Sulfate  neutre  d'atropine.     0?r,10  ou  0?r,15 
Eau  distillée 20  gr. 

—  Mayer.  — 

Frictions  autour  de  l'orbite  avec  : 

Onguent   mercuriel \ 

Extrait  de  belladone >  âa  10  gr. 

Camphre ] 

Ivresse. 

(Voir  Alcoolisme  aigu.) 
Potion    contr  e    l'ivresse 

Acétate  d'ammoniaque. 15  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 45  gr. 

Infusion  de  thé 100  gr. 

M.  à  prendre  en  4  l'ois,  à  1/4  d'heure  d'intervalle. 

«Jaunisse. 

(Voir  Ictère.  ) 

Kératites. 

Superficielles 
Kératite  phlycténulaire. 

—  A.  Trousseau.  — 

Compresses  trempées  dans  Teau  boriquée  à  3/100, 
appliquées  3  fois  par  jour.  Instillations   d'atropine 


D. 
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(Voir  page  439) .  Application  de  la  pommade  à 
/'oxyde  jaune  de  mercure,  0^25  pour  5  grammes 
de  vaseline,  à  l'aide  d'un  pinceau. 

Cautérisation  très  légère  avec  la  pointe  du  petit 
thermocautère . 

Traitement  interne,  anti-scrofuleux  [ne  pas  don- 
ner d'iode  en  même  temps  que  la  pommade).  Huile 
de  foie  de  morue. 

Kératite  vésiculeuse. 

Occlusion  de  Vœil.  Instillations  fréquentes  d'atro- 
pine (Voir  pape  439) . 

Calmer  les  douleurs  par  des  injections  de  mor- 
phine à  la  tempe. 

Bromure  de  potassium, 2  à  4  grammes  à  l'intérieur. 

Bromhydrale  de  quinine  0§r,25  à  1  gramme. 

Kératite  vasculaire  (pannus  de  la  cornée). 

Combattre  la  cause (e?itropion,  ectropion,trichiasis). 
Appliquer,  avec  un  pinceau,  gros  comme  un  petit 
pois  de  la  pommade  : 

Vaseline 5  gr. 

Oxyde  jaune  d'hydrargyre 0§T,23  à  0sr.30 

M. 

Cautériser  Vexsudat  vasculaire  avec  le  crayon  de 
nitrate  d'argent  affilé  ou  avec  le  perchlorure  de 
1er  à  30°. 

Péritomie  ignée,  canthoplastie. 

Kératite  neuro-paralytique. 
—  Panas.  — 

Lavages  antiseptiques  et  préservation  de  l'œil  au 
moyen  d'un  bandage  occlusif. 
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Si  infiltration  de  pus  dans  la  cornée  : 
Lavages  au  sublimé   à   1/4000°   ou  au  biiodure 
d'hydrargyre  à  1/20000.  Appliquer  ensuite  des  com- 
presses imbibées  des  mêmes  liquides. 
Si  ulcère  de  la  cornée  : 
Employer  les  myotiques   en  collyre  : 

Sulfate  neutre  d'ésérine 0g>',05 

Eau  distillée 10  gr. 

Si  des  adhérences  iritiques  se  produisent  : 
Employer   le  collyre  ; 

Sulfate  neutre  d'atropine 0sr,05 

Eau  distillée 10  gr. 

Relever  les  forces    du    malade  par  le  régime  et  les 
toniques. 

Profondes 
Kératite  parenchymateuse  ou  interstitielle. 
Traitement  tonique  :  huile    de  foie    de    morue, 
aodure  de  potassium,  fjsr,50  par  jour. 

Traitement    local    :    pulvérisations    boiïquées  .à 
2  100,  instillations  d'atropine  (Voir  page  439);  mas- 
sage de  Vœil  suivant  le  procédé  de  Pagcnstecher  com- 
biné avec  Vemploi  de  la  pommade  suivante  : 
Précipité  jaune  (oxyde  de 

mercure) 0s',10  à  0sl\20 

Vaseline 20  gr. 

M.  s.  a. 

Kératite  suppurative   (des    moissonneurs). 
—  Dehen.ne.   — 

1°  Détruire  le  point  lacrymal  inférieur  ou  les 
points  lacrimaux  supérieur  et  inférieur,  et  irriguer 
larga  manu  les  voies  lacrymales  avec  une  solution 
antiseptique  (solution  boriquée  à  3  0,0). 
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2°  Laver  les  culs-de-sac  conjonctivaux  avec  la  li- 
queur de  van  Swieten. 

3°  Cautériser  toute  la  surface  de  l'ulcération  à 
Vaide  de  la  pointe  fine  du  thermocautère,  chauffée  à 
blanc,  ou  du  galvanocautère. 

4°  S'il  y  a  du  pus  dans  la  chambre  antérieure, 
perforer  la  cornée  avec  la  même  pointe  et  évacuer  le 
pus. 

5°  Instiller  dans  Vœil  malade,  4  fois  par  jour,  Y  ou 
VI  gouttes  chaque  fois  du  collyre  suivant  : 

Sulfate  neutre  cTésérine 0?r,0o 

Eau  distillée 10  gr. 

6°  Dans  l'intervalle  des  pansements,  appliquer  sur 
Vœil  malade  le  pansement  antiseptique  suivant  : 

a)  Coton  hydrophile  ; 

b)  Liqueur  de  van  Swieten  ; 

c)  Pommade  : 

Iodoforme 3  gr. 

Vaseline 50  gr. 

Tremper  du  coton  hydrophile  dans  la  liqueur  de 
Van  Swieten,  exprimer  légèrement,  appliquer  une 
forte  couche  de  pommade  iodoformée  sur  le  coton 
mouillé  et  maintenir  le  tout  sur  l'œil  à  Vaide  d'un 
tour  de  bande  {Revue  générale  de  clinique  et  de  thé- 
rapeutique). 

Kystes   hydatiques  du  foie. 

(Voir  Foie  (Maladies  du)  page  372). 

Kystes  hydatiques  du   reiu. 

Voir  Reins  (Maladies  des),  page  5971. 
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LARYNGITES. 
Laryngite  aiguë. 

Catarrhale. 

—  Lubet-Bahbon.  — 

Repos  à  la  chambre  ;  inhalations  chaudes  avec  une 
infusion  de  fleurs  de  tilleul,  de  camomille,  de  su- 
reau, pendant  5  minutes,  10  inspirations  profondes 
par  minute  [bol  recouvert   d'un  entonnoir  renversé). 

Ajouter  1  cuillerée  à  café  de  la  mixture  suivante  : 

Teinture  de  benjoin 80  gr. 

Chloroforme 20  gr. 

Ou  : 

Menthol 6  gr. 

Alcool  à  90° 1 20  gr. 

Cravate  d'ouate  recouverte  de  taffetas  [sudation 
locale),  de  compresses  chaudes. 

Insuffler,  tous  les  2  jours,  dans  le  larynx  et  la  tra- 
chée (sous  le  contrôle  du  miroir)  gros  comme  un  pois 
du  mélange  suivant  : 

Poudre  de  morphine ) 

Poudre  d'acide  borique...  \  âa  parties  égales. 
Gomme  pulvérisée ' 


446  LARYNGITES 

—  C.  Paul.  — 

Nitrate  d'aconitine 0sr,001 

Bromhydrate  de  quinine. 0sr,50 

Extrait  de  réglisse Q.  s. 

F.  s.  a.  10  pilules.  2  à  4  pilules  dans  la  journée. 

Le  soir,  2  cuillerées  à  soupe  du  sirop  suivant  : 

Sirop  diacode ) 

Sirop  de  bourgeons  de  sapin.  >  âà  40  gr. 
Sirop  de  coquelicots ) 

Ou  : 

Sirop  de  polygala,  30  grammes. 

Envelopper  le  cou  chaudement.  Pédiluves  sinapisés. 

Si  dyspnée  et  douleur  excessive  : 

Alcoolature  d'aconit X  à  XXX  gouttes. 

Eau  distillée  de  mélisse 100  gr. 

Sirop  diacode 30  gr. 

F.  s.  a.  A  prendre  par  cuillerées. 

Et  : 

Badigeonner  légèrement  la  région  aryténoïdienne 
avec  la  solution  de  chlorhydrate  de  cocaïne  à  1/10  et 
même  à  1/5  [miroir  laryngoscopique). 

El  prescrire  : 

Poudre  de  Dower,  0gr,05  à  1  gramme  (0?r,50  — 
0ër,01  de  morphine  =  0gr, 05   d'extrait  thébaïque). 

Dans  les  cas  un  peusérieux,  vomitif  :  poudre  d'ipéca, 
0sr,50  à  l=l,,50,  en  3  fois. 

Laryngite    chronique    simple. 

(Forme    légère). 
—  Lermoyez.  — 

Trois  fois  par  semaine,  insuffler  dans  le  larynx 
0sr,20  de  la  poudre  suivante  : 
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Acétotartrate  d'alumine (     ft 

Sucre  de  lait ( 

Poudre  de  gomme  arabique. 5  gr. 

Pulvérisée  très  finement. 

Laryngite    phlegmoneuse. 

Sangsues.  Ventouses  scarifiées  au-devant  du  cou. 
Application  d'épongé  très  chaude  jusqu'à  rubéfaction. 

Administrer  vomitif:  ipéca  (0*r,50  à  i&r,50  en  3 
paquets)  ou  émétique  (0-r,20  à  0sr,30). 

—    POYET.   — 

Fumigations  émollientes  (jusquiame  à  50/1000  ;  bel- 
ladone, teinture  éthérée,  XX  à  XXX  gouttes). 

Gargarisme  : 

Eau  de  guimauve )   ~   15Q  gr> 

Eau  de  pavots ) 

Chlorhydrate  de  morphine...  0sp,25 

Gargarisme: 

Acide  phénique  neigeux ■  *  '  i  âà  1  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne ) 

Eau  distillée 500  gr. 

M. 

Si  douleurs  vives,  narcotiques  : 

Sirop  diacode,  20  à  40  grammes. 

Injection  de  morphine  à  1/50 

Poudre  de  Dower,  0Br,05  à  1  gramme. 

Elhoxycaféine  (Voir  page  508). 

Hypnal  (Voir  Posologie). 

Solanine  (Voir  Posologie). 

Hyosciamine  (Voir  Posologie). 

Dans  les  cas  extrêmes,  trachéotomie. 
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Laryngite  pseudo-membraneuse.  Croup. 
(Voir  Angine  diphtéritique  et  Diphtérie.) 
Traitement  par  le  sérum   anti-diphtérique   (Voir 
Diphtérie). 

1°  Soigner  l'état  général  infectieux. 
Toniques  :  quinquina,  vin  de  Porto,  café. 
Ou: 

Extrait  mou  de  quinquina.     0sr,50  à  4  gr. 

Julep  gommeux 250  gr. 

Par  cuillerées  à  bouche  toutes  les  heures. 

—  Tedoldi.  — 

Sulfate  de  quinine 1  à  5  gr. 

Ou: 

Sulfate  neutre  de  quinine 1  à  2  gr. 

Eau 100  gr. 

Sirop  de  quinquina j  âà  20  gr. 

Sirop  diacode ^ . . .    ) 

A  prendre  en  2  fois,  à  1  heure  d'intervalle. 

2°  Faire  vomir  pour  débarrasser  les  voies  aériennes 
des  fausses  membranes  : 

Ipéca  en  poudre lâ'r 

Sirop  d'ipéca._ j   ~ 


Oxyruel  scillitique 

Eau 50  gr. 

A  prendre  en  3  fois. 

—    KUCHERMEISTER .   BlERMER.    —  DELTHIL.   — 

Pulvérisations  à  Z'eau  de  chaux  ou  au  saccharate 
de  chaux. 

Inhalations  de  vapeurs  de  goudron  de  houille  et  de 
térébenthine,  ou  d'huile  de  pétrole  lourde  (Fé- 
réol)  . 
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—  GumiANN  (Berlin i.  — 

Pilocarpine,  0sr;03  à  0sr,04  (Voir  Posologie). 

Trachéotomie 

—  A.  d'Espine.  —  Picot.  — 

Deux  aides,  un  pour  maintenir  la  tête  de  l'enfant, 
l'autre  pour  éponger  ;  un  coussin  cylindrique  très 
résistant  soulevant  le  cou  et  les  épaules  de  V enfant. 
Opérateur  à  droite  de  l'enfant. 

Instruments  :  bistouri  droit,  bistouri  boutonné, 
i  ou  2  canules  montées,  1  dilatateur  à  deux  branches, 
2  écarteurs. 

Pratiquer  la  trachéotomie  au-dessus  dit  corps 
thyroïde. 

ler  temps.  — Incision  à  la  peau,  commençant  un 
peu  au-dessus  du  cartilage  cricoide  et  se  prolongeant 
à  2  ou  3  centimètres  sur  la  ligne  médiane. 

2e  temps.  — ■  Inciser  V aponévrose  superficielle  arec 
le  bistouri  droit,  séparer  les  muscles  à  Vaide  du 
doigt  ou  du  bistouri  boutonné. 

3e  temps.  — ■  Dénuder,  ponctionner  et  inciser  la 
trachée;  placer  l'index  gauche  entre  les  lèvres  de  la 
plaie  pour  guider  la  canule  ;  introduire  la  canule  de 
la  main  droite  perpendiculairement  à  la  trachée  et 
introduire  son  embouchure  entre  les  lèvres  de  Vinci- 
sion  trachéale,  puis,  par  le  tour  de  maître,  insinuer 
dans  la  trachée  ;  l'air  doit  s'engouffrer  dansla  canule 
(bruit  canulaire). 

Accidents  :  Hémorrhagie.  Il  ne  faut  pas  chercher 
à  lier,  mais  introduire  de  suite  une  grosse  canule. 
Compression  de  la  carotide  primitive  sur  le  tubercule 
de  la  0e  vertèbre  cervicale. 
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Apnée:  Respiration  artificielle,  révulsifs,  faradisa- 
tion. 

—  Revilliod.  — 

Si  la  canule  devient  sèche,  V expectoration  nulle  et 
la  respiration  rapide,  tenir  devant  la  canule  une 
éponge  imbibée  d'eau  bouillante. 

Frescrire  :  lait,  bouillon  américain,  gelée  de  viande. 
Ablation  delà  canule  du  5e  au  10e  jour. 

Laryngite    striduleuse  infantile. 

Sinapisme  ou  éponge  imbibée  d'eau  chaude  sur  le 
devant  du  cou. 

Prescrire  un  vomitif:  ipéca,  Os^Oen  3  prises.  Faire 
respirer  V enfant  dans  une  atmosphère  de  vapeur  d'eau 
phéniquée. 

—  J.  Simon.  — 

Poudre  d'ipéca 0sr,30  à  1  gr. 

Sirop  de  violette 30  gr. 

Looch  blanc 120  gr. 

Par  cuillerées  à  dessert,  de  1/2  heure  en  1/2  heure. 

Et: 

Alcoolature  de  racine  d'aconit..   )    ~    „ 

(    aa  o  gr. 
Teinture  de  belladone \ 

V  gouttes  matiu  et  soir.  Augmenter  d'une  goutte  par 

jour,  jusqu'à  XX. 

Révulsifs.  Stimulants  diffusibles. 
Au  moment   de  l'accès,  donner,  de  demi-heure  en 
demi-heure,  une  cuillerée  à  café  de  la  potion  : 
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Chloroforme X  gouttes. 

Glycérine 5  gr. 

Sirop  de  tolu )   ~  ~A 

Eau! (aa20gr. 

—  Legroux.  — 

Potion  : 

Sirop  de  codéine )    ~ 

.     r  '   aa  2o  gr. 

Sirop  d'éther \ 

Eaa  distillée  de  laurier-cerise 1  gr. 

Eau  de  tilleul 50  gr. 

F.  s.  a.  3  à  4  cuillerées  à  dessert  dans  la  nuit. 

Si  asphyxie  menaçante  : 

Tractions  rythmiques  de  la  langue  saisie   avec  une 
pince. 

Ou: 

Dilater  la  glotte  avec  une  pince  à  polypes  recourbée. 
A  la  dernière  extrémité,  trachéotomie. 
Chercher  la  cause  {catarrhe  nasal,  végétations  adé- 
noïdes, vers  intestinaux,  etc.). 


Œdème    de    la   glotte. 

Au  début  :  Purgatif  (eau-de-vie  allemande  et 
sirop  de  nerprun).  Laxatifs  salins  (sulfate  de  soude, 
magnésie)  (Voir  constipation). 

Saignée  locale  (6  à  10  sangsues  au-devant  du  cou), 
révulsifs  cutanés.  Glace  en  collier  ou  sucée  par  petits 
morceaux.  Bains  de  pieds  sinapisés,  injection  de  pilo- 
carpine  (Voir  page  440). 
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Gargarisme  : 

Bromure  de  potassium 6  gr. 

Tanin 2  gr. 

Acide  borique 4  gr. 

Chloryhdrate  de  cocaïne 0sr,80 

Glycérine 60  gr. 

Eau  de  guimauve 300  gr. 

A  répéter  toutes  les  heures. 

Vaporisations  avec  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 4  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,50 

Eau  distillée 300  gr. 

Scarifications  avec  le  couteau  laryngien  ou  avec  le 
galvano-cautère,  sous  le  contrôle  du  miroir  laryngo- 
scopique. 

Si  dyspnée  intense  : 

Trachéotomie.  N'enlever  la  canule  qu'après  dispa- 
rition de  V œdème.  Traiter  la  cause. 


Laryngite    syphilitique. 

(Voir  Syphilis.) 

Secondaire 

A.  —  Traitement  général. 

Biiodure  d'hydrargyre 0sr,15 

Iodure  de  potassium ) 

Iodure  de  sodium >  â"a  15  gr. 

Iodure  d'ammonium j 

Eau  distillée  de  tilleul 300  gr. 

2  cuillerées  à  soupe  par  jour,  dans  du  lait,  de  la 
bière  ou  une  tisane  amère. 
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B.  —  Traitement  local. 

a)  Gargarisme  avec: 

Liqueur  de  Van  Swieten 5  gr. 

Sirop  de  Cuisinier 100  gr. 

Décoction    d'orge     (ou    de     gui- 
mauve)         1  litre. 

b)  Pulvérisations  avec  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 1  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Ou  : 

Chlorure  de  zinc 0?>',50. 

Eau  distillée 100  gr. 

Ou: 

Monosulfure  de  sodium 5  gr. 

Eau  distillée 300  gr. 

Pulvériser  dans  la  gorge,  au  moyen  d'un  pulvéri- 
sateur à  vapeur,  pendant  6  à  8  minutes,  2  fois  par 
jour.  Tirer  la  langue  fortement  en  dehors  de  la  bouche. 
Ne  pas  avaler. 

c)  Attouchements  intra-laryngiens  avec  : 

1»  Solution  de  chlorhydrate  de  cocaïne  (1/5)  (pour 
anesthêsier)  ;  2°  solution  de  nitrate  d'argent  (1/20  ou 
1/10),  de  nitrate  acide  de  mercure  (1/50),  de  glycé- 
rine phéniquée  (1/5),  de  chlorure  de  zinc  (1/10  ou 
(1/151. 

Tertiaire. 

Augmenter  la  dose  d'iodure   de  potassium   et  la 
porter  de  5  à  10  grammes  par  jour. 
Si  syphilis  grave  et  rebelle  : 

Sublimé 1    _ 

Chlorate  de  potasse \ 

Eau  distillée 20  gr. 
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Injection  une  fois  par  semaine,  et  alternativement 
de  chaque  côté,  dans  les  muscles  fessiers  [une  seringue 
de  Pravaz). 

Si  sténose  et  menace  de  suffocation  : 

Tubage,  trachéotomie,  dilatation. 

Laryngite   tuberculeuse. 

(Phtisie  laryngée.) 

—  Lermoyez.    —  ...... 

Formes  ulcéreuses  superficielles. 

Baume  du  Pérou 10  gr. 

Teinture  d'eucalyptus. ....'. 20  gr. 

De  XX  à  XXX  gouttes  de  ce  mélange  en  suspension 
dans  un  demi-verre  d'eau  tiède.  Pour  pulvérisations, 
à  prendre  3  fois  par  jour,  pendant  10  minutes,  de 
préférence  à  jeun. 

Dysphagie  douloureuse  de  la  période  ultime. 
(Médication  de  la  dernière  heure). 
Poudre      de    chlorhydrate    de  \ 

morphine v  âa  2  gr. 

Poudre  de  sucre  de  lait; ...  ) 

Poudre  de  gomme  arabique 1  gr. 

Insuffler  environ  5  centigrammes  de  cette  poudre 
une  heure  avant  le  repas  du  matin  ;  la  sédation  ainsi 
obtenue  se  prolonge  souvent  j'usqu'au  lendemain 
matin. 

—  Martix.  — 

A.  —  Première  période  [congestion  catarrhale). 

a)  Révulsifs  de  chaque  côté  du  larynx  :  teinture 
d'iode,  vésicatoires,  pointes  de  feu. 

b)  Pulvérisations  iièdes  avec  : 

Teinture  de  benjoin 


v  aa  10  gr. 

Alcool. 
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XX  gouttes  dans  200  grammes  d'eau.  Mêmes  remar- 
ques que  pour  la  laryngite  syphilitique. 

c)  Attouchements  intra-laryngés  avec  : 

Iode  métallique \    __ 

Iodure  de  potassium \  aa      ^r' 

Laudanum  de  Sydenham 2  gr. 

Glycérine  pure 80  gr. 

B.  —  Deuxième  période  {ulcérations  superficielles, 
infiltration,  dysphonie  prononcée)  : 

a)  Révulsifs  comme  dans  la  première  période. 

b)  Gargarisme  avec  : 

Acide  salicylique. 0s'-,50 

Fawe  dissoudre  dans  : 

Glycérine 30  gr. 

Et  ajouter  : 

Eau  de  menthe  poivrée 2">0  «t. 

c)  Pulvérisations  avec  : 

Acide  phonique O^.jO 

Biborate  de  soude . .' 5  gr. 

Eau  distillée  de  laurier-cerise...  30  gr. 

Eau  distillée 263  gr. 

Ou  : 

Saccharine 0?r,50 

Eau  distillée \ 300  gr. 

d)  Attouchements  avec*: 

Sulforicinate  de  soude 20  gr. 

Eau 80  gr. 

Ou  : 

Menthol 10  gr. 

Huile  d'amandes  douces 50  gr. 
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Ou  : 

Solutions  de  nitrate  d'argent  (1/20),  iodoforme  dans 

glycérine  (5/45),  acide  lactique  (1/2). 

G.  —  Troisième  période  (ulcérations  profondes, 
dysphagie  très  vive,  infiltration  profonde,  laryngo- 
sténose. 

a)  Larges  vésicatoires  au-devant  du  cou,  révulsion 
ignée  énergique,  grattage  des  ulcérations  avec  la 
curette  tranchante,  ablation  de  végétations  polypoldes 
avec  la  pince  ou  la  curette.  Gargarismes  antisep- 
tiques. 

b)  Pulvérisations  : 

1°  Antiseptiques  (comme  ci-dessus). 

2°  Contre  la  dysphagie  très  prononcée  : 

Bromure  de  potassium 4  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine . .        0sr,20 

Chorhydrate  de  cocaïne 0?r,60 

Glycérine  neutre 30  gr. 

Alcool 20  gr. 

Eau  distillée 300  gr. 

Pulvériser  10  à  15  minutes  avant  l'ingestion  des  ali- 
ments, pour  permettre  la  déglutition. 

c)  Insufflations  avec  : 

Menthol 0sr,80 

Tanin  porphyrisé j   ~     g  g^ 

Iodoforme  finement  pulvérisé.  ) 
Saccharine.. 10  gr. 

d)  Ne  pratiquer  les  attouchements  qu'avec  ta  plus 
extrême  circonspection,  car  ils  pourraient  provoquer 
une  suffocation  mortelle;  s'en  abstenir  complètement 
dans  les  cas  d'œdème.  Trachéotomie  pour  mettre  le 
larynx  au  repos,  curettage  consécutif. 
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Ulcérations  superficielles 
Attouchements  avec: 

—  Vadcaire.  — 

Glycérine  neutre 125  gr. 

Créosote XV  gouttes. 

Ou  : 

Gaïacol X  gouttes. 

Glycérine 125  gr. 

Ou  : 

—  Mandl.  — 

Glycérine 50  gr. 

Teinture  d'iode ]    _ 

Acide  phénique \  **  0fn'30 

Iodure  de  potassium 1  gr. 

—  Coupard.  — 

Toucher  2  fois  par  semaine  les  ulcérations  avec  de 
X ouate  hydrophile  imbibée  de  la  solution  : 

Chlorure  de  zinc 1  gr. 

Eau  distillée 50  gr. 

M. 

Et  badigeonnage  du  larynx,  1  fois  par  semaine, 
avec  la  solution  : 

Antipyrine i  gr. 

Eau  distillée 12  gr. 

Insensibiliser  le  larynx  par  la  cocaïne  [teinture  de 
coca  très  concentrée). 

Pulvérisations  avec  : 

Fluorhysilicate  de  soude. 0-r,40 

Analgésine 4  gr. 

Eau  distillée. , 500  gr. 

26 
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—  Fauvel.  — 
Inhalations  : 

Bromure  de  potassium 10  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine 0?r,  1 0 

Hydrolat  de  laurier-cerise 50  gr. 

Eau  distillée 450  gr. 

F.  dissoudre.  2  pulvérisations  de  5  minutes  par  jour. 

Ou  : 

—  Libet-Barbon.  — 

1°  Attouchements  avec 

Menthol 1  gr. 

Huile  d'olive  ". 30  gr. 

Puis  avec  : 

Menthol 10  gr. 

Huile  d'olive 50  gr. 

—  MOSLER.  — 

Essence  de  feuilles  d'eucalyptus.     3  à  5  gr. 

Alcool  rectifié 75  gr. 

Eau  distillée 170  gr. 

3  ou  4  pulvérisations,  de  10  à  15  minutes,  par  jour. 

Ulcérations  profondes 

—  Hering.  — 

Attouchements  avec  : 

Acide  lactique )   _ 

t,       ,.  ..„,  \  aa  20  gr. 

Eau  distillée )  b 

Insufflations 

—  G.  de  Mussy.  — 

Calomel. 
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Ou  : 

—  Roussel.  — 

Acétate  de  morphine 0«p,20 

Acétate  de  plomb , 2  gr. 

Sucre  de  lait 20  gr. 

—  Chatellier.  — 

Chlorhydrate  de  cocaïne 1  partie. 

Sucre  en  poudre 2  parties. 

M. 

—  Kradse  (de  "Vienne).  — 

Iodoforme,  aristol,  salol,  dermatol  (1  gramme  pour 
10  grammes  do  sucre  de  lait). 

Inhalations  froides,   au  moyen  du  pulvérisateur, 
avec  la  solution  : 

Borate  de  soude 2  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 20  gr. 

Eau  distillée 400  gr. 

Si  dysphagie  excessive  : 
Badigeonnages  avec  l'une  de  ces  solutions  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 1  à  2  gr. 

Eau  distillée 1 0  gr. 

Ou: 

—  Fauvel.  — 

Extrait  d'opium 1  gr. 

Eau  de  lanrier-cerise 30  gr. 

Ou  : 
—  Krishaber.  — 

Chlorhydrate  de  morphine.., 0^,40 

Eau  distillée 10  gr. 

Contre  la  toux,  préparations  opiacées  (Voir  page 
667). 
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Contre  V état  général  (Voir  tuberculose.) 

—  Schnitzler  (Vienne).  — 

Topique  contre  la  tuberculose  du  larynx  : 

Baume  du  Pérou 15  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0ër,75 

Alcool 15  gr. 

Essence  de  menthe VI  gouttes. 

F.  s.  a.  Pour  usage  externe. 

On  se  sert  de  ce  topique  pour  badigeonner  les  sur- 
faces ulcérées  du  larynx  tuberculeux.  —  Dans  cer- 
tains cas,  on  se  contente  de  faire  les  badigeonnages 
avec  du  collodion  élastique ,  additionné,  pour  20  gram- 
mes, de  2  grammes  de  baume  du  Pérou. 

—  Hering  (Varsovie). —  RobinsonBeverley  (Amérique). — 
Raclage  des  ulcérations  tuberculeuses. 
Trachéotomie  {traitement  préventif)  {?). 

Eaux  minérales 
Mont-Dore,  Enghien,  Eaux-Bonnes,  Cauterets. 

ï^avag-e  de  l'estomac. 

(Voir  page  336.) 

Lèpre   tuberculeuse. 

Traitement  interne 

—  Vidal.  — 

Potion  : 

Baume  de  Gurgum J    _ 

Gomme  arabique )  aa      4  §  * 

Sirop  de  cachou 12  gr. 

Iufusion  de  badiane 60  gr. 
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M.  s.  a.  Boire  immédiatement  après  uu  peu  de  vin 
ou  de  liqueur  alcoolique. 

Ou  : 

HuiU  de  Chaulmoogra,  V  gouttes  matin  et  soir  dans 
du  thé  chaud,  avant  ou  après  le  repas;  on  doit  progres- 
sivement arriver  à  CC  gouttes  par  jour,  en  3  ou  4  fois. 

Ou  : 

—  Brocq.  — 

Potion  au  Hoang-nan  : 

Hoang-nan 2/5 

Alun 1/3 

Sulfure  natif  d'antimoine 2/5 

Gluten Q.  s. 

M.  s.  a.  Pendant  ce  traitement,  supprimer  tout  alcool 
et  s'en  tenir  au  régime  lacté. 

—  Unna.  — 

Sulfo-ichthyolate  d'ammoniaque 

liquide 4  à  8  gr. 

Eau  distillée 20  gr. 

M.  XV  à  XL  gouttes  dans  de  Peau,  matin  et  soir. 

Traitement  local 

Spara  irap  de  Vigo,  teinture  d'iode  ou  application 
de  V emplâtre  suivant  : 

—  Vidal.  — 

Huile  de  Chaulmoogra 2  à  4  parties. 

Vaseline 5  parties. 

Paraffine 1  partie. 

M.  s.  a. 

26. 
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Application  de  la  pommade  : 
—  Unna  (Hambourg).  — 

Ichthyol. 100  gr. 

Axonge , 70  gr. 

Huile  d'olive 30  gr. 

Enduire  quotidiennement  le  corps  d'huile  phéni- 
quée  à  1/100. 

Climat  sain,  tempéré. 
Hydrothérapie,  bains  de  mer. 

lésions    valvulaires. 

(Voir  Circulatoire  (Maladies  de  l'appareil),  page  153). 

Leucémie.    Leucocytose. 

Médication  tonique  et' reconstituante  : 

^ Hn de  quinquina,  arsenic  (à petite  dose)  :  1  granule 

d'arséniate  de  soude  à0sr,00'5  et  1  granule  de  quas- 

sine  à  0sr,005. 

Si  épistaxis  (Voir  ce  mot). 

Sirop  d'iodure  de  fer  (2  cuillerées  par  jour). 
Bains  salés  (Salins,  Salies-de-Béarn),  Uriage,  La 
Bourboule. 

Inhalations    d'oxygène.   Hydrothérapie,   frictions, 
massage. 

Leucorrhée. 
Leucorrhée  vulvaire. 
Aigu'c; 
Bains  cï amidon.  Lotions:  eau  de  guimauve,  eau  de 
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son.    Saupoudrer   (('amidon    et   de  sous-nitrate   de 
bismuth. 

Chronique  . 

Loiions  avec  feuilles  de  noyer  (20 gr.  dans 400  gr. 
d'eau),  ou  avec  la  solution  suivante  : 

Sulfate  de  ziuc I  gr. 

Eau  distillée 1 .000  gr. 

F.  s.  a. 

Ou  avec  une  solution  de  ehloral  à  4  0/0. 
Saupoudrer  avec  le  mélange  suivant  : 

Poudre  d'amidon 40  gr. 

Oxyde  de  zinc 10  gr. 

M. 

Leucorrhée  vaginale. 

(Voir  Endocervicite.    Endométriles). 

Tous  les   2  jours,  application  sur  le  col  de  l'uté- 
rus  d'un  tampon  d'ouate  imbibé  de  glycérine  ou  de  : 

Acide  tannique 10  gr. 

Glycériue 30  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne 1  gr. 

Ou  : 

Acide  phénique  pur 1  gr. 

Eau  de  Cologne 30  gr. 

Eau 70  gr. 

F.  s.  a. 

Et  injections  vaginales  avec  les  solutions  suivantes  : 

Chlorate  de  potasse 12  gr. 

Laudanum  de  Sydenham 10  gr. 

Eau  de  goudron 200  gr. 
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M.  s.  a.  2  à  3  cuillerées  à  bouche  par  chaque  litre 
d'eau  chaude. 
M. 

Acide  salicylique 6  gr. 

Glycériuc 100  gr. 

Eau 900  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  : 

Injection  antileucorrhéique  : 

Créoline 2  gr. 

Extrait  d'hydrastis  canadensis  ...  10  gr. 

Eau 200  gr. 

F.  dissoudre. 

2  à  3  cuillerées  à  soupe  dans  1/2  litre  oVeau 
chaude. 

— ■  Chéron.  — 

Sulfate  de  cuivre 3  gr. 

Eau 1.000  gr. 

M. 

—  Vaucaire.  — 

1°  Douche  vaginale,  au  moyen  du  spéculum  à  écou- 
lement avec  de  Veau  à  42°  (tous  les  2  jours). 

2°  Insuffler  de  Tacide  borique  en  poudre  ou  du  salol 
au  moyen  de  l'insufflateur,  de  façon  à  remplir  les 
culs-de-sac  vaginaux  et  à  boucher  le  col. 

3°  Appliquer  un  tampon  d'ouate  hydrophile. 

4°  Retirer  le  pansement  au  bout  de  36  heures. 

Traitement  interne 
Sirop  diodure  de  fer,  sirop  iodo-tannique,  pilules 
de  proto-iodure  de  fer  de  Blancard. 
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—  Gallard.  — 

Poudre  contre  la  leucorrhée  : 

Seigle  ergoté  pulvérisé 0?r,25 

Carbonate  de  fer , .  : . .    , 

Colombo  pulvérisé. >  âa    OgiylO 

Cannelle  pulvérisée ) 

M.  pour  1  paquet.  1  ou  2  par  jour. 

—  MORTIMER   WlLSON.  — 

Prescrire,  matin  et  soir,  1  des  cachets  suivants  : 

Sulfure  de  calcium 0^r,05  à  0S'\15 

Pour  1  cachet.  Faire  n°  10. 

—  Braun.  — 

Pilules  contre  la  leucorrhée  : 

Sulfate  de  fer  cristallisé )    _. 

an     4  ,rr 
Carbonate  dépotasse ^ 

Ergotine  pure 1&P,50 

Extrait  et  poudre  de  réglisse Q.  s. 

F.  s.  a.  50  pilules.  2  à  3  pilules  le  matin,  à  midi  et  le 

soir. 

Hydrothérapie.  Alimentation  reconstituante.  Exer- 
cice au  grand  air. 

L.eucorrliée  des  petites  filles. 

—  BOUCHUT.  — 

Lotions  fréquentes  arec  la  décoction  de  feuilles  de 
guimauve  ou  Veau  de  Goulard. 
Et  avec  : 

Bichlorure  de  mercure 0sr,10 

Eau 300  gr. 
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Ou  : 

Acide  phénique 2sr,50 

Alcool 5  gr. 

Eau 500  gr. 

Cautérisations  avec  la  solution  de  nitrate  d'argent, 
0or,20  pour  30  grammes  d'eau. 

Interposer  entre  les  grandes  lèvres  une  mèche  d'ouate 
hydrophile  imprégnée  de  coaltar  ou  de  pommade  au 
précipilé  rouge. 

Huile  foie  de  morue,  quinquina  (scrofule),  arsé- 
niate  de  soude  (herpétisme). 

Potion  : 

Arséniate  de  soude 0si',05 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

M.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Lichen    polymorphe. 

—  L.  Brocq.  — 

Appliquer  l'une  des  pommades  suivantes  après  un 
bain  tiède  d'une  heure  : 

Naphtol  (J 3  à  5  gr. 

AxoDge  fraîche, 100  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  : 

Acide  phénique ) 

Acide  salicylique >  âa    1  gr. 

Acide  tartrique ) 

Glycérolé  d'amidon  (glycérine  neu- 
tre)       40  gr. 

M.  s.  a. 

Cas  rebelles  :  frottes  de  gale  successives  et  bains 
de  sublimé. 
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Lichen    simplex    chronique. 

A  l'intérieur    • 
—  L.  Brocq.  —  E.  Vidal.  — 

Arséniate  de  soude 0-1 ,  10 

Eau  distillée  de  laurier-cerise 50  gr. 

Eau  distillée 250  gr. 

M.  s.  a.  1  cuillerée  à  café  contient  0sr,002  d'arséniate  de 
soude  :  1  cuillerée  à  café  avant  chaque  repas  pour  com- 
mencer ;  au  bout  de  6  jours,  4  à  6  cuillerées  à  café. 

Si  lymphatisme  : 

Arséniate  de  fer,  granules  de  0si',001,  5  «  10  par 
jour;  sirop  arsenical  ferrugineux  (YvOxn),  2  à  4 
cuillerées  à  bouche;  arséniate  de  strychnine,  0sr, 001  à 
0?r,010,  1  à  10  granules  à  0sr,00i.  Huile  de  foie  de 
morue  blanche. 

Traitement   externe 

Lotions  avec  la  décoction  de  racine  (faunée  et 
de  tètes  de  camomille. 

Si  démangeaisons  vives,  lotions  avec  : 

Eau  de  camomille .     200  gr. 

Hydrolat  de  laurier-cerise 50  gr. 

Chloral 5  à  \  0  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  avec  : 

Solution  phéniquée  à  1/200. 
Solution  de  sublimé  à  0^,25/1000. 
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—  Besnier.  — 

Après  les  lavages,  appliquer  le  topique  suivant  : 

Acide  salicylique 1   _  „     , 

a    -j     j     x  ■  aa  0?r,o0 

Acide  tartnque ) 

Oxyde  de  zinc . ;   _ 

r»      j       j»      •  i  ;  aa  3  er. 

Poudre  damidou )  e 

Lanoline 8  gr. 

Vaseline 6  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  :  pommades  au  calomel  à  1/30  ou  1/20  ;  à  la 
?êsorcine  à  1/10;  à  /'ichthyolà  1/20;  à  Tacide  pyro- 
gaslîique  à  8/40  ou  à  la  chrysarobine  à  1/40. 

Lithiase    biliaire. 

(Voir  Foie  (Maladies  du),  page  369.) 

Lithiase    urinaire. 

(Voir  Reins  [Maladies  des),  page  598.) 

Lombrics. 

(Voir  Vers  intestinaux ,  page  698.) 

Lumbago. 

Repos.  Frictions  à  r essence  de  térébenthine,  au 
Mume  de  Fioraventi.  Ventouses  sèches,  scarifiées, 
pointes  de  feu,  badigeonnages  de  teinture  d'iode.  In- 
jections sous-cutanées  de  morphine  à  1/50  (1  à  2  cen- 
timètres cubes)  dans  la  région  lombaire. 
Frictions  avec  le  Uniment  suivant  : 

Chloroforme 15  gr. 

Éther 20  gr. 

Alcool  camphré 90  gr. 

M.  s.  a. 
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Bains  de  vapeur,  douches  chaudes,  vésicatoires.  — 
(Voir  Rhumatisme), 

—  Germain  Sée.    — 

IojectioDS  sous-cutanées  : 

Antipyrine Gsr,30 

Eau  distillée 3  gr . 

M.  3  injections  dans  les  24  heures. 
Et: 

Antipyrine,  3  grammes  en  3  cachets,  à  prendre  dans 
la  journée. 

Lupus . 

Traitement    interne 

—  Brocq.  — 

Huile  de  foie  de  morue  blanche,  pure  ou  légère- 
ment créosolée,  4  à  8  cuillerées  par  jour  (pendant 
ïhiver). 

Arsenicaux  {pendant  l'été). 

—  Hébra.  — 

Liqueur  de  Fowler 4  gr. 

Teinture  de  malate  de  fer 60  gr. 

Eau  de  menthe 120  gr. 

M.  s.  a.  2   cuillerées  à  soupo  par  jour. 

Ou  : 

Arséniate  de  soude 0"r,10 

Sirop  de  quinquina. 400  gr. 

Tartrate  ferrico-potassique . .        2  gr. 

M.    s.    a.    1     cuillerée     à     bouche     avant    chaque 

repas. 

27 


470  LUPUS 


Iodiques  : 

Sirop  iodo-tannique  de  Guilliermond,  sirop  de 
raifort  iodé;  teinture  d'iode  dans  du  lait,  V  à  X 
gouttes  par  jour. 

—  Hardy.  — 

Chlorure  de  sodium,  1  à  3  grammes  par  jour. 

Injections  hypodermiques  : 

Iodoforaie 0Sr,50 

Vaseline. 50  gr. 

F.  s.  a.  1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Ou  plutôt  : 

—  Pignol.  — 

Injections  sous-cutanées  avec  la  seringue  de  Roux, 
contenant  la  solution  : 

Gaïacol 1  volume. 

Todofonne 9  volumes. 

Huile  d'olive    stérilisée,   Q.   s.    pour  que  le  volume 
total  soit  de  100  centimètres  cubes. 
Injecter  10  centimètres  cubes  au  minimum  par  jour. 

—  Brocq.  — 

Ablation.    Raclage.    Scarifications.    Cautérisations 
ignées.  Èlectrolyse. 

Traitement  local 
Lavages  quotidiens  avec  : 

Bichlorure  de  mercure 1  gr. 

Alcool 1 00  gr. 

Eau 400  à  900  gr, 

Dans    l'intervalle    des   scarifications,    application 
d'emplâtre  de  Vigo  ou  d'emplâtre  rouge  de  Vidal  : 


, 


LUPUS  471 

Minium .  2s«\50 

Cinabre 1?>',50 

ODguent  diachylon 26  gr. 

M.  s.   a. 

Pansements  avec:  iodoforme,  aristol,  iodol,  salol, 
etc.,  ou  avec  la  pommade  ; 

Acide  borique 3  gr. 

Acide  salicylique 1  gr. 

Vaseliue 40  gr. 

Autres   méthodes  :   nitrate    d'argent    {solution  à 
1  20), 

Ou: 

—  E.  Besnier.  — 

Créosote  de  hêtre 1  partie. 

Acide  salicylique 5  parties. 

Emplâtre  diachylon 20  parties. 

M.  s.  a.  Application  2  fois  par  jour. 

Ou  : 

—  Bertarelu.  — 

Bésorcine )    _    _. 

Vaseline S  aa  2°  gr' 

Ou  : 

Hydronaphtol,  naphtol  camphré. 

Eaux  minérales 

Challes,  Wildegg,  Cauterets,  Barèges,  Uriage,  Saint- 
Gervais,  Salies-de-Béam,  La  Bourboule. 
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M 

Maladie   de  Basedow. 

(Voir  Goitre  {exophthalmique) ,  page  174.) 

Maladie  bleue. 

(Voir  Cyanose,  page  171.) 

Maladie    de    Bright 

(Voir  Albuminurie.) 

Maladie  bronzée  d'Addison. 

Bonne  nourriture.  Existence  tranquille.  Vin  de 
quinquina,  sirop  oViodure  de  fer,  huile  de  foie  de 
morue.   Hydrothérapie. 

Si  douleurs  : 

Vésicatoire,  injections  de  morphine  à  1/50  (1  centi- 
mètre cube). 

Maladie  de   Friedreich. 

(Voir  Moelle  {Maladies  de  la),  page  488.) 

Maladie  de    Landry. 

(Voir  Paralysie  ascendante  aiguë,  page  486.) 
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Maladie    de    Ménière. 

(Voir  Vertige  de  Ménière,  page  706.) 

Mal    de   mer. 

Position  horizontale.  Champagne  frappé.  Bouillon 
chaud. 

Sulfate  de  quinine 0gr,50  à  J  gr. 

Eau-de-vie  de  Cognac 20  gr. 

M.  A  prendre  en  l  fois. 
Injection  sous-cutanée  : 

—  Skinner.  — 

Sulfate  d'atropine ) 

Sulfate  de  strychnine ) 

Eau  distillée 40  gr. 

F.  s.  a.  1  injection  de  1  centimètre  cube,  puis  une 
autre  au  bout  de  2  heures,  si  c'est  nécessaire. 

—  Hamiltox.  — 

Graines  de  kola 2  à  4  gr. 

Faire  mâcher  ces  graines. 

Mal   de   Pott. 

—  J.    GOMBY.   

Immobilité  sur  un  lit  de  crin,  de  varechs  ou  dans 
une  gouttière  de  Bonnet. 

Plus  tard,  immobiliser  le  thorax  à  l'aide  du  corset 
de  Sayre  ou  du  corset  plâtré. 

Révulsion  sur  la  colonne  vertébrale  (vésicatoires, 
cautères,  teinture  oViode). 
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—  Lannelongue.  — 

Pour  limiter  et  enkyster  le  foyer  tuberculeux,  injec- 
tions avec  la  solution  : 

Chlorure  de  zinc 2  gr. 

Eau  distillée .' 20  gr. 

Sortir  l'enfant  en  petite  voiture. 
Huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer. 
Berck-sur-Mer. 

Bains  salés,   bains   cTeaux-amères   de  Salies  ou 
Salins-du-Jura,  Salies-du- Salât,  Salins-Moutiers. 
Dans  quelques  cas  :  trépanation. 

Mal  de   théâtre. 

Air  frais. 

Aspiration  de  nitrite  d'aniyle  ou  d'acide  acé- 
tique. 

Mélœna. 

(Voir  Entérorrhagie,  page  340.) 

MÉNINGES   (MALADIES   DES) 
Méningite    aignë  des  adultes. 

Chambre  aérée,  loin  du  bruit  et  de  la  lumière; 
couper  les  cheveux  courts.  Saignées.  Sangsues  derrière 
les  oreilles  (5  ci  10).  Sinapismes  aux  jambes. 

Si  douleurs  très  vives  : 
Injection  de  morphine  à  1/50. 

Ou: 

Hydrate  de  chloral,  2  à  4  grammes  en  potion. 


MENINGITE  DES  ENFANTS  475 

Purgatif: 

Calomel 0sr,05 

Sucre  en  poudre 1  gr. 

Eu  6  paquets.  1  toutes  les  2  heures. 

Onctions  mercurielles,  vésicatoires  volants  sur  la 
tête  rasée  (si  stupeur,  somnolence). 

Si  vomissements  : 

Boissons  acidulées,  glace. 
Si  convulsions  (Voir  ce  mot)  : 
Injections  de  morphine. 

Les  accidents  aigus  disparus,  prescrire  Tiodure  de 
potassium  (1  à  2  gr.). 

Méningite    des   enfants. 

—  J.  GOMBY.   — 

Dès  le  début,  dans  la  forme  cîrébvo-spinale  :  sang- 
sues mastoïdiennes  et  à  Vanus  (2  ou  3). 

Chambre  aérée.  Calme.  Silence  autour  de  Venfant. 

Lavement  purgatif  {glycérine,  séné  ou  sulfate  de 
soude)  (Voir  page  186). 

Calmer  V agitation: 

1  «  4  cuillerées  à  café  de  sirop  de  chloral. 

Bromure  de  potassium,  i  d  2  grammes. 

—  Descroizilles.  — 
Purgatifs  : 

Calomel 0S"\10 

Poudre  de  rhubarbe 1  gr. 

En  8  paquets.  1  toutes  les  heures. 

Bains  tièdes,  prolongés  et  répétés,  avec  affusions 
?i  ides  sur  la  tète. 
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—  PlERRON.    — 

Frictions  des  aines  et    des  cuisses  avec   Vonguent 
mercuriel  simple,  3  fois  par  jour. 

Potion  (enfant  de  2  ans)  : 

Bromure  de  potassium 3  gr. 

Iodure  de  potassium 0sr,60 

Teinture  de  musc X  gouttes. 

Sirop  de  quinquina 90  gr. 

Eau  de  tilleul 120  gr. 

Toutes  les  1/2  heures,  1  cuillerée  à  bouche. 

Si  le  bromure  ne  calme  pas,  donner  : 

Hydrate  de  chloral 1  à  2  gr. 

En  potion  ou  en  lavement. 

—  H.  Roger.  — 

Cyanure  de  potassium 0sr,20 

Eau  distillée 100  gr. 

Pour  compresses. 

Yésicatoires  sur  le  cuir  chevelu  rasé.    Pommade  au 
tartre  stibié  à  1/4. 

Vin  généreux,  toniques,  alcool. 

Méningite    spinale  chronique. 

Yésicatoires,  pointes  de  feu. 

Bains  sulfureux  (Bourbonne,  Barèges). 

Injection  Brown-séquardiemie  (Voir  page  XXIII.) 

Méningite  tuberculeuse. 

Chambre  spacieuse,  volets  fermés.  Calme  autour  de 
l'enfant. 
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Même   traitement    que  pour    la  méningite  aiguë. 
Calomel  à  dose  fractionnée  :  . 

Calomel 0s<-,05 

Sucre  en  poudre 5  gr. 

En  10  paquets.  1  paquet  toutes  les  heures. 

Potion  (enfant  de  2  ans)  : 

Iodure  de  potassium 0sr,30  à  1  gr. 

Looch  blanc 12o  gr. 

Par  cuillerées  à  soupe. 

Et  (dans  la  crainte  de  syphilis)   frictions  quoti- 
diennes avec  1  ou  2  grammes  cf  onguent  napolitain. 

—  LEGROUX.   —   NlLSONN.    — 

Frictions  sur  le  cuir  chevelu  avec  la  pommade: 

Vaseline 30  gr. 

lodoforme 4  gr. 

Baume  du  Pérou 3  gr. 

Recouvrir  la  tête  d'un  bonnet  imperméable. 
Vessie  de  glace  sur  la  tête.  Sinapismes  aux  membres 
inférieurs. 

Si  convulsions,  délire,  cris  : 

Suivant  Vâge  : 

Bromure  de  potassium 0sr,50  à  2  gr. 

Iodure  de  sodium 0sp,25  à  1  gr. 

Ou: 

Ghloral 0&f,20  à  Os',50 

Ou: 

Laudanum I  à  X  gouttes. 
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Ou  : 

Sulfate  de  quinine,  0ëT,25  à  1  gramme,  dans  un  peu 
de  tisane  de  valériane. 

Bains  de  tilleul. 

Contre  les  vomissements  :  Lait  glacé,  eau  deSeltz% 
potion  de  Rivière. 


Métrites. 

(Voir  Endométrites) . 

Immobilisation  du  ventre  avec  une  ceinture  abdo- 
minale. 

Aiguë. 

Irrigations  émollienles  chaudes  45°  â  50°,  prolon- 
gées. Bains  généraux  de  son  ou  d  amidon,  avec  spécu- 
lum pour  bains.  Tampons  vaginaux  d 'ouate  hydro- 
phile imbibés  de  glycérine  boriquée  ou  salolée  à 
10/100.  Purgatifs  répétés. 

En  même  temps,  lavements  d'eau  de  guimauve  lau- 
danisés. 

—  J.  Chéron.  — 
Frictions  sur  les  reins  avec  le  Uniment  suivant  : 

Chloroforme 10  gr. 

Ether 15  gr. 

Alcool  camphré 90  gr. 

F.  s.  a. 

Scarifications  sur  le  col.  Appliquer  sur  l'abdomen 
des  compresses  de  Priessnitz,  imbibées  d'eau  fraîche 
ou  d"1  alcool  à  90°,  recouvertes  d'une  toile  de  caout- 
chouc. 
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Vésicatoires  volants  sur  le  bas-ventre. 
Onctions   abdominales  avec  la  pommade  mercu- 
rielle  beliadonée. 


Métrite   du  col. 

—  AUVARD.    — 

Cautériser,  fçarifier,  aseptiser. 
1°  Injections  interstitielles,  dam   le  col,  au  moyen 
d'une  seringue  à  long  piston,  avec  la  solution  : 

Créosote  de  hêtre ) 

Glycérine '     âa 

Alcool ) 

Traiter  un  jour  une  lèvre,  le  lendemain  l'autre  lèvre 
de  Vectropion,  4  «  5  piqûres  sur  chaque  lèvre  en 
injectant  quelques  gouttes  chaque  fois. 

2°  Scarifications  du  col  avec  le  scarificateur  ou  la 
herse  de  Doléris. 

3°  Asepsie. 

Insuffler  sur  le  col  : 

Salol | 

Iodoforme . , >  ââ 

Tannin ) 

Appliquer  2  tampons  d'ouate  hydrophile  que  la 
malade  garde  pendant  %  jours.  Renouveler  le  panse- 
ment. 

Chronique. 

Tampons  vaginaux  glycérines  (Voir  page  285.) 
Irrigations  chaudes  antiseptiques,  de  45°  à  50°  (Voir 
page  284). 
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—  Martineau.  — 
Pomuiade  résolutive  : 

Iodure  de  potassium 5  gr . 

Extrait  de  belladone 2  gr. 

Teinture  de  benjoin 2  gr. 

Hyposulfite  de  soude. 0?r,b0 

Huile  d'amandes  douces... 8  gr. 

Axonge  benzoïnée 25  gr. 

M.  s.  a.  Enduire  un  tampon  d'ouate,  le  porter  sur 
îe  col. 

—  Kish.  — 

Iodoforme 30  gr. 

Glycérine , 100  gr. 

Essence  de  menthe  poivrée 3  gr. 

M.  s.  a.  pour  pansements  vaginaux. 

Métrite  du  corps  de  l'utérus. 

Irrigations  intra-utérines  (Voir  pages  284  et  285). 
-t-  Schultzh:.  — 

Dilatation  du  col  par  la  laminaire  et  lavage  intra- 
utérin  au  moyen  d'une  sonde  à  injection  intra-uté- 
rine avec  solution  phéniquée  faible  à  2  0/0. 

—  Pozzi.  — 

Drainage  capillaire  à  la  gaze  io,doformée. 

—  Fritsch.  — 

Tamponnement  utérin,  (gaze  iodoformée). 

Balayage  au  tampon,  écouvillonnage  (Doléris)  de 
ï  utérus. 

Curettage;  choisir  de  préférence  les  premiers  jours 
qui  suivent  les  règles. 


METR1TE  PUERPERALE  48 L 

—  Apostoli.  — 

Electricité   {introduire  dans    l'utérus   V excitateur 
bi-polaire). 
Amputation,  résection  du  col. 

Métrite   blennorrhagique   aiguë. 

—  Pozzi.  — 

Injections  vaginales  et  intra-utérines  antiseptiques 
et  légèrement  caustiques  ; 

Nitrate  d'argent 0sr,0o 

Eau  distillée  bouillie 30  gr. 

Ou  : 

Chlorure  de  zinc ]  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Contre  la  vaginite  et  Vuréthrite  :  injections  au 
sublimé  à  1/2000. 

Insufflations  d'acide  borique  en  poudre,  avec  Vin- 
sufflateur. 

Curettage  suivi  de  cautérisation  intra-utérine  au 
chlorure  de  zinc  concentré  appliqué  avec  de  V ouate 
enroulée  autour  d'un  porte-topique  de  Playfair. 

(Voir  Leucorrhée.  Antisepsie  chirurgicale.  Endométrite). 

Métrite   puerpérale. 

Injections  intra-utérines  d'eau  tiède  chargée  d'hy- 
posulfite  de  soude  à  5  0/0  ou  de  permanganate  de 
potasse  «  0,50/1000  ou  d'eau  phéniquée  à  1/100 (Voir 
Antiseptiques.) 
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—  Doi.ÉRIS.  — 

Curettage,  puis  éconvillonnage  de  V utérus  avec  un 
tampon  d'ouate  hydrophile  trempé  dans  ; 

Créosote 


Glycérine.... f  aa  30  srr. 

Métrorrliagie. 

(Voir  Avortement  [hémorrhagie).  Hémorrhagie  utérine). 

Migraine. 

Si  anémie  : 

Fer,  quinquina,  hydrothérapie. 

Si  arthritisme  : 

Alcalins  (eau  de  Vais  ou  de  Vichy). 

Si  herpétisme  : 

Arsenicaux. 

(Voir  Aconitine,  morphine,  caféine,  guarana,  phénacé- 
tine,  acétanilide,  éthoxy caféine  (Voir  Névralgies.) 

Remède  préventif  de  la  migraine. 

Paullinia  en  poudre 0?r,25 

Pour  1  cachet,  à  prendre  le  matin  à  jeun. 

—  Hammershlag.  — 

Citrate  de  caféine 1  gr. 

Phénacétine 2  gr. 

Sucre  pulvérisé 1  gr. 

F.  10  cachets.  1  de-  2  en  2  heures. 

—  Germain  Sée.  — 

Le  matin,  prendre  :  salicylatc  de  soude,  2  grammes  ; 
à  11  heures,  2  grammes  ;  le  soir,  2  grammes. 
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Ou  : 

Autipyrine 2  à  4  gr. 

Café,  injections  de  caféine  (Voir  page  506). 

—  NOTIINAGEI..   — 

1  cuillerée  à  dessert  de  sel  de  cuisine,  puis  une 
gorgée  d'eau. 

—  Valcaire.  — 

Laudanum  de  Sydenham,  X  gouttes  dans  un  peu 
d'eau,  2  fois  dans  la  journée. 

Ou  : 

Teinture  d'anémone  pulsatile,  V  gouttes. 

—  Liégeois.  — 

Bromhydrate  de  quinine 1  o-r. 

En  4  cachets.  Les  prendre  à  1/2  heure  d'intervalle. 

—  HUCHARD.  — 

Bromure  de  potassium. . .     3^,50  à  4  gr. 
Eu  1  fois,  au  début. 

Y  joindre  si  besoin: 

Sulfate  de  quinine 0sr,60  à  0-',80 

Ou: 

Aconitine  cristallisée 0?',00025 

Applications  externes:  éther,  eau  fraîche,  eau 
vinaigrée,  eau  sédative,  crayon  migraine  (?),  eau 
cyanure  potassique  à  1/100. 
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Obscurité. 

Sinapismes  mr  la  région  épigastrique. 
Aimants. 

Aspirations  de  vapeurs  irritantes  :   ammoniaque, 
eau  de  Foy  pour  la  migraine. 
Injections  de  morphine  à  1/50. 

—  Fernet.  — 

10  à  20  ventouses  sèches   le  long  de  la  colonne  ver- 
tébrale. 
(Voir  Névralgies.) 

Migraine  oplithalmique. 

Indications  causales  (hystérie,  tabès,  neurasthénie, 
arthrilisme). 

Eviter  les  fatigues,  veilles,  lumière  vive.  Hydrothé- 
rapie. 

Antipyrine,  1  à  2  grammes.  Yalérianate  d'ammo- 
niaque, 1  cuillerée  à  café  avant  le  déjeuner,  clans 
1  verre  de  Porto. 

—  Charcot.  — 

Bromure  de  potassium \ 

Bromure   d'ammonium (  âa  10  gr. 

Bromure  de  sodium ) 

M. 

4  grammes  la  première  semaine;  5  grammes  la 
deuxième;  6  grammes  la  troisième. 

Mitrales  (Affections). 

(Voir   Circulatoire   (Maladies  de  l'appareil),  page  155). 
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MŒLLE  (MALADIES  DE  LA). 
Myélites    aiguës. 

Myélite  antérieure  (Paralysie  infantile). 

Première  période. 
Ventouses  scarifiées  le  long  du  rachis,  pointes   de 
feu.  Purgatifs. 
Pilules  : 

Extrait  de  belladone 0gr,01 

Ergotine 0sr,05 

Poudre  de  cannelle Q.    s. 

F.  1  pilule.  2  à  6  par  jour. 

Deuxième  période. 

Électrothérapie.   Courants   à  intermittences    éloi- 
gnées, électriser  les  muscles  séparément. 

Frictions  avec  : 

Ammoniaque )   _ 

Teinture  de  noix  vomique J  aa  4     *=' ' 

Douches  sulfureuses. 

Gymnastique  médicale,  appareils  orthopédiques. 

Myélites    aiguës   diffuses. 

Sangsues,  ventouses  scarifiées,  pointes  de  feu  le  long 
du  rachis,  vésicatoires  volants,  sac  de  glace  (Schapman)  . 
Lavements  tièdes,  laxatifs.  Matelas  d'eau. 

Si  syphilis,  goutte,    rhumatisme  (voir  ces  mots). 
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Si  eschare  au  sacrum  : 

Pansement  avec  la  poudre  de  charbon  et  cTiodo- 
forme  (âa). 

Paralysie  ascendante    aig-uë. 

{Maladie  de  Landry.) 
Même  traitement. 

Myélites    chroniques. 

(Ataxie  locomotrice). 

Chaque  semaine,  pointes  de  feu,  ou,  en  cas  de  crise 
aiguë,  appliquer  des  bandes  de  vésicatoires  le  long 
du  rachis. 

Régime  tonique,  éviter  les  excès,  habiter  la  cam- 
pagne. 

Injection  brown-séquardienne  (Voir  page  XXII), 
on  mieux  : 

Injection  de  sérum  artificiel  (Voir  page  XIX). 

Pendant  12  jours,  chaque  mois,  prendre  avant  cha- 
que repas  I  paquet  : 

Poudre  fraîche  d'ergot  de  seigle. . .     0gr,05 

Et  prendre,  pendant  20  jours,  1  cuillerée  à  soupe  de 
la  potion  : 

Iodure  de  potassium 10  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.      50  gr. 

Eau 250  gr. 

Essayer:  hydrothérapie,  électricité,  bains  sulfureux. 
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—  Motchui  kowsKi  (Odessu).  — 

Suspension.  On  se  sert  de  V appareil  de  Sayre;  on 
pend  le  malade,  an  début  pendant  30  secondes,  on 
va  jus  ju  à  3  minutes  [tous  les  2  jours). 

—  Weir-Mitchell.  — 

Modification  de  V appareil  de  Sayre,  qui  permet 
de  faire  la  suspension  en  deux  temps  ;  oV  abord  sous  les 
coudes,  puis  on  fait  des  tractions  sur  la  tète  [durée  : 
10  à  20  minutes). 

PlCHEKY.    

Méthode  où  l'on  combine  à  la  fois  la  gymnastique 
de  l'opposant  avec  la  pendaison.  Ce  procédé  doit  être 
employé  chez  les  faux  ataxiques  [neurataxie,  hystérie). 

—  Legros.  —  Okimus.  — 

Pulvérisations  ef  éther  sur  le  rachis. 

Courants  continus,  ascendants.  Agir  directement 
sur  ta  moelle  [pôle  -[-région  lombaire;  pôle  —  région 
cervicale).  Commencer  par  12  ou  15  éléments. 

—  Duciienne.  — 

Si  douleurs  périphériques  : 

Électrisation  cutanée  avec  courant  interrompu. 

Bromure  de  potassium. 4  à  6  gr. 

Par  jour  pendant  plusieurs  semaines. 

Conlre  les  douleurs  fulgurantes; 

PhéDacétine Os^SO  à 

Injections  sus-cutanées  de  morphine  à  1/50. 
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Et: 

Antipyrine 2  à  4  gr. 

A  l'intérieur,  ou  sous  forme  d'injections  hypoder- 
miques : 

Antipyrine 5  gr. 

Eau  bouillie 10  gr. 

Ou  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,10 

Sulfate  d'atropine 0?r,005 

Eau Q .  s . 

Pour  10  centimètres  cubes. 

Ou  : 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Acétanilide  (antifébrine)...     0gr,S0  à  1  gr. 

Si  syphilis  (Voir  page  646)  : 

Donner,  pendant  lo  jours,  2  à  4  grammes  cTiodure 
de  potassium  et  faire  des  frictions  d'onguent  napoli- 
tain, le  matin  sous  les  jarrets,  le  soir  sous  les  ais- 
selles. 

—  Leydén.  — 

Bains  chauds  prolongés.  Eaux  de  Néris. 

—  Debove  — 
Élongation  des  nerfs. 

Eaux  minérales  chlorurées  sulfurées  sodiques  : 
Lamalou,  Aix-les-Bains,  La  Motte,  Uriage,  Balaruc, 
Néris. 

Maladie   de   I^riedreich. 

(Alaxie    héréditaire.) 
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Sclérose    latérale    amyotropliique. 

(Voir  traitement  ci-dessus). 

Courants  continus,  pointes  de  feu  le  Ion  /  du  rachis, 
iodure  de  potassium,  etc.  [pronostic  très  grave,  ja- 
mais de  guérison). 

Suspension.  Électricité. 

Injections  de  liquide  testiculaire  (Voir  page  XXII). 

Pointes  de  feu  le  long  du  rachis,  douches  écossaises. 
Massage. 

Prendre  chaque  jour  1  à  4  pilules  : 

Nitrate  d'argeut.. . , 0^,01 

Kaolin 0sr,10 

Eau  distillée Q .  s . 

Pour  1  pilule. 

Lamalou,  Dax,  Balaruc. 

Tabès   dorsal    spasmoclique. 

(Voir  Ataxie.) 

Contre  les  douleurs  : 

Ergot  de  seigle Crr,lo 

1  cachet  avant  chaque  repas. 

—  Erb.  — 

Bromure  de  potassium  à  haute  dose. 
Antipyrine,   exalgine    (Voir  page  508);  et  surtout 
acétanilide  (Voir  page  505). 
Gakanothérapie. 
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Atrophie  musculaire  progressive. 

[Myélite  chronique  des  cornes  antérieures.) 

—  Duchen.ne  (Boulogne).  — 

Courants  interrompus,  courants  continus  [alterner). 

1°  Promener  les  réophores  humides  sur  chacun  des 
muscles  malades  (courant  plus  ou  moins  fort); 

2°  Exciter  modérément  les  muscles  et  appliquer  un 
courant  à  intermittences  éloignées; 

3°  Faradiser  les  muscles  atrophiés  de  préférence  à 
ceux  dont  les  fonctions  sont  le  plus  utiles  à  l'usage 
des  membres. 

Courant  continu  appliqué  sur  la  colonne  vertébrale 
(Voir  Ataxie). 

Traitement  général  tonique,  reconstituant. 

Sclérose  en  plaques. 

Hydrothérapie,   courants   continus  (Voir   Ataxie.) 

Myélites  chroniques  diffuses. 

(Syringomiélie,  sclérose  transverse,  sclérose 
annulaire.) 

Contre  les  douleurs  du  début  : 

Ventouses  sèches,  scarifiées,  pointes  de  feu  et  sur- 
tout injections  de  morphine,  à  1\50. 

Contre  les  atrophies  musculaires  : 

Électrisation  localisée;  courants  continus  appli- 
qués sur  le  rachis  (1/2  heure  à  1  heure). 
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Hydrothérapie.  Eaux  minérales  salines  ou  sulfu- 
reuses. 

Si  constipation  : 

Lavements   froids    et    huileux,    ou   purgatifs    (Voir 
page  184). 

Paraplégie. 

Si  origine  réflexe  : 

S'efforcer  de  faire  disparaître  la  cause  d'irritation 
périphérique. 

Si  ischémie  de  la  moelle  : 

Ventouses,  pointes  de  feu  le  long  du  rachis. 

Si  congestion  spinale  : 
—  Verardini.  — 

Feuilles  de  coca 2  à  5  gr. 

Seigle  ergoté 1  à  2  gr. 

Eau  bouillante 100  gr. 

Passer  et  ajouter  : 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères..     25  gr. 
(Voir  Paralysie.) 

Hématomyélie   et  hématorrachis. 

Sangsues,  ventouses  scarifiées,   vésicatoires    (Voir 
Myélite  aiguë). 

Lavements  laxatifs  huileux. 

Méningite    cérébro-spinale. 

Vésicatoires  à  la  nuque,  sangsues  aux  apophyses 
mastoides,  pointes  de  feu  le  long  du  rachis. 
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Purgatif,  calomel  à  doses  réfractées  : 

Galomel 0sr,05 

Sacre  en  poudre 1  gr. 

Pour  1  paquet.  Faire  n°  6.  1  toutes  les  heures. 

Et: 

Todure  de  potassium 6  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.     250  gr. 
1  cuillerée  =  0sr,50  d'iodure.  1  à  4  par  jour. 

Surveiller  le  malade;  faire  des  lotions  froides  sur 
le  corps;  application  de  compresses  ammoniacales, 
compresses  trempées  dans  de  l'eau  très  chaude. 

Injections  hypodermiques  de  morphine  à  1/50. 

Si  délire  : 

Bromure  de  potassium 2  à  4  gr. 

Ou:    ■ 

Chloral ..,     1  à  5  gr. 

Lavement  : 

Musc .......  0?r,20 

Camphre 1  gr. 

Hydrate  de  chloral ..... 0?r,50  à  1  gr. 

Jaune  d  œuf X-    1 

Eau 140  gr. 

F.  s.  a. 

Sonder  si  nécessaire. 

Alimentation  et  toniques  dès  que  cela  sera  possible. 

Morpliinomanie . 

Suppression    brusque  très  dangereuse,  expose  au 

delirium  tremens,  applicable  seulement  aux  aliénés. 

Diminuer  progressivement  et  insensiblement  la  dose 
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de  morphine  ;  le  médecin  fera  lui-même  les  injections, 
en  ayant  soin  de  ne  pas  donner  la  morphine  pure, 
la  combiner  avec  le  sulfate  de  spartéine  (tonique  et 
régulateur  du  cœur). 

Pendant  les  quatre  premiers  jours,  diminuer  de 
moitié  la  dose  de  morphine  employée  quotidiennement 
par  le  malade  et  réduire,  quel  que  soit  le  nombre  de 
piqûres  que  se  fait  le  morphinomane,  à  4:  une 
le  matin,  une  avant  le  déjeuner,  la  troisième  vers 
cinq  heures  de  l 'après-midi,  la  quatrième  au  moment 
de  se  coucher  (ces  piqûres  seront  régulièrement  pra- 
tiquées). 

Employer  d'abord  cette  solution  : 

Chlorhydrate  de  morphine 2  gr. 

Sulfate  de  spartéine 1  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

On  varie  la  dose  de  morphine  suivant  Vétat  du 
morphinomane  ;  celle-ci  en  contient  Orr,02  par  serin- 
gue de  Pravaz. 

On  fera  d'abord  4  injections  de  cette  solution,  puis 
on  passera  à  la  solution  suivante  : 

Chlorhydrate  de  morphine 1  gr. 

Sulfate  de  spartéine 2  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Et  enfin  à  cette  solution  (sérum  artificiel),  très  utile 
pour  combattre  la  dépression  cardiaque  : 

Phosphate   de    soude   chimique- 
ment pur 4  gr. 

Sulfate  de  soude  chimiquement 
pur 8  gr. 

Chlorure  de   sodium   chimique- 
ment pur 2  gr. 

Eau  distillée ..., 100  gr. 
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Si  nervosisme,  insomnie  : 

Bromure  de  sodium,  l=r,50  par  jour. 
Contre  les  troubles   gastriques  : 

Acide  phénique )    ~  „ 

v  aa  o  gr. 
Teinture    d'iode y 

F.  s.  a.  I  goutte  dans  de   l'eau  avant  chaque  repas. 

Ou  : 

Salicylate  de  soude,  lsr,50  dans  du  lait,  3  fois  par 
jour. 

Alcalins  (eau  de   Vichy). 

Contre  les  troubles  cardiaques  : 

Digitale  (Voir  page  158). 

Ether  et  caféine  en  injections  hypodermiques  (Voir 
page  506). 

Sulfate  de  spartéine,  0=P,05  en  injections  hypoder- 
miques,   combat    avec    succès    les   syncopes   graves. 

Solution  alcoolique  de  trinitrine  à  1/100,  II  gouttes. 

Ou: 

Solution  alcoolique  de  trinitrine 

à  1/100 XXX  gouttes. 

Eau  distillée. 300  gr. 

1  à  3  cuillerées  à  bouche  par  jour. 

Strophantine,  1/2  milligramme  à  1  milligramme  en 
injections  hypodermiques. 

Si  collapsus  : 

Révulsifs  cutanés,  affusions  froides,  ventouses 
simples,  sinapismes,  boules  d'eau  chaude,  injections 
<f  éther,  et,  dans  les  cas  graves,  injections  de  mor- 
phine. 

Hydrothérapie,  massage,  bain  tiède,  frictions  alcoo- 
liques le  matin,  bains  peu  prolongés  à  30°. 
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Massage  du    cou    (Jacoby,  de    New-York). 

Bain  d'électricité  statique. 

Régime  :  lait,  café  légèrement  alcoolisé,  vin  d'hé- 
moglobine, Champagne  frappé,  vin  de  coca,  quin- 
quina. 

Repos   au    lit  ou   sur  la   chaise  longue. 

—  GUIMBAIL.  — 

Remplacer  le  chlorhydrate  de  morphine  par  le 
phosphate  de  codéine,  Or,',10  à  0»r,50  par  jour,  en 
injections  hypodermiques. 

Dragées  de  picrotoxine,  0&r,003  à  Or,\008  par 
jour. 

Morpions. 

Onctions  avec  la  pommade  mercurielle  simple, 
suivies  d'un  bain  savonneux. 

Autre  pommade  : 

Calomel . 1  gr. 

Vaseline 19  gr. 

M.  s.  a. 

Lotions  biquotidiennes  avec  le  chloroforme,  Téther, 
la  solution  de  sublimé  à  1/1000  ou  avec  la  solution 
suivante  : 

Sublimé. , 1  gr. 

Alcool 100  gr. 

Eau  distillée 200  à  400  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  : 

Sublimé 1  gr. 

Viuaigre... 300  gr. 

M.  s.  a. 
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—  Brocq.  — 

Badigeonner  les  parties  malades  avec  un  pinceau 
imbibé  de  : 

Pétrole j    _  „  „ 

<    aa  15  gr. 
Baume  de  Pérou. .    \ 

Huile  de  laurier 1  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  de  : 

Naphtol  ,s. 5  gr. 

Huile  d'olive 50  gr. 

M.  s.  a. 

Frictions  avec  : 

Acide  salicylique 2  à  3  gr. 

Vinaigre  d  e  toilette 25  gr . 

Alcool  à  180° 75  gr. 

M.  s.  a. 

Morve. 

Cautériser  immédiatement  au  thermocautère  toute 
écorchure. 

—  Bourdon.  — 

Iodure  de   soufre 1  gr. 

Soufre 0^,50 

Savon  médicinal Q.  s. 

F.  20  pilules  toluisées.  4  par  jour. 

Ou  : 

—  Gluck.  — 

Acétate  de  fer 9  gr. 

Alcool  rectifié 2  gr. 

Ether  acétique 1  gr. 

Pour  2  jours.  Prendre,  dans  un  peu  d'eau,  une  demi- 
cuillerée  à  café,  matin  et  soir. 

Traiter  les  abcès,   les  ulcères,  la  lympha?igite. 
Bains  sulfureux.  Alimentation  tonique. 
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Muguet. 

(Voir  Stomatite  crémeuse,  page  632.) 

Mycosis    fongoïde. 

Hygiène    rigoureuse.    Toniques  :   quinquina,  fer. 
Traitement  externe 

Bains  sulfureux,  bains  et  fumigations  térében- 
thines. 

Pansement  2  fois  par  jour  avec  la  solution  phéni- 
quée  à  1/JOO  [excellent). 

—  Besnier.  — 

Pansement  avec  le  mélange  suivant  : 

Salol 1  partie. 

Sous-uitrate  de  bismuth 9  parties. 

M.  s.  a. 

Autre  traitement  :  Injecter  dans  les  tumeurs  du 
naphtol  $  camphré,  panser  les  escfiares  avec  la  même 
substance  et  appliquer  une  épaisse  couche  d'ouate 
protectrice. 

Myélites. 

(Voir  Moelle  [Maladies  de  là),  page  485.) 

Myélite  antérieure. 

(Voir  Paralysie  infantile,  page  485.) 

Myélite  aiguë  diffuse. 

(Voir  page  485.) 
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Myélite  ascendante  aiguë. 

(Voir  page  486.) 

Myélite  chronique. 

(Voir  Alaxie  locomotrice,  page  486.) 

Myocardite  aiguë. 

(Voir  Circulatoire  [Maladies  de  V appareil),  page  150.) 

Myocardite  chronique. 

(Voir  Sclérose    du    cœur,    page    loi). 

Myringite. 

(Voir  Otite.) 

Myxœdème. 

Injections    sons-cutanées    de   suc   thyroïdien    (Voir 
page  XXIV.) 

Ou  : 

Ingestion  de  corps  thyroïde  ou  de  suc  thyroïdien. 

—  Charcot.  — 

Climat  doux,  tempéré. 

Toniques  :  sirop  d'iodure  de  fer,  huile  de  foie  de 
morue. 

Et  : 

Régime  lacté. 

Bains  sulfureux. 

Teinture  d'iode V  gouttes. 

dans  un  peu  d'eau  (2  ou  3  fois  par  jour). 
Massage. 
Aïx-les-Bains. 
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N 


Xœvus. 

Nœvi  non  vasculaires. 

Cautérisations  légères  avec  les  acides  ou  au  thermo- 
cautère, galvanocautère  ;  tatouage,  électrolyse. 

Nœvi  vasculaires. 
—  Hardy.  — 

Compression  longtemps  prolongée. 

Appliquer  pendant  2  à  3  minutes  une  très  légère 
couche  de  pâte  de  Vienne,  ou  l'éthylate  de  soude,  la 
potasse  caustique  à  1/8,  les  acides  nitrique,  acé- 
tique, etc.,  que  Von  applique  avec  une  baguette  de 
verre. 

Cautérisations  au  fer  rouge,  l'électrolyse,  les 
scarifications  linéaires  quadrillées. 

IVéphrites  aiguës. 

(Voir  Reins  (Maladies  des),  page  592.) 

IVéplirite  chronique. 

(Voir  page  594.) 

IVéplirite  interstitielle. 

(Voir  page  596.) 
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Néphrétiques   (Coliques). 

(Voir  page  601.) 

Neurasthénie. 

(Nervosité,    hystéricisme.) 

Forme  légère. 

Vie  à  la  campagne,  promenades,  gymnastique  de 
l'opposant,  exercice,  équitation. 

Chaque  jour,  1  à  2  douches  froides  en  jet  le  long 
de  la  colonne  vertébrale,  de  15  à  20  secondes,  et  sur 
tout  le  corps,  sauf  la  tête  (si  dame,  doucher  les  pieds 
à  Veau  chaude).  Friction  sèche  après  la  douche,  avec 
le  gant  de  crin. 

Le  soir,  avant  le  dîner,  massage  méthodique  sur 
tout  le  corps. 

Hygiène  alimentaire  rigoureuse  :  7  heures  entre  les 
deux  principaux  repas.  Ni  manger  ni  boire  entre  les 
repas. 

Permettre  :  œufs  peu  cuits,  féculents  en  purée, 
légumes  verts  très  cuits,  fruits  en  compote,  soupes 
épaisses  (riz,  mciis,  gruau  de  blé),  pain  grillé. 

Défendre  :  gibier,  poisson,  mollusques,  fromages 
faits,  potages. 

Pendant  les  repas,  boire  un  verre  et  demi  d'un 
mélange  de  vin  blanc  léger  avec  de  l'eau  d'Alet.  Pas 
de  boisso?is  gazeuses,  pas  de  vin  pur,  pas  de  liqueurs. 

Traitement  par  les  injections  hypodermiques  : 

Injections  de  sérum  artificiel  (Voir  page  XIX),  5 
grammes,  2  à  3  fois  par  semaine. 
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Ou 


Solution  de  glycérophosphate  de  soude  (2?T,50  de  sel 
pour  10  centimètres  cubes  d'eau  stérilisée),  1  à  2  serin- 
gues de  Pravaz  par  jour. 

Ou  : 

Solution  de  phosphate  de  soude  à  2/iOO,  5  à  10  gram- 
mes 2  fois  par  semaine. 

Ou  ; 

Solution  des  glycérophosphates  (soude,  potasse, 
•chaux),  dosée  à  0sr,15  par  seringue  de  Pravaz.  1  à  2  par 
jour. 

Si  troubles  digestifs  (Voir  Dyspepsies). 

Avant  c'iaque  repas,  prendre  un  des  cachets  : 

Salicylate  de  bismuth ) 

Maguésie  auglaise >  ;iâ  10  gr. 

Bicarbonate  de  soude ) 

En  30  cachets. 

Après  les  repas,  une  cuillerée  à  soupe  de  la  potion 

Acide  chlorhydrique XV  gouttes. 

Sirop  de  limons 30  gr. 

Eau 220  gr. 

Contre  la  dépression  nerveuse  : 

Prendre,  une  heure  avant  chaque  repas,  une  cuil- 
lerée à  café  de  : 

Teinture  de  kola )   _   „„ 

m  .    -         ,  ■•  aa  30  gr. 

Teinture  de  coca ) 

Dans  un  peu  d'eau  ou  de  vin  de  Banyuls. 


502  NEURASTHENIE 

Si  anémie  : 

Avant  les  repas,  prendre  un  cachet  contenant  : 

Protoxalate  de  fer 0sp,  \  5 

Phosphate  de  soude 0sr,20 

P.  1  cachet.  N°  20. 

—  Charcot.  — 

Bouche  en  jet  brisé  (Voir  ci-dessus). 

Quinquina,   quassia  amara,  préparations   ferru- 
gineuses. 
Le  soir,  1  à  2  cuillerées  à  bouche  de  la  potion  suivante 

Bromure  de  potassium 50  gr. 

Bromure  de  sodium )   _  „A 

t.  c  aa  20  gr. 

Bromure  d  ammonium ) 

Eau  distillée 1.000  gr. 

Pendant  2  mois. 

Forme  grave. 

Vie  en  plein  air.  Repos  intellectuel  et  sensoriel. 
Isolement  {sans  famille)  dans  un  établissement  d'hy- 
drothérapie dirigé  par  un  médecin. 
Massage  méthodique  et  passif. 

—  Grasset.  — 

Êlectrothérapie.  Faradisation  générale.  Suralimen- 
tation progressive  :  œufs,  purée  de  viande  crue. 

1°  Eau '. 60  gr. 

Alcool  à  40° 40  c.  cubes. 

Strychnine 0?r,02 

F.  s.  a.  1/2  cuillerée  à  7  cuillerées  à  café  en  1  ou 
2  fois,  à  déjeuner  ou  le  matin,  et  à  midi  dans  l'eau  et 
du  vin  ou  dans  de  la  bière. 

Faire  cesser  le  traitement,  tous  les  10  jours  environ, 
pendant  2  à  3  jours. 
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2°  Associer  à  la  strychnine  les  phosphates  de  soude 
et  de  potasse  : 

Phosphate  de  soude )  fi  1Q  ar 

Phosphate  de  potasse ) 

Eau  distillée 100  gr. 

1  cuillerée  à  café  pendant  lo  dîner  dans  un  peu  d'eau 
sucrée  aromatisée  ou  dans  de  la  bière. 

Ou  : 

Phosphate  de  soude )   ~   ,„ 

„,        ,        ',  ■  aa  10  gr. 

Phosphate  de  potasse \ 

Arséniate  de  soude 0&p,10 

Eau... 100  gr. 

1  à  2  cuillerées  à  café  pendant  le  dîner. 

Voyages  à  petite  journée.  Séjour  en  Suisse  (Divonne, 
Territet). 

Plus  tard,  cure  à  Lamalou,  Xéris,  Ragatz,  l'riage, 
Luchon,  suivant  les  cas. 

Neurasthénie  sexuelle. 

—  Bead.  —  Rockwell.  — 

Bromure  de  zinc j 

Valérianate  de  zinc >  âa  1  gr. 

Oxyde  de  zinc. ) 

Conserves  de  roses Q.  s. 

M.  et  F.  s.  a.  20  pilules.  3  par  jour. 


NERFS  (MALADIES  DES) 
Névralgies. 

Traitement  de  la  maladie  causale  (syphilis,  palu- 
disme, anémie). 
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Médication  analgésique. 

Injections  sous-cutanées  de  morphine  : 

Chlorhydrate  de  morphine 1  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 50  gr. 

(1  gramme  ou  XX  gouttes  =   0?r,02  de  sel).  X  à  XX 
gouttes  par  jour. 

Ou: 

Chlorhydrate  de  morphine. 0?'1, 10 

Sulfate  neutre  d'atropine 0sr,  01 

Eau  de  laurier-cerise 20  gr. 

X  à  XXX  gouttes  par  jour. 

Aconit. 

Bromure  de  potassium 3§r,o0 

Teinture  de  racines  d'aconit X  gouttes. 

Eau  distillée 125  gr. 

F.  dissoudre,  à  prendre  en  1  fois. 

Ou: 

Alcoolature  d'aconit  (feuilles  i 1  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 30  gr. 

Eau 100  gr. 

Alcoolat  de  mélisse 10  gr. 

Par  cuillerées,  toutes  les  heures. 
Injections  hypodermiques  : 

Aconitine  cristallisée 0rr,002 

Alcool )    __ 

Eau  distillée S  aa  ir  '0U 

Ou  : 

Aconitine    cristallisée,    Oï1', 00025  à  0^,001    au   maxi- 
mum par  jour.  (Les  granules  renferment  0='',00025  d'aco- 
nitine  cristallisée  ou  0sr,001  d'aconitinè  amorphe.1) 
Aconitine  amorphe Os1', 001  à  0sr,003 

Par  jour. 
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Acétanilide  (Antife'brine). 


—  He 


pp. 


0?r,25  à  1  gramme,    mais  jamais  plus  de    0?T,50    par- 
dose  (eu  cachets  de  0-r,25  à  0?',o0). 

—  Dujardin-Beaumetz.  —  Weill.  — 

Ou  : 

Acétanilide 5  gr. 

Elixir  de  Garus 170  gr. 

(0-T,50  par  cuillerée  à  bouche.) 

Antipyrine. 

[Dose:  0^,50  à  6  gr., 

Antipyrine 10  gr. 

Eu  10  doses  (cachets,  eau  sucrée). 

—  Germain  Sée.  — 
Ou: 

Injection  hypodermique  : 

Antipyrine 5  gr. 

Eau  bouillie 20  gr. 

Injection:  2  à  3  centimètres  cubes  de  cette  solution. 

Bromidia  (Amérique). 
(Dose:  2  à  4  gr.  par  jour.) 

Bromure  de  potassium 6  gr. 

Chloral 9  gr. 

Extrait  de  cannabis  indica /    _ 

Extrait  de  jusquiamc. S  aa  °"r'  05 

Eau q.  s.  pour 

^Compléter  32  grammes. 

29 


50ô  NEVRALGIES 

Caféine. 

(Dose  :  0sr,25  à  1  gr.) 
Braun.  — 

Caféine 0k>',0o  à  Os',10 

Sucre  blanc Osr,50- 

M.  Pour  1  paquet.  3  paquets  par  jour. 

-  -  Hannon.  — 

Potion  contre  la  migraine: 

Infusion  de  thé 150  gr. 

Sirop  de  citrate  de  caféine 30  gr. 

M.  s.  a.  A  prendre  en  2  fois  et  pendant  2  jours. 

Injection  sous-cutanée  : 

Caféine 2-'r50 

Benzoate  de  soude 2^,95 

Eau  distillée.. Q.   s.  pour 

10  centimètres  cubes.  1  à  4  seringues  de  Pravaz, 

Chloral  (Hydrate  de). 
(Dose  :  1  à  5  gr.) 

—   DlEULAlOY.    — 

Sirop  de  chloral ) 

Sirop  de  morphine >  âa  30  gr. 

Eau  distillée  de  tilleul ; 

Eau  de  fleurs  d'oranger 10  gr. 

1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  3  heures. 

Sirop  de  Follet  (chaque  cuillerée  à  bouche  contient 
l  gr.  de  chloral). 

Chloral  crotonique. 

(Dose:  On1', 50  à  1  gr.) 
-  Bardet.  — 
Mixture  antinévralgique  : 
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Croton-chloral 4  gr. 

Alcool  à  90° 40  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 30  gr. 

Essence  de  menthp IV  gouttes. 

Eau   distillée 50  gr. 

Par  cuillerées  à   café,  toutes  les  1/2  heures  dans  du 
lait  sucré. 

Chloralamide. 

—  Germain  Sée.  — 

{Dose:  2  à  3  gr.  en  une  fois.) 

Administré  sous  forme  de  poudre,  solution  vineuse, 
potion. 

Ou: 

Injection  hypodermique  : 

Chloralamide 1  gr. 

Eau  bouillie 25  gr. 

XX  à  XL  gouttes. 

Choral-antipyrine  {Hypnal). 

—  Bardet.  — 

(Dose  :  2  à  3  gr.  Dose  moyenne  :  1  gr.  en  capsules, 
cachets,  potion,  sirop.) 

Chlorodyne  (Angleterre). 

—  Crinon.  — 

Dose  :  0sr,25  à  1  gr.  par  jour  ;  4  à  5  gr.    en   frictions.) 

Remède  populaire  en  Angleterre  composé  de  : 
chloroforme,  chlorhydrate  de  morphine,  sulfate 
d'atropine,  alcool,  etc. 
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Ethoxycaféine. 

FlLCHNE.    — 

(Dose:  Og',25  ;  peu  employée.) 

On  l'emploie  associée  à  0gr,05  de  chlorhydrate  de  co 
«caïne  (migraine,  névralgies  faciales.) 

Exalgine  (Méthylacétanilidé). 

■(Dose  maxima  de  début,  0sr,25.  Ou  0sr,50  en  2  fois 
dans  les  24  heures.) 

Solution  Blancard  : 

Exalgine 2g',40 

Alcool  à  80° 20  gr. 

Eau  distillée. 60  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.  108  gr. 

Sirop  de  coquelicot 16  gr. 

Chaque  cuillerée  à  soupe  contient  0gr,20  cTexalgine. 

Comprimés  Blancard: 

Exalgine 0sr,05 

Bicarbonate 0sr,125 

Chaque  comprimé  contient  0gr,05  cTexalgine. 

Gelsémium  et  Gelsémine. 

Poudre  de  gelsémium,  0sr,05  à  0?r,20. 
Gelsémine  pure,  par  milligramme. 

—  Massini  (Bàle).  — 

Médicament  dangereux  (névralgie  du  trijumeau). 
Teinture  de  gelsémium,  0sr,80,  de  1/2  heure  en  1/2 
heure  (Dose  maximum  :  2sr,40). 
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Guarana  (Paullinià). 

(Poudre,  1  à  2  gr.  par  jour,  en  cachets   de  0sr,50.) 

Remède  préventif  de  la  migraine  :  0sp,20  le  matin 
à  jeun. 

Hedyosmum  nutans. 

Feuilles,  en  applications  locales. 

Menthol. 

En  applications  locales.  (Crayons  migraine). 
Pommade  contre  la  migraine  : 

Menthol 2  gr. 

Huile  d'olive 1  gr. 

Lanoline 4?r,o0 

F.  s.  a. 

Méthacétine  (Acét.-pai'aanisidine). 

—  Cn  [non.  — 

On  V administre  aux  enfants,  en  potion,  à  la  dose 
de  0g*,20  à  0^,30. 

Napelline  (extrait  de  l'aconit  napel). 
Injection  hypodermique  : 

Napelline 0gr,05 

Eau  distillée o  gr. 

X  à  XX  gouttes. 

INeurodine  (acétyl-para-oxyphénylurélhane). 
—  Mbring.  — 
{Dose  :  1  à  4  gr.,  en  cachets.) 


10  NEVRALGIES 


Osmique  (Acide). 
{Dose  :  0sr,005  à  0^,01.) 
Injection  hypodermique  : 

Acide  osmique 1  partie. 

Eau  distillée 100  parties. 

F.  dissoudre.  1  centimètre  cube  en  injection. 

Conserver  la  solution  à  Vabri  de  la  lumière,  en  vase 
clos. 

Paraldéhyde  (C*  H*  0). 

{Dose  :    2  à  4  gr.  en  une  fois.) 

—  Morselli  (Italie).  — 

Paraldéhyde. 2  à  4  gr. 

Eau  de  tilleul... 70  gr. 

Teinture  de  vanille XX  gouttes. 

Sirop  de  laurier-cerise 30  gr. 

F.  s.  a.  A  prendre  dans  les  24  heures. 

Ne  pas  l'injecter  par  voie  hypodermique,  douleurs 
trop  vives. 

Parthénine. 

(Dose:  08r,10  à  1  gr.) 

Phénédine  (Phénacétine). 
(Dose  :  0£r,50  à  2  gr.  maximum.) 

Insoluble,  donc  V administrer  en  poudre,  cachets, 
pilules. 

—  Gharcot.  —  Gueorguievsky  (Saint-Pétersbourg).  — 

Phénacétine 0sr,50 

Pour  1  cachet. 
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Piscidia  erythrina. 

-  Dl.lARDIN-B  EAU  METZ.    — 

Extraitfluidedepiscidiaerythrina.       15  gr 
Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.     250  gr 
3  à  4  cuillerées  à  bouche. 

Ou  : 

■    HlCHARD.    — 

Teinture  alcoolique  de  piscidia  \ 

erythrina .;      ~  2Q 

Teinture   de  viburnum  pruni-  l 

folium / 

XL  à  L  gouttes  dans  les  24  heures. 

Quinine. 

{Dose  :  0er,05  à  0sr,50.) 

-  PlORRY.   — 

Quinine 1  gr. 

Alcool   à  80°  G 9  gr. 

Teinture  de  cannelle ....  5  gr. 

Sirop   de  vanille 25  gr. 

M.  Par  cuillerées  à  café. 

Bromhydrate  de    quinine. 

Injection  hypodermique  : 

Bromhydrate  de  quinine 1  gr- 

Eau  distillée 9  gr. 

X  à  XL  gouttes. 

Sulfate  de  quinine. 
{Dose:  0&r,50  à  2  gr.) 
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Pilules  contre  la  migraine  : 

Sulfate  de  quinine J   ~   . 

Caféine J 

Extrait  de  quinine Q.   s. 

Pour  20  pilules.  2  à  6  par  jour. 

Ou  : 

Extrait  de  valériane ;  _   „ 

Extrait  de  quinquina j  & 

Oxyde  de  zinc 1  gr. 

Extrait  thébaïque Ogi',20 

Sulfate  de  quinine 1  gr» 

Pour  20  pilules.  2  à  5  par  jour. 

Salipyrine. 

(Mêmes  doses  que  l'antipyrine.) 

Trinitrine  (nitro-glycérine). 
— ^Huchard.  —  Sobrero  (Turin).  — 

(Solution  à  1/100.  Dose  :  II  à  III  gouttes  par  jour.) 
Solution  alcoolique  de  trinitrine  à 

1/100 XXX  gouttes. 

Eau  distillée 300  gr. 

3  cuillerées  à  bouche  par  jour. 

Valérianate  (Tantipyrine  et  de  quinine. 

(Dose  :  0^,05  à  0^,50.) 

—  SOCHACZEWSKI.    — 

(Très  actif  contre  les  névralgies.) 
En  cachets,  potion. 
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Valérianate  de  zinc. 

—  Bartholow.  — 

Valérianato  de  zinc \  ?i-,25 

Extrait  de  noix  vomique Og',30 

Extrait  de  gentiane 1  -> , 25 

F.  s.  a.  20  pilules.  3  ou  4  par  jour. 

—  H.  Green.  — 

Extrait  de  jusquiame i?r,o0 

Valérianate  de  zinc 1  gr. 

F.  s.  a.  30  pilules. 


Traitement  l 


»cal. 


Traitement  révulsif:  Cautérisation,  pointes  de  feu, 
acupuncture,  électropunclure,  aquapuncture,  injec- 
tions de  chloroforme,  d'éther  ;  injections  avec  un 
liquide  irritant  sur  le  traiet  du  nerf  malade  'sulfure 
de  carbone).  Vésicatoires  pansés  à  la  morphine 
(0gr,01). 

—  Derove.  — 

Pulvérisations   d'éther,  de  chlorure   de  méthyle. 
Hygiène,  massage,  hydrothérapie,  électrothrrapie, 
courants  continus. 

Traitement  chirurgical  : 

—  Sego.nd.  — 

Élongation  des  nerfs,  névrotomie,  névrectomic. 
Dans  les  cas  rebelles,  charger  le  maxillaire  supérieur 
en  amont  du  ganglion  de  Meckel,  le  sectionner  et  en 
réséquer  la  plus  grande  longueur  possible. 

Métallothérapie. 

Bains  sulfureux,  douches. 

Bourbon-Lancy,  Ussat. 

29. 
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Névralgies  dentaire  et  faciale. 
(Voir  Médication  analgésique,  page  504.) 

Extrait  d'opium 1 

Extrait  de  belladone .  >  ââ  1  gr. 

Extrait  de  stramoine ) 

Hydrolat  de  laurier-cerise 12  gr. 

Dissoudre  et  filtrer.  IV  à  X  gouttes  dans  l'oreille  ;  la 
boucher  avec  de  l'ouate. 

Névralgie  diaphragmatique  ou  phrénique. 

(Voir  Médication  analgésique,  page  504.) 

Badigeonnages  de  teinture  d'iode,  pointes  de  feu, 
vésicatoires    volants    (chlorhydrate   de   morphine, 

0Sr,Oi). 

Aimants  (transfert). 

(Voir  Dyspnée,  page  245.) 

Névralgie   faciale. 

Aconitine,  gelsémine,  phénacétine,  exalgine, 
hypnal,  chloral,  antipyrine,  acétanilide,  etc.  (Voir 
plus  haut). 

Frictions,  au  moment  du  paroxysme,  avec  la  pom- 
made suivante  : 

-  Bertrand.  — 

Vératrine 0?r,30 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,20 

Axonge  fraîche 30  gr. 
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—  Féréol.  — 

Si  névralgie  rebelle  : 

Sulfate  de    cuivre  ammo- 
niacal.      0sr,10  à  0sr,15 

Sirop  de  fleurs  d'oranger  ou 

de  menthe 30  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

F.  s.  a.  2  cuillerées  à  bouche  avant  chaque  repas. 

Continuer  cette  potion  pendant  12  à  15  jours,  malgré 
sa  saveur  métallique  désagréable. 

—  Charcot.  — 

Aconitine  cristallisée,  Oër,O005  toutes  les  4  heures. 
Courants  continus  (2  à  3   milliampères  au  maxi- 
mum), pôle  positif  sur  le  point  douloureux. 

Névralgie  intercostale. 

(Voir  Médication  analgésique,  page  504.) 

Pointes  de  feu. 

Et  : 

Frictions  avec  le  Uniment  : 

Essence  de  térébenthine 250  gr. 

Chloroforme 

Laudanum  de  Rousseau 

—  J.  Ghéron.  — 

Frictions  avec  ; 

Chloroforme 10  gr. 

Ether 15  gr. 

Alcool  camphré 90  gr. 


aa  8  gr. 
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Névralgie  péri-orbitaire. 

(Voir  médication  analgésique,  plus  haut.) 

—  Galezowski.  — 

Menthol 0sr,75 

Cocaïne 0sr,25 

Chloral 0sr,15 

Vaseline 5  gr. 

M.  Badigeonner,  recouvrir   de  taffetas  d'Angleterre. 

Névralgie   sciatique. 

Repos. 

Pointes  de  feu,  ventouses  scarifiées  au-dessous  du 
pli  fessier. 

Salicylate  de  soude,  5  grammes  tous  les  jours. 
Ou  : 

—  Jaccoud.  — 

Bromhydrate  de  quinine .... 2  gr. 

Exalgine,phénacétine,  aconitine,  antipyrine,  elc. 
(Voir  médication  analgésique,  plus  haut). 

—  Martinet.  — 

Bains  de  vapeur  térébenthinée. 
Injections     hypodermiques  de    morphine     (Voir 
page  504)  ou  d'antipyrine,  1  gramme. 

—  Vaucaire.  —  ...... 

Liniment  : 

Chloroforme 5  gr. 

Alcool. 10  gr. 

Essence  de  térébenthine , .  15  gr. 

Huile  d'olive 20  gr. 

Teinture  d'opium 5  gr. 

Onctions   4  fois  par  jour.  Envelopper  le    membre 
d'ouate,  recouvrir  de  taffetas  gommé. 
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Et  : 

Phénacétine 0^,50 

En  1  cachet. 

—  Debove.  — 

Pulvérisations  de  chlorure  de  méthyle  sur  le  trajet 
du  nerf  ( —  23  degrés).  Steppage. 

—  FÉRÉOL.  — 

Si  sciatique  rebelle  : 

Sulfate  de  cuivre  ammoniacal (>->•,  20 

Sous-nitrate  de  hismuth 2&,-,o0 

Pour  10  cachets.  2  à  chaque  repas.  1  dans  l'intervalle 
des  repas. 

Vésicatoires  en  lanière  le  long  du  nerf. 
Injections  sous-cutanées  de  chloroforme. 

—  Tillalx.  — 

Élongation  du  nerf. 
(Voir  Goutte.  Rhumatisme). 

Névralgie  du  testicule. 

Liniment  : 

Glycérine 30  gr 

Extrait  de  jusquiame }   ~    , 

Extrait  de  belladone S 

Onctions,  plusieurs  fois  par  jour. 

Et  : 

Suppositoire  : 

Extrait  de  belladone Og',03  à  0?',0o 

Beurre  de  cacao 5  gr. 
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Névralgie  vulvaire. 

Bains  de  siège.  Suppositoires  belladonnés  (Voir  ci- 
dessus,  page  517). 
(Voir   Vaginisme.) 

IVévrites. 

[Périnévrite,  névrite  parenchyrnateuse.) 
(Saturnisme,  fièvre  typhoïde,  variole,  scarlatine.) 

Aiguë  (très  rare). 

Vésicatoires volants  (morphine  0gr,0i).  Applications 
froides,  pointes  de  feu,  ventouses  scarifiées,  sangsues 
sur  le  trajet  du  nerf. 

Injection  de  morphine  (Voir  page  504). 

Chronique. 

Vésicatoires,  injections  hypodermiques  (éther, 
morphine). 

Bromure  de  potassium,  1  à  4  grammes  par  jours. 

Si  troubles  trophiques  (atrophie,  eschares)  : 
Courants  continus  [pôle  +  sur  le  point  douloureux 
et  surtout  faradisation  localisée. 
Frictions.   Massage. 

IVévroses. 

(Voir  Asphyxie  locale  des  extrémités.  Chorée.  Chorée 
électrique.  Epilepsie.  Hystérie.  Migraine.  Paralysie  agi- 
tante. Paralysie  vaso-motrice  des  extrémités,  Tétanie. 
Tétanos.  Tics  convulsifs.  Tic  de  Saalam.  Vertige  {de 
Ménière). 
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IVicotinisme    aig*u. 

Acide  lannique,  2  grammes  dans  de  Veau;  thé  fort. 
Noix  vomique,  i  gramme  par  la  bouche,  ou  mieux  : 
injection  hypodermique  de  0»r,  10  de  la  solution  sui- 
vante : 

Nitrate  de  strychnine 0sp,05 

Eau  distillée  bouillie 10  gr. 

Alcool,  Champagne,  éther  chlorhydrique. 

Frictions  énergiques. 

N'orna  (gangrène  de  la  bouche). 

Injections  détersives.  Désinfectants  de  la  bouche 
(Voir  page  220). 

Cautérisation  avec  le  fer  rouge,  avec  le  thermo- 
cautère ou  l'anse  galvanique. 

Après  la  chute  de  l'eschare,  appliquer  un  tampon 
d'ouate  imbibé  de  vin  camphré. 

Irrigations  avec  la  solution  salicylée  de  2  à  4/100. 

Collutoires  : 

Naphtol 10  gr. 

Sulforicinate  de  soude (J0  gr. 


Ou 


Acide  chlorhydrique 1  gr. 

Miel  rosat 10  gr. 

Lotions  avec  la  liqueur  de  Labarraque. 
Faire  laver  souvent  la  bouche  de  V enfant  avec  une 
cuillerée  à  café  par  verre  d'eau  de  la  solution  : 
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Saccharine )    _ 

Bicarbonate  de  soude )' 

Acide  salicylique 4  gr. 

Alcool 200  gr. 

A  faire  des  pulvérisations  avec  : 

Teinture  d'eucalyptus )    _i 

u               a     «.  (  aa         10  gr. 

Essence  de  thym ' 

Acide  phénique 5  gr. 

Eau 1.000  gr. 

-  Gallois.  — 
Gargarisme  : 

Chlorure  de  chaux  liquide. ......        5  gr. 

Mellite  do  roses 25  gr. 

Eau  distillée .     150  gr. 

-  Dujardln-Beaumetz.  — 
Gargarisme  : 

Chlorure  de  chaux  liquide .'...»._ 

Alcool  de  cochléaria \ 

Huile  essentielle  de  menthe V  gouttes. 

1/2  cuillerée  à  café  dans  1  vorre  d'eau  pour  se  laver 
l  bouche. 


Alimentation,  régime  tonique. 
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0 

Obésité. 

—  Vadcaire.  — 

1°  Soigner  l'état  général  (arthritisme,  rhumatisme,. 
goutte,  diabète)  suivant  les  cas  ; 

2°  Suivre  un  régime  d'amaigrissement.  Voici  celui 
que  je  prescris  généralement  et  qui  donne  d'excellents 
résultats  : 

Premier  déjeuner  du  matin  :  40  grammes  de  pain 
grillé,  150  grammes  de  thé  léger  ou  de  café,  sans  lait 
ni  beurre. 

Deuxième  déjeuner,  à  midi  :  60  grammes  de  pain 
fortement  grillé,  150  grammes  de  viande  (bouilli, 
rosbif,  volaille  peu  grasse)  ou  2  œufs  à  la  coque;  ou 
bien  encore  du  poisson  à  chair  blanche,  préparé  sans 
trop  de  graisse.  Légumes  verts,  100  grammes  au 
maximum.  Fromage,  20  grammes.  Comme  dessert, 
150  à  200  grammes  de  fruits,  surtout  des  fruits  frais. 

Pendant  ce  repas,  ne  pas  boire  ou  tout  au  moins  ne 
pas  dépasser,  pendant  les  premiers  jours,  1  verre  de 
liquide  (vin  blanc  coupé  avec  de  Veau  ffîÀlet)  et,  dès  le 
quatrième  jour,  supprimer  absolument  la  boisson. 

Dîner  et  7  heures  1/2  :  pas  de  potage  ;  60  grammes 
de  pain;  150  grammes  de  viande  ou  de  ragoût. 
Légumes  verts,  100  grammes.  Salade.  Un  peu  de 
fromage  et  des  fruits  frais  à  discrétion. 
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Après  le  repas,  1  petite  tasse  de  tué  léger  sans 
sucre  ni  lait. 

Aliments  permis  :  bœuf,  mouton  (rôtis,  grillés, 
bouillis).  Poisson  à  chair  blanche,  bouilli.  Légumes 
verts,  en  purée  autant  que  possible.  Volaille  peu 
grasse.  Œufs  à  la  coque.  Salade.  Fromages  peu  avan- 
cés. Fruits  peu  aqueux,  poire,  pomme,  fraises. 

Aliments  défendus  :  porc,  veau,  oie.  Sardines, 
thon  à  l'huile,  le  beurre,  la  graisse,  le  lard,  le  foie 
gras,  la  charcuterie,  le  macaroni.  Les  féculents  (len- 
tilles, pommes  de  terre,  haricots,  fèves,  maïs).  Les 
fruits  très  aqueux,  tels  que  le  melon,  les  prunes,  les 
pêches,  le  raisin.  Les  sauces  renfermant  de  la  farine, 
le  poisson  frit  saupoudré  de  farine.  Les  mets  sucrés, 
la  pâtisserie.  Liqueurs,  bière,  sirops. 

Boissons  :  suppression  absolue  pendant  les  repas: 
dans  la  saison  chaude,  entre  les  repas,  infusion  lé i  ère 
de  thé,  chaude  autant  que  possible. 

Il  est  bon  de  se  purger  2  fois  par  semaine  avec  une 
eau  saline  (Voir  Constipation),  à  la  dose  d'un  i;2verre 
à  un  verre. 

Voici  la  formule  d'un  purgatif  très  agréable  à 
prendre  que  je  recommande  aux  personnes  dont  l'es- 
tomac  est  délicat  : 

Acide  citrique 30  à  40  gr. 

Carbonate  de  magnésie 15  gr. 

Sirop  de  cerises 40  gr. 

Eau 200  gr. 

Ou  bien  celui-ci  : 

Cascara  sagrada 0?r,50 

En  1  cachet,  à  prendre  le  matin. 

Lorsque    d'autres    maladies   n'accompagnent   pas 
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l'obésité  et  n'en  défendent  pas  l'emploi,  les  sudations, 
les  bains  de  vapeur,  les  marches  prolongées,  les,  mas- 
sages, la  gymnastique  suédoise  (suivant  la  méthode  de 
Ling)  sont  également  d'excellents  moyens  à  opposer  à 
cet  état. 

Il  est  bon  de  prendre,  avant  chaque  repas,  pendant 
une  dizaine  de  jours,  2  des  pilules  suivantes  : 
Extrait  alcoolique  de  fucus  vesicu- 

losus.. . .    10  gr. 

Miel Q.  s. 

F.  s.  a.  40  pilules. 

Enfin,  je  conseillerai  aux  malades  dont  l'embon- 
point s'accompagne  de  faiblesse  et  d'anémie  de  faire 
une  cure  à  Brides  ou  à  Marienbad,  Aulus,  Nieder- 
bronn,  Chatel-Guyon. 

Occlusion  intestinale. 

(Voir  Intestin  (Maladies  de  /'),  paire  437.) 

Odontalgie. 

Sozoïodol  sodique 1  partie. 

Sozoïodol  potassique 2  parties. 

Glycérine Q.  s.  p.  faire    une  pâte. 

Mettez  I  ou  II  gouttes  de  cette  pâte  dans  la  cavité 
de  la  dent  malade  ;  le  sozoïodol  sodique  soluble 
s'infiltre  de  proche  en  proche  par  les  pores  jusqu'à 
la  racine,  andis  que  le  sozoïodol  potassique,  pres- 
que insoluble,  reste  indéfiniment  à  sa  place  et, 
par  là,  prévient  l'irritation  ultérieure  de  la  dent 
malade,  et,  en  tout  cas,  fait  rapidement  disparaître  la 
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Ou  : 

Créosote ^ 

Essence  de  menthe  poivrée  (  âà    H  gouttes. 

Huile  camphrée ) 

Essence  de  girofles V  gouttes. 

Cocaïne.. . . . 0gr,15 

Chloroforme Q.  s. 

Œdème    de    la   glotte. 

(Voir  Larynx  {Maladies  du),  page  451.) 

Œdème  pulmonaire. 

{N oit  Congestion  pulmonaire,  page  568.) 

Œdème  puerpéral. 

(Voir    Phlegmatia.) 

ŒSOPHAGK  (MALADIES    DE  U) 
Œsophagite . 

Boissons  glacées,  fai?*e  sucer  aux  malades  des  petits 
morceaux  de  glace. 

Lait .  Boissons  mucilagineuses  •:  bourrache,  coque- 
licot, mussilage  de  coings,  de  lin,  de  psyllium. 

Permettre  V emploi  des  bouillies,  des  potages  froids, 
du  jus  de  viande  si  la  douleur  n'est  pas  trop  vive. 

Si  la  dysphagie  est  absolue,  on  aura  recours  à  Vali- 
mentation  par  la  sonde  œsophagienne. 

Dans  les  cas  chroniques  : 

Iodure  de  potassium 2  à  6  gr. 

Par  jour. 
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-  Petek.   — 
Application  d'un  cautère.  Révulsif  appliqué   au- 
devant  du  cou. 

—  Bernheim.  — 

Vessie  de  glace  sur  le  cou.  Sangsues,  bains  tièdes 
prolonqés. 

—  Dljaroin-Beaumetz.  — 
Suppositoire  calmant  : 

Extrait  d'opium. 0gr,02 

Extrait  de  belladone Os^Ol 

Beurre  de  cacao. gr. 

—  Vidal.  — 

Injections  sous-cutanées  de  : 

Chlorhydrate  de  morphine  0-'\10 

Chloral  hydratt- 0^,20 

Eau  distillée 10  gr. 

F.  dissoudre. 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Quand  les  symptômes  inflammatoires  sont  calmés, 
pratiquer  le  cathétérisme  de  l'œsophage  pendant 
2  années  pour  éviter  le  rétrécissement . 

—  Yaucaire.  — 

Injections  sous-cutanées  de  : 

Sulfate  neutre  d'atropine 08r,01 

Eau  distillée 10  gr. 

(XX  gouttes  contiennent  0sr,00i.) 

Rétrécissement   de  l'œsophage. 

Dilatations  méthodiques .  Incision  du  rétrécissement. 
Gastrolomie. 
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—  Symes.  —  Leyden  (Berlin).  — 

Introduction,  séjour  à  demeure  d'une  canule  entre 
les  lèvres  du  rétrécissement. 

Si  l'on  soupçonne  la  nature  syphilitique  du  rétré- 
cissement, prescrire  le  traitement  spécifique  : 

lodure  de  potassium 2  à  \  0  gr. 

Par  jour. 

(Voir   Syphilis). 
Rétrécissement    spasmodique. 

Pratiquer  le  cathétérisme  avec  le  cathéter  à  olives, 
ou  employer  le  dilatateur  de  Broca. 

—  Roux.   — 

Bromure  de  potassium,  4  à  8  grammes  par  jour,  en 
potion. 

—  Jaccoud.  — 

Emploi  simultané  de  la  belladone  et  de  Tiodure 
de  potassium. 

—  Dujardun-Beaumetz.  — 

Extrait  d'opium 0?r,  15 

Extrait  de  belladone 0gr,10 

Sirop  de  capillaire 90  gr. 

M.  3  cuillerées  à  café  par  jour. 

Ou  : 

lodure  de  potassium 10  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères..       150  gr. 

Eau  distillée 50  gr. 

Chaque  cuillerée  contient  1  gramme  d'iodure. 
En  prendre  1  à  3  par  jour. 
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—    RlCHARDIÈRE.     — 

Chlorhydrate  de  cocaïne. . .     0gr,02  à  0sr,05 

Laudanum  de  Sydenham V  gouttes. 

Alcoolat  de  menthe 10  gr. 

Sirop  de  cannelle 15  gr. 

Eau  de  tilleul 100  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  café  toutes  les  1/2  heure*. 
Injections  hypodermiques  avec  la  solution  suivante  : 

Chlorhydrate  de  morphine 1  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 5  gr. 

Eau  distillée 45  gr. 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

V électricité,    les   boissons   froides  ou   glacées   ont 
rendu  des  services. 


Ophthaliiiie. 

(Voir  Conjonctivites.  Kératites.  Iritis.  Blépharites.) 

Orchite. 

(Voir  Épididymite.) 

Oreillons. 

Piepos,  diète,  éviter  le  froid. 

—  Legroux.  — 

1°  Ontions  loco  dolenti  avec  V huile  chaude  cal- 
mante : 

Huile  de  camomille J    _  „n 

tt    i    a    •  aa  50  gr. 

Huile  de  jusquiame ) 
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2°  Injections  tièdes   boriquées  à   3/100  dans  les 
■oreilles. 

3°  Purgatif  : 

Huile  de  ricin )    ~    .„ 

aa  15  gr. 
Sirop  de  gomme ) 

•  et  : 

Glycérolé  d'amidon 30  gr. 

Onguent  napolitain 2  gr. 

Sulfate  de  morphine... -. 1  gr. 

M.  s.  a.  Pour  frictions. 

Si  orchite  (Voir  Épididymite),  ou  ovarite: 

Repos  au  lit. 

Purgatif  salin  (Voir  constipation). 

—  Bich.  — 

Emploi  des  courants  continus. 

Si  adynamie  : 

—  Bouchard.  — ■ 

Sirop  de  quinquina '  00  gr. 

Rhum •       50  gr. 

Acide  phénique 0§r,50 

ZM.  à  prendre  en  3  fois. 

Ou  : 

Sulfate  de  quinine 0^,25  à  Of  ,50 

Pendant  la  convalescence,  huile  de  foie  de  morue, 
quinquina,  sirop  d'iodure  de  fer. 
Bains  de  mer. 
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Orgeolet. 

Compresses  émollienles,  infusion  de  tites  de  camo- 
mille boriquée  à  4/100. 

Le  soir,  onctions  avec  la  pommade  : 

Précipité  rou.ne 0sr,10 

Vaseline 20  gr. 

M.  s.  a. 

Ostéomalaeie. 

(Voir  Rachitisme.) 

Otite    externe    aiguë. 


M.  N 


JNATIKK. 


A.  Otite  externe  simple.  — Révulsion  à  l'apophyse 
mastoïde  [teinture  d'iode,  vésicatoires,  sangsues). 
Purgatifs.  Proscrire  les  lavages  intempestifs. 

B.  Furoncle  du  conduit.  —  Anesthésier  avec  solu- 
tion de  cocaïne  (1/3).  Ouvrir  avec  le  bistouri  ou 
mieux  le  galvano-cautère,  ou  encore  en  pressant  arec 
le  spéculum. 

Bains  d'oreilles  tièdes  répétés  avec  eau  de  sureau, 
de  camomille. 

Contre  l'otalgie  : 

Introduire  dans  l'oreille  des  tamponnets  d'ouate 
imprégnés  de  la  pommade  suivante  : 

Chloral  camphré 5  parties. 

Glycérine 30  parties. 

Huile  d'amandes  douces 10  parties. 
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Ou  : 

Instillations  de  la  solution  de  cocaïne  à  1/10. 

M. 

Si  suppuration  : 

Injections  antiseptiques  :  eau  boriquée  à  4/100, 
Eau  chloralée  à  1/100. 

Plus  tard,  injections  astringentes  :  tanin,  alun, 
sulfate  de  zinc. 

—  M.  Natiek.  — 

C.  Bouchons  de  cérumen. 

Ramollir  avec  : 

Bicarbonate  de  soude 0gp,20 

Glycérine 10  gr. 

Instiller  dans  V oreille,  matin  et  soir,  pendant  3  ou 
4  jours.  Enlever  ensuite  par  des  irrigations  tièdes  avec 
la  seringue. 

Otite  externe  chronique. 

Huile  de  foie  de  morue  blonde.  Toniques, 

Si  herpétisme  : 

Arsenicaux. 

Iniections  antiseptiques  :  eau  boriquée  à  4/100, 
solution  de  permanganate  de  potasse  à  1/1000. 
Ensuite  insuffler  :  acide  borique,  calomel,  etc. 


OTITE  MOYENNE  AIGUË  531 

Otite  moyenne  aigrie. 

—  Lubet-Barbon.  — 

Verser  dans  le  conduit  quelques  gouttes  de  : 

Huile  stérilisée 20  gr. 

Teinture  de  belladone.. L  gouttes. 

Ou  de  : 

Acide  phénique 1  gr. 

Glycérine 20  gr. 

Quand  l'écoulement  diminue, pan  sèment  avec  Tacide 
borique  pulvérisé,  après  avoir  séché  le  conduit  avec 
du  coton  hydrophile  monté  sur  des  stylets. 


Marti 


Révulsion  à  ïapophyse  mastoïde  et  au-devant  du 
tragus.  Purgatifs.  Injections  d'huile  de  vaseline  da?is 
la  trompe;  paracentèse  du  tympan  et  douche  d'air. 
Jamais  d'huiles  ni  de  baumes  dans  le  conduit. 

Contre  la  douleur 

Sulfate  neutre  d'atropine 0sr,01 

Chlorhydrate  de  morphine 0ï'\10 

Chlorhydrate  de  cocaïne.  ■ 0?<-,30 

Alcool. .  5  gr. 

Glycérine 25  gr. 

En  instillations,  2  fois  par  jour. 

Instiller  plusieurs  fois  par  jour  quelques  gouttes 
de  la  solution  : 

Glycérine 10  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne 1  gr. 

F.  s.  a. 
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A  V intérieur  :  sulfate  de  quinine,  1  gramme  ou 
phénacétine,  0gr,50. 

Révulsifs  sur  le  tube  digestif  (calomel). 

Injections  sous-cutanées  de  chlorhydrate  de  mor- 
phine à  1/50. 

Ponction  du  tympan. 

Si  écoulement  fétide: 

Irrigations  avec  la  solution  de  permanganate  de 
potasse  à  1/1000. 

—   PoiITZER.  — 

Injections  astringentes  et  antiseptiques  dans  le 
conduit  auditif  par  la  trompe  d'Eustache,  au  moyen 
de  la  sonde. 

Insuffler  dans  le  conduit  auditif  externe  de  Ta  ci  de 
borique  en  poudre  ou  du  calomel. 

Otite  moyenne  aiguë  suppurée. 

Lavages  boriques,  phéniqués,  chlorates,  etc. 
Après  le  lavage,  dessécher  soigneusement  le  conduit 
et  instiller  : 

Acide  borique 3  ^r. 

Alcool  absolu  (pour  dissoudre; ....     Q.  s. 

1  cuillerée  à  café  dans  Voreille,  d'abord  mélangée 
avec  moitié  eau,  puis  peu  à  peu  faire  garder  5  à 
10  minutes. 

Révulsifs,  purgatifs,  douches  d'air,  coton  aseptique 
constamment  dans  Voreille. 

Introduire  un  tampon  de  coton  enduit  d'une  huile 
narcotique  (huile  de  jusquiame,  laudanum). 
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Application  de  sangsues  autour  de  Voreille. 
Injections  émollientes  antiseptiques   (Voir   ci-des- 
sus, page  529). 

Otite   purulente    elironique. 

Traitement  général.  Injections   antiseptiques  plu- 
sieurs fois  par  jour.  Douches  d'air  chaque  jour. 

Si  granulations  : 

Toucher  avec  glycérine  phéniquée  (1/10),  instillations 
précédentes  à  l'acide  borique. 

Ou  avec  : 

Sublimé 0&MG 

Alcool 150  gr. 

Ou  : 

Glycérine 20  gr. 

Papaïne 1  gr. 

Ou  : 

Nitrate  d'argent 1  gr. 

Eau  distillée 10  gr. 

Oreille  externe  et  moyenne  constamment  propres. 

Traitement  général  s  adressant  aux  diathèses  scro- 
fuleuse,  herpétique,  syphilitique. 

Insufflations  d'air  dans  la  trompe  par  le  procédé  de 
Politzer. 

Douches  de  vapeurs  médicamenteuses  :  solution  de 
sulfate  de  cuivre  à  1/200,  d'iodure  de  potassium  a 
2/100,  etc. 
.    Paracentèse  du  tympan,  suivie  d'insufflation. 

Injections  antiseptiques,  répétées  3  à  i  fois  dans  les 

30. 
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2i  heures  :  eau   boriquée  à  4/100,  eau  phéniquée 
à  1/100,  hydrate  de  chloral  à  1/100,  sublimé  à  1/1000. 

—  Terrier.   — 

Applications  directes  d'iode  ou  de  glycérine  phé- 
niquée. 

—  Dlplay.  — 

Introduire  un  petit  tampon   d'ouate,  imbibé  de. 


Tau  in 


Alcool  pur S 

F.  s.  a. 


aa  \  o  gr. 


Laisser  ce  tampon  24  heures. 
Douche  d'air,  lavages  de  la  cavité  tj/mpanique  par 
la  trompe. 
Révulsifs  derrière  l'oreille  :  vésicatoires,    cautères. 
Trépanation  de  l'apophyse  mastoïde. 

Ovarite. 

Compresses  froides.  Onctions  avec  l'onguent  mercu- 
riel  belladone.  Vésicatoires  volants.  Repos  complet. 

Sangsues. 

Suppositoire  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0?r,01 

Beurre  de  cacao ■ o  gr. 

M.  s.  a. 

Potion  calmante  : 

Bromure  de  potassium 3  gr. 

Hydrolat  de  tilleul. ;    -  on 

Hydrolat  de  fleurs  d'oranger..   $  ° 

Julep  gommeux 60  gr. 

F,  s.  a.  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  heures. 
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Laxcuil,  Néris. 

(V.nir  Métrites.   Bémorrhagie   utérine.  \ 

Oxyures   vermiculaiFes. 

(Voir  Vers  intestinaux.) 

Ozène. 

(Voir  Rhinite  atrophique  (coryza. 
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Palpitations. 

(Voir  Circulatoire  {Maladies  de  l'appareil),  page  171.) 

Paludisme. 

(Voir  Fièvres  intermittentes,  continues.) 

Panaris. 

Au  début,  onctions   d'huile  phéniquée  ou  badi- 
geonnages  de  teinture  d'iode. 

Bains  locaux  émollients,  antiseptiques. 
Inciser  profondément,  pansement  antiseptique. 

Pannus. 

(Voir  Kératite  vasculaire. 

Paralysie    agitante. 

[Maladie  de  Parkinson.) 
Massage.  Bains  galvaniques. 

—  Rëmak.  — 

Courants  continus. 
Hydrothérapie,  bains  sulfureux. 
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L >dure  de  potassium 20  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères  .     400  gr. 
1  cuillerée  contient  1  gramme  d'iodure.  1  à  3  par  joui 

Ou  : 
—  Schmitt  (Marbourg).  — 

Hyosciamine,  0^;0005  à  0sr,ff02  (granules  à  Os«\OO0a 
1  à  4).  Surveiller. 

Pilules  : 

Hyosciamine 0-r,  10 

Poudre  de  guimauve 1  gr. 

Excipient Q.   s. 

F.  s.  a.  100  pilules.  1  à  4  par  jour. 

Ou  : 

Injections  hypodermiques  : 

Sulfate  d'hyosciamiup 0-',0] 

Eau  distillée 10  gr . 

X  à  XX  gouttes. 

Ou  : 

Picrotoxine,  0?'-,000o  à  0^r,003  (granules  à  0-',001). 

Paralysie  générale. 

Pointes  de  feu,  teinlure  d'iode  le  long  du  rachis. 
Liqueur  de  Fowler,  II  à  XV  gouttes  par  jour. 

Ou  : 

1  à  2  cuillerées  à  soupe  de  la  potion  : 

Arséniate  de  soude 0-r,50 

Eau 400  gr. 

1  cuillerée  égale  0sr,025  d'arséniate. 
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Et  : 

Iodnre  de  potassium 

20  av. 

. .     300  gr. 

1  à  4  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Si  attaques  épileptiformes  : 

(Voir  Épilepsie.) 

Si  syphilis  : 

Traitement  mercuriel  et  ioduré. 

Paralysie   infantile. 

—  J.  Simon.  — 

Période  initiale  : 

1°  Révulsion  légère  sur  le  rachis,  au  niveau  des 
racines  des  paires  nerveuses  paralysées  :  ventouses 
sèches,  huile  de  croton  mitigée,  cataplasmes  sinapisés 
et  pansés  antiseptique  ment ,  en  préférant  les  révulsifs 
les  moins  douloureux  aux  vésicatoires  et  aux  pointes 
de  feu. 

2°  Stimulation  des  fonctions  cutanées  :  bains  chauds 
ou  bains  de  vapeur  donnés  dans  le  lit  de  Venfant. 

Frictions  avec  : 

Baume  de  Fioravanti 100  gr. 

Alcoolat  de  lavande 50  gr. 

Teinture  de  noix  vomique.. .....       20  gr. 

3°  Sédation  de  l'excitation  nerveuse  par  techloral, 
T.iconit  ou  la  ciguë. 

Période  d'élat  (2e  semaine).  —  On  combinera  Vélec- 
trothérapie  avec  l'emploi  des  toniques. 

1°  Galvanisation  pur  les  courants  continus  faibles 
(2  à  4  mill  ampères).  Au  bras,  on  appliquera  la  pla- 
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que  positive  par  glissement  sur  l'épaule;  la  plaqut 
négative  sera  plongée  dans  une  cuvette  pleine  d'eau  où 
la  main  est  immergée. 

La  durée  du  bain  n'excédera  pi  m  8  à  10  minutes. 
On  surveillera  la  plaque  positive,  pour  éviter  les 
eschares. 

2°  Plus  tard,  faradisalion,  mais  à  doses  mitigées. 
3°  Massage  modéré,  frictions  stimulantes. 
4°  A  l'intérieur  :  prendre,  aux  deux  repas  princi- 
paux, soit  \  goutte  de  teinture  de  noix  vomique,  soij. 
VIII  à  X  gouttes  de  la  mixture  suivante  : 

Teinture  de  noix  vomique 1  gr. 

Teinture  de  colombo \  ~  \ 

Teinture  de  cascarille J  ° 

5°  Après  8  ou  10  jours,  établir  le  traitement  arse- 
nical à  la  dose  quotidienne  dj  1/2  à  1  milligramme 
rf'arséniate  de  soude. 

Convalescence.  —  Usage  des  bains  sulfureux,  des 
bains  salés  longtemps  continués  ou  des  bains  de  mer 
de  2  à  3  minutes  de  durée. 

Huile  de  foie  de  morue,  phosphate  de  chaux. 

Salins,  Salies-de-Béarn,  Dax,  Aix,  Luehon,  Ba- 
laruc. 

Paralysie   labio-glosso-pharyngée. 

Applications  de  pointes  de  feu  sur  la  région  cervi- 
cale, répétées  2  fois  par  semaine. 

Prendre  2  à  4  pilules  par  jour  de  : 

Picrotoxine 0sr,001 

Poudre  de  noix  vomique )    _ 

Ergotine j  aa  0g,''°3 

Pour  1  pilule.  N°  30. 


540  PARALYSIES  BULBAIRES  REFLEXES 

Ou  : 

t  à  2  seringues  de  Pravaz  de  : 

Picrotoxine 0?r,0o 

Eau  distillée. 100  gr. 

—  DuCHENNE.    — 

Électrisation  des  muscles  paralysés  :  lèvres,  puis 
muscles  de  la  langue  et  du  voile  du  palais.  On  se  sert 
de  langues  aiguilles  métalliques  accolées  et  montées 
sur  un  metnc  e  commun  qu'il  est  facile  de  porter  jus- 
qu'au fond  de  la  bouche.  Le  courant  doit  être  faible  et 
les  intermittences  très  espacées. 

Nourrir  le  malade  avec  des  aliments  demi-solides. 

Hémorrbagies,  ramollissements 
isebémiques  du  bulbe. 

Émissmns  sanguines.  Purgatifs  drastiques  (Voir 
constipation). 

y  employer  l'électricité  que  2  ou  3  mois  après  la 
disparition  des  accidents  aigus. 

Paralysies  bulbaires  réflexes. 

—   JOFFROY.   — 

Révulsifs  cutanés.  Flagellation  avec  un  linge  trempé 
dans  de  l'eau  froide.  Brûlures  superficielles  au  niveau 
des  insertions  du  diaphragme  [une  allumette  peut 
suffire). 

Appliquer  les  électrodes  sur  le  trajet  des  nerfs  phré- 
niques  ou  de  chaque  coté  de  la  base  du  thorax,  de 
façon  à  électriser  le  diaphragme. 
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Compression  de  la  protubérance  annulaire. 

(Tumeurs). 

Si  syphilis  : 

Iodure  de  potassium,  pmtoiodure  de  mercure  (Voir 
syphilis). 

Si  tuberculose  : 

Toniques,  reconstituants. 

Paralysie  musculaire  hyper- 
trophique. 

Electrisatioji,  accompagnée  de   l'hydrothérapie  ei 
du  massage. 

Et  : 

Iodure  de  potassium  ou  de  sodium.        1 0  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.      200  gr. 
(1  cuillerée  contient  1  gramme  d'iodureï.  2  par  jour. 

Et  : 

Strychnine 0gl',001  à  0-'-,0Hri 

Granules  à  0sr,001.  1  à  5. 

PARALYSIES    PÉRIPHÉRIQUES. 

Paralysie    faciale  (Hémiplégie). 

—  Strauss.  — 
Injection  d'épreuve. 
Injection  sous-cutanée  (niveau  du  sternum)  : 

Nitrate  de  pilocarpine 0"r>02 

Eau  distillée  bouillie 2  gr. 

X  à  XXV  gouttes. 

31 
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SI  Phémiplégie  est  d'origine  cérébrale  : 

La  sudation  s'établit  en  même  temps  du  côté 
malade  et  du  côté  sain. 

Si   l'hémiplégie  est  d'origine  périphérique 

(très  grave)  : 

La  sudation  se  produit  du  côté  paralysé  avec  un 
retard  de  i  ou  2  minutes  sur  celle  du  côté  sain. 

Traitement  : 

—  Mascarel.  — 

On  introduit  une  aiguille  de  platine  dans  la  di- 
rection du  trou  stylo -mastoïdien  et  on  la  fait  péné- 
trer à  une  profondeur  de  8  à  10  millimètres  ;  une  se- 
conde aiguille,  également  en  platine,  est  introduite 
profondément  et  parallèlement  dans  V épaisseur  et  au- 
dessous  du  sourcil  du  côté  paralysé.  On  produit 
alors  une  série  de  secousses  en  faisant  passer  le  cou- 
rant minimum  fourni  par  un  petit  appareil  fara- 
dique,  modèle  dit  de  pioche  {pile  au  bisulfate  de  mer- 
cure). 

La  séance  doit  durer  4  à  5  minutes.  Le  lendemain, 
nouvelle  séance  :  V aiguille  du  trou  stylo-mastoïdien 
étant  fixée  au  même  point,  tandis  que  l'autre  est 
piquée  dans  les  fibres  de  Vorbiculaire  au  niveau  de 
la  base  de  la  paupière  inférieure.  On  produit  alors, 
dans  V espace  de  4  à  5  minutes,  une  vingtaine  de 
secousses,  plus  ou  moins  fortes,  suivant  la  tolérance 
des  individus.  Le  troisième  jour,  V aiguille  qui  était 
dans  la.  paupière  inférieure  est  implantée  au-dessous 
de  la  pommette,  le  courant  étant  semblable  à  celui  de 
la  veille.  Le  cinquième  jour,  l'aiguille  est  piquée 
dans   Vorbiculaire  des  lèvres  ;  le  septième  et  le  hui- 
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tième,  l'aiguille  atteint  les  parties  musculaires  cor- 
respondant à  la  moitié  du  menton,  toujours  du  côté 
paralysé,  l'aiguille  postérieure  restant  toujours  fixée 
au  niveau  du  trou  stylo -mastoïdien  et  le  courant 
étant  appliqué  de  la  même  façon.  Enfin,  le  neuvième 
our,  on  promène  le  balai  électrique  sur  toute  la  sur- 
face de  la  joue  malade. 

—  C.  Paul.  — 

Première  période.  —  Electricité.  Si  contractilité 
faradique  conservée,  faradisation  avec  les  courants 
de  la  deuxième  hélice. 

Deuxième  période.  —  Si  contractilité  faradique 
très  affaiblie,  faradisation  ou  courants  continus, 
d'abord  constants,  puis  promenés  sur  la  région. 

Troisième  période.  —  Si  contractilité  faradique 
perdue,  muscles  atrophiés  et  contractures,  cou- 
rants continus  et  galvanisation. 

[La  contracture  s'empare  presque  toujours  en  pre- 
mier lieu  du  grand  zygomatique.) 

Si  hémiplégie  faciale  rebelle  : 

Petit  vésicatoire  saupoudré  de  0gr,00o  de  strychnine 
ou  de  sulfate  de  strychnine.  (On  peut  élever  la  dose 
jusqu'à  0gr,025.) 

Paralysie  des  muscles  de  l'œil. 

—  J.  de  Mello-Vianna.  — 

Débarrasser  les  malades  de  la  diplopie  et  du  ver- 
tige qui  en  résulte,  au  moyen  de  lunettes  portant  au- 
devant  de  l'œil  paralysé  un  verre  opaque.  Contre  le 
ptosis  (paralysie  de  la  3e  paire),  employer  les  pinces 
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spéciales  destinées  à  relever  et  maintenu  la  paupière. 
Contre  V éblouissement  produit  en  certains  cas  par  la 
mydriase  [paralysie  isolée  du  sphincter  irien),  [porter 
des  conserves  fumées. 

Rechercher  la  cause  de  la  paralysie  et,  après  avoir 
mis  en  pratique,  pendant  un  certain  temps,  les  diffé- 
rentes ressources  du  traitement  médical,  employer  les 
courants  continus  autour  de  l'orbite',  préconisés  par 
Benedikt  [de  Vienne).  Bans  les  paralysies  anciennes 
et  invétérées,  avoir  recours  à  la  tënotomie  de  l'anta- 
goniste, combinée  à  l'avancement  du  muscle  paralysé. 

Si  la  paralysie  est  d'origine  syphilitique  : 
Frictions  mercurielles.,  injections  de  préparations 
solubles  de  mercure  : 

Sublimé Os^o 

Chlorure  de  sodium 1  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,10 

Eau  distillée 50  gr. 

Une  seringue  de  Pravaz  pleine  contient  environ  1 
centigramme  de  sublimé,  1  injection  par  jour. 

Administrer  simultanément  Hodure  de  potassium 
à  V intérieur  (4  à  6  grammes  par  jour),  par  périodes 
de  20  jours,  séparées  par  une  semaine  de  repos. 

Si  paralysie  d'origine  rhumatismale  : 

Salicylate  de  soude'  en    cachets  ou   en  potion   (2  à 
5  grammes  par  jour). 
Iodure  de  potassium  ou  de  sodium,   1  à  3  grammes. 
Bicarbonate  de  soude,  4  à  6  grammes. 
Bétol,  1  gramme  par  jour,  en  cachets. 

Bains  sulfureux.  Bains  de  vapeur.  Massage. 
Frictions péri-orbitair es  avec  le  baume  de  Fiorovanti. 
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Si  la  paralysie  est  liée  au  tabès,  à  la  tuberculose,  au 
diabète,  au  saturnisme,  etc.,  s'adresser  au  traitement 
général  de  ces  affections. 

Paralysie  du  nerf  radial. 

Douleur  :  injections  de  chlorhydrate  de  morphine 
à  1/50. 

Révulsifs:  vésicatoires.  Massage. 

Electrisation  du  nerf  radial  et  des  muscles  para- 
lysés par  des  courants  galvaniques. 

Même  traitement  que  ci-dessus. 

Paralysie  du  deltoïde. 

{Rhumatisme  deltoidien.) 

Charcot  recommandait  expressément  V electrisation 
cutanée. 
Révulsifs. 
Injections  de  morphine  à  1  50. 

Massage.  Douche  locale. 

Paralysie  du  nerf  cubital. 

Même  traitement. 

Courants  continus  ou  courants  intermittents. 
Révulsifs. 

Paralysie  radiculaire   du    plexus   brachial. 
Courants  galvaniques.   Hydrothérapie.   Bains  sul- 
fureux (Voir  Paralysie  faciale,  page  541). 
Intervention  chirurgicale. 

Atrophie  unilatérale  de  la  face. 

Electrisation  cutanée,  courants  continus. 
(Voir  Névralgies.) 
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Paralysie  vaso-motrice  des  extrémités. 

(Érythromél  algie) . 

Repos.  Séjour  des  climats  froids. 

Combattre  les  douleurs  par  le  froid  :  eau  froide, 
pulvérisations  ef  éther,  de  chlorure  de  méthyle,  etc. 

Electricité  (faradisation  localisée  aux  membres  ma- 
lades). 

Hydrothérapie. 

Paraplégie. 

(Voir  Hystérie.  Alcoolisme.  Chorée.  Sclérose,  page  489  ; 
Syi'ingomyélie,  page  490  ;  Paralysie  générale,  Moelle 
(Maladies  de  la),  page  485  ;  Syphilis),  etc. 

Flagellation.  Electrothérapie.  Pointes  de  feu  sur  le 
rachis. 

Injection  hypodermique  : 

Sulfate  de  strychnine 0?r,10 

Eau  distillée /    _   ,„ 

j     i                    ■  aa  10  gr. 

Eau  de  laurier-cerise ) 

M.  s.  a.  1  à  2  centimètres  cubes  par  jour. 

A  l'intérieur:  iodure  de  potassium,    2  à  10  grammes 

Lamalou,  Bourbon-V Archambault. 

Parasites. 

—  Hardy.  — 
Pommade: 

Soufre  sublimé  et  lavé 2  gr. 

Camphre 1  gr. 

Vaseline 30  gr. 

M.  Onctions  matin  et  soir. 
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Bains  sulfureux. Lotions  avec  la  solutioji  de  sublimé 
à  1/1000  (Voir  Morpions). 

Pedieuli   pubis. 

(Voir  Morpions.) 

Pelade. 

—  Brocq.  — 

Séjour  à  la  campagne,  calme  intellectuel. 

Hydrothérapie,  douches  froides  rachidiennes. 

A  l'intérieur  : 

Huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer, 
j-irop  de  raifort  iodé,  sirop  iodo-lannique,  quin- 
quina. 

Eaux  minérales  :  Néris,  Luchon,  Uriage,  Spa,  etc. 

Raser  le  cuir  chevelu,  le  laver  le  matin  avec  le  savon 
de  Panama  et  goudron  de  Vigier,  t/'ichthyol,  de 
naphtol,  etc.  Ëpiler  le  pourtour  de  la  région  malade 
aussi  loin  que  Von  trouve  des  poils  peu  adhérents. 

Friction  légère,  chaque  matin,  sur  les  plaques  chau- 
ves et  sur  la  zone  tonsurée,  avec  une  boulette  de  coton 
imprégnée  de  quelques  gouttes  de  : 

Hydrate  de  chloral 2  gr. 

Éther  officinal 25  gr. 

Acide  acétique  cristallisant ....     là  3  gr. 

Au  début  du  traitement,  quand  il  faut  agir  énergi- 
quement,  le  médecin  peut  badigeonner  les  parties  alo- 
péciques  avec  Tacide  acétique  pur. 

Après  le  savonnage  antiseptique  du  cuir  chevelu,  il 
ett  bon  de  faire  une  friction  rapide  avec  : 

Alcoolat  do  lavande 125  <jr. 

Salol (  -',.ï0 
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suivie  d'une  friction  huileuse,  chez  les  personnes  qui 
ont  les  cheveux  secs,  avec  le  Uniment  : 

Huile  de  pied  de  bœuf 100  gr. 

Salol Os',50 

Teinture  de  benjoin. . .     Q.  s.  pour  aromatiser. 

Ou  : 

Pommade  : 

Acide  sabcylique )  _ 

Résorcine \  aa  i  gr' 

Soufre  précipité 10  gr. 

Vaseline 100  gr. 

M.  s.  a. 

Il  est  bon  d'essayer  plusieurs  traitements  :  pom- 
mades à  /'acide  salicylique,  à  la  résorcine,  au 
naphtol  à  1/40,  à  Z'oléate  de  mercure  à  1/30,  X em- 
plâtre de  Vigo. 

—  Laillek.  — 

Frictions  vigoureuses,  soir  et  matin,  avec  : 

Alcool  à  90° 100  gr. 

Sulfate  de  quinine 1  gr. 

Essence  de  bergamote 10  gr. 

Essence  de  Wiutergreen. ......        2  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  bien  : 
•=-  Hardy.  — 

Camphre 1  gr. 

Turbith  minéral 2  gr. 

Axonge 30  gr. 

M.  s.  a. 
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—  Vidal.  — 

Tous  les  8  à  10  jours,  applique?*  sur  la  plaque  alo- 
pécique  rasée  une  couche  du  vésicatoire  liquide  de 
Bidet  {teinture  acétique  de  cantharides). 

Matin  et  soir,  frictions  énergiques  sur  tout  le  cuir 
chevelu  arec  : 

Ammoniaque  liquide S  à  10  gr. 

Rhum 15  à  30  gr. 

Eau  de  feuilles  de  noyer.  ...  1  verre. 

—  Buhring.  — 

Ou  bien  : 

Frictions  avec  une  brosse  dure,  imbibée  de  : 

Acide  phénique  liquide 1?',75 

Huile  de  ricin 7  gr . 

Essence  d'amandes  amères..      X  gouttes. 

Alcool  à  90° 30  gr. 

M.  s.  a. 

VA!  CAIRE.    — 

Badigeonner  les  plaques,  le  soir,  avec  : 

Teinture  d'iode 20  gr. 

Chloroforme 10  gr. 

Bains  sulfureux,  douches  chaudes,  douches  sulfu- 
reuses. 

Pelade    de    la  barbe,    des    sourcils, 
des   cils. 

Laver  le  visage  à  Veau  chaude,  matin  et  soir,  addi- 
tionnée d'une  cuillerée  à  café  de  : 

31. 
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Salicylate  de  mercure 0»r,10 

Salo] 2  gr. 

Alcoolatde  lavande 250  gr. 

Frictionner  tous  les  matins  les  plaques  avec  une 
boulette  de  coton,  imbibée  de  : 

Hydrate  de  chloral 2  gr. 

Éther  officinal 25  gr. 

Acide  acétique  cristallisant.       0gr,50  à  2  gr. 

Pellagre. 

Alimentation  substantielle.  Exclure  le  maïs. 
Frictions  avec  la  solution  : 

Chlorure  de  sodium 150  gr. 

Eau  distillée. 500  gr. 

Bains  tièdes. 

Vin  de  quinquina.  Ferrugiueux. 

Ou  : 

Arséniate  de  soude 0sr,05 

Sirop  de  quinquina 250  gr. 

2  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Hydrothérapie. 

Pellicules. 

—  Brocq.  — 

Onctions  avec  une  pommade  contenant  une  sub- 
stance active  quelconque  (naphtol,  ichthyol,  résor- 
cine,  salol,  acide  salicylique). 

Ou  : 
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Fulmicoton (5  gr 

Acétone 

Éther  alcoolisé 

Huile  de  ricin 

M.  s.  a. 


aa  40  gr. 
•       8  gr. 


Employer  le  savon  au  goudron  borate  ou  à  /'acide 
salicylique. 

Pemphigns. 

Lotions  émollientes  matin  et  soir  :  guimauve 
sureau,  camomille;  ou  astringentes:  feuilles  de 
noyer. 

Poudrer  avec  oxyde  de  zinc,  amidon,  sous-nitrate 
de  bismuth,  talc. 

Panser  les  ulcérations  avec  la  poudre  de  quinquina 
ou  avec  le  Uniment  oléo- calcaire  ;  les  lotionner  avec 
la  décoction  de  quinquina  ou  la  solution  boiïquée  à 
4/100. 

A  l'intérieur. 
Aigu  : 

Sulfate  de  quinine 0sr,2o  à  1  gr. 

Chronique  : 

Avant  chaque  repas,  t  cuillerée  à  soupe  de  la  potiou 
suivante  : 

Arséniate  de  soude 0?r,  1 0 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  : 

Arséniate  de  fer,  0^,005  à  0^,03  par  jour,  en  granules 
de  0&r,0i. 
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La  Bourboule,  Royat,  Challes,  Uriage. 

Péricardite  aiguë. 

(Voir  page  148.) 

Péricardite    chronique. 

(Voir  page  150.) 

Périmétrite. 

Frictions  lombaires  avec  le  Uniment  : 

Chloroforme 10  gr. 

Éther . 15  gr. 

Alcool  camphré .     90  gr. 

M.  s.  a. 

Frictions  abdominales  avec  : 

Extrait  de  digitale .  4  gr. 

Alcool Q.  s. 

Axonge 40  gr . 

Appliquer  sur  le  col  un  tampon  oV  ouate  imbibé  de' 

Extrait  de  digitale , 1  gr. 

Glycérolé  d'amidon 30  gr. 

M. 

(Voir  Métrites.  Endométrites.) 

Péritonite   aiguë. 

—  Vaucaire.   — 

Réaliser   l'antisepsie   intestinale  :  naphtol,  benzo- 
naphtol,  calomel  : 
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Bétol 0°r,50  à  3  gr. 

En  cachets  de  0gr,50. 

Ou  : 

Benzo-naphtol Os», 50  à  2  gr. 

En  cachets  de  0^,50. 

Immobiliser  l'intestin  : 

Opium  (extrait  oV),  pilules  de  0sr,05  à  0=r,20. 

Injections  de  morphine  à  1/100. 

Couches  d'ouate,  maintenues  par  un  bandage. 

L'ichthyol,  appliqué  largement  sur  Vabdomen  en 
badigeonnages,  recouvert  de  taffetas  gommé  maintenu 
par  un  bandage,  remplace  avantageusement  les  vési- 
catoires. 

Injections  vaginales  antiseptiques,  phéniquées  à 
10/1000. 

Saignée,  20  à  30  sangsues  sur  Vabdomen.  Larges 
vésicatoires,  bains  prolongés. 

Applications  froides  et  même  glacées  (glace  dans 
vessie  de  caoutchouc  reposant  sur  flanelle  épaisse). 
Badigeon-nages  au  collodion  riciné.  Appliquer  sur  le 
ventre  une  flanelle  imbibée  d'essence  de  térébenlhine. 

Oonctions  avec  onguent  mercuriel  belladone. 

Laxatifs  légers  (limonade  au  citrate  de  magnésie, 
35  â  40  grammes).  Xider  l'intestin  avec  soin  (Voir 
page  185). 

Opium  à  doses  fractionnées  (O-'ylO  à  0sr,20  d'extrait 
dans  les  24  heures). 

Si  fièvre  intense: 

2  à  3  cachets  contenant  chacun: 

Autipyrine 0"l\50 

Sulfate  de  quinine 0-r,",25 
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Injections  hypodermiques  de  morphine, 
Contre  vomissements  :   liquides  glacés,  petits  mor- 
ceaux   de     glace.    Champagne   frappé.    Potion    de 
Rivière. 
Si  affection  grave  des  annexes  :  Laparatomie. 

Péritonite  puerpérale. 

20  sangsues  à  la  région  hypogastrique. 

Frictions  mercurielles,  30  grammes  cTonguent  na- 
politain, en  3  fois,  dans  les  24  heures. 

Lait  froid,  Champagne.  Glace  [contre  les  vomis- 
sements). 

Collodion  riciné  sur  le  ventre. 

Contre  la  fièvre  : 

Sulfate  de  quinine  % 1  gr.  à  lsr,50 

Extrait  thébaïque 0gr,05  à  08r,10 

En  3  fois  dans  la  journée. 

Injections  vaginales  antiseptiques,  phéniquées  à 
10/1000  à   38°. 

Injections  intra-utérines,  2  par  jour,  légèrement 
phéniquées  à  2/1000. 

Si  rétention  placentaire. 

Curettage  de  l'utérus  (Voir  Formulaire  de  gynécologie). 
Si  péritonite  purulente  :  Laparotomie. 
—  C.  Paul.  — 

Galomel 0^,  10 

Sucre  blanc  en  poudre 1  gr. 

A  doses  réfractées.  M.  pour  10  paquels.  1  toutes  les 
heures. 
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Applications  froides.  Glace  sur  le  ventre  [inter- 
poser entre  la  vessie  de  glace  et  V abdomen  une  fla- 
nelle épaisse^. 

Injections  hypodermiques  de  morphine  à  1/50. 

Si  adynamie  : 

Bouillon,  quinquina  (Voir  page  54). 
Alcool  à  haute  dose. 


Péritonite  tuberculeuse. 

Toniques.  Potion  de  Tood  additionnée  de  4  gram- 
mes d'extrait  mou  de  quinquina,  bouillons,  laitiodéy 
purées  de  viande. 

Traitement  local. 

Révulsion  sur  l'abdomen,  badigeons  d'iode,  vésica- 
toires,  cuirasses  de  collodion  (compression  métho- 
dique) , 

Si  douleurs  vives  : 
Onctions  avec  la  pommade  : 

Extrait  d'opium ;    _    ^ 

r  *      *  a       •      -  ,>  aa  2  gr. 

Extrait  de  cigur \ 

Chloroforme 4  gr. 

Vaseline  benzoïnée 40  gr. 

Ou  : 

lodure  de  potassium >    ~ 

^  (   aa       gr. 

Extrait  de  belladone. ) 

Vaseline 30  gr. 
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A  l'intérieur  : 

Iodure  de  potassium  ou  de  sodium,  arsenic. 

Potion  : 

Iodure  de  potassium 20  gr. 

Sirop  d'écorces  d'oracges  amères.    300  gr. 
1  à  3  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Ou  : 

Arséniate  de  soude. 0sr,10 

Sirop  de  quinquina 200  gr. 

1  cuillerée  à  dessert,  matiu  et  soir. 

Si  diarrhée  : 
Lavements  laudanisés. 

Dans  les  cas  où  la  maladie  est  localisée  au 
péritoine,  on  peut  tenter  la  laparotomie. 

P  érit  y  plilit  e . 

(Voir  Typhlite.) 

Perlèche. 

—   J.    GOMBY.    — 

Tous  les  2  à  3  jours,  badigeonner  les  deux  com- 
missures, l'enfant  ayant  la  bouche  ouverte,  avec  un 
pinceau  de  charpie,  imbibé  de  teinture  d'iode. 

Peste    à   bubons. 

Traitement  symptomatique. 

Lotions  froides.  Boissons  acidulées,  lait,  bouillon. 
Quinquina  (Voir  page  54). 
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—    E\VALD. 


Musc 0sr,50  à  4  gr. 

Camphre 1  gr. 

Gomme  arabique :  3  gr. 

Eau  distillée  de  menthe 100  gr. 

Sirop  de  gingembre 25  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  soupe,  dans  les  24  heures. 

Lavement  : 

Musc I    _ 

Camphre |  aa  *   gr* 

Jaune  d'oeuf N°  1. 

Décoction  de  lin 250  gr. 

Pansement  des  bubons,  anthrax  (Voir  ce  mot). 

Si  peste  hémorrhagique  {peste  noire)  : 

Perchlorure  de  fer,  X  à  XXX  gouttes  dans  la  jour- 
née. Sirop  de  ratanhia  (Voir  page  409).  Ergotine 
(Voir  page  404). 

Injections  d'éther,  de  caféine.     * 


Pharyngites. 

(Voir  Angines.) 

Phlébite. 

(Voir   Circulatoire  ^Maladies  de  l'appareil),    page  170.) 

Phlegmatia    alba   clolens. 

(Voir  page  170.) 
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Phtiriase  du    corps. 

—   FOURNIER.    — 

1°  On  enlève  au  malade  tous  ses  vêtements  et  on 
les  passe  à  Vétuve  à  120°,  ou  bien  on  les  soumet  à  la 
fumigation  sulfureuse  ; 

2°  On  administre  au  malade  une  fumigation  de 
cinabre,  suivie  d'un  bain  sulfureux  ; 

3°  On  change  les  draps  du  lit,  qu'on  envoie  à  la 
lessive. 

Ces  diverses  opérations  ne  peuvent  pas  toujours  se 
faire,  surtout  loin  des  grands  centres. 

On  pourra  alors  procéder  de  la  façon  suivante: 

On  enverra  le  linge  à  la  lessive  et  on  passera  les 
vêtements  à  la  vapeur  de  soufre,  ce  qui  est  toujours 
facile,  puisqu'il  suffit  de  brider  du  soufre  dans  une 
pièce.  On  peut  encore  les  faire  passer  dans  le  four 
du  boulanger. 

Quant  au  malade,  en  Vabsence  de  baignoire,  on  le 
traitera  par  des  lotions  sulfureuses  ou  des  lotions 
d'acide  phénique  à  4/100.  On  interdira  les  frictions 
ou  les  lotions  mercurielles,  les  bains  de  sublimé, 
parce  qu'avec  une  peau  éraillée,  égratignée,  on  serait 
très  exposé  à  la  salivation. 

Phtisie. 

(Voir  Tuberculose  pulmonaire.) 

Pian. 

Laver  Vulcère  avec  la  solution  phéniquée  à  1/100 
ou  boriquée  à  4/100. 
Appliquer  les  pommades  : 
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Nitrate  acide  de  mercure  ...     X  à  XX  gouttes. 

Vaseline 30  gr. 

M.  s. 

Ou  : 

Iodoforme  ou  iodol 4  gr. 

Axonge  benzoïnée 30  gr. 

M.  s.  a. 

A  l'intérieur,  pilules  rfiodoforme  : 

Iodoforme |    _ 

Extrait  de  quinquina i 

Essence  de  menthe II  gouttes. 

F.  s.  a.   50  pilules  de    0^,10  d'iodoforme.    2  à  5  par 
jour. 


Piqûres   d'insectes. 

Lotion  préservatrice  contre  les  piqûres  d'insectes. 

Éther  acétique 5  gr. 

Eucalyptol 10  gr. 

Eau  de  Cologne 40  gr. 

Teinture  de  pyrèthre 50  gr. 

A  appliquer  en  lotions  sur  la    peau,   après   dilutioo 
dans  3  à  6  parties  d'eau. 

—  Lam>.  — 
Lotion  : 

Acide  phéniqne 4  gr. 

Alcool  à  90°... 10  gr. 

Eau  distillée 240  gr. 

M. 
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Appliquer  un  petit  tampon  d'ouate  hydrophile  im- 
bibée de  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne 4  gr. 

Eau  distillée 10  gr. 

M. 

Pityriasis. 

(Voir  Acné.  Eczéma). 

Pityriasis  du  cuir  chevelu. 

Lotions  sulfureuses  chaudes  avec  : 

Polysulfure  de  potassium 4  gr. 

Teinture  de  benjoin 6  gr. 

Eau  distillée 250  gr. 

M. 

Si  cette  solution  irrite  trop  le  cuir  chevelu,   on 
V étend  d'eau  chaude. 

Ou  : 

Poudrer,  le  soir,  la  tête  avec  le  mélange  suivant  : 

—  Brocq.  — 

Acide  salicylique 2  gr. 

Chlorhydrate  de  pilocarpine  pul- 
vérisé    1  gr. 

Soufre  pulvérisé 12  gr. 

Borate  de  soude 5  gr. 

Poudre  d'amidon 10  gr. 

Poudre  de  talc. 70  gr. 

M.  s.  a. 
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Laver  la  tête  avec  : 

Borate  de  soude i    ~  _„ 

Ether  sulfurique  camphre ) 

Eau  distillée 250  gr. 

M.  s.  a. 

Savonner  si  nécessaire  et  enduire  la  peau  d'un 
peu  de  vaseline  ou  d'huile. 

—  Vidal.  — 
Pommade  : 

Soufre  précipité . .        6  gr. 

Beurre  de  cacao 10  gr. 

Huile  de  ricin 50  gr. 

Baume  du  Pérou 1  gr. 

M.  s.  a. 

Pityriasis   de  la  face. 

Lotions  avec  une  infusion  de  têtes  de  camomille  ou 
avec  de  Veau  de  Vichy  tiède. 

Savons  au  borate  de  soude,  à  Tacide  salicylique. 
Lotionner  2  fois  par  jour  le  visage  avec  : 

Eau  de  fleurs  d'oranger 1  litre. 

Glycérine  neutre  de  Price 50  gr. 

Borate  de  soude 10  gr. 

M.  s.  a. 

Le  soir,  onctions  avec  la  pommade  : 

Borate  de  soude 0sr,50 

Teinture  de  benjoin XV  gouttes 

Oxyde  de  zinc 2  gr. 

Vaseline 18  gr. 

M.  s.  a. 
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Ou  : 

Tanin , 2  gr. 

Calomel 1  gr . 

Glycérolé  d'amidon  (glycérine  de 

Price) 30  gr. 

M. 

Pommades  au  naphtol,  à  l'acide  salicylique. 

Pityriasis  rosé  de  Gibert. 

—  Bkocq. — 

Bains  sulfureux  tous  les  2  jours.  Le  soir,  enduire 
les  points  malades  avec  la  pommade  : 

Soufre  précipité o  gr. 

Savon  mou  de  potasse 10  gr. 

Vaseline  blanche 90  gr. 

M.  s.  a. 

Si  la  peau  est  fort  irritable,  faire  poudrer  le  corps 
avec  de  la  fine  poudre  d'amidon. 

Pityriasis  versicolor. 

Badigeons  de  teinture  d'iode. 

Bains  prolongés,  suivis  d'un  savonnage  énergique 
avec  du  savon  au  naphtol,  à  /'acide  salicylique  ou 
avec  le  mélange  suivant  : 

Savon  noir 500  gr. 

Pierre  ponce  pulvérisée 250  gr. 

M.  s.  a. 
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Ou  : 

Foi'RNIER.   — 

1°  Le  soir,  pratiquer  une  onction  avec  la  pommade 
ainsi  composée  : 

Fleur  de  soufre 1  gr. 

Teinture  de  benjoin 6  gr. 

Huile  d'amandes  douces 20  gr. 

Moelle  de  bœuf 60  gr. 

2°    Le    matin,    faire    un    lavage  avec  une    solution 
alcaline  : 

Carbonate  de  soude 4  gr. 

Glycérine 80  gr. 

Eau  de  son . ...     1.000  gr. 

Il  est  utile  de  faire  précéder  fonction  vespérale  par 
un  lavage  de  la  tête  avec  une  eau  savonneuse. 

—  Besmer.  — 

Acide  salicylique ,  5  gr. 

Soufre  précipité 20  gr. 

Vaseline 100  gr. 

M.  s.  a. 


Plaques   muqueuses. 

(Voir  Syphilis.) 

PLÈVRES   (MALADIES  DES). 
Pleurésie  aiguë. 

Repos.   Ventouses  scarifiées  loco  dolenti,  saignée. 
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Boissons    diurétiques  (chiendent    nitré,   les    cinq 
racines,  lait). 

Poudre  de  feuilles  de  digi- 
tale        0gr,30  à  0^,40 

Eau 125  gr. 

Macération  à  prendre  daus  les  24  heures. 
Purgatifs  drastiques  (Voir  Constipation). 

Vomitif  :    ipéca    ou    éméto  -  cathartique    (Voir 
page   258). 

Si  épanchement  : 

Vésicatoires  volants,  pointes  de  feu,  teinture  d!ioder 
ponction  aspiratrice. 

Injection  hypodermique  : 

Nitrate  de  pilocarpine Osr,CM 

Eau 50  gr, 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Thoracentèse. 


Pleurésie  chronique. 

Vésicatoires  permanents,  huile  de  croton. 
Diurétiques.  Drastiques  (Voir  page  000), 
Empyème. 

Pleurésie    purulente . 

Aspiration  continue.  Pleurotomie . 
Empyème,  lavages  de  la  plèvre  avec  ; 
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Eau  iodée,  20  grammes  pour  100  grammes  d'eau. 
Eau  phéniquée  à  1/100. 

SolutioD   de  sublimé  à  ^/1000,    de  chlorure  de  zinc 
a  6/1000. 

—  Laveran.  — 

Injections  dans  la  plèvre  avec  Vémulsion  île  créo- 
line  à  4/100. 

—  Fernet.  — 

Ponctions  suivies  d'injections  antiseptiques  : 
Eau  naphtoléc  : 

Xaphtol  ? :;  gr. 

Alcool 33  gr. 

Eau  bouillie 62  gr. 

Injecter  par  séance  15  à  20  grammes  de  cette  solution. 

Ou  : 
Eau  naphtolée  boriquée  : 

Naphtol 1  gr. 

Acide  borique 30  gr. 

Eau 1.000  gr. 

—  DeROVE.    —    HÉKAKD. 

Ou  : 

Sous-borate  de  soude 5  gr. 

Hydrate  de  chloral 10  gr. 

Eau  distillée 500  gr. 

Drainage. 

—  Moussous.  — 

Injecter  2  à  3  fois  30  grammes  de  liqueur  de  Van 
Swieten. 

32 
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—  ESTLANDER.    — 

Résection  des  côtes. 

(Voir  Tuberculose.) 

Hydrothorax 

(Voir  Hydropisie  ascite,  page  74.) 
Thoracentèse. 

Hydropneumothorax. 

Douleur  : 

Injection  de  morphine  à  1/50. 

Dyspnée  : 

Inhalations  d'oxygène. 

—  Potain.  — 

Injection  dans  la  plèvre,  en  même  temps  qu'on 
pratique  l'évacuation  du  liquide,  de  Tair  stéri- 
lisé. 

(Voir  Empyème,  page  283.) 

Kystes  hydatiques  de  la  plèvre. 
Ponction.  Empyème  (Voir  page   283). 

Pollutions   nocturnes. 

Douches  sulfureuses  rachidiennes.  Gymnastique. 
Interdire  Véquitation. 
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ijb/ 


—  Robert.  — 

Prendre,    matin    et    soir,    une   des    pilules    sui- 
vantes : 

Camphre 3  g r . 

Seigle  ergoté .       4  gr. 

F.  s.  a.  30  pilules. 

—  Germain  Sée.  — 

Potion  : 

Iodure  de  potassium ls',50 

Sirop  de  rhubarbe 300  gr. 

M.  s.  a.  1  cuillerée,  matin  et  soir. 
Lavement    laxatif  chaque   matin. 


Polyurie. 

Bains  sulfureux.   Le  matin,   frictions  alcoolisées- 
sur  tout  le   cor/, s. 

—  Hichard.  — 

Injection  hypodermique  le  soir  : 

Nitrate  de  pilocarpine 0-',10 

Eau  distillée 10  gr . 

F.  s.  a.  1  seringue  de  Pravaz. 

Ou  : 

Poudre  récente  de  seigle  ergoté. . .     Os',75 

F.  3  paquets.  1  à  3  par  jour. 
(Voir  Diabète.  Néphrites.) 
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POUMON   (MALADIES  DU). 

Congestion    pulmonaire.    —    Œdème. 

Révulsifs,  application  de  ventouses  sèches  et  même 
scarifiées  sur  la  paroi  thoracique. 

Ipéca,  lsr,50,  ou  3  fois. 

Ou  : 

Tartre  stibié 0«r,(fé 

Alcoolat  de  menthe 5  gr. 

Eau 100  gr. 

Sirop  d'ipéca 50  gr. 

M.  Eu  3  fois,  à  5  minutes  d'intervalle. 

Si  asphyxie  imminente  : 

Saiguée. 

Si  œdème  du  poumon  : 

Révulsifs    cutanés,    purgatifs    (Voir     page   184); 
diurétiques  (Voir  page  160)  et  : 

—  Hlchard.  — 

Poudre  de  Dower /    _ 

Poudre  de  scille S  g 

M. 

Pour  20  cachets.  2  à  4  par  jour. 

—  Gilbert.  — 
Pilule  purgative  : 

Podophyllin 0gr,20 

Extrait  de  belladone 0sr,05 

M.   et  diviser  en  10  pilules.  1  le  soir. 
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Si  collapsus  : 

Injections  sou  s- cutanées  <f  éther  et  de  caféine. 

Hémoptysie. 

Chambre  bien  aérée.  Immobilité.  Silence. 
Révulsifs  sur  les  membres. 

Boissons  froides,  glace  en  petits  fragments.  Lait 
glacé. 

Ventouses  sèches  sur  le  thorax  et  sur  le  dos.  Ven- 
touses scarifiées. 

A  l'intérieur  :  tanin,  ergotine,  sirop  de  ratanhia. 

Potion  : 

Ergotine 1  gr. 

Sirop  de  ratanhia 30  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

1  euillerée  à  soupe  toutes  les  heures. 

Ipéca  à  dose  massive,  3  à  4  grammes  par  paquets 
de  1  gramme,  à  prendre  de  1/2  heure  en  1/2  heure, 
si  l'hémoptysie  est  très  abondante. 

—  Cardoso  Ponte  (Rio-de-Janeiro).  — 

Prescrire,  par  jour,  3  à  4  des  pilules  suivantes  : 

Iodofonne ; 

Tanin jaaOfMO 

Pour  1  pilule. 

Et: 

Couvrir  la  poitrine  de  larges  cataplasmes  chauds 

(Voir  Hémoptysie  liée  à  la  tuberculose,  page  668.) 
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Apoplexie  pulmonaire. 

Sinapismes,  ventouses  sur  le  thorax  ou  mieux  sai- 
gnée abondante  (Peter). 

Ipéca  (Voir  ci-dessus). 

Combattre  Vasystolie  par  la  digitale  (Voirpage  158). 

Purgatifs  (Voir  page  185)  ;  diurétiques  (Voir 
page  160). 

Gangrène  pulmonaire. 

Médication  tonique  :  alcool,  potion  de  Todd  addi- 
tionnée de  4  grammes  d'extrait  de  quinquina  ;  viande 
crue,  poudre  de  viande. 

Chlorure  de  chaux 3  gr. 

Opium 1  gr. 

Pour  20  pilules.  1  à  4  par  jour. 

Ou  : 

Solution  de  gomme  édulcorée..       500  gr, 
Hyposulfite  de  soude 2  à  o  gr, 

A  prendre  dans  la  journée. 

Ou  : 
—  Debove.  — 

Alcoolature  d'eucalyptus 2  gr. 

Julep  diacodé 120  gr. 

M.  Par  cuillerées  dans  les  24  heures. 

Si  pleurésie  : 

Empyème. 

Inhalations. 

Inhalations  d'essence  d'eucalyptus  : 

Essence  d'eucalyptus. 1  partie. 

Eau 5  parties. 
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Ou  : 


Permanganate  de  potasse J  gr. 

Eau  bouillie 1.000  gr. 

Ou  : 

Iodo forme 10  gr. 

Alcool 100  gr. 

Aspirer  au  moyen  d'un  tube  qui  barbote  dans  une 
de  ces  mixtures. 

Pneumonie. 

Repos  au  lit.  Silence.  Boissons  chaudes  émollientes. 

Saignée  (300  gr.)  au  début  si  le  malade  est  vigou- 
reux, ou  sangsues,  ventouses  scarifiées.  Ventouses  de 
Junod.  \entouses  sèches  sur  le  thorax  et  sur  les 
jambes,  sinapismes  sur  le  point  de  côté. 

Bouillon,  lait,  café. 

Si  fièvre  intense  (40°  à  41°). 

Lotions  vinaigrées.  Ventouses  2  fois  par  jour  sur 
le  thorax. 

Antipyrine 0sr,50  à  4  gr. 

Cachets  de  Os',50. 

Ou  : 

—   HlRTZ.    — 

Poudre  de  feuilles  de  digitale....  0er,50 

Julep  gommeux 100  gr. 

Sirop  thébaïque 20  gr. 

M.  par  cuillerées  d'heure  eu  heure. 

Ou  : 

Sulfate  de  quinine,  Oë',25  à  1  gramme,  en  plusieurs 
fois. 
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Ou  : 

-  Laboulbène.  — 

Jalep  gommeux 125  gr. 

Tartre  stibié 0p>\10 

Poudre  de  feuilles  de  digitale.  0?>',05  à  Os^io 

Sirop  diacode 15  gr. 

M.  Par  cuillerées  de  2  en  2  heures. 

Ou  : 

Eau  de  laurier-cerise o  à  15  gr. 

Eau  distillée  de  laitue 100  gr. 

Sirop  de  codéine 4  à  20  gr. 

M.  Par  cuillerées  toutes  les  heures. 

Ou  : 

-  Jaccoud. — 

Bromure  de  potassium 3s'',50 

Sirop  de  chloral.. ) 

Eau  distillée ) 

1  cuillerée  à  bouche  dans  1  tasse  de  lait. 


àk  30  gr. 


Si  adynamie  : 

Vin  chaud,  alcool,  potion  de  Todd. 

Injections  cTéther  et  de  caféine  (Voir  page  506). 

Acétate  d'ammoniaque,  5  à  20  grammes  (Voir  page  6 \  4) 

Et  : 

Digitale  (Voir  page  158),  pendant  2  à  3  jours. 

Ou  : 

•  EWALD.  — 

Musc Osi',50 

Camphre 1  gr. 

Gomme  arabique 3  gr. 

Eau  distillée  de  menthe 100  gr. 

Sirop  de  gingembre 25  gr. 

M.  Par  cuillerées. 
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Ou  bien  : 

Lavement  : 

Musc 1  à  2  gr. 

Jaune   d'œuf N*  I . 

Décoction  de  guimauve 200  gr. 

F.  s.  a.  Ajouter  : 

Hydrate  de  chloral 2  à  4  gr. 

Au  déclin,  alimentation  tonique,  vin,  quinquina 

A  la  fin  de  la  maladie,  pour  déblayer  les  bronches: 

Kermès,  ipéca. 

Kermès 0sr,20  à  0sr,30 

Looch 125  gr. 

F.  s.  a.  A  prendre  par  cuillerées  à  café  toutes  les 
heures  (pendant  2  à  3  jours). 

—  Dickson.— 

Poudre  d'ipéca 4  gr. 

Teinture  d'opium  camphrée 0  gr. 

Infusion  déracine  de  serpentaire.     130  gr. 
F.  s.  a.  Parcuillerées  à  dessert  toutes  les  1/2  heures 

Ou  : 

—  Du.ïardin-Beaimetz.  — 

Kermès 0sr,50 

Eau  de  laurier-cerise \ 

Eau  de  tilleul (    _ 

Eau  de  laitue ^  ^       gr' 

Sirop  diacode ) 

F.  s.  a.  Par  cuillerées  à  bouche  toutes  les  heures. 

Ou  : 


574  PROSTATITE 


Emétique Ogr,l  0  à  0^,30. 

Sirop  de  Desessartz 30  gr. 

Oxymel  scillitique 10  gr. 

Sirop  de  polygala 1 50  gr . 

M.  Par  cuillerées. 

-  Letulle.  — 

Cognac  ou  kirsch 100  gr. 

Eau   de   fleurs  d'oranger )  _   „„ 

es-      -j>'           ,,  aa  où  gr. 

birop  d  ecorce  d  oranges  ameres  )  b 

Teinture  de  cannelle 5  gr. 

M.  Par  cuillerées. 


Poux. 

(Voir  Morpions.) 

Priapisme. 

Lotions  froides,  boissons  diurétiques,  bière. 
Bromure  de  potassium,  1  à  3  grammes. 
(Voir  Pollutions  7ioctumes.) 

Bourbonne,  Dax,  Saint- Amand,  Néris,  Aix,  Barè- 
ges,  Bagnêres-de-Bigorre. 

Prostatite. 

—    GUYON.  — 

Repos.  Lavement  avec  eau  de  graine  de  lin,  puis 
suppositoire  : 

Onguent  napolitain 0sr,25 

Extrait  de  belladone 0gr,02 

Beurre  de  cacao 5  gr . 

F.  s.  a.  1  suppositoire. 
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Instillations  de  nitrate  d'argent  à  1/30. 
Hydrothérapie. 

Voir  Cystite.) 

Prostatite  chronique. 

—  Oberlander.  — 

Iodoforme 0sr,05  à  0sr,10 


Huile  d'amandes  douces. 


Q.  s. 


Beurre  de  cacao \ 

M. 

Pour  10  suppositoires.  Commencer  par  4  chaque  jour, 

Prostatite  tuberculeuse. 

Créosote XII  gouttes. 

Glycérine  neutre 125  gr. 

Arséniate  de  soude 0sr,025 

.  F.  s.  a.  1  cuillerée  à  café  matin  et  soir,  dans  un  peu 
de  vin  blanc. 

Eviter  les  refroidissements,  les   excès  vénériens,  la 
constipation. 

(Voir  Tuberculose.) 

Prurigo. 

[Prurit,) 
—  Brocq.  — 

Prurigo  parasitaire. 

(Voir  Parasites.  Gale.) 
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Prurigo  d'Hébra. 

(Voir  Lichen  polymorphe.) 

Lotions  à  Veau  très  chaude,  à  la  décoction  de  ra- 
cine d'année,  ou  de  têtes  de  camomille. 

Bains  de  tilleul,  d'amidon,  purs  ou  additionnés  de 
i  litre  de  vinaigre. 

—  Besnieh.  — 

Le  soir,  lotion  avec-  de  Veau  chauds  contenant 
1  cuillerée  à  soupe  de  la  solution  suivante  : 

Acide  phénique 5  gr. 

Vinaigre   aromatique 250  gr. 

Ou  de  celle-ci  : 

Acide  phénique 25  gr. 

Glycérine  neutre  pure 100  gr. 

Eau  distillée 400  gr. 

Essence  de  thym.      Q.  s.  pour  aromatiser. 

Après  les  lotions,  poudrer  avec  le  mélange  : 

Salicylate  de  bismuth 10  gr. 

Poudre   d'amidon 90  gr. 

M. 

Ou  appliquer  la  pommade  : 

Cyanure  de  potassium 1  à  5  gr. 

Vaseline 30  gr. 

M. 

Prurit    ani. 

Lotions  avec  de  Teawboriquée  à  4/ '100, et  appliquer  : 
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Oléate  de  cocaïne 1/20 

Lanoline  pure 3  parties. 

Vaseline )    _ 

Huile  d'olive i  aa  2  Parties' 

M.  s.  a. 

Suppositoire  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne..   ]   _ 
Chlorhydrate  de  morphine.    \  aa  0gr'0!  a  °gr'03 

Beurre  de  cacao 3  gr 

M.  s.  a. 

Dans  les  cas  rebelles,  faire  des  cautérisations  su- 
perficielles au  thermo  ou  au  galvano-cautère. 


Prurit  sénile. 

—  E.  Besniek.  — 

1°  Conseiller  V usage  des  bains  amidonnés  ou  d'eau 
de  son  ; 

2°  Lotionner  tous  les  soirs  la  surface  du  corps  avec 
Veau  chauffée  à  40°  et  additionnée  de  2  cuillerées  de 
la  solution  suivante  : 

Acide  phénique i  gr . 

Vinaigre  aromatique 200  gr. 

3°  Saupoudrer  ensuite  avec  le  mélange  suivant  : 

Salicylate  de  bismuth 20  gr. 

Amidon yj  gr. 

Ou  bien  : 

Acide  salicylique  finement  pulvérisé.    20  gr. 

Amidon , 90  gr. 
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ï*rurit  vulvaire. 

Lotions  émollientes ,  additionnées  de ch\ora\  (1/iOO), 

Ou  : 

Borate  de  soude. . 10  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 50  gr. 

Infusion  de  mauve 950  gr. 

M. 

Ou  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0sr,50 

Borate  de  soude 10  gr. 

Eau  chloroformée  saturée 500  gr. 

F.  dissoudre. 

Onctions,  matin  et  soir,  sur  la  vulve  avec  la  pom- 
made : 

Bromure  de  potassium /    _  . 

,.     ,.  aa  1  »r. 

Acide    salicylique ! 

Glycérolé  d'amidon 20  gr. 

Galomel  à  la  vapeur 0gr,40 

Extrait  de  belladone 0sr,20 

—  P.  Ménières.  — 
Ou  poudrer  avec  : 

Talc  pulvérisé 15  gr. 

Bichlorure  d'hydrargyre 0gr,50 

Extrait  sec  de  valériane 2  gr. 

Mêler  et  porphyriser  avec  soin. 

—  Goodel.  — 

Acide  phénique 1  gr. 

Sulfate  de  morphine 0êr,60 

Acide  borique 4  à  8  gr. 

Vaseline  pure 60   gr. 

M.  s.  a. 
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Et  poudrer  par-dessus  la  pommade  avec  le  mélange  : 
Oxyde  de  zinc  pulvérisé )    __   ,. 

>     11     I  0     cri* 

Sous-nitrate  de  bismuth  pulvérisé  )  n  ' 

Talc  pulvérisé 40  gr. 

Ou  avec  : 

Poudre  de  lycopode 30  gr. 

Sous-nitrate  de  bismuth 10  gr. 

Racine  de  belladone  pulvérisée 2  gr. 

M. 

Interposer  un  linge  fin  entre  les  lèvres. 
Bains  alcalins  avec  300  grammes  de  carbonate  de 
soude. 

Psoriasis. 

Les  injections   sous-cutanées    de   sérum   artificiel 
(Voir  page  XIX)  à  la  dose  de  5  à  10  gr.  2  fois  par 
semaine,  donnent  d'excellents  résultats. 
—  Bkocq.  — 

Traitement    interne. 

Arsenic  (à  la  condition  que  le  psoriasis  ne  soit  pas 
très  enflammé). 

Arséniate  de  soude 0sr,  1 0 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Ou  : 

Liqueur  de  Fowler,  II  à  XV  gouttes  par  jour. 

Ou  : 

Pilules  asiatiques  : 

Acide  arsénieux 0sr  05 

Poivre  noir  pulvérisé 0sr,60 

Gomme  arabique  pulvérisée 0?r,10 

Eau  commune Q.  s> 

F.  s.  a.  En   12  pilules.  1  à  3  par  jour. 
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Si  syphilis  : 

Iodure  d'arsenic ,      0sr,20 

Eau  distillée 120  gr. 

Dissoudre  dans  un  matras  de  verre  chaud,  et  ajouter  . 

Biiodure  de  mercure 0sr,4Ô 

Iodure  de  potassium 3  ou  4  gr. 

F.  s.  a.  Dose:  X  à  G  gouttes  dans  90  grammes  d'eau 
distillée. 

—  Grève.  —  Hasluni».  — 

Iodure  de  potassium,  à  doses  massives,  5,  7,  puis 
10,  jusqu'à  20,  30  et  même  50  grammes  par  jour. 

Traitement    externe. 

—  Brocq.  — 

Le  seul  qui  donne  quelques  bons  résultats. 

Si  psoriasis  enflammé  : 

Bains  d'amidon  tous  les    2  jours,  cataplasmes  de 
fécule,  onctions  avec  vaseline,  glycérine  ou  glycérolé 
d'amidon . 
Essayer  la  pommade  : 

Naphtol  p 5  à  15  gr . 

Vaseline 100  gr , 

M. 

Autres  topiques  : 

Huile  de  cade 100  gr. 

Extrait  fluide  de  Panama 10  gr. 

Glycérine 84  gr . 

Amidon 7gr. 

Acide  salicylique 6  gr. 

Essence  de  girofle ..  10  gr. 

M.  s.  a.  Frictions  matin  et  soir. 


PSORIASIS  581 


Ou  : 

—  HÉBRA.  — 

Soufre  sublimé )   ~   .„ 

it    i     j  t  aa  15  #r. 

Huile  de  cade ) 

Savou  vert /    ~  OA 

.  ,(  aa  30  gr. 

Axouge \  D 

Craie  préparée 10  gr. 

M.  s.  a.  Frictions  matin  et  soir. 

—  Besnier.  — 

Mettre  sur  les  plaques  : 

Acide  salicylique )    _    , 

Acide  pyrogallique )  °  ' 

Alcool  et  éther Q.  s.  pour  liquéfier. 

M.  s.  a. 

Décaper  la  plaque  psoriasique  par  des  lotions  et 
badigeonner  énergiquement  avec  un  pinceau  trempé 
dans  une  solution  d'acide  chrysophanique  dans  le 
chloroforme  à  15  0/0.  Recouvrir  avec  : 

Gutta-percha 10  gr . 

Chloroforme 80  gr. 

Ou  appliquer  comme  ci-dessus  : 

—  Behrend  (Allemagne).  — 

Anthrarobine 10  à  20  gr. 

Huile  d'olive 30  à  40  gr. 

Lanoline.  Q.  s.  pour  faire  100  gr.  de  pommade. 

L'acide  chrysophanique  est  un  excellent  topique  : 

Acide  chrysophanique 5  à  25  gr. 

Vaseline  pure 1 00  gr. 

M. 
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Ou  appliquer  sur  la  plaque,  avec  un  pinceau,  une 
couche  de  : 

Acide  chrysophauique 10  à  15  gr. 

Chloroforme 70  à  85  gr. 

M. 

Laisser  sécher  et  recouvrir  ensuite  d'une  couche  de 
traumaticine    : 

Gutta-percha  purifiée 1  partie. 

Chloroforme 10  parties. 

On  peut    même  y  incorporer   /'acide   chrysopha- 
nique. 

Eaux  minérales. 

Louèche  (bains    de  piscine),  Néris,  La  Bourboulc, 
Schinznach,  Barèges,  Cauterets,  Luchon,  etc. 

Ptyalisme  mercuriel. 

(Voir  Stomatite    mer  curie  lie.) 

Puerpérale    (Fièvre). 

(Voir  Péritonite    puerpérale.) 

Punaisie. 

(Voir  Rhinite  airophique.    Ozène .) 

Purgatifs. 

(Voir  Constipation.) 
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Purpura. 

Repos.  Boissons  acidulées  :  eau  de  liabel,  jus  de 
citron;  perclilorure  de  fer,  1  gramme  dans  1  verre 
d'eau  fraîche,  à  prendre  par  cuillerées  à  soupe  toutes 
les  1/2  heures. 

Interdire  les  liqueurs,  l'alcool. 

Bains  sulfureux  tous  les  deux  jours. 

Quinquina.  Sirops  tfiodure  de  fer,  de  raifort  iodé. 

Matico,  15  à  20  grammes  de  feuilles  en  infusion 
dans  1,000  grammes  d'eau. 

Poudres  dentifrices  au :  quinquina,  au  ratanhia  ; 
collutoires  au  jus  de  citron. 

Appliquer  des  compresses  imbibées  de  : 

Chlorhydrate  d'ammoniaque 50  gr. 

Eau  distillée 1.000  gr. 

M. 

Mouiller  les  compresses  2  fois  par  jour  et  enve- 
loppe?- avec  taffetas  gomme. 

Alimentation  tonique.  Légumes  verts,,  cresson  de 
fontaine. 

Injection  hypodermique  . 

Ergotine 0sr,l0 

Alcool  rectifié /    _    , 

ni      ,  .  aa  4  trr. 

Glycérine  pure \ 

M.  1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Frictions  cutanées  avec  Teau-de-vie  camphrée,  le 
vin  aromatique. 

Luxeuil,  Salies-ie-Béarn,  Uriage. 

(Voir  Scorbut.) 
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Pustule  maligne. 

Cautérisation  profonde  avec  le  fer  rouge,  la  pâte 
de  Vienne,  le  sublimé  corrosif. 

Iniecter  dans  la  partie  œdémateuse  la  plus  externe 
II  à  V  gouttes  de  teinture  d'iode  {solution  aqueuse  à 
jflOO). 

Incision  cruciale,  détacher  les  parties  sphacélées 
avec  le  bistouri  et  cautériser  de  nouveau. 

Pulvérisations  phéniquées  a  1/50. 

Vins  généreux,  toniques,  quinquina  (Voir  page  54). 
Musc  (Voir  page  572). 

—  Verneuil.  — 

A  l'intérieur,  iode  et  alcool. 

—  WOSSKBESSEINSKY.   — 

Injections  dans  toute  V étendue  des  foyers  d'infil- 
tration et  à  la  limite  des  parties  saines  avec  la  solu- 
tion suivante  : 

Acide  phénique  neigeux 5  à  6  gr. 

Alcool  à  90° 10  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Au  voisinage  des  parties  saines,  employer  une  solu- 
tion 2  fois  moins  forte. 

Cautériser  le  fond  de  la  pustule  avec  une  solution 
phéniquée  à  50/100. 

Faire  15  à  20  injections,  chacune  cV elles  étant  de  la 
valeur  d'une  seringue  de  Pravaz. 

Après  V injection,  enduire  la  région  malade,  par 
voie  de  massage,  de  la  pommade  suivante  : 

Huile  phéniquée 100  gr. 

Onguent  mercuriel 35  gr. 

A  l'intérieur. 
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Potion  : 

Acide  phénique 0sr,25  à  Os1', 50 

Eau  de  menthe  poivrée 200  à  30o  gr. 

M.  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  2  ou  3  heures. 

Pyélite. 

iVoir  Reins  (Maladies  des),  page  602.) 

Pyrosis. 

Supprimer  le  vin.  Boire  de  la  bière,  du  lait,  de 

Veau  de  Vichy. 

Poudre  coutre  le  pyrosis  : 

Charbon  pulvérisé 25  gr. 

Quassia  pulvérisé )         , 

■  aa  4    °t. 
Magnésie  calcinée ) 

F.  s.  a.  2  cuillerées  à  café  par  jour. 

Ou  : 

Bicarbonate  de  sonde,  2  à  6  grammes  par  jour. 

Ou: 

Bicarbonate  de  soude 5  gr. 

G  raie  lavée 2  gr . 

Extrait  de  noix  vomique Off',20 

F.  s.  a.  20  cachets.  3  par  jour. 

Potion  : 

Carbonate  de  magnésie 4  gr. 

Eau  de  menthe 100  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.       15  gr. 
F.  s.  a.  A  prendre  dans  les  24  heures. 

(Voir  Dyspepsie,  page  320.) 
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Rachitisme    et   ostéomalacie. 

—   J.   COMBY.    

Prophylaxie.  —  Allaitement  naturel  exclusif  et 
prolongé  jusqu'à  18  mois.  Tétées  rares  (8,  7.  6  dans 
les  24  heures)  et  régulièrement  espacées. 

Si  V allaitement  mixte  devenait  nécessaire  :  lait  de 
vache  soumis  à  l'ébullition. 

Sevrage  tardif.  Alimentation  ménagée  :  lait,  œufs, 
crèmes,  panades,  féculents  [tapioca,  arrow-root)  et 
bien  plus  tard  viandes  et  légumes. 

Proscrire  les  bouillies,  les  farines  industrielles . 

Vêtements  chauds,  air  pur,  logements  sains. 

Grand  air,  séjour  prolongé  au  bord  de  la  mer  6 
mois,  ï  an,  18  mois,  bains  de  sable  sur  la  plage,  au 
soleil.  Ne  pas  laisser  marcher  les  enfants,  les  faire 
rouler  sur  un  tapis.  Allaitement  préférable  à  toute 
nourriture  ;  pas  de  viande,  pas  dépotages  gras.  Pros- 
crire les  farineux  et  surtout  les  farines  lactées. 

Bains  salés  (2  à  3  kilos  de  sel  marin,  suivis  de 
frictions  excitantes. 

Accidents  gastro-intestinaux  du  début  : 

Si  indigestion  : 

—   M  F.  10 s.    — 
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Eau  de  chaux ji 

Eau  de  cannelle j  aa  50  gr. 

1  cuillerée  à  café  toutes  les  10  minutes. 

Si  coliques  vives  : 

Sirop  de  manue j 

Sirop  de  gomme (   âa  10  gr. 

Huile  de  ricin ) 

F.  s.  a.  1  à  3  cuillerées  à  café. 

Si  dyspepsie  : 

Pepsine 1  gr. 

Acide  chlorhydrique  à  1/10 0sr,30 

Glycérine  anglaise 10  gr. 

Eau  distillée 60  gr. 

Sirop  de  limons 30  gr. 

1  cuillerée  à  café  après  les  repas  principaux  ^enfant 
de  o  mois  à  2  ans). 

Ou  (seconde  enfance)  : 
Avant  chaque  repas  : 

Magnésie  calcinée 3  gr. 

Laudanum  de  Sydenham V    gouttes. 

M.  Pour  15  paquets.  1  à  3  par  jour  dans  la  première 
cuillerée  de  soupe. 
Eau  de  Vais. 

Les  meilleurs  médicaments  sont  :  /'huile  de  foie  de 
morue  brune  et  le  phosphate  de  chaux. 

Sirop  de  phosphate  de  chaux. 
Ou  : 

Phosphate  de  chaux  gélatineux. 
Ou  : 

Chlorhydro  et  lacto-phosphate  de  chaux. 
1  à  3  cuillerées  à  café  dans  les  24  heures. 
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Prescrire  le  lait  naturellement  phosphaté  (5  à  8 
grammes  de  phosphate  de  chaux  par  litre). 

Huile  de  foie  de  morue,  i  cuillerée  à  café  à  2 
cuillerées  à  soupe.  Masquer  la  saveur  du  médicament 
(sirops  aromatiques,  marmelades,  gelées). 

Quand  les  enfants  sont  dégoûtés  de  Vhuile  de  foie 
de  morue,  leur  donner  de  la  graisse  de  volaille,  du 
gras  de  jambon  étalé  sur  du  pain. 

Ou  : 

Beurre  très  frais 300  gr. 

Iodure  de  potassium Oê'Ylo 

Bromure  de  potassium Ogiyjo 

Chlorure  de  sodium o  gr. 

Phosphore. 0?r,01 

A  preudre  en  3  jours  sur  des  tartines  de  pain. 

—  Levis  Smith.  -  - 


Huile  de  foie  de  morue , 2  parties. 

Eau  de  chaux ^   _ 

Sirop  de  lacto-phosphate  de  chaux.  S  ^  1  Partic* 

1  cuillerée  à  thé  4  à  5  fois  par  jour  pour  un  enfant 
d'un  an. 

Et  : 

Sirop  magistral  (Genève)  : 

Limaille  de  fer 96  gr. 

Crème  de  tartre  soluble 100  gr. 

Cannelle 16  gr. 

Sucre 2.000  gr. 

Ecorce  d'orange  mondée. . .    i    ~  ,     , 

Rhubarbe (  ^  Par^s  égales. 

Vin  blauc Q    s. 

1  cuillerée  à  soupe,  matin  et  soir. 
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—  Kassowitz.  — 

Huile  phosphorée X  gouttes. 

Huile  d'amandes  douces 6  gr. 

V  à  X  gouttes  2  fois  par  jour  pour  un  enfant  de  2  à 
3  ans. 

Suspendre  ce  traitement  dès  qu'il  y  a  entérite, 
même  légère,  accompagnée  de  diarrhée  ou  de  vomis- 
sements. 

Ou  : 

Phosphore 0^,01 

Lipanine 30  gr . 

Sucre  en  poudre j    _  ,„ 

„                          ,  aa  1.)  gr. 

Gomme  en  poudre \ 

Eau  distillée 40  gr. 

1  cuillerée  à  café  par  jour. 

—  J.  Comby.  — 

Phosphore 0^,10 

Huile  de  foie  de  morue  hlonde..       1  litre. 
1,2,  3  cuillerées  à  café,  suivant  l'âge. 

—  Bouchot. 

Carbonate  de  chaux .">  gr. 

Sucre  de  lait fi  gr. 

Phosphate  de  chaux 2'gr. 

M.  3  pincées  par  repas. 

Si  syphilis  (Voir  ce  mot  ). 

Gymnastique  suédoise  (Ltng).  Emploi  de  tuteurs 
pour  les  jambes. 

—  Timme h.mans  {Paris -Plage).  — 

Massage  des  tissus  péri-articuaires,  réduction 
manuelle,  redressement  doux,  graduel  ou  brusque, 
suivant  les  cas. 
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—  Lannelongue.  — 
Redressement  forcé  avec  la  main. 

—  KlRMISSON.   —  BoECKEL.    — 

Ostéotomie,  ostéoclasie. 
Paris-Plage,  Berck-sur-Mer. 

Rage. 

Rassurer  le  malade.  Faire  saigner  la  plaie  et  faire 
une  ligature  au-dessus.  Cautérisation  profonde  {ther- 
mocautère, fer  rouge). 

Ou  cautérisation  avec  : 

—  Moseh.  — 

Poudre  de  charbon 30  gr. 

Nitrate  de  potasse 4  gr. 

Fer  porphyrisé 5  gr. 

BeDJo'm 1  gr. 

Poudre  d'agglomération,  Q.  s.  pour  faire  40  crayons 
s'enflammant  facilement. 

Inoculations  de  Pasteur. 

Bains  turcs. 

Tisane  de  jaborandi. 

Elever  la  température  de  la  chambre.  Cacher  les 
objets  brillants. 

Injections  sous-cutanées  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0?r,10 

Eau 10  gr. 

4  seringues  de  Pravaz  dans  les  24  heures. 

Et  : 
Lavement  : 

Hydrate  de  chloral : 4  à  20  gr. 

Eau  distillée 200  gr. 
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—  Ohé  .Bordeaux). 

Injections  intra-veuieuses  :  solution  d'hydrate  de 
chloralÀ  1  100. 

—  C.  Paul.  — 

Inhalations  d'oxygène,  inspirations  de  nitrite  d?a- 
myle. 

—  Mennesson.  — 

Courant  continu,  un  pôle  à  la  nuque,  l'autre  à  la 
plante  des  pieds. 

REIXS   (MALADIES   DES). 
Congestion    du   rein. 

Purgatifs  salins  (Voir  page  184). 

Médication  révulsive  :  pointes  de  feu,  vésicatoires 
à  l'ammoniaque,  badigeonnages  à  la  teinture  d'iode. 

Si  l'albuminurie  et  V œdème  apparaissent  : 

Drastiques  (Voir  page  185).  Diurétiques,  bains 
chauds,  régime  lacté  absolu. 

(Voir  Albuminurie). 

Néphrites    aiguës. 

(Érysipèle,  scarlatine  à  frigore,  rhumatisme  arti- 
culaire aigu,  pneumonie,  endocardite  infectieuse, 
oreillons,  etc.,  etc .). 

Xéphrite  légère. 

Bains  tièdes,  légers  purgatifs,  sinapismes, ventouses 
sèches  sur  la  région  lombaire. 
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IVéphrite  aiguë  grave. 

Emissions  sanguines  locales  :  sangsues,  ventouses 
scarifiées. 

Purgatifs  drastiques  (Voir  page  185),  éviter  l'em- 
ploi du  calomel. 

Extrait  de  coloquinte 0i-r,',06 

Houblon Q .  s . 

Pour  1  pilule.  3  à  4  le  matin. 

Diurétiques  légers  :  chiendent  nitré  (nitrate  de  po- 
tasse. Os1',  50  à  2  grammes), uva-ursi,  sommités  de  genêts. 

Régime  lacté  exclusif  (1  à  3  litres  par  jour),  lait 
pur  ou  additionné  d'eau  de  Vichy  (Sainl-Yorre)  ou 
d'eau  de  Vais  (Saint-Jean). 

Caféine  (Voir  page  506). 

Ou  : 

—  Jaccoud.  — 

Poudre  de  feuilles  de  digitale 0?r,50 

Eau  chaude 120  gr. 

Sirop  de  digitale 30  gr. 

Faire  infuser  une  1  \%  heure.  A  prendre  dans  la  journée . 

Ou: 

—  Lancereaux.  — 

Lait  d'dnesse,  additionné  de  4  à  10  grammes  de 
chlorure  de  sodium  par  litre. 

—  BOUCHARDAT.   — 

Digitale  pourprée 5  gr. 

Eau  bouillante : 200  gr. 
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Faire  infuser  et  ajouter  : 

Nitrate  de  potasse 8  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 10  gr. 

Sirop  de  guimauve 40  gr. 

M.  1  cuillerée  toutes  les  2  heures. 

Ou  : 

Digitaline  amorphe  chloroformiqu  •-.  0=1,01 

Alcool  à  90e 3?<\50 

(XX    gouttes   contiennent  0?T001).   V  à  XX  gouttes 
par  jour. 

Ou: 

—  Germain- Sée.  — 

Lactose 500  gr. 

En  10  doses    (1  dose  pour  1  litre  d'eau).  Prendre 
2  litres  de  ce  mélange  par  2i  heures. 

Lotions  journalières  sur  le  corps  avec  éponge  trem- 
pée dans  de  l'eau  tiède,  additionnée  d'eau  de  Cologne. 
Combattre  les  vomissements  avec  la  glace  ou  les 
boissons  gazeuses. 

Pour  empêcher  la  décomposition  ammoniacale  de 
V urine  : 

Lavages  de  la  vessie  (solution  de   permanganate 
de  potasse  à  1/1000  ou  d'acide  salicylique  à  1/100). 
Boissons  acidulées  : 

Acide  chlorhydrique X  gouttes . 

Sirop  de  limons 100  gr. 

Eau  distillée 1 .000  gr. 

Ou  : 

—  Laboulbène.  — 

Acide  benzoïqne 1  gr. 

Sucre 1 00  gr. 

Eau  distillée 950  gr. 
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Si  albuminurie  : 

Julep  gommeux 100  gr. 

Fuschine 0sr,  15 

Essence  de  menthe  ou  badiane  . .        Q.  s. 
M.  à  prendre  par  cuillerées  à  café  dans  les  24  heures. 

Inhalations  d'oxygène. 

(Voir  Albuminurie.  Gravelle,    page   598). 

Néphrites  chroniques. 

(Voir  Mal  de  Bright,  page  19). 
1°  Néphrite  parenehymateuse  (  V.  Albuminurie  p.  19.) 

—  Jaccoud.  —  Gek.maiv  Sée.  —  Potaix.  — 

Régime    lacté  absolu.    Diurétiques  :    caféine,  etc. 
(Voir  ci  dessus,  page  506). 
Purgatifs  drastiques  (Voir  page  185).  Sudorifiques. 

—  Dieulafoy.  — 

Limoûude  : 

Limonade  au  citron 1 .  000  gr . 

Lactose ■ 30  gr. 

Dose    quotidienne  :    1    litre,   à   ingérer  par   petites 
quantités. 

Ou  : 

L  vement  : 

Eau  bouillie, 150  à  200  gr. 

Lactose 15  gr. 

F.  s.  a.  1  lavement.  4  par  jour 

—  Peloize.  — 
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Tanin  pur 0^,20 

Extrait  de  quinquina. 0i-'r,10 

Fuschine 0sp,03 

M.  Pour  1  pilule.  1  le  matin,  1  le  soir. 

Ou  : 

-  GlBLER.   — 


Teinture  alcoolique  de  digitale,   j   _ 
Extrait  aqueux  de  seigle  ergoté.  j 


aa  10  i^r. 


Acide  gallique 5  gr. 

Bromure  de  potassium )   _ 

Hydrolat  de  laurier-cerise S  °  ' 

Sirop  de  cerises 400  gr . 

Oxymel  scillitique 515  gr. 

F.  s.  a.  2  à  3  cuillerées  par  jour  dans  de  l'eau. 

—  Dujardin-Beaijietz. 

Bégime  lacté  absolu.  Purgatifs   doux,  diurétiques 
végétaux . 

Fuschine 0s1 ,50 

En  2  cachet?,  à  prendre  dans  les  24  heures. 

Et  : 

Injections  de  pilocarpine  à  1/50,  X  à  XV  gouttes. 

Ou  : 

—  HUCHARD,    — 

Solution  alcoolique  de  trinitrine  à  1/100,  XXX  goutte?. 

Eau  distillée ...,'.       300  gr. 

3  cuillerées  à  bouche  par  jour. 

Bains  chauds,  bains  de  vapeur,  bains  d'air  sec. 
Frictions  stimulantes. 
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—  Semmola.  — 
Inhalations  d'oxygène. 

Si  hypertrophie  du  cœur  : 

—  ILeschlakoff  (Saint-Pétersbourg).  — 

Caféine igr,50 

Benzoate  de  soude 1 5  gr . 

Eau 300  gr. 

(1  cuillerée  contient  0*r,50  de  caféine),  là  4  par  jour. 

2°  Néphrite  interstitielle  (Voir  Urémie). 

Purgatifs  salins  ou  drastiques  (Voir  Constipation). 
Diète  lactée. 

Si  anémie  : 

Eaux  minérales  :  Spa,  Orezza. 

Si  hypertrophie  cardiaque: 

Arséniate  de  soude 0?r,05 

Sirop  de  quinquina 300  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

Arséniate  de  fer,  0sr,01  à  0gr,20  (pilules  de  0sr,01; 
granules  d<?0gr,00i). 

Défendre  les  liqueurs,  la  bière.  Permettre  les  vins 
rouges  chargés  de  tanin.  Viande  crue,  végétaux. 
Hydrothérapie. 

Rein   amyloïde. 

Traitement  préventif.  Traitement  curatif  (?) 

Teinture  d'iode V  gouttes 

Dans  une  1/2  tasse  de  lait,  2  fois  par  jour. 
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Si  néphro-syphilose  : 

Frictio?is  mercurielles  région  lombaire.  Diète  lactée» 
—  Lécorché.  — 

Combattre    la   diarrhée    par    le  nitrate   d'arpent 
(Voir  page  230). 

Cancer  du  rein. 

Traitement  symptomatique. 

Iodure  de  potassium,  1  à  5  grammes  par  jour. 

Si  hématurie  abondante: 

Applications   de  glace  ;  astringents  à  l'intérieur. 

—  DUJARDIN-BEAl  METZ.    — 

Tanin 2  gr. 

Extrait  d'opium Os',10. 

Conserve  de  roses.. , Q.  s. 

F.  s.  a.  20  pilules.  1  toutes  les  2  ou  3  heures. 

Si  douleur  : 

Infection  de  morphine  à  1/100. 
Maintenir  Vétat  général  :  quinquina,  coca,  hémo- 
globine. 

—  Doyen.  —  Losse.n  (Heidelberg).  — 
Extirpation  du  rein  cancéreux. 

Kystes  hy  datiques  du  rein . 

Diurétiques  légers  (chiendent  nilré),  pour  faciliter 
la  descente  des  hydatides. 

Combattre  la  douleur  à  ïaide  des  injections  de 
morphine. 
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Ponctions   aspiralrices.    Ponctions    avec   an  gros 
trocart. 
Injections  de  teinture  d'iode  dans  la  poche. 
Néphrotoînie. 

Rein  mobile. 

Bandage,  appareils  destinés  à  maintenir  le  rein  en 
lace. 

Si  crises  douloureuses  : 

Bains,  repos,  injections  de  morphine  à  i/ 100. 

—  ROLLET.  — 

Rompre  les  adhérences  qui  retiennent  le  rein  dans 
une  position  anormale. 

—  Keppler  (Rerlin).  — 
Extirpation  du  rein. 

Lithiase  urinaire. 

—  Dujardiïn-Beaumki/.  — 

Gravelles  acides  (gravelle  urique,  grave  lie  oxa- 
lique). 

Gravelles  alcalines  (gravelle  calcaire,  gravelle 
ammoniacale). 

Gravelles  acides. 

Gravelle  urique. 

Régime  :  Viandes,  surtout  viandes  blanches;  pas 
de  gibier,  œufs,  poissons. 
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Aliments  gras  avec  ménagement,  pas  de  fromages: 
trop  avancés. 

Légumes  :  Tous,  excepté  l'oseille,  les  épinards  et 
la  tomate. 

Peu  de  pain,  le  remplacer  par  la  pomme  de  terre. 

Fruits:  Tous  favorables. 

Boissons  :  Vin  blanc  léger,  coupé  avec  une  eau  al- 
caline. Pas  de  bière,  pas  de  liqueurs.  Peu  de  café, 
pas  de  thé. 

Frictions,  massages.  Bains  aromatiques  (100  gr. 
de  sous-carbonate  de  soude,  20  gr.  d'alcoolat  de 
lavande). 

Traitement. 

Diurétiques  alcalins: 

Sirop  des  cinq  racines :}0  gr. 

Infusion  d*arenaria  rubra 90 gr. 

Citrate  de  potasse 12  gr. 

Par  cuillerées  à  bouche  dans  les  24  heures. 

(tu  : 

Carbonate  de  lithine 0-r,50. 

Dans  1  verre  d'eau  de  Seltz,  avant  chaque  repas. 

Ou  : 

—  HUCHARD.  — 

Benzoate  de  soude ) 

Carbonate  de  lithine >  ââ  3  gr. 

Extrait  de  stigmates  de  maïs...   ) 

Huile  essentielle  d'anis III  gouttes. 

F.  s.  a.  60  pilules  argentées.  2  à  chaque  repas. 

Druitt.  — 
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Poudre  lithontriptique  : 

Borate  de  soude \  gr. 

Bicarbonate  de  soude )    _ 

K     .   .     A  aa  lcT,oO 

Azotate  de  potassium ) 

M.  s.  a. 

A  prendre  3  fois  par  jour  dans  de  la  tisane  d'alkékenge. 

Eaux  minérales. 

Contrexéville,  Evian,  Vichy,  Vais,  Royal,  Fougues, 
Vittel  [s'il  n'y  a  pas  de  goutte). 

Royat,  Aulus,  Vichy  (sanguins),  Cartsbad  [s'il  y  a 
de  la  goutte). 

Gravelle  oxalique. 

Suppression  des  aliments  contenant  de  V acide  oxa- 
lique. Pas  d'épinards  ni  d'oseille.  Régime  alimentaire 
mixte,  pas  de  pain  de  son. 

Diurétiques  (Voir  page  100). 

Pas  d'alcalins. 

Gravelles  alcalines. 

Gravelle  ammoniacale. 

Régime  lacté. 
Capsules  de  santal.  Perles  de  boldo,  0^,20  à  0^,50. 

Ou  : 

Térébenthine  de  Venise .... 


,  âa  0s%10 
Extrait  mou  de  quinquina. 

Pour  1  pilule.  3  pilules  au  déjeuner  et  au  dîner. 

Acide  borique 0sr,25  à  1  gr. 

Eau  distillée 125  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  bouche. 
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Faire  des  injections  et  des  lavages  de  la  vessie  : 
Eau  boriquée  à  1/100,  ou  solution  de  résorcine,  1  à 
4  gr.  0/0. 

Gravelle  phosphatique. 

Acide  chlorhydrique V  gouttes. 

Sirop  de  limons 20  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

A  prendre  dans  la  journée,  par  cuillerées  à  bouche. 

Ou: 

Acide  benzoïque 5  gr. 

Potion  gommeuse 125  gr. 

Par  cuillerées  à  bouche  dans  les  24  heures. 

Ou: 
—  Haller.  — 
Acide  carbonique  sous  forme  d'eau  gazeuse  : 

Bicarbonate  de  soude 25  gr. 

Sucre  blanc 200  gr. 

Acide  tartrique 24  gr. 

Essence  de  citron II  gouttes. 

1  cuillerée  à  bouche  délayée  dans  1  verre  d'eau  toute 
les  heures. 

Eaux  minérales. 

Vais,    Pougues,    Yittel,  Capvern.    Cure  à   Contre- 
xéville,  Evian. 


Coliques    néphrétiques. 

Grands  bains  chauds. 

Iniections  hypodermiques  de  morphine.  Opium   à 
hautes  doses,  0t'r,i0  [lavement  ou  pilules). 
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Suppositoire  : 

Extrait  d'opium Gsr.  02 

Extrait  de  belladone 0^,01 

Beurre  de  cacao o  gr. 

Lavement  : 

Ghloral 4  gr. 

Laudanum XX  gouttes. 

Eau  distillée oOO  gr. 

—  Aubrun.  — 

Compresses  de  chloroforme  sur  les  lombes. 
Inhalations  de  chloroforme. 

Provoquer  la  diurèse  au  moyen  de  Veau  de   Seltz 
ou  du  lait. 

—  Germain  Sée.  — 

1  à  3  injections  hypodermiques  d'antipyrine  : 

Eau  distillée 0?r,75 

Antipyrine Os*,  50 

Pour  1  injection. 

Ou: 

Antipyrine,  2  à  3  grammes  à  prendre  dans  de  Veau 
glacée. 

Si  vomissements  : 

Boissons  acidulées,  gazeuses  ou  glacées  :  soda-icater, 
potion  de  Rivière,  Champagne  frappé. 

Pyélite. 

Régime  lacté. 

Eaux  alcalines.  Bains  de  vapeur  térébenthinée. 
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—  Robin.  — 

Tisane  dTImaire,  4  tasses  par  jour,  additionnée 
par  tasse   d'une  cuillerée  à  soupe  du  sirop  suivant  : 

Huile  de  Harlem XXV  gouttes. 

Sirop  de  baume  du  Canada 100  gr. 

M.  et  agiter  fort. 

Ou: 

Sirop  de  Tolu i    _     „„ 

o-         j     *-    -u      .u-  aa  1j0   gr.  - 

Sirop  de  térébenthine ) 

Benzoate  de  soude 10  gr. 

M.  2  cuillerées  par  jour  dans  de  la  tisane  de  bour- 
geons de  sapin. 

Capsules  de  goudron,  de  copahu,de  térébenthine. 
Eaux:  Xittel,  Côntrexéville,  Evian. 
Néphrectomie. 

Ilelapsing-  ïevei*. 

(Voir  Typhus  à  rechute.) 

Réduites. 

I.  Rétinite  albuminuri^ue.  —  (Panas).  Massage 
sur  toute  la  surface  tégumentaire,  dérivatifs  intes- 
tinaux, administration  de  /'iodure  de  sodium  à  l'in- 
térieur (1).  Régime  lacté.  Protection  des  yeux  contre 
toute  lumière  vive. 

II.  Rétinite  diabétique.  —  Régime  et  traitement 
médical  du  diabète. 

III.  Rétinite  hémorrhagique  dans  l'anémie  per- 
nicieuse. —  Traitement  de  la  maladie  générale.  To- 
niques. Injections  sous-cutanées  de  strychnine. 

(1)  1  à  2  grammes  par  jour. 
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Rétrécissement  aortique. 

(Voir  page  162.) 

Rétrécissement  de  l'œsophage. 

(Voir  page  525.) 

Rhagades. 

(Voir  Fissures.) 

Rhinites. 

(Voir    Rhinite    catarrhale    aiguë.    Rhinite     chronique 
hypertrophique.    Rhinite    atrophique). 

R  h  i  n  or  r  h  ag-ie . 

(Voir  Epistaxis.) 

Rhumatismes. 

Rhumatisme  aigu. 

Repos  au  lit.  Immobilité.  Frictions  avec  le  baume 
tranquille.  Enveloppement  des  articulations  avec  de 
Vouate  salicylée  et  de  la  toile  caoutchoutée. 

Diète.  Lait. 

Liniment  calmant  : 

Laudanum \ 

Chloroforme âa  20  gr. 

Huile  de  jusquiame ...  ) 

Frictions. 
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Ou: 

Baume  Opodeldoch,  de  Fioravanti,  etc. 

Badigeonnages    de    teinture    d'iode,    coton   iodé  ; 
pointes  de  f^u,  vésicaloires. 

Traitement  interne  : 

Salicylate  do  soude 15  gr. 

Eau 250  gr. 

(1  cuillerée  à  bouche  =  1  gr.  de  salicylate").  2   à  fi 
cuillerées  par  jour. 

En  donner  encore,  pendant  10  jours,  2  à  3  grammes 
les  douleurs  disparues. 

Ou: 

Antipyrine,  2  à  4  grammes  par  jour. 

Ou: 

Salicylate  de  soude 4  gr. 

Antipyrine 2  gr. 

M.  A  prendre  dans  les  24  heures,  en  3  fois. 

Boisson:    tisane    de    chiendent   nitré  (nitrate 
potasse.  4  gr.). 
Bains  sulfureux,  bains  de  vapeur. 

Si  rhumatisme  cérébral  (40  à  41°ï  : 

—   DlKl  LAFOY.    — 

Bain  à  30°  refroidi  progressivement  jusqu'à  20  et 
18°.  Durée:  15  à  20  minutes. 

Salicylate  de  soude,  2  à  4  grammes  par  jour. 

Saignées.  Sangsues  aux  apophyses  mastoïdes, 
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Ghloral,  !  à  5  grammes,  ou  chloralamide  2,  à  3 
grammes. 

(Voir  Méningite.) 

Si  péricardite,  endocardite  (Voir  p.  149  el  154). 

Rhumatisme  elironi€|iie. 

Vêtements  chauds  (flanelle),  habiter  des  apparte- 
ments pas  humides.  Relever  les  forces  de  l'organisme 
(huile  de  foie  de  morue,  quinquina,  fer),  injections 
de  sérum  artificiel. 

Bains  sulfureux,  bains  de  vapeur. 

Bain  antirhumalismal  : 

Arséniate  de  soude 1  à  2  gr. 

Carbonate  de  soude 100  gr. 

Pour  1  grand  bain. 

A  V intérieur  : 

Extrait  mou  de  quinquina.     0gp,60  à  1  gr. 

Iodure  de  potassium 0gr,30  à  1  gr.    • 

Julep  gommeux 120  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  bouche  dans  la  journée. 

Ou  : 

Iodure  de  sodium 8  gr. 

Bicarbonate  de  soude 16  gr. 

Bicarbonate  de  potasse 30  gr. 

Liqueur  de  Fowler 6  gr. 

Décoction  de  salsepareille 600  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  après  chaque  repas. 

—   SlRRDEY.    — 
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lodure  de  potassium 5  gr. 

Iode Os^Od 

Sirop  de  gentiane 125  gr. 

I  cuillerée  à  bouehe  matin  et  soir. 

Ou  : 

V  gouttes  de  teinture  d'iode  avant  chaque  repas 
dans  du  malaga  (aller  jusqu'à  XX  gouttes). 

Et: 

Salicylate  de  lithine,  0?r,50  ù  2  grammes  en  plusieurs 
cachets. 

Ou  : 

SaloI 2  à  4  gr. 

En  4  cachets,  ;'i  prendre  dans  la  journée. 
Ou  : 

—  Vaucaire.  — 

Arséniate  de  soude OS',10 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

1  cuillerée  à  soupe  avant  chaque  repas. 

—  Legroux.  — 

Un  1/2  verre  d'eau  de  Carlsbad  chaque  matin  pen- 
dant 20  jours.  Les  20  jours  suivants  : 

lodure  de  sodium,  2  grammes  par  jour. 

Prendre  pendant  tout  cet  espace  de  temps,  aux  re- 
pas, des  eaux  alcalines: 

Pougues,  Xichy,  Contrexêville. 

Bière  et  peu  de  vin,  vins  blancs  recommandés  à 
cause  de  la  diurèse. 

Bains  de  vapeur,  bains  de  briques  (contenues  dans 
une  boite  de  fer-blanc  entourée  de  bois,  que  l'on  met 
dans  le  lit). 

Carbonate  de  lithine,  0sr,50  par  jour,  pendant  20 
jour?. 
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—  Desprès.  — 

Vésicaloire  volant  et  compression  ouatée. 

Cataplasme  de  sable  chaud  à  45°. 

Electrothérapie  Massage. 

Climats  secs  :  Hyères,  Antibes,  Saint- Raphaël, 
Menton,  Beaulieu,  Aix-les-Bains  (Savoie). 

Eaux  minérales. 

Bourbonne,  Bourbon -Lancy,  Bourbon-V  Archam- 
bault,  Dax,  Saint-Amand,  Luxeuil. 

Rhume  de    cerveau. 

(Voir  Coryza.) 

Rougeole. 

Isolement. 

Placer  le  petit  malade  dans  une  pièce  aérée,  spa- 
cieuse ;  éviter  les  courants  d'air. 

Lavages  fréquents  de  la  peau  et  des  yeux  à  Veau 
tiède  boriquée. 

Surveiller  V alimentation. 

Donner  toutes  les  heures  un  des  cachets  suivants  : 

Phénacétine 0îr,  1 2 

Poudre  de  Dower 0gr,03 

P.  1  cachet.  Faire  n°  5. 

Boissons  diaphorétiques  chaudes. 

Vomitif:  ipécacuanha,  0gl,  15  à  1  gramme.  Sirop 
d'ipéca  par  cuillerées  à  café  toutes  les  5  minutes 
jusqu'à  effet  produit. 

Si  l'éruption  sort  mal  prescrire  des  tisanes 
chaudes  • 
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Infusion  de  bourrache 950  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 50  gr. 

Ammoniaque X  gouttes. 

Si  fièvre,  délire,  convulsions  : 
Sulfate  de   quinine,  voir  les  doses  (Voir    Scarla- 
tiné). 

Bains  tièdes  de  25°  à  30°. 

Si  congestion  pulmonaire  : 

Cognac 30  gr. 

Julep  gommeux 80  gr. 

Une  cuillerée  à    café  d'heure  en   heure  pour  un 
enfant  de  trois  ans  et  au-dessus. 
Ventouses  sèches  sur  le  thorax  et  sur  le  dos. 

coma. 

Affusions  froides. 

Frictions  alcooliques,  sinapisme*. 

Injection  d' éther,  V  à  X  gouttes. 

Contre  la  loux  : 

Alcoolature  d'aconit 0^,20 

Extrait  de  belladone 0^,0 1 

Sirop  de  guimauve 5  gr. 

Sirop  de  capillaire 10  gr. 

Eau  de  fleurs  d'oranger 30  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  à  café. 

Rougeole  hémorrhagique. 

Perchlorure  de  fer VII  à  XV  gouttes. 

Julep  gommeux 50  gr. 

Eau   distillée 200  gr. 

Donner  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  2  heures. 

(Voir     Quinquina     (potion),     page    54.      Limonade 
citrique,  page  594.) 
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Rougeole  à  forme  dyspnéique, 

—  Barthez.  — 

Petite  saignée.  Quelques  sangsues  sur  la  poitrine. 
Poudre  de  Dower,  de  0sr,05  à  0gp,15. 

Ou  potion  : 

Acétate  d'ammoniaque 1  à  5  gr. 

Alcoolat  de  cauuelle 7  gr. 

Julep  gommeux 125  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  dessert  toutes  les  heures. 

Pendant  la  convalescence,  éviter  le  froid. 
Traitement  tonique:  huile  de  foie  de  morue,  sirop 
de  raiforl  iodé,  kola. 
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Saturnisme. 

Saturnisme  aigu. 

Contre  la  douleur:  cataplasmes   lauJanisés,  com- 
presses chloroformées  sur  le  ventre. 
Injections  hypodermiques  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0-',IO 

Sulfate  neutre  d'atropine Os',01 

Eau  distillée  de  laurier-cerise 20  gr. 

1  à  3  injections  par  jour. 

Combattre  la  constipation  par  les  purgatifs  salins 
(Voir  page  184  . 

Eau  de  Seltz  (1  verre  tous  les  i/4  d'heure),  ou 
limonade  sulfjrique.  Eau  albumineuse,  lait. 

Saturnisme  chronique. 
Si  paralysies  : 

Electricité  (courants  constants). 
Si  tremblements  : 

Bromure  de  potassium,  4  grammes  par  jour. 
f)u: 
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Pilules  : 

Phosphure  de  zinc  en  poudre   fine.  0?r,80 

Poudre  de  réglisse ls<\90 

Sirop  de  gomme 0&r30 

M.  Pour  100  pilules.  1  à  5  par  jour. 

Si  dyspepsie  (Voir  page  321). 

Purgatifs.  Diurétiques  (Voir  page  160).  Bains  sul- 
fureux tous  les  3  jours.  Toniques. 

SCARLATINE 

Séquestrer  rigoureusement  les  enfants  atteints  de 
cette  affection  jusqu'à  la  fin  de  la  desquamation 
(6  semaines  environ). 

Examiner  les  urines  de  temps  en  temps.  Surveiller 
les  reins. 

Scarlatine   lég-ère. 

Chambre   aérée,    à  la   température  de  15°  à  20°; 
éviter  les  courants  d'air. 
Boissons  rafraîchissantes. 

Gargarisme  émollient  : 

Décoction  de  racines  de  guimauve    200  gr. 
Sirop  de  miel 50  gr. 

Tisane  légèrement  diaphorétique,  bourrache. 
Laxatifs  (Voir  page  184). 

Scarlatine  intense  ataxique  avec  hyperthermie . 

(Délire,  convulsions.) 
Combattre  avant  tout  la  fièvre. 
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—  TrOISSEAU.    —    J.    Co.MBY.    — 

Affusions  froides  :  verser  2  à  3  seaux  d'eau  à 
20°  sur  le  corps  de  V enfant  placé  dans  une  baignoire, 
pendant  1  minute. 

Bains  frais.  Envelopper  le  corps  dans  un  drap 
mouillé. 

—  HÉ.NOCH.    — 

Bains  tièdes  de  25°  à  30°. 
Inhalations  de  chloroforme. 

Traitement   interne. 

—  A.  d'Espine.  — 

Sulfate  de  quinine,  0?'\05  à  0sr,15  (1  an). 
Sulfate  de  quinine,  0?r,25  à  0-',40  (4  à  7  ans) 
Sulfate  de  quinine,  0§r,50  à  1  gramme  (10  à  15  ans). 

Ou  bien  : 

Musc 0^,50  à  1  gr. 

Carbonate  d'ammoniaque.  0tr  25 

Julep  gomraeux 120  »r. 

3  à  5  cuillerées  par  jour. 

Si  collapsus  : 

Injections  sous-cutanées  (7'élher. 

Ou  : 

—  Roger.  — 

Teinture  de  digitale XV  gouttes. 

Oxymel  scillitique ,  t .    ,         15  gr. 

Sirop  simple 45  gr. 

Eau  distillée . 90  gr. 

1  cuillerée  à  café  de  2  en  2  heure?. 

35 
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Scarlatine    à  forme  adynamique. 

Poiion.  à  prendre  par  cuillerées    à  café    toutes  les 
heures  : 

Extrait  mou  de  quinquina 2  gr. 

Teinture,  de  cannelle 10  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.  30  gr. 

Eau 120  gr. 

Alcool.  Vin  de  Champagne. 

Injections  sous-cutanées  de   sérum  artificiel  (Voir 
page  XIX),  2  à  5  grammes. 

Si  scarlatine  hémorrhagique  : 

Sulfate  de  quinine  (Voir  ci-dessus). 

Ou  : 

Perchlorure  de  fer ■ XX  gouttes. 

Eau 1  verre. 

i  cuillerée  à  dessert  toutes  les  heures. 

Ou  : 

Acide  gallique 1  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 30  gr. 

Eau  distillée 80  gr. 

1  cuillerée  à  café  d'heure  en  heure. 

Ou: 

Teinture  d'hamamelis  virginica,   XV  gouttes 
3  fois  par  jour. 

Pour  hâter  l'éruption  : 

Acétate  d'ammoniaque 1  à  5  gr. 

Sirop  de  punch 50  gr. 

Eau  de  tilleu • , 150  gr. 

Par  cuillerées  dans  la  journée. 

Bain  de  vapeur. 

Si  l'enfant  se  plaint   d'une  sensation  pénible   de 
chaleur  à  la  peau,  lavages  tièdes. 
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—  Meigs.  - 

Onctions  avec  la  pommade   suivante  : 

Vaseline 50  gr. 

Glycérine 10  gr. 

Complications. 
Forme  angineuse,  forme  diphtérique. 

Irrigations  répétées   toutes  les   2   heures,   avec    la 
solution  suivante  : 

—  Roger.  — 

Acide  salicylique 2  à  3  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Gargarisme  : 

Chlorate  de  potasse .  1  gr, 

Sirop  de  mûres 30  gr. 

Hydrolat  de  laitue 60  gr. 

—  Moussous.  — 

Badigeonner  3  ou  4  fois  par  jour  avec  : 

GlycériDe 33  gr. 

Acide  phonique 1  gr. 

—  Comby.  — 

Pulvérisation  pharyngée,  tontes  les  2  heures,  pen- 
dant 5  minutes  avec  : 

Teinture  d'eucalyptus )     ~  , 

JL  aa  4  gr. 

Acide  borique ) 

Acide  phénique )     _   . 

'     aa  1   °t. 
Acide  salicylique ) 

Glycérine 20  gr. 

Alcool  à  90° 50  gr. 

Eau Q.  s.  p.  1  litre. 
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Si  néphrite  : 

Révulsion  sur  les  reins  (teinture  d'iode,  ventouses 
sèches  ou  scarifiées). 
Boissons  diurétiques  : 

—  A.  d'Espine.  — 

Sommités  de  genêt 3  gr. 

Faire  infuser  dans  : 

Eau 150  gr. 

Ajouter  : 

Acétate  de  potasse 2  gr. 

Ou  : 

—  H.  Roger.  — 

Oxymel  scillitique 15  gr. 

Teinture  de  digitale XV  gouttes. 

Sirop 45  gr. 

Eau  de  laitue 90  gr. 

A  donner  par  cuillerées   à  café  toutes  les  2  heures. 

Prendre  par  cuillerées  à  café  d'heure   en    heure 
(enfants  au-dessus  de  3  ans)  : 

Diurétine l?r,50 

Sucre 28'\50 

Cognac X   gouttes. 

Eau . .... 100  gr. 

Si  anasarque  : 

Régime  lacté.  Entourer  le  corps  d'ouate. 
Purgatifs  et  surtout  : 

Eau-de-vie  allemande 5^  à  12  gr. 
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—  HUCHARD.    — 

Faire  une  injection  hypodermique   de  \    gramme 
de  la  solution  suivante  : 

Nitrate  de  pilocarpine. 0?p,20 

Eau  distillée 30   gr. 

Œdème  pulmonaire. 

Ventouses  sèches. 

1  cuillerée  à  dessert  de  sirop  d'ipéca. 

Convulsions. 

Inhalations  de  chloroforme.  Glace  sur  la  tête. 

Jusqu'à  6  mois  : 

Hydrate  de  chloral 08T,O5  à  0-i,30. 

De  6  mois  à  2  ans  : 

Hydrate  de  chloral Qgr,45  à  i»-',o0. 

De  2  à  6  ans  : 

Hydrate  de  chloral 0?r,25  à  1  gr. 

De  7  à  12  ans  : 

Hydrate  de  chloral 1  à  2  gr. 

Sirop  de  menthe 20  gr. 

Eau  distillée. 100  gr. 

Potion  à    prendre   par  cuillerées  à  café  toutes  les 
heures. 

Lavement  : 

Glycérine 5  gr. 

Eau  tiède 250  gr. 
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En  hiver,  les  convalescents  ne  devront  sortir  que 
5  «  6  semaines  après  la  disparition  de  V exanthème  ; 
les  vêtir  entièrement  de  flanelle. 

Pour  hâter  et  faciliter  la  desquamation,  bains  tièdes 
répétés  et  frictions  avec  : 

Vaseline 40  gr. 

Acide  tartrique 1  gr. 

Essence  de  menthe. IV  gouttes. 

Frictions  avec  Vhuile  phéniquée  à   1/200. 
En  été,  ne  pas  permettre  aux  malades  de  circuler 
tant  qu'ils  seront  en  desquamation. 

(Voir  Angine  scarlatineuse.) 

Sciatique. 

(Voir  Névralgies.) 

Sclérènie   des   nouveau-nés. 

Frictions  excitantes,  applications  de  sachets  de 
sable  chaud.  Bains  d'eau  chaude,  bains  de  vapeur. 
Couveuse  (Bonnaire) . 

1  cuillerée  à  café  toutes  les  2  heures  de  la  potion  : 

•         Cognac  vieux )     „   ,  „ 

«.„■-■.  [     aa  10  gr. 

Sirop  d  éther ) 

Eau  distillée  de  menthe 40  gr. 

—  Cl.émentovsky  (Moscou).  — 

Emploi  de  berceaux  métalliques  à  doubla  parois 
dont  le  fond  est  rempli  d'eau  chaude. 

Alimentation  tonique,  vins  généreux,  fine  Cham- 
pagne par  la  bouche  ou  en  lavement,  vin  de  Porto, 
vin  de  Marsala,  lait  oVânesse  additionné  de  rhum. 
Gavage. 
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—  Legroux.  — 

Massage  méthodique. 

Scorbut. 

Bon  régime,  vêtements  chauds,  exercice.,  fruits 
acides.  Légumes  verts  antiscorbutiques,  radis,  cresson, 
oignons,  raifort,  cochléaria.  Viande  rôtie  aux  repas. 

—  LlND.   — 

Citrons,  oranges.  Mélange  de  jus  de  citron  et  d'al- 
cool (lime  juice).  Groseilles,  raisin,  vinaigre,  vins 
acides. 

—  Potion.  — 

Hydrolat  de  mélisse 120  gr. 

Jus  de   citron 60  gr. 

Eau-de-vie 10  gr. 

Sirop  de  quinquina 50  gr. 

F.  s.  a.  Potion  à  administrer  dans  les  cas  graves, 

Contre  ulcérations  des  gencives  : 

Gargarisme  : 

Chlorate  de  potasse 5  gr. 

Eau  distillée 250   gr. 

Ou: 

Passer  légèrement  sur  les  gencives  un  pinceau  trempé 
dans  de  l'acide  chlorhydrique. 

Scorbut    infantile. 

Choisir  une  bonne  nourrice. 
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—  Barlow.  — 

Donner  chaque  jour  1    à  2   cuillerées  de  jus  de 
viande  et  de  jus  de  fruits  frais. 

Laver  la  bouche  avec  du  jus  d'orange. 

—  J.     COMfrY.    : — 

Ajouter  au  lait  de  V enfant  3  cuillerées  à  café  par 
jour  de  : 

Extrait  de  ratanhia 1  gr. 

Sirop  tartriqu  e . . . . 20  gr. 

Eau  bouillie 40  gr. 

Bains  salés  quotidiens  de  5  minutes. 


Scrofu 


e. 


Habitation  aérée,  ensoleillée,  air  tonique.  Alimen- 
tation saine ;  fortifiante  :  viandes  noires ,  rôties  ou 
grillées.  Vins  généreux,  lait,  beurre,  huile,  etc. 

Bains  de  mer,  sanatoria  maritimes  :  Berck-sur- 
Mer,  Cannes  (asile  Dollfus).  Margate  (Angleterre), 
Lido  (Venise).  Arcachon,  Pen-Bron,  Banyuls,  Giens, 
Scheveningue. 

Bains  salins  (employer  à  domicile  les  eaux-mères 
de  Salins  ou  de  Salies- de-Béarn). 
Hydrothérapie.  Jeux  de  plein  air.  Gymnastique. 
Tisanes  amères  :  houblon,  gentiane,  fumeterre, 
pensée  sauvage,  bardane,  etc.  Lotions  avec  décoctions 
de  graines  de  lin,  de  pavot,  de  guimauve;  'mfusion  de 
cerfeuil,  de  bistorte. 

Café  de  glands  torréfiés,  vin  de  quinquina,  vin  de 
gentiane. 

Sirop  iodo-tannique  de  Guilliermond,  1  cuillerée 
à  café  matin  et  soir  ; 
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Iode 2  gr 

Extrait  de  ratauhia. 8  gr. 

Eau 


.   aa  Q.  s.  pour  1.000  gr. 
Sucre. 

Ou  : 

Huile  de  foie  de   morue   brune    (en    hiver),   4  à 
8  cuillerées  à  soupe  par  jour. 
Sirop  d'iodure  de  fer  (en  été). 
Lait  phosphaté  naturel,  lait  iodé. 

L'huile  de  foie  de  morue  combinée  avec  l'extrait  de 
malt  est  une  émulsion  parfaite,  facilement  acceptée 
par  les  enfants. 

Si  scrofulid.es  cutanées  rebelles  : 
Arsenic   :  liqueur  de  Fowler,  V  à   X  gouttes   par 
jours,  ou  plutôt  : 

Arséniate  de  soude O^Oo 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

F.  s.  a.  1  cuillerée  à  dessert  avant  chaque  repas. 

Bains  de  son,  de  gélatine,  bains  sulfureux,  bain 
de  mer  artificiel. 

Bain  iodé  : 

Iode . 1 0  gr. 

lodure  de  potassium 20  gr. 

Eau 250  gr. 

Dissoudre  et  verser  dans  le  bain  (baignoire  de  boU 
ou   émaillée). 

Bain  gélatineux  : 

Colle  de  Flandre. .    500  gr. 

Eau  chaude 10  litres. 

Dissoudre  et  verser  dans  le  bain  : 

35. 
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Traitement  médical. 

Teinture  d'iode,  II  à  X  gouttes  dans  du  lait.  Chez 
les  petits  enfants,!  goutte  par  jour  dans  de  la  bouillie 
au  lait  ou  dans  le  biberon. 

—  Veriseuil.  — 
Sirop  antiscrofuleux  : 

Iodure  de  potassium \  _ 

Teinture  d'iode. J  aa  2  gr. 

Sirop  de  geutiaue. )   _ 

Sirop  de   quinquina S  aa  l2°  ëT' 

F.  s.  a.  1  à  2  cuillerées  à  café  par  jour. 

Potion  antiscrofule  use. 

Feuilles  de  noyer 10  gr. 

Eau  bouillante. 200  gr. 

Faire  infuser  une  heure,  passer  et  ajouter  : 

Iodure  de  potassium 2à4  gr. 

M.  s.  a.  2  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

Huile  de  foie  de  imorue  iodo formée. 

Iodoforme 1  gr. 

Huile  de  foie  de  morue  blonde..  250  gr. 

Essence  d'anis 3  gr. 

M.  2  cuillerées  à  bouche. 


Greenhalgt. 


Pilules  d'iodoforme. 


Iodoforme i  gr. 

Racine  de  guimauve  pulvérisée.   {  _ 

Miel  blanc S  aa  Q>  s* 

M.  Pour  10  pilules.  1  à  3  par  jour. 
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—  Legkoux.  — 

Pilules  d'iodoforme  et  de  créosote. 

Iodo forme 5  gr. 

Créosote )    _ 

„, ,   ,,      ,1  .  1  aa  2  st. 

Térébenthine ) 

Magnésie  légère )     ~  „ 

[     aa  3  gr. 
Poudre  de  guimauve ) 

M.  s.  a.  Pour  100  pilules.  4  à  10  par  jour. 

—  HUFELAND.   — 

Chlorure  de  baryum )     _ 

Sulfate  ferreux )    aa  ~  gv' 

Hydrolat  de  cannelle )     _  BA 

f       1T    oO    T 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères  j     tl  ° 

F.  s.  a.  1  à  2  cuillerées  à  café  par  jour  (à  surveiller). 

—  Besmer.  — 

Ou  : 

Iodoformc 0?'',10 

Miel 120  gr. 

M.  1  à  2  cuillerées  par  jour  aux  enfants. 

Eaux  chlorurées  sodiques:  Salins,  Salies-de-Béarn, 
Balaruc,  Bourbonne. 

Si  catarrhe  bronchique  : 

Saint-Honoré,  Challes. 

Si  affections  du  larynx  : 

Royat,  Mont-Dore,  Lachon. 
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Scrofulides  cutanées. 

Traitement  local. 

—  A.  d'Esplne.  — 

Catarrhe  scrofuleux  {vulve,  vagin,  oreille,  nez). 
Injections  astringentes  :  sulfate  de  zinc  à  1/250. 
Engorgements  ganglionnaires. 

—  J.  Simon.  — 

Onctions  avec  la  pommade  : 

Extrait  de  ciguë > 

Extrait  de  belladone >  âa  4  gr. 

Iodure  de  potassium ) 

Axonge 32  gr. 

—  Gibert.  — 

Anthrakokali 1  gr. 

Axonge 50  gr. 

M.  s.  a.  Onctions  2  fois  par  jour. 

Ou: 

Badigeons  de  teinture  d'iode. 

Ulcères    scrofuleux. 

Pansement  avec  vin  aromatique,  iodoforme,  bande- 
lettes de  diachylon. 

(Voir  Eczéma.  Lupus.) 
Eaux  minérales. 

I*0  période.  —  Menton,  Royan*  Arcachon,  Sables- 
d'Olonne. 
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2e  période.  — Salins,  Salies-de-Béarn,  Bourbonne, 
TJriage,  La  Bourbon  le. 

3e  période.  —  Litehon,  Cauterets,  Allevard,  Barè- 
gesy  Saint-Honoré. 

Séborrhée 

Traitement  général. 

Alimentation  saine,  régulière  ;  interdire  les  excîs 
de  toute  sorte.  Séjour  à  la  campagne. 

Frictions  biquotidiennes  sur  tout  le  corps  avec 
flanelle  imbibée  d'eau  de  Cologne. 

Si  nervosisme  : 

Antispasmodiques,  valériane. 

Pilules  antispasmodiques  : 

Extrait  de  valériane 1  gr. 

Extrait  d'opium 0sp,05 

Musc 1  gr. 

F.  s.  a.  10  pilules,  i  à  5  par  jour. 

Ferrugineux.  Huile  de  foie  de  morue.  Sirop  de 
raifort  iodé. 

Traitement  local. 

Séborrhée  sèche  (Voir  Pityriasis  simple  ,. 

Tenir  les  cheveux  courts,  savonner  le  cuir  chevelu 
avec  eau  chaude  et  savon  au  goudron  de  Vigier. 

—  L.  Brocq.  — 

Onctions  le  soir  avec  la  pommade; 


626  SEBORRHEE 


Naphtol  [} 1   à  2  gr. 

Soufre  précipité o  gr. 

Excipient 50  gr. 

M.  s.  a. 

—  Ihlk.  — 

Frictions  tous  lès  jours  avec  une  brosse  douce  imbi- 
bée du  mélange  suivant  : 

Résorcine 5  à  10  gr. 

Huile  de  ricin 45  gr. 

Alcool  à  60°.... 150  gr. 

Baume  du  Pérou 0§r,50 

M,  s.  a. 

Séborrhée  humide. 

—  Brocq.  — 

Poudrer  les  parties  malades  avec  : 

Acide  salicyliffue 2  gr. 

Chlorhydrate  de  pilocarpiue  pul- 
vérisé   1  gr. 

Soufre  pulvérisé 12  gr. 

Borate  de  soude 5  gr. 

Poudre  d'amidon 10  gr. 

Poudre  de  talc 70  gr. 

M.  s.  a. 

Ou  avec  : 

Salicylate  de  bismuth 10  gr. 

Amidon  pulvérisé 90  gr. 

M. 

Le  lendemain  matin,  savonmr  le  cuir  chevelu  avec 
le  savon  de  goudron  et  faire  des  lotions  avec  une  so- 
lutioîi  de  borate  de  soude  ou  d'acide  salicylique 
à  1/100. 
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—  HlLLAIRET.   — 

Borate  de  soude 15  à  30  gr. 

Ether  sulfurique  camphré. .  .  10  à  30  gr. 

Eau 250  gr. 

M.  s.  a.  pour  lotions. 

—  Dihhing.  — 

Ou  appliquer,  après  avoir  lavé  la  tête  : 

Acide  phéuique 1?',20 

Huile  de  ricin 7  gr. 

Alcool  à  60°. 90  gr. 

Essence  d'amandes  amères 0gl',20 

(Voir  Eczéma.  Pityriasis.) 

Séborrhée  des  parties  génitales. 

Interposer  un  linge  fin  sec,  après  avoir  poudré 
avec  : 

Oxyde  de  zinc  pulvérisé. . .   ) 
Sous-nitrate    de     bismuth  >  aa  5  à  10  gr. 

pulvérisé ) 

Poudre  de  talc jO  gr. 

M.  s.  a. 

Septicémie  puerpérale. 

(Voir  Péritonite  puerpérale  et  Avortement.) 

Spasme  de   la  glotte. 

Accès.  —  Eau  froide  sur  la  figure.  Frictiomier. 
Flageller  le  corps.  Dans  les  cas  graves,  faire  Vinsuf- 
flation  avec  une  sonde. 
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—  KÛRT.    — 

Attouchements  de  la  pituitaire  ou  de  la  conjonctive 
avec  une  barbe  de  plume  trempée  dans  une  solution 
de  sulfate  de  quinine. 

Inhalations  cf  éiher,  de  chloroforme. 

Inhalations  ef  oxygène. 

Après  l'accès  : 

Tous  les  jours,  bain  de  tilleul. 

Faire  prendre,  3  fois  par  jour,  1  cuillerée  à  café 
de  la  potion  : 

Musc Os'%10 

Bromure  de  potassium 1  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger.. 
Eau  distillée 


aa    30  gr. 


—  Rilliet  et  Barthez.  — 

Frictions  sur  le  cou  avec  : 

Extrait  do  belladone 1  gr. 

Axonge... /    _     ,„ 

~            ,  \  aa    lo  gr. 

Onguent  gris i 

—  J.  Comby.  — 

Entourer    les  jambes  de  bottes  d'ouate. 
18  mois  à  2  ans  : 

Huile  de  foie  de  morue,  sirop  d'iodure  de  fer,  sirop 
antiscorbutique. 

Spasme   de  l'œsophage. 

(Voir  Rétrécissement  spasmodique  de  l'œsophage, 
page  525.) 
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Spermatorrh  ée . 

(Voir  Pollutions  nocturnes.) 

Si  rebelle  i 

Pointes  de  feu  région  lombaire.  Cautérisation  pro- 
fonde de  Vurêthre  au  niveau  des  canaux  éjacula- 
teurs. 

Stomatites. 

Stomatite  simple  ou  érythémateuse. 

Asepsie  de  la  bouche. 

Gargarismes  émollientSj  puis  astringents  : 

Chlorate  de  potasse 10  gr 

Eau  distillée 250  gr. 

Ou  : 

Borate  de  soude 10  gr. 

Miel  rosat 40  gr. 

Infusion  de  ronces < . .  200  gr. 

F.  s.  a. 

Ou: 

Alun 5  gr. 

Sirop  d'écorcc  d'oranges  amères.  50  gr. 

Infusion  d'écorces  de  chêne 200  gr. 

Pour  les  enfants,  employer  les  collutoires  : 

Collutoire  : 

Borate  de  soude 10  gr. 

Miel  blanc 10  à  30  gr. 

Toucher  légèrement  les  ulcérations  de  la  gingivite 
avec  le  nitrate  d'argent. 
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Si  la  bouche  est  douloureuse  :  toucher  très  légère- 
ment avec  : 

Chlorate  de  potasse 10  gr. 

Teinture  d'opium Os1",  50 

Sirop  de  mûres 30  gr. 

Stomatite  folliculeuse. 

1°  B ad igeo nuages  des  régions  malades  avec  un 
tampon  d'ouate,  imbibé  du  collutoire  suivant  : 

Acide  salicyliquc 2  gr. 

Alcool Q.  s. 

Glycérine 30  gr. 

Ou  bien  avec  : 

Sulforicinate  de  soude 80  n\ 

SaloJ 20  gr. 

2°  Pendant  la  période  ulcéreuse,  attouchement  des 
surfaces  malades  avec  un  tampon  d'ouate  hydrophile 
imbibé  de  la  solution  suivante  : 

Salicylate  de  soude 1  gr. 

Hydrochlorate  de  cocaïne 2  gr. 

Eau  bouillie 100  gr. 

3°  Antisepsie  intestinale  par  l'administration  quo- 
tidienne de  4  des  cachets  suivants  : 

Salicylate  de  bismuth 0sr,25 

Benzonaphtoi Os',30 

F.  s.  a.  pour  1  cachet. 

Stomatite  ulcéro-membraneuse. 

Se  gargariser  avec  la  solution  suivante  et  en  absor- 
ber même  une  partie  : 
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Chlorate  de  potasse 6  g\\ 

Eau 250  gr. 

Ou  : 

Gargarisme  : 

Acide  phénique 1  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0^,50 

Eau  distillée 500  gr. 

M. 

Ou  : 

—  Jaccoid.  — 

Gargarisme  à  employer  plusieurs  fois  dans  le  cou- 
rant de  la  journée  : 

Chlorate  de  potasse 6  gr. 

Alcoolature  de  cochléaria. 30  gr. 

Sirop  de  quinquina 60  gr. 

Décoction  de  quinquina 250  gr. 

Toucher  les  ulcérations  avec  le  collutoire  suivant  : 

Chlorate  de  potasse  ou  borax.  2  gr. 

Miel  rosat )         „    '     : 

m      .  •  {   aa  10  gr. 

Glycérine ) 

Ou  avec  le  nitrate  d'argent  ou  avec  le  chlorure  de 
chaux  sec  (Hutinel),  le  sulfate  de  zinc  à  1/20. 

—  J.  Comby.  — 

Borax o  gr. 

Sirop  de  mûres )    _ 

Glycérine !  aa    13  ^ 

Pour  collutoire. 
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Ou  : 


Permanganate  de  potasse 1  gr.  * 

Eau  distillée 150  gr. 

—  Barié.  — 

Acide  salicylique 2  gr . 

Glycérine 20  gr. 

Pour  collutoire. 

Mettre  le  malade  clans  de  bonnes  conditions  d'ali- 
mentation, d'aération.  Administrer  des  toniques. 

Stomatite  crémeuse  ou  Muguet. 

Dans  l^s  cas  légers,  eau  de  Vichy  en  lotions  et  en 
boisson. 

ficarter  les  causes  occasionnelles.  Surveiller  l'hy- 
giène. ' 

Collutoire  : 

Borax 4  gr. 

Sirop  de  mûres 30  gr. 

M.  Attouchements. 

Ou  : 

Acide  borique 10  gr. 

Glycérine. 50  gr. 

M.  Badigeonnages. 

Gargarisme  : 

Acide  borique 4  gr. 

Sirop  diacode 10  gr. 

Miel  rosat 50  gr. 

Eau  d'orge 200  gr. 
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—  J.  Simon.  — 

Badigeons  avec  la  solution  : 

Chlorure  de  ziuc 1  gr. 

Eau  alcoolisée 1 .  000  gr. 

M. 

—  Vidal.  —  Damaschino.  — 

Solution  de  Van  Swieten  appliquée  avec  un  pin- 
ceau. 
Eau  de  Vichy  pour  faire  des  lotions. 

.    Stomatite  mercurielle. 

Suspendre     V  emploi    des     préparations     mercu- 
rielles. 

Traitement  abortjf. 

Collutoires  : 

Alun 2  gr. 

Miel  rosat 1 0  gr. 

Glycérine 5  gr. 

Ou  : 

—  RlCORD.    — 

Acide  chlorhydrique XX   gouttes. 

Miel  rosat 10  gr. 

Sirop  de  violettes 15  gr. 

Traitement. 

Gargarismes  émollients  : 

Décoction  de  racines  de  guimauve.    200  gr. 
Sirop  de  miel 50  gr. 

Employer  le  chlorate  de  potasse  à  ^'intérieur  et  en 

gargarismes. 
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Potion  : 


Chlorate  de  potasse. 2  à  6  gr. 

Sirop  de  limons 30  gr. 

Eau  distillée 150  gr. 

Potion  à  prendre  par  cuillerées  à  soupe  toutes  les 
2  heures. 

Gargarisme  : 

Chlorate  de  potasse 10  gr. 

Laudanum  de  Sydenham 1  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 15  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

Frictions  sur  les  gencives  avec  : 

Charbon j 

Quinquina >  âa  10  gr. 

Chlorate  de  potasse ) 

Ou  : 
—  Panas.  — 

Tanin 2  gr. 

Alun 1  gr. 

Essence  de  menthe Q.  s. 

Poudre  de  cachou 


Poudre  de  quinquina  jaune..  c 


Stricluleuse    (Laryngite) . 

(Voir  page  450.) 

Stropliulus  infantile. 

(Voir   Urticaire.    Éry thème.    Lichen  simple x . 
Prurigo  d'BMra.) 
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Bains  émollients,  légèrement  alcalins.  Lotions  à 
Veau    bouillie  additionnée  d'un  peu  <f  eau  blanche. 

Saupoudrer  avec  :  laïc,  amidon,  sous-nitrate  de 
bismuth,  oxyde  de  zinc,  etc. 

Ou  mieux  : 
Lotions  avec  : 

Menthol 5  gr. 

Eau- de-vie  camphrée 100  gr. 

Ou  : 

Onctions  avec  : 

Acide  tartrique 1  gr. 

Vaseline , 50  gr. 

Enveloppement. 

Si  embarras  gastrique  î 

Purgatif  (Y.  page  i 84) ,  ou  vomitif  (V.  page  259). 

Suette    miliaire. 

Diète  sévère.    Couvrir  peu   le   malade,   aérer   la 
chambre. 
Boissons  froides,  souvent  répétées. 
Dès  le  début,  vomitifs  :  ipéca,  0-',50  à  l-'yiO. 
Purgatifs  (Voir  constipation.) 

Si  grande  oppression  : 

Sinapismes,  vésicatoires,  ventouses  sèches  sur  le 
thorax. 

Si  intermittence  î 

Sulfate  de  quinine,  0>'r,20  à  0sr,80. 
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Si  adynamie  : 
Toniques  (Voir  page  54). 

Si  41°  : 

Lotions  froides,  affusions,  bains  froids. 

Sueurs 
des    phthisiques. 

(Voir  Tuberculose.) 


Sueurs    des   pieds. 

(Voir  Bromhydrose) 

Sycosis. 

—   ROSEISTHAL.   — 

Raser  soigneusement  les  parties  malades  et  appli- 
quer 3  fois  par  jour  la  pommade  suivante  : 

Acide  tannique. i  gr. 

Lait  de  soufre 2  gr. 

Vaseline  jaune 20  gr. 

Le  jour,  le  malade  reste  le  visage  découvert;  la 
nuit,  il  applique,  après  la  friction  du  soir,  une 
pommade  émolliente  :  onguent  de  Wilson,  pâte 
salycilée  ou  onguent  d'Hébra.  Avec  cette  dernière 
pommade,  on  na  pas  à  redouter,  si  le  panse- 
ment est  bien  fait,  la  formation  d'un  sulfure  de 
plomb. 
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On  peut  employer  avec  succès  la  pâte  suivante  : 

Acide  tannique 5  gr. 

Lait  de  soufre 10  gr. 

Oxyde  blanc  de  zinc 


Amidon )  aa    17?">50 

Vaseline  jaune 50  gr. 

On  fait  une  onction  matin  et  soir,  et  on  applique 
de  la  gaze  par-dessus.  Avec  ce  traitement,  on  peut  se 
passer  complètement  de  Vépilation  (Annales  de  der- 
matologie). 

—  Leache.  — 

Pommade  contre  le  sycosis  de  la  barbe  t 

Aristol 4  gr. 

Lanoline 30  gr. 

Onctions  tous  les  soirs  et  lavage  à  Veau  chaude  le 
lendemain  malin.  A  partir  de  la  seconde  semaine,  on 
éloigne  de  plus  en  plus  les  applications  de  la  pom- 
made. 

Syncope. 

Décubitus  horizontal,  la  tête  un  peu  basse.  Aspira- 
tions de  vapeurs  de  nitrite  d'amyle,  d'ammoniaque, 
d'acide  acétique. 

Frictions  énergiques.  Air  froid.  Boissons  exci- 
tantes :  chartreuse,  eau  des  Jacobins,  des  Carmes, 
thé  chaud. 

Sirop  d'éther. 

Injection  sous-cutanée  d'éther. 

Syphilis   héréditaire. 

Frictions  avec  V onguent  napolitain  : 

36 
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Essence  de  menthe. XX  gouttes. 

Onguent  napolitain  frais 20  gr. 

Diviser  en  20  boîtes.  1  par  jour  pour  chaque  friction. 

■■*    FOURNIER.   —  - 

1er  jour,  côté  gauche  du  thofccx.     •  •■■ 

2e  jour,  côté  droit'. 

3e  jour,  côté  gauche  du  ventre. 

4e  jour,  côté  droit. 

5e  jour,  fosse  interne  de  la  cuisse  gauche. 

6e  jour,  fosse  interne  de  la  cuisse  droite. 

Ie  jour,  mollet  droit. 

8e  jour,  mollet  gauche. 

9e  jour,  bras  droit. 

10e  jour,  bras  gauche. 

Recommencer  cette  série. 

Faire  des  frictions  pendant  3  semaines. 

Si  plaques  muqueuses  : 

Prendre  tous  les  2  jours  un  bain  de  sublimé  : 

Sublimé  corrosif 1  gr. 

Alcool  à  90° 10  gr. 

Eau 100  gr. 

Verser  dans  20  à  30  litres  d'eau  (baignoire  en  bois 
ou  émaillée). 

Si  syphilis  héréditaire  tardive  : 

Iodure  de  potassium,  0?r,50  à  3  grammes,  suivant 
l'âge. 

Injections  sous-cutanées  de  sérum  artificiel,  5  gr.r 
2  fois  par  semaine. 

Saint-Honoré,  Luchon,  Challes,  La  Bourboule. 

Syphilis. 

Alimentation  riche.  Éviter  les  fatigues,  les  veilles, 
s  elrefroidissements ,  les  excès  de  toute  sorte. 
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Habiter  la  campagne,  le  bord  de  la  mer. 
Hydrothérapie. 

Première  période. 
Chancre  induré. 

Traitement  local. 

—  Fournier.  —  Mauriac.  —  Hallopeau.  — 
Iodoforme.    Diiodoforme.    Poudre    de    calomel. 

Pommade  mercurielle.  Résorcine.  Salol.  Acide  pyro- 
gallique  en  poudre.  Solution  de  nitrate  d'argent  à 
1/30.  Aristol.  Acétanilide. 

Méthode  abortive  (?). 

Pâte  de  Canquoin  (2  heures).  Fer  rouge.  Excision. 

Si  chancre  du  canal  : 
Pommade  : 

—  Caf.laghen.  — 

Nitrate  d'argent 0?r,50 

Oxyde  rouge  de  mercure 2  gr. 

Iodure  de  plomb 3  gr. 

Vaseline 12  gr. 

Ou  : 

—  FÉRÉOL.   — 

Iodoforme 1  gr. 

Baume  du  Pérou 3  gr. 

Extrait  d'opium 8  gr. 

Si  chancre  sous-préputial  avec  phymosis  : 
Injection  : 

Nitrate  d'argent 1  gr. 

Eau  distillée 100  gr. 

1  injection  par  jour  et,  en  outre,  des  injections  déter- 
sives. 
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Bains  tièdes  fréquents,  amidonnés. 

Si  chancre  vulvaire,  chancre  du  col . 

Insufflations    de  poudre   de  calomel,  iodoforme, 
aristol,  salol. 

Deuxième  période. 

Accidents  secondaires. 

{Roséole,  lichen,  syphilide  papuleuse.) 
Traitement  mercuriel. 

—  Fournier.  — 

Protoiodure  d'hydrargyre 0rr05 

Extrait  de  ratanhia 


.   aa  OsriO 
Extrait  mou  de  quinquina. 

Extrait  thébaïque 0?r,01 

M.  pour  1  pilule.  nfl  30.  1  par  jour. 

Ou  : 

Protoiodure  de  mercure. 0§T,05 

Extrait  d'opium 0gl',01 

Pour  1  pilule.  Dose  moyenne  chez  l'homme,  08r,10  à 
0gr,12;  chez  la  femme,  0sr,07  à  0§",08. 

Mercure  métallique  (pilides  de  Sédillot,  2  «  3  par 
jour). 

Bichlorure  de  mercure  (liqueur  de  Van  Swieten, 
\  cuillerée  =  0gr,015t?e  bichlorure). Dose:  1  cuillerée 
dans  1  verre  d'eau  sucrée  ou  mieux   dans  du  lait. 

Protoiodure  de  mercure  (pilule  de  Ricord,  à  0sr ,05), 
1  le  soir. 

Biiodure  de  mercure  ioduré  (sirop  de  Gibert), 
1  cuillerée  à  bouche  par  jour  =  0gp,005. 

Ou  : 

Frictions  mercurielles  (Voir  syphilis  héréditaire). 
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Ou  : 

Si  intolérance  mercurique  (Voir  Stomatite  mer- 
curielle. 

—  Quinquaud.  = 

Pour  obvier  aux  nombreux  inconvénients  que  pre 
sente  V administration  du  mercure  par  les  moyen 
usités  jusqu'ici,  employer  l'emplâtre  suivant  : 

Emplâtre  diachylon  des  hôpitaux.     3.000  gr. 

Calomel  â  la  vapeur 1.000  gr". 

Huile  de  ricin 300  gr. 

Avant  de  l'appliquer,  on  savonne  la  peau  au 
niveau  de  la  région  splénique,  sur  laquelle  on  place 
ensuite  1  décimètre  carré  de  ce  diachylon  ;  on  le 
laisse  appliqué  pendant  8  jours  ;  on  cesse  pendant 
les  8  jours  suivants,  puis  on  réapplique  pendant 
les  8  autres  jours,  et  ainsi  de  suite. 

Injections  hypodermiques  intra-musculaires  : 

—  Martinf.au.  — 

Eau   distillée 200  gr. 

Glycérine  pure. 50  gr. 

Peptonc  mercurique  ammonique.      1  gr. 
M.  0?r,0l  de  sublimé  par  seringue  de  Pravaz. 

(Suivant  Martineau,  ce  serait  le  meilleur  mode  de 
traitement  de  la  syphilis.) 

Ou  : 

Peptone  en  poudre  de  Catillon.  \   _  »     „ 
n.,              ,,               •  aa  0k>,30 

Chlorure  d  ammonium  pur ) 

Sublimé 0^,20 

Glycérine 5  gr. 

Eau 15  gr. 

En  injection  tous  les  jours,  ou  tous  les  2  ;u  3  jours. 

36. 
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Méthode  hypodermique  de  Scarenzio. 

Calomel  à  la  vapeur lsr,50 

Vaseline  liquide 15  gr. 

Ou  : 

Huile  stérilisée 10  gr. 

Biiodure  de   mercure 0?'.04 

1/4  à  1/2  seringue  de  Pravaz  tous  les  8  jours. 

Ou: 

—  Fournie  r.  — 

Oxyde  jaune  de  mercure l?r,30 

Eau  gommeuse 15  gr. 

4  injections,  faites  à  un  intervalle  de  15  jours  à 
3  semaines,  constituent  tout  le  traitement.  Lieu  d'élec- 
tion, fossette  r étro-tro chanter ienne.  Faire  V antisepsie 
complète  de  la  seringue  et  de  la  peau.  Stérilisation  du 
liquide  injecté. 

—  Panas  — 

Biiodure  do  Hg 0?r,40 

Huile  d'olive  stérilisée 100  gr. 

1  seringue  de  Pravaz  =  0?r,004  de  biiodure. 

—  LOEWEJNTHAL.    — 

Thymolacétate  de  mercure 1  gr. 

Glycérine 10  gr. 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0?r,l0 

M.  1  seringue  de  Pravaz  (1  c.  c.)  par  semaine. 

—  J.  Chéron.  —  Vaucaire.  — 

Injection  de  sérum   artificiel  (fossette  rétro-lrochan- 
ténemxe).  S  gr.  deux  fois  par  semaine  (Voir  page  XIX). 

—  LANG     --: 

Injection  sous-cutanée  huile  grise  : 


SYPHILIS  643 


Sozoïodolate  de  mercure Osi-,80 

Iodure  de  potassium 1?T,60 

Eau  distillée 10  gr. 

1  seringue  par  semaine. 

Période  de  transition. 

Traitement   mercuriel,     traitement   ioduré. 
Huile  grise. 
Et  : 

Iodure  de  poLassium 20  gr. 

Sirop  d'ccorce  d'oranges  amères.     500  gr. 
F.  dissoudre,  là  4  cuillerées  par  jour,  contenant  cha- 
cune 1  gramme  d'iodure. 

Ou  : 

—  FOÎIRMER.    — 

Iodure  de  potassium 15  gr. 

Eau 250  gr. 

2  cuillerées  par  jour  (dans  de  la  bière). 

Ou: 

—  GlBERT.    — 

Sirop  de  deuto-iodure  ioduré  de  mercure,  1  cuillerée 
à  bouche  par  jour. 

—  Legroux.  — 

Iodure  de  potassium 1  gr. 

Dans  un  petit  tube  de  verro  (en  voyage). 

Ou: 

—  Ragazzioni.  — 

Eau  distillée 2  gr. 

Iodure  de  potassium 2  gr. 

Biiodure  de  mercure ûoT,02 

F.  s.  a.  2  injections  par  jour. 
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Si  anémie,  pilules  d'iodure  de  fer  de  Blancard  : 

Iode  bi-sublimé 4s«\10 

Limaille  de  fer 2  gr. 

Eau  distillée. 6  gr. 

Miel  blauc  du  Gàtinais o  gr. 

Poudre  de  guimauve  et  de  réglisse  parties  égales  et 
quantité  suffisante  pour  faire  100  pilules  contenant 
chacune  0sr,05  d'iodure  ferreux. 

Ou: 

Sirop  d'iodure  de  fer  de  Blancard  : 

Fer 2  gr.         ) 

Iode 4  gr.  10  >  16gr,10 

Eau 10  gr.       ) 

Sirop  de  sucre  à  froid 985  gr. 

20  grammes  ou  une  cuillerée  à  soupe  contiennent 
0sr,10  d'iodure  ferreux. 

Plaques  muqueuses. 

Cautérisations  au  sulfate  de  cuivre,  au  nitrate 
d'argent  ou  au  nitrate  acide  de  mercure. 

Supprimer:  liqueurs,  épices,  tabac.  Après  chaque 
repas,  laver  la  bouche  avec  de  l'eau  tiède  additionnée 
de  borate  de  soude. 

Si  ulcérations  tertiaires  : 

Collutoire  : 

Hydrolat  de  menthe  poivrée 25  gr. 

Glycérine  pure 14  gr . 

Acide  tartrique 10    gr 

Toucher  avec  un  pinceau. 
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Gargarisme  : 

Liqueur  de  Van  Swieteu 5  gr. 

Sirop  de  Cuisinier 100  gr. 

Décoction  d'orge 900  gr. 

Ou  : 

Sublimé.. 0^,10 

Sirop  diacode 30  gr. 

Décoction  de  ciguë  et  de  morelle     170  gr. 

PÉRIODE   TEKTIAIRE. 

Traitement  ioduré  (Voir  ci-dessus). 
Si  syphilides  ulcéreuses  tardives: 
Pansement    avec  le  sparadrap   de  Vigo.  Injection 
sous-cutanée  de  peptone  mercurique  ammonique. 

Si  syphilides  papulo-hypertrophiques 

—  J.  Ghéron.  — 

Cautérisation  avec  la  solution  de  nitrate  d'argent 
à  1  10.  suivie  immédiatement  après  de  l'attouche- 
ment avec  le  crayon  de  zinc  métallique. 

Si  syphilis  des  os  : 

A  l'intérieur:  iodure  de  potassium,  1  à  4  grammes 
A  l'extérieur:  sparadrap  de  Vigo. 

—  Albam.  — 

Si  adénites  rebelles  : 

Vaseline 


Lanoline  <  aa  30  "r- 

Biphosphate  de  mercure. . .  : 5  gr. 

Onctions  matin  et  soir. 


SYPHILIS 


Si  syphilis  nasale: 

—  Martineau.  —  Mauriac.  — 
Priser  la  poudre  : 

Galomel. ;    _    ,  r 

Sucre jaaiOgr. 

Et  faire  des  irrigations  2  fois  par  jour  avec  la  solu- 
tion : 

Eau 1 .  000  gr. 

Chloral  50   gr. 

Teinture  d'eucalyptus 10    gr. 

Si  syphilis  cérébrale: 

Éviter  excès  vénériens,  fatigue  intellectuelle,  excès 
alcooliques. 

Traiter  énergiquement par  iodure  de  potassium,  4  à 
8  grammes  par  jour.  Sirop  de  Gibert.  Frictions  avec 
10  grammes  d'onguent  napolitain  (aisselles,  cuisses), 

Injections  de  peptone  mer curique  ammonique  (Voir 
ci-dessus). 

Uriage. 

Si  accidents  médullaires  : 

Pointes  de  feu  le  long  du  rachis.  Bains  sulfureux, 
frictions  avec  10  grammes  d'onguent  napolitain. 
Aussitôt  :  iodure  de  potassium,  8  grammes  par  jour. 
Hydrothérapie. 
Uriage. 

Si  syphilis  hépatique: 

Iodure  de  potassium,  4  grammes  par  jour  (Voir 
Syphilis  du  foie,  page  376).  Frictions  mercur telles. 

Si  alopécie  syphilitique  (Voir  ce  mot)  et  : 
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—  Mauriac.  — 

Turbith  minéral )    ~   „     „„ 

„  1P  .     .          .    .  aa  0s»\o0 

Sulfate  de  quinine ] 

Axonge 30  gr. 

Pommade  i  appliquer  le  soir. 

Le  lendemain  matin,  lotions  avec  : 

Carbonate  de  soude 1  gr. 

Borax. 0sr,50 

Eau  distillée 300  gr. 

Si  psoriasis  syphilitique  : 

Huile  de  cade J    ~  n 

Onguent  napolitain ) 

Vaseline 30  gr. 

M.  Onctions  matin  et  soir. 

Traitement  général. 

—  Fourmer.  — 

Traitement  pendant  2  ans,  en  V interrompant  de 
temps  à  autre.  Faire  suivre  le  traitement  mercuriel 
d'un  traitement  ioduré. 

Syring-omiélie . 

(Voir  Myélites  chroniques  diffuses,   page  485.} 
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T 

Tabès  dor  salis. 

(Voir  Ataxie.) 

Tamponnement  du  vag-in. 

(Voir  Endométrites.) 

Tœnia. 

(Voir  Vers  intestinaux.) 

Tarentisme. 

(Voir  Chorée.) 

Teigne 

Teigne  amiantacée. 

(Voir  Eczéma  sec  ou  séborrhéique .) 

Teigne  faveuse  (Voir  Favus.) 

Teigne  pelade  (Voir  Pelade.) 

Teigne  tondante  (Voir  Trichophytie.) 

Terreurs  nocturnes  des  enfants. 

Tons   les  jours,  bain  de  tilleul  (1/2  kîlogr.  infusé 
dans  5  litres  d'eau  bouillante,  filtrer). 
Prévenir  la  constipation,  régulariser  la  digestion. 
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Le  soir,  donner  1  à  3  cuillerées  à  café  de  la  potion 
suivante  : 

Bromure  de  potassium 3  gr. 

Sirop  de  chloral 30  gr. 

Hydrolat  de  tilleul 30  gr. 

F.  s.  a. 

Ou: 

Sulfoual,  0§r,25  en  1  cachet  ou  eu  suppositoire. 

Antisepsie  intestinale  : 

Benzo-uaphtol )    _  n     nn 

Bicarbonate  de  soude i 

Sucre  en  poudre 1  gr. 

1  paquet  dans  un  peu  d'eau. 


Tétanie. 

Cas  légers  :  Bains  de  vapeur  tous  les  2  joints, 
frictionner  les  parties  malades  avec  un  Uniment 
opiacé  ou  chloroformé  : 

Chloroforme ) 

Laudanum  de  Bousseau \  aa        ^r' 

Baume  de  Fioraventi 60  gr. 

Ou  : 

Baume  tranquille,  baume  opodeldoch. 

Si  les  contractures  s'étendent  aux  muscles  du 
tronc  : 

Ventouses  sèches  ou  scarifiées  le  long  du  rachis, 
pointes  de  feu. 

Inhalations  cTélher, 
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Et  : 

Bromure  de  potassium,  1  à  6  grammes  par  jour. 

Ou: 

Hydrate  de  chloral 2  à  4  gr. 

Si  forme  tétanique  : 

Injection  hypodermique  de  morphine  à  1/50.  ~nha- 
lations  de  chloroforme. 

Si  anémie  : 

Fer,  sirop  de  quinquina. 

Tétanos. 

Tétanos  spontané  : 

Isoler  le  malade,  l'entourer  d'ouate  ;  éviter  tout 
contact  de  la  peau  pouvant  éveiller  des  réflexes  : 
chambre  obscure,  loin  du  bruit. 

Aliments  liquides  (bouillon,  œufs)  ;  potion  au  quin- 
quina (Voir  page  54).  Lavement  alimentaire  (Voir 
pages  319  et  320). 

Ou: 
Lavement  : 

Chloral 5  gr. 

Glycérine 20  gr. 

Jaune  d'oeuf N°  1 . 

Eau  distillée 200  gr. 

Ou: 

Lavement  quotidien  : 
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Sulfonal 0^,50 

Jaune  d'œuf V  1. 

Eau  distillée  tiède 125  gr. 

Prescrire  hydrate  de  chloral,  5  à  20  grammes  dan 
les  24  heures  [lavements,  potions).  Alcool. 

Pulvérisations    d'eau    phéniquée     à    1/30    dans 
la  chambre. 

Si  trismus,  spasme  pharyngien  : 

Iujection  hypodermique  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0sT,20 

Chloral 0-r,40 

Eau  distillée 10  gr. 

seringues  de  Pravaz. 

Répéter   les  injections  plus  ou  moins,  suivant  les 
résultats  obtenus. 

Ou  : 

—  Vella.  — 

Curarine 1  gr. 

Eau  distillée 50  gr. 

Injection  de  1  centimètre   cube  tous  les  1/4  d'heure 
jusqu'à  sédation. 

Ou: 

Paraldéhyde 2  à  9  gr. 

Eau  de  tilleul 70  gr. 

Teinture  de  vanille X  gouttes. 

Sirop  de  laurier-cerise 30  gr. 

F.  s.  a.  Potion    à  prendre  par    cuillerées    à  dessert 
toutes  les  1/2  heures. 

Ou: 

—  Keraval.  — 
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Injection  hypodermique  : 

Paraldéhyde }  âa  5  gr. 

Eau  distillée  de  laurier-cerise. .    > 

Eau  bouillie  distillée 15  gr. 

1  seringue  de  Pravaz  toutes  les  1/2  heures. 

Ou: 
Inoculations  de  sérum  de  cheval  rendu  réfractaire. 

Ou  : 

Injections  d'eau  phéniquée  à  2/100,  5  à  8  grammes. 
Tétanos  traumatique  : 

Névroto?nie,  débrider,  extraire  les  corps  étrangers  ; 
pansement  à  la  gaze  iodo  for  niée. 

Thrombose. 

Etendre  sur  le  trajet   de  la  veine  douloureuse    la 

pommade  suivante  : 

Extrait  thébaïque . 

Extrait  de  belladone )   _  „ 

„,..,.          .  aa  3  gr. 

Extrait  de  jusquiame r  ° 

Extrait  de  semences  de  ciguë. .   ) 

Axonge  purifiée 30  gr. 

Faire  suivre  chaque  onction  de  V application  d'un 
cataplasme  émollient. 

(Voir  Circulatoire  {Maladies  de  V appareil),  page  170.) 
Thrombus  vulvaire. 

—  BOUILLY.  — 

1°  Pendant  la  grossesse:  applications  froides  et 
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résolutives,  expectation  et  intervention  seulement  en 
cas  de  rupture. 

2°  Durant  le  travail  :  terminer  promptement  Vac- 
couchement,  de  préférence  par  le  forceps  plutôt  que 
par  la  version. 

S'il  y  a  hémorragie,  ouvrir  la  poche,  la  vider  de 
ses  caillots  et  la  tamponner  antiseptiquement. 

3°  Après  la  délivrance  :  expectation',  mais,  si  on  y 
est  obligé,  incision  du  thrombus,  lavage  antiseptique 
de  la  cavité  et  pansement  de  la  cavité. 

Tics  convulsifs.  Tics  de  Saalam. 

(Voir  Névralgie.  Chorée,.) 

Toniques  du  cœur. 

(Voir  pages  159  à  161). 

Torticolis. 

(Voir  Rhumatismes.) 
Contractures. 

Massage  méthodique;  frictions  avec  le  baume  opo- 
deldoch  ou  le  baume  tranquille.  Eleclrothérapie. 
Ténotomie.  Appareils  orthopédiques. 

Aigu. 

Frictions  avec  le  Uniment: 

Chloroforme )    _     „ 

T       ,  aa    5  st. 

Laudanum ) 

Huile  de  jusquiame 40  gr. 

M.  s.  a. 
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A  l'intérieur: 


Phénacétine,  0fcr[,,25  à  2  grammes  dans  les  24  heures 
(en  cachets).  Dose  moyenne  :  0?r,50. 

Ou: 

Salicylate    de   lilhine,    0?r,50    à  2   grammes  (en  ca- 
chets). 

Ou: 
Salicylate  de  soude,  1  à  3  grammes. 

Toux. 

(Voir  Bronchite.   Tuberculose .) 

Toux   hystérique. 

(Voir  Hystérie.) 

Toux  utérine  [Névropathie). 

Prendre,  une  1/2  heure  avant  chaque  repas.  1  cuil- 
lerée à  bouche  de  la  potion  suivante  : 

Infusion  de  café  noir 120  gr. 

Sirop  simple 40  gr. 

Valérianate  de  caféine 1  gr. 

F.  s.  a. 

Ou  1  des  pilules  suivantes  : 

Valérianate  de  quinine.  ........     1  gr. 

Extrait  de    réglisse Q.  s. 

F.  s.  a  20  pilules. 
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Si  hystérie  : 

Prendre  1  des  pilules  suivantes  avant  chaque  repas 

Valérianate  de  zinc 0?r,50 

Extrait  de  valériane Q.  s. 

F.  s.  a.  20  pilules. 

Ou  bien: 

1  cuillerée  à  soupe  toutes  les  3  heures  de  la  potio? 
suivante: 

Valérianate   d'ammoniaque 0?',i0 

Julep  gommeux 120  gv. 

F.  s.  a. 

Trachéite    aiguë. 

Voir  Bronchite.) 

Trachéotomie. 

(Voir  page  449.) 

Tremhlenient. 

(Voir  Alcoolisme.   Paralysie  agitante.  Hystérie.  Satur- 
nisme. Hydrargyrisme.) 

Trichinose. 

(Voir  Vers  intestinaux  [traitement  du  tsenia). 
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Trichophytie  du  cuir  chevelu. 

—  Brocq.  — 

Épiler  autour  des  plaques. 

Faire,  matin  et  soir,  des  lotions  avec  la  solution 
suivante  : 

Sublimé 1  gr. 

Glycérine 100  gr. 

Eau 400  gr. 

M.  s.  a. 

Augmenter   ou  diminuer   le    sublimé   suivant  la 
tolérance. 

Frictions,  matin  et  soir,  sur  les  plaques  malades  en 
dépassant  les  bords  avec  la  pommade: 

Turbith  minéral 1  à  2  gr. 

Vaseline 10  gr. 

Lanoline 30  gr. 

M. 

Savoviner  la  tête  avec  le  savon  de  goudron  salicylé. 

—  Quinquaud.  — 

Couper   les   cheveux  ras,  savonnage,    lavage  avec 
la  solution  de  sublimé  à  1  1000. 

Curettage  des  plaques  {insensibiliser  le  cuir  chevelu 
à  l'aide  d'une  pulvérisation  de  chlorure  de  méthyle). 

Lotions  avec  la  solution: 

Biiodure  de  mercure Q^,38  à  0sr,40 

Bichlorure  de  mercure. .  2  gr. 

Alcool  à  90° 80  gr.' 

Eau  distillée 500  gr. 

M.  s.  a. 

Puis  appliquer    sur   les  placards  envahis  par  le 
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tricophyton  des  rondelles  d'un  emplâtre  mixte  ainsi 

composé  : 

Biiodure  de  mercure 0sp,15 

Bichlorure  de  mercure 1  gr. 

Emplâtre  simple 250  gr. 

Envelopper  la  tête  de  V enfant  avec  un  linge  de 
toile  pendant  24  heures. 

Enlever  V emplâtre,  savonner  pt  frictionner  la  tête 
avec  la  lotion  déjà  formulée  [répéter  tous  les  2  jours 
jusque  guérison) . 

Tuberculose  pulmonaire. 

Cure  d'air. 
En  hiver  :  Arcachon,  Pau,  Cambo,  le  Caire, Biskra 
ou  le  littoral  méditerranéen  (Cannes,  Menton.  Saint- 
Raphaël,   Eyères,    Ajaccio,  Alger),  ou    les  altitudes 
(Davos,  Le  Canigou,  Leysin). 

Hôpitaux  pour  les  enfants  :  Ormesson,  Villepinte, 
Villiers-sur-Marne. 

En  été  :  Mont-Dore,  La  Bourboule,  les  Eaux- 
Bonnes,  Saint-Moritz.  Berck-sur-Mer  (pour  les  tuber- 
culoses chirurgicales). 

Exercice  modéré,  voyages,  équitation,  se  coucher 
de  bonne  heure.  Éviter  Vair  vicié  de  la  ville,  repos 
en  plein  air,  séjour  à  la  campagne,  émigration  urbî- 
rurale  (Verneuil). 

Ne  jamais  sortir  après  le  coucher  du  soleil.  Se  cou- 
cher à  10  heures,  se  lever  à  8  heures. 

• —  Dettweiller.  — 

Cure  d'air  à  Falkenstein  (près  de  Erancfort-sur-le- 

Uein),  altitude  440  mètres. 

37. 
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S'' 'abstenir  de  fumer ,  de  boire  des  liqueurs. 
Alimentation  substantielle  :  viande  crue,  peptones, 
lait  d'ânesse  ou  de  chèvre. 

—  Debove.  — 
Suralimentation. 

Premier  degré. 

Viande  grillée.  Œufs  frais,  jaune  d'œuf  cru  addi- 
tionné de  vin  d'Espagne.  Cresson,  escargots.  Bière, 
lait,  koumys,  cure  de  raisin. 

—  Daremberg.  — 
Régime  quotidien  : 

4  œufs. 

Viande 600  gr. 

Beurre,  fromage,  lard,  crème 100  gr. 

Féculents 200  gr. 

Bière  ou  cidre 1  litre  1/2. 

Lait 1/2  litre. 

Eau-de-vie 60  gr. 

Huile  de  foie  de  morue  brune,  5  cuillerées  à  soupe 

Frictions,  tous  les  jours,  sur  tout  le  corps,  avec  de 
Talcool  ou  de  ^essence  de  térébenthine. 

—  Jaccoud    — 

Huile  de  foie  de  morue,  100  à  200  grammes  par 
jour  (si  mal  supportée,  l'associer  au  rhum,  kirsch, 
2/3  d'huile  pour  1/3  d'alcool). 

Ou  : 

Huile  de  foie  de  morue 190  gr. 

Hydrate-de  chloral 10  gr. 

1  à  2  cuillerées  le  soir,  pour  amener  le  sommeil. 
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Ou 

Sirop  phosphate  de  chaux 20  à  50  gr. 

Ou: 

Émétique 0r'-,01o 

Sirop  de  Désessartz 30  gr. 

Oxymel  scillitique 10  gr. 

Infusion  de  polygala 150  gr. 

Prendre  1  cuillerée  à  soupe  toutes  les  heures. 

Et: 

Arséniate  de  soude 0^,10 

Sirop  de  quinquina 400  gr. 

1  cuillerée  matin  et  soir. 

Ou: 

Liqueur  de  Fowler,   II  à    X    gouttes  avant    chaque 
repas. 

—  Bourgeois  (Tourcoing). 

Fluorure  de  sodium 0§r,10 

Cette  dose  est  portée    progressivement  à  0sr,40   ou 
0p\50. 

—  Dujardin-Beaumetz.  —  Tanret.  — 

Terpinol /    _   „,„,  , n 

^                  ,  >   au  Or',  10 

Benzoate  de  soude ) 

Sucre Q.  s. 

Pour  1  pilule.  6  ù  10  daus  la  journée. 

—  Bahié.  — 

Phosphate  de  soude 15  gr. 

Viu  de  quinquina .    -.    ._„ 

v.      ,..  (  aa  12o  gr. 

>in  de  geutiaue 
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—   V  AU  CAIRE.  — 

Créosotal,  10  à  20  grammes  par  jour. 
(Potion  contenant  parties  égales  d'alcool). 

—  Bouchard.  — 

Créosote. . . . 50  gr. 

Huile  de  foie  de  morue. 1  litre. 

(1  cuillerée  =  0?r,75  de  créosote).  1  à  2  cuillerées  ma- 
tin et  soir. 

Ou: 

—  HUTINEL.    

Créosote 10  gr. 

Poudre  de  savon  amygdalin 25  gr, 

Pour   100    pilules.    8    à    10  par    jour,  1    toutes    les 
2  heures. 

Ou: 

—  Vaucaire.  — 

Créosote  de  hêtre XX  gouttes. 

Glycérine 125  gr. 

1  cuillerée  ù  café  matin  et  soir,  dans  1  verre  à  ma- 
dère de  viu  blauc. 

—  HUCHARD.    — 

Créosote. . .  — \ 

Iodoforme !  _ 

Pondre  de  benjoin i  c       °]  ' 

Baume  de  Tolu J 

Pour  1  pilule.  2  à  4  par  jour  (pilules  dragéifiées). 

—  Le'-roux.  — 


TUBERCULOSE  PULMONAIRE  661 

Créosote \ 

Iodoforme '.  ââ  5  gr . 

Terpine , ) 

Acide  benzoïque |    _ 

Térébenthine  de  mélèze j 

Poudre  de  guimauve )    _ 

Magnésie S  aa  6  "r" 

Pour  100  pilules.  4  à  15,20  par  jour. 

—  Potaix.  — 

Chlorure  de  sodium 10  gr. 

Bromure  de  sodium 5  gr. 

Iodure  de  sodium 1  gr. 

Eau ..  100  gr. 

1  cuillerée    à    café   tous   les  matius    dans    1    tasse 
de  lait. 

—  Peter.  — 

Julep 100  gr. 

Cognac 40  gr. 

Extrait  de  quinquina 4  gr. 

Potion  à  prendre  dans  la  journée. 

—  Y.  Gilbert'.  — 

Créosote 2  à  ,3  gr. 

Arséniate  de  soude 0sr,04 

Vin  de  quinquina  au  malaga. .     500  gr. 

2  petits  verres  par  jour,  au  moment  des  repas. 

—  Mo.nln.  — 

Huile  de  foie  de  morue 1  litre. 

Iodol 6  gr. 

Menthol 4  gr. 

Avant  chaque  repas,  1  cuillerée  à  bouche. 
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Om  : 

Huile  de  foie  de  morue  de  Kepler,  combinée  avec 
^extrait  de  malt. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 
Vin  phosphaté  : 

Phosphate  de  soude. . 6  gr. 

Phosphate  de  potasse 3  gr. 

Vin  de  Bagnols 200  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges 60  gr. 

A  prendre  dans  les  24  heures. 

—  Keferstein.  — 

Créosote 1  gr. 

Esprit  de  vin  rectifié 25  gr. 

Eau   de  cannelle 100  gr. 

Sirop  de  cannelle. 25  gr. 

3  cuillerées  à  bouche  dans  les  24  heures.  On  augmen- 
tera la  dose  quotidienne  d'une  cuillerée  toutes  le* 
semaines. 

Employer  aussi  les  balsamiques  : 
Copahu  (4  à  10  capsules). 
Eucalyptol  (0^,75  à  3  gr.,  en  perles). 
Terpine  en  cachets  (0?r,10  à  1  gr.). 
Terpinol  (5  à  10  capsules  de  0-',10). 
Térébenthine  (4  à  6  capsules). 
Gaïacol  (1  à  2  gr.,  dans  les  24  heures). 

—  FR/EïNTZEL.  — 

Gaïacol 13  gr. 

Alcool  à  90° 30  gr. 

Teinture  de  gentiane 1 90  gr. 

Vin  de  Xérès Q.  s.  p.  1  litre. 

1  cuillerée  à  bouche.  3  fois  par  jour. 
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Boissons  :  infusions  de  lichen,  d'eucalyptus,  depo- 
lygala,  etc. 

Eaux  minérales. 

Mont-Dore,  La  Bourboule,Enghien,  Cauterets,  Vais 
[Saint-Dominique),  etc. 

Deuxième  degré. 

Médication  locale  :  sinapismes,  pointes  de  feu  tous 
les  5  ou  6  jours,  vésicatoires,  teinture  d'iode. 

Tarlre  stibié,  0?'.20  à  0?r,30  par  jour  jusqu'à  tolé- 
rance, puis  •  cesser. 

Ipéca  à  dose  vomitive,  puis  à  dose  moindre,  0»r,60 
par  jour. 

Poudre  de  Dower,  0-r,30. 

Créosote   de  hêtre  (Voir   ci-dessus). 

Aconitine,  0-r,0005  à  0ep,002  par  jour. 

Digitaline  (Nativelle),    I   à  4  granules  par  jour, 
(1  granule  «0»r,00025). 

Arséniate  de  soude  (Voir  ci-dessus). 

Liqueur  de  Fowler  (II  à  XV  gouttes  avant  chaque 
repas). 

(Voir  ci-dessus  les  formules  du  premier  degré.) 
—  Petit.  — 

Glycérine  neutre 400  gr. 

Acide  phénique  cristallisé 1  gr. 

M.  s.  a.  2  à  4  cuillerées  par  jour. 

Troisième    degré. 

(Fonte  tuberculeuse,  formation  des  cavernes  ) 
Révulsifs.  Cautères,  pointes  de  feu  tous  les  3  jours. 
S'il  y  a  de  la  fièvre,  donner  le  soir: 
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Teinture  de  racines  d'aconit,  V  gouttes,  1  ou  2  fois. 

Lait  d'ânesse  très  chaud,  édulcoré  avec  du  sirop 
de    quinquina. 

Liqueur  de  Foioler,  V  à  XV  gouttes  par  jour, 
avant  chaque  repas. 

—  Daremberg.  — 

Faire  évaporer  dans  la  chambre,  dans  une  petite 
casserole  'd'eau,   1  cuillerée  à  café  du  liquide  : 

Essence  de  cannelle ) 

Thymol,  menthol >  âa  1  gr. 

Camphre ) 

Gaïacol 2  gr. 

Alcool 100  gr. 

—  Damaschino.  — 

Sirop  de  tolu 60  gr. 

Hypophosphite  de  soude l§'r,50 

1  cuillerée  dans  du  lait  tiède,  toutes  les  heures. 

Combattre  les  symptômes   dominants. 

Si  pneumonie  tuberculeuse  (Voir  ce  mot). 

—  Bergeon.  — 

Lavements  de  gras  acide  carbonique  ayant  traversé 
une  couche  de  sulfure  de  carbone. 

Et  : 

Alcool,  potion  de  Todd,  viande  arrosée  de  ma- 
dère. 

Fièvre  des  phtisiques. 

Si  fièvre  continue  : 

Repos  au  lit}  sur  une  chaise  longue,  fenêtre  ouverte. 


TUBERCULOSE  PULMONAIRE  665 

Potion     alcoolique.    Viande    crue,     100    grammes  ; 
3  cuillerées  à  soupe  de  gelée. 

Lait,    vin  blanc,    Champagne  à   volonté.    Pas   de 
médicaments,  pas  de  révulsifs.  Ne  pas  se  déplacer. 

Si  fièvre  peu  continue  : 
Antifébrine,  en  cachets  de  0?',2o. 
2  à  4  cachets  espacés. 

Appliquer  une  mouche  de  Milan,  tous  les  10  jours 
environ  sur  le  point  lésé. 

—  Jaccoud.  — 
Acide  salicylique  : 

1er  jour,  2  grammes;  le  2°  jour  et  le  3c  jour,  lgi',50  à 
1  gramme. 

Ou  : 

Salicylate  de  soude. 3  à  j  gr. 

En  cachets. 

Ou  : 

Injections  sous-cutanées  : 

Salicylate  de  soude 2  gr. 

Eau  distillée 4  gr. 

4  injections  de  1  centimètre  cube  par  jour. 

Ou  : 

Caféine 4  gr. 

Salicylate  de  soude 3  gr. 

Eau  distillée 6  gr. 

—  Germain  Sée.  —  Capitan.  — 

Antipyrine 2  à  5  gr. 

En  cachets  ou  en  potion. 
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—  Moutard-Martin.  — 

Teinture  de  digitale XX   gouttes. 

Kermès  minéral 0sr,25 

Julep  gommeux \  20  gr. 

F.  s.  a.  Par  cuillerées  à  bouche.  Suspendre  dès  que 
la  fréquence  du  pouls  a  disparu. 

Ou  : 

Sulfate  de  quinine 1  gr. 

Poudre  de  belladone. 0sr,20 

F.  s.  a.  10  cachets.  1  toutes  les  2  heures. 

Sueurs   profuses. 

Lotions   vinaigrées,   svivies  immédiatement  d'une 
friction  sèche. 

—  Nairne.  — 

Teinture  de  belladone J    _ 

t.       a  aa  25   gr. 

Eau-de-vie )  s 

M.  Étendre  ce  mélange  sur  toute  la  surface  du  corps. 

Ou  : 
Atropine,  t  à  2  granules  à  0gr,001. 

Ou  : 

Ergotine 5  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger. .......     200  gr. 

2  à  4  cuillerées  à  bouche  par  jour. 

Ou  : 

Ergotine 1  gr. 

Eau  de  laurier-cerise 5  gr. 

X  à  XX  gouttes  tous  les  soirs,  en   injections  sous- 
cutaûées. 
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OU  : 

Sirop  d'ergotinine  (Tanret),  1  à  4   cuillerées  ;'i    cale 
(1  cuillerée  à  café  =  0gr,0002o  d'ergotinine). 

Toux. 

Laudanum,  de  VI  à  XX  gouttes  dans  un  peu  tfeau 
sucrée. 

Sirop  diacode,  20  à  50  grammes  par  jour. 
Sirop  de  chloral,  1  à  6  cuillerées  à  soupe. 
Bromure  de  potassium,  1  à  4  grammes. 

Ou  : 

Extrait  d'opium 0gr,10 

Extrait  de  belladone 0?r,o:> 

Guimauve  pulvérisée Q.  s. 

Pour  10  pilules.  1  à  3  par  jour. 

Et  : 

Sirop  de  Tolu \    _ 

Sirop  de  térébenthine \  aa  30  gr* 

Si  vomissements  alimentaires  : 

Chlorhydrate  de  morphine 0ST>f)2 

Eau  distillée oO  gr. 

1  cuillerée  à  café  avant  chaque  repas. 

—  Hanot.  — 

Si  sensation  de  picotement  à  la  gorge  :  badigeon- 
ner le  pharyDx  avec  : 

Chlorhydrate  de  cocaïne flgr,25 

Glycérine  neutre 10  gr. 

Ou  : 

Bromure  de  potassium 20  gr. 

Eau  distillée 30  gr. 


668  TUBERCULOSE  PULMONAIRE 


Hémoptysie. 

Immobilité  absolue,  éviter  de  parler.  Lait  ou 
bouillon  froid  par  verre  à  madère,  toutes  les  heures. 
Toutes  les  demi-heures,  1  cuillerée  à  soupe  de  limonade 
au  citron. 

Prendre  par  cuillerée  à  soupe  la  potion  : 

Extrait  thébaïque 0?r,  1 0 

Eau  de  Rabel 4  gr. 

Julep  gommeux 125  gr. 

M. 

Injection  sous-cutanée  d'ergotine,  1  gramme,  2  fois 
en    24  heures. 

Ventouses  sèches  nombreuses.  Yentousei  Junod. 

Kermès 0?r,lo 

Julep  gommeux 180  gr. 

M.  par  cuillerées  à  bouche. 

Et  : 

Ipéca  à  dose  vomitive,  2  et  3  grau  mes  en  3  fois. 

Limonade  sulfurique.   Tanin  (1  gr.  en  3  prises). 
Perchlorure  de  fer,  XX  gouttes  dans  un  1/2   verre 
d'eau  (par   cuillerées  à  café).  Eau  de  Rabel. 
Teinture  de  ratanhia  (5  à  20  gr.). 

Ou  : 

—  HUCHARD.    — 

Eau  distillée 100  gr. 

Sirop  de  cannelle 30  gr. 

Perchlorure  de  fer 0§T,40  à  1  gr. 

A  prendre  par  cuillerées  toutes  les  1/2  heures. 
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Ou   : 

—  Marfan.  — 

Eau  distillée 200  gr. 

Sirop  de  morphine 30  gr. 

Ergotiue 5  gr. 

Teinture  de  digitale 2  gr. 

1  cuillerée  toutes  les  heures. 

—  Cadet  de  Gassicolrt.  — 

Extrait  de  ratanhia 2  gr. 

Eau  de  Rabel XV  gouttes . 

Alun  en  poudre. 0=r,05 

Sirop  de  roses i  _  „A 

Sirop  de  cachou ) 

Infusion  de  roses  rouges 160  gr. 

Par  cuillerées  à  bouche  de  12  heure  en  1/2  heure. 

Ou  : 

Eau  distillée 100  gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 25  gr. 

Ergotiue 2  à  4  gr. 

Par  cuillerées,  toutes  les  2  heures  environ. 

—  Jaccoud.  —  Dujardiw-Beaumetz.  — 
Injections  sous-cutanées  : 

Ergotine 1  gr . 

Eau  distillée 5  gr . 

X  à  XX  gouttes. 

Ou  : 

Ergotinine 0?r,20 

Acide  lactique. 0"r,10 

Alcool 2  c.  c. 

Eau  de  laurier-cerise 0?r,20 

Eau  distillée Q.  s.  Pour 

100  centimètres  cubes —     XX  à  XXX  gouttes. 
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Diarrhée  (Voir  ce  mot). 

Anorexie.  Inappétence. 

Avant  chaque  repas  : 

Teinture  de  noix  vomique,  II  à  X  gouttes  dans  un 
peu  Seau. 

Ou  : 

Goultes  arriéres  de  Baume,  Il  «  V  gouttes. 

Macération  de  genliane,  quassia  amara,  c  >Iombo, 
quinquina. 

Hémoglobine  de  Deschiens,  3  cuillerées  à  soupe 
par  jour  dans  l'eau  (sirop  ou  vin). 

Poudre  de  viande,  peptones .  Lavements  alimen- 
taires (Voir  page  320). 

MÉDICATION  PULMONAIRE  ANTISEPTIQUE. 

Inhalations  : 

—  Le  Fort  (Lille).  — 

Inhalateur  Le  Fort  (flacon  laveur)  contenant  le 
mélange  suivant  : 

Camphre....... 30  gr. 

Goudron 


.   aa  40  gr. 
Teinture  d'iode ) 

Liqueur  d'Hoffmann 10  gr. 

Haro.  —  de  Llmères  (Amélie-les-Bains).  — 
Inhalateur  à  riodoforme. 

Chevy.  — 

Acide  fluorhydrique  liquide,  1  gramme  dans  une 
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petite  capsule  de  plomb  chauffée  au  bain-marie  (pour 
une  salle  de  bain  de  22  mètres  cubes). 

—  Dahiex.  — 

Inhalations  d'acide   sulfureux 

—  Phadère  oe  Moine.  — 

Inhalateur  dentier,  contenant  des  pastilles  : 

Acide  phénique 30  gr. 

Acide  thymique  . . 


Essence  de  myrbaue 

Beaume  de  Tolu 50  gr. 

Saccharine 20  gr. 

Sucre,  gomme  adragaûtc Q.  s. 

Pour  1,000  pastilles.  3  à  4  par  jour. 

—  Pet re sco.  — 

Inhalations  : 

Eucalyptol i 

Essence  de  térébenthine \  à7i  20  gr. 

Créosote ) 

Iodoforme 0^,50 

Ether  suif urique 5  gr. 

Faire  dissoudre  l'iodoforme  dans  l'éther  et  mêler. 

Créosote 50  gr. 

Gaïacol 5  gr. 

A  inhaler  pendant  2  ou  3  jours. 

—  Tapret.  — 

Inhalations  d'air  saturé  de  vapeur  créosotée  à 
1  1/2  p.  1000.  Les  malades  sont  placés  sous  une  im- 
mense cloche,  4  heures  par  jour  ;  on  élève  la  pression 
à  une  demi-atmosphère  (température  maximum  :  20  à 
22°). 
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—  Donatien  Labbé.  —  Oudin. 

Inhalations  d'air  ozonisé  préparé  au  moyen  de 
l'effluve  électrique  éclatant  entre  les  surfaces  concen- 
triques d\in  tube  ride  d'air  et  d'un  cylindre  métal- 
lique {tube  relié  au  pôle  —  d'une  bobine  de  Rhumkorf 
et  le  métal  au  pôle  -}-)  Dose  thérapeutique,  environ 
11  à  12  centièmes  de  milligramme  par  litre  d'air. 
Établissement  d'ozonothérapie  de  Saint-Raphaël. 

—  Onimus.  — 

Inhalations  d'ozone. 

—  Mesplès.  — 

Inhalateur  (créosote,  teinture  d'eucalyptus),  très 
commode  portatif. 

—  Jolius  Wolff  (Gross-Gerau). 
Inhalateur  le  plus  ingénieux: 

Tube  contenant  papier  buvard  imprégné  de  subs- 
tances médicamenteuses  (créosote,  acide  phénique, 
eucalyptol). 

—  Rremiansri.  — 

Inhalations  d'air  passant  à  travers  des  solutions 
d'aniline. 

Si  fièvre  : 

Acétanilide  (antifébrine),  0gr,10  à  0?r,2o  par  jour, 
en  cachets  ou  dans  du  vin  de  Grenache. 

Pulvérisations. 

—  BÉTANCÉS.    —  MAZKRY.    — 

Eau  azotée  en  pulvérisations  et  en  boisson. 
Eau  sulfureuse   [Eaux-Bonnes,    Enghien,   Pierre- 
fonds). 
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—  MlQUEL.    — 

Pulvérisations  avec  la  solution  suivante  : 

Biiodure  de  mercure  Os',50 

Laudanum  de  Sydeuham 10  gr. 

Eau  distillée . . . , 1.000  gr. 

Injections  sous-cutanées. 

—  Picot.  — 

Injecter  tous  les  jours  sous  la  clavicule  ou  dans  la 
fosse  sus-épineuse  une  seringue  de  Pravaz  de  la 
solution  : 

Huile  d'olive  stérilisée 100  c.  cubes 

Gaïacol 5  gr. 

Iodoforme. 1  gr. 

Ou  : 

—  BlRLl'RAl'X.   — 

Créosote  pure 10  gr. 

Huile  d'olive  vierge  stérilisée...    .     150  gr. 

On  stérilise  l'huile  en  la  soumettant  à  la  tempéra' 
turc  de  125°  dans  une  étuve  de  bactériologie. 

Commencer  par  o  à  10  grammes.  Le  lieu  le  plus 
commode  pour  pratiquer  celte  injection  est  vers  /'épine 
de  l'omoplate: 

—  Ghéron.  — 

Injections  sous-cutanée*  de  sérum  artificiel  (Voir 
page  XIX). 

—  Gimbert  (Cannes).  — 

Injection  lente  sous-cutanée  cïhuile  d'olive  créoso- 
tée  au  ioc,  au  moyen  d'un  récipient  muni  de  deux 
tubulures  :  Vune,  en  communication  avec  une  pompe 
à  air,  sert  à  amener  dans  le  flacon  de  Vair  comprimé; 
Vautre,  munie  d'un  tube  armé  d'une  aiguille,  conduit 
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Vhuile  créosotée  dans  les  tissus,  quand  on  comprime 
l'air  dans  le  flacon. 

—  Pinard.  —  Héricodrt.  —  Richet.  —  Kirmisson.-  — 
Injections  sous-cutanées  de  sérum  de  chien. 

—  Semmola.  — 

Combiner  V administration  de  liodoforme  à  doses 
fractionnées  avec  les  injections  de  sérum  de  chien. 

—  Bertin.  —  PlCK.  — 

Injections  lentement  pratiquées  de  15  à  20  grammes 
de  sang  de  chèvre  complet  et  frais  dans  le  tissu  sous- 
cutané  et  même  intra-musculaire  [répétées  tous  les 
10  à  io  jours). 

—  Bernheim.  — . 

Transfusion  du  sang  de  chèvre  :  à  Vaide  de  dox 
trocarts  réunis  entre  eux  par  un  tube  en  caoutchouc 
fin,  on  met  en  relation  Vartère  carotide  de  la  chèvre 
avec  la  veine  céphalique  du  malade.  On  transfuse 
100  à  120  grammes  de  sang  dans  l'espace  d'une 
minute  (premières  séances,  15  à  30  secondes). 

1°  Alimentation. 

—  PlGKOL.   — 

Viande  de  bœuf  crue.  300  grammes  au  moins  par 
jour;  œufs,  poisson  (morue,  saumon),  légumes  secs 
en  purée;  lard,  beurre,  sardines  à  l'huile,  crème, 
farine  de  maïs. 

Boissons  :  bière,  vin  blanc,  vieux  vin  rouge  (Bor- 
deaux de  préférence) . 

Repas  nombreux,  un   repas  toutes  les  3  heures. 
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Vieux  cognac,  1  petit  verre  à  la  fin  des  principaux 
repas. 

2°  Hygiène. 

Aération  continue  (fenêtre  ouverte,  persiennes  fer- 
mées, vitres  perforées  de  Trélat.  Vêtements  nocturnes 
chauds  (sac  de  fourrure  pour  Vhiver).  Sorties  quoti- 
diennes, exercice  modéré,  exposition  au  soleil. 

Frictions  sèches  générales. 

Tous  les  2  jours  ou  tous  les  jours,  dans  les 
formes  fébri'es  et  rapides,  une  injection  de  10  à  20 
centimètres  cubes  avec  la  seringue  de  Roussel  : 

a)  Jusqu'à  disparition  des  micro-organismes  de  la 
suppuration  (streptocoques,  pneumocoques,  staphylo- 
coques) : 

Eucalyptol. 14  gr. 

Iodoforme 1  gr. 

Gaïacol 5  gr. 

Huile  stérilisée Q.  s.  pour  100  c.  c. 

b)  Quand  on  ne  trouve  plus  que  des  bacilles  de 
Koch  avec  très  peu  de  microbes  associés  : 

Gaïacol 5  gr . 

Iodoforme \    gr. 

Huile  stérilisée Q.  s.  pour  100  c.  c. 

c)  S'il  y  a  des  hémoptysies  : 

Gaïacol 10  gr. 

Eucalyptol 5  gr. 

Huile  stérilisée Q.  s.  pour  100  c.  c. 

S'il  y  a  des  troubles  rénaux  : 
Gaïacol  seul. 
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4°  Laisser  reposer  le  malade  toutes  les  3  semaines 
environ;  s'il  y  a  des  accidents  locaux,  remplacer 
alors  les  injections  par  le  lavement  suivant,  à  renou- 
veler tous  les  jours  pendant  une  semaine  : 

Gaïacol 2  gr. 

Jaunes  d'œufs N°  2 

5°  Si  inappétence  persistante  : 

Arséniate  de  strychnine.    0sr,001  à0gr,002 
Par  jour. 

Ou: 

Quassine,  0gr,002  à  Ogi-,010. 

6°  Si  diarrhée  : 

Modifier  le  régime  en  ne  laissant  que  de  la  viande 
crue,  le  lait,  les  œ.ufs  et  en  ajoutant  de  V alcool  {grog, 
thé  au  rhum)  et  faire  prendre  avec  les  aliments,  2 
fois  par  jour  : 

Naphtol  p 0£r,o0 

En  pilules  ou  en  cachets. 

7°  S'abstenir  de  la  révulsion  cutanée,  en  particu- 
lier des  vésicaloires;  teinture  diode  quelquefois, 
injection  d 'antipyrine  loco  dolenti. 

8*  Isolement.  Crachoirs  facilement  stérilisables. 

Air  de  la  campagne. 

Tuberculose    méseutérique. 

(Voir  Carreau.) 

Tumeurs   blanches. 

Appliquer  un  appareil  silicate,  plâtré  ou  une 
gouttière. 
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Pointes  de  feu,  compression  ouatée,  badigeonnages 
de  teinture  d'iode. 

—  Lannelongde.  — 

Méthode  sclérogène:  injecter  autour  des  fongo- 
sités  articulaires,  en  plusieurs  points  et  sous  le  pé- 
rioste Il  à  J II  gouttes  de  : 

CJilorure  de  zinc 1  gr. 

Eau  stérilisée 10  gr. 

Traitement  général. 

Huile  de  foie  de  morue.  Bains  salés,  bains  de 
mer. 

Berck,  Salies,  Salins,  Barèges,  Bourbon-V Archam 
bault. 

Tynipanisme. 

(Voir  Dyspepsie,  page  320.) 

Typhlite. 

(Voir  Intestin  (Maladies  de  f),  page  437.) 
Antisepsie  intestinale. 

Typhoïde  (Fièvre). 
(Voir  page  356J. 

Typhus. 

(Fièvre   des   camps.) 

Isolement,  détruire  ou  désinfecter  les  vêtements. 

38. 
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Purgatifs  salins  ou  huile  de  ricin. 

1  verre  à  bordeaux  d'eau   de  Sedlitz,    toutes   les 
2  heures. 
Antisepsie  intestinale  : 

Bétol,  ou  benzo-naphtol 0sp,  50 

à  2  g.\  en  cachets  de  0sr,50. 

Et: 

Potion  à  l'extrait  de  quinquina  (Voir  page  54). 
Si  délire  violent  : 
Injection  de  morphine  à  1/50. 
Révulsifs,    siyiapismes,    vésicatoires    (Voir    Fièvre 
typhoïde). 

Typhus   à    rechute. 

{Relapsing  fever.) 

Repos  (Voir  Fièvre  récurrente'.. 
Purgatifs  salins. 

Dès  l'apparition  de  l'ictère 

—  Griesi.nger  (Egypte).  — 

Sulfate  de  quinine,  0?r,7o  à  1   gramme  en  vingt- 
quatre  heures,  pendant  plusieurs  jours. 

Si  tendance  aux  hémorrhagies  : 

Limonade  sulfurique. 
(Voir  Fièvre  typhoïde.) 
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Ulcérations    du     col     (hypertrophies 
papill aires)  chez  les  arthritiques. 

Imbiber  de  la  solution  suivante  un  pinceau  à  poils 
courts  et  à  bout  carré,  et  frapper  perpendiculaire- 
ment, avec  le  bout  du  pinceau,  toute  la  partie 
malade  des  lèvres  du  col  : 

Acide  formique  pur 5  gr. 

Alcool  à  48° lo  gr. 

M. 

Ces  attouchements  sont  répétés  tous  les  5  ou  6  jours. 

Si  Vépithélium  tend  à  se  reformer  trop  prompte- 
ment,  on  doit  employer, mais  avec  précaution,  /'acide 
ormique  pur. 

Ulcérations   fongueuses   du   col    chez 
les   lymphatiques. 

Badigeonner  largement  le  col  et  aussi  profondé- 
ment que  possible  le  canal  cervical  avec  un  tampon- 
net  d'ouate  imbibée  de  perchlorure  de  fer  à  30°  (2  fois 
par  semaine).  Insuffler,  aussitôt  après  le  badigeon- 
nage,  de  la  craie  préparée  pour  éviter  les  érosions. 
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Ulcères. 

(Voir  Antisepsie  chirurgicale.) 
Ulcères  variqueux. 

Pansement  iodoformé.  Application  de  bandelettes 
imbriquées  de  diachylon  tous  les  5  jours. 

—  J.  Simon.  — 

Saupoudrer  les  plaies  avec  le  mélange  suivant  : 

Poudre  de  charbon. ) 

Poudre  de  quinquina ?  âa,  10  gr. 

Iodoformé J 

M.  s.  a. 

Compresses  imbibées  d'eau  boriquée  à  4/100. 

—  Osieki  (Meaux).  — 

1°  Bain  tiède  alcalinisé  de  60  à  100  grammes  de 
carbonate  de  soude  et,  le  soir  du  même  jour,  sau- 
poudrer la  plaie  avec  le  mélange  suivant  : 

Iodoformé j  ~  partieg  égales 

Magnésie j 

2°  Le  lendemain  et  pendant  dix  jours  en  moyenne, 
trois  pansements  quotidiens  avec  la  charpie  ou  la 
gaze  imbibée  du  vin  composé  suivant  : 

Vin  aromatique 200  gr. 

Tanin 5  gr. 

Créosote I  goutte. 

Ne  jamais  prescrire  ni  pommade  ni  corps  gras. 

(Voir  Syphilis.  Scorbut.  Tuberculose.) 
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Ulcère  de    l'estomac. 

(Voir  page  315). 

XJréinie. 

Régime  lacté  exclusif.  Diurétiques  légers  (digitale , 
chiendent,  queues  de  cerises).  Purgatifs  salins 
répétés  (Voir  page  184).  Bains  sulfureux,  bains  de 
vapeur. 

Lavement  de  chloral  (2  gr.). 

Théobromine  (diurétine) 2  à  3  gr. 

En  cachets  de  0^,50. 
—  Huchard.  — 

Nitrate  de  pilocarpine Os1', 005 

Résine  de  scatnmonée 


Résine  de  jalap [   ùa  0s'\05 

Extrait  de  scilie ) 

Pour  1  pilule.  3  à  4  par  jour. 

—  Lancereaux.  — 

Poudre  de  scilie \ 

Poudre  de  scammonée >  âa  0gr,05 

Poudre  de  digitale ) 

M.  p.  1  pilule.  4  à  6  par  jour,  pendant  5  à  6  jours. 
Injections  sous-cutanées  de  caféine  et  d'éther. 

Forme  cérébrale. 

Saignées  générale?,,  application  de  ventouses  à   la 
région  occipitale,  sangsues  aux  tempes. 

Comprimer  les  artères  carotides. 

Forme  convulsive. 
Inhalations  de  chloroforme.  Injections  hypoder- 
miques de  morphine, 
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Forme    comateuse. 

Vésicatoires,  sinapismes. 

Injections  hypodermiques   d'étker  alternant  avec  : 

Pilocurpine  (Nitrate  de) 1  gr. 

Eau  distillée  bouillie 50  gr. 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

—  Bouchard.  — 
Antiseptiques  intestinaux  : 

Iodoforme,  charbon,  naphtol,  bétol,  benzonaphtol, 
et  lavements  froids. 
(Voir  Albuminurie.) 

Uréthrites. 

(Voir  Blennorrhagie.) 

Urticaire. 

Aiguë   accidentelle. 

Diète  lactée  pendant  2  ou  3  jours. 

Couper  le  lait  avec  un  peu  d'eau  de  Vichy  ou  d'eau 

de  Vais. 

Alimentation  légère,  régime  végétal. 

Boissons  rafraîchissantes,  alcalines.  Laxatifs  doux. 

Bains. 

Chronique. 

(Voir  Arthritisme.  Goutte.) 

—  Brocq.  — 
Pilules  : 

Bromhydrate  de  quinine 0sr,05 

Extrait  de  colchique 0sr,0i 

Poudre  de  feuilles  de  digitale 0gl',0? 

Excipient  de  glycérine Q.  s. 

F.  s.  a.  Pour  1  pilule.  2  à  8par  jour. 
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Ce  traitement  combiné  avec  le  régime  lacté  réussit 
très  bien. 

—  Hardy.  —      , 
Lotions  avec  la  solution  : 

Lait  d'amandes 2o0  gr. 

Sublimé )        • 

Chlorhydrate  d'ammoniaque j  °  ' 

M.  s.  a. 

Lotions  vinaigrées,  phéniquées,  à  1/100. 
Sur  les  points  douloureux,  onctions  avec  la  pom- 
made : 

Acide  phénique 1  gr. 

Axonge 22  gr. 

Lanoline 38  gr. 

M.  s.  a. 

Et  poudrer  avec  la  poudre  oV  amidon. 
Uriage,  Ragatz. 
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V-  X-  Y.  Z. 

Vaginisme. 

—  Pozzi.  — 
Médication  antispasmodique. 
Hydrothérapie. 

Bromure  de  potassium,  2  grammes  par  jour. 
Bain  de  s^ntous  les  jours. 

Applications  de  suppositoires  : 

Bromure  de  strontium 0=r,25 

Chlorhydrate  de  cocaïne ()gr,20 

Beurre  de  cacao 4  gr. 

Pour  un  suppositoire,  1  matin  et  soir. 

Ou  : 

Extrait  de  ratanhia 2  gr. 

Chlorhydrate  de  morphine 0gp,  02 

Beurre  de  cacao 5  gr. 

M. 

Introduire  une  mèche  enduite  de  la  pommade  sui- 
vante : 

Iodoforme )   _ 

r»             j  >  aa  2  gr. 

Beurre  de  cacao \  ° 

Vaseline 15  o-p 

M.  '    '   ... 

Si  douleur  vive,  remplacer  cette  pommade  par  la 
suivante  : 

Extrait  de  belladone 1§T,50 

Bromure  de  potassium l  gr. 

Vaseline 15  gr. 

M. 
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Ou  par  le  Uniment  suivant  : 

Chloroforme 15  gr. 

Huile  de  iusquiame 60  gi . 

M. 

Si  vulvite  : 

Bains  de  siège,  lotions  à  /'eau  blanche,  à  la  solu- 
tion boriquée  à  4/100.  Onctions  avec  la  vaseline 
iodoformée  ou  salolée  à  1/30. 

Badigeonnages  légers  avec  la  solution  de  nitrate 
d'argent  à  1/20. 

Lavements,  purgatifs  légers. 

Excision  de  Vhymen  ou  des  caroncules  myrti- 
formes. 

Dilatation  progressive  {spéculum  pour  bains  à 
calibre  croissant) .  Bains  de  siège. 

Dilatation  forcée. 

Electricité  (Lemer). 

Régime  tonique.  Surveiller  Vétat  mental,  distrac" 
tions,  voyages. 

Vaginite. 

Vaginite    blennorrhagique. 

—  Pozzi .  — 

Larges  irrigations  (4  à  6  litres)  d'eau  bouillie  addi- 
tionnée oVune  petite  quantité  de  sublimé   à   1/1000. 

Employer  canule  de  verre  ou  spéculum  grillagé, 
annexé  à  la  canule. 

Après  chaque  irrigation,  laisser  séjourner  la  canule 
dans  la  solution  phéniquée  à  50/1000. 

Puis  traitement  antiseptique  énergique  : 

39 
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Injections  2  fois  par  jour  avec  la  solution  de 
sublimé  à  1/2000,  suivie  de  l'introduction  d'un  tam- 
pon de  gaze  iodoformée.  ou  salolée. 

On  peut  faire  les  injections  avec  des  solutions 
à  base  de  : 

Permanganate  de  potasse  â  1/1000. 
Acide  phénique  à  1/100.. 
Acide  borique  à  4/100. 
Coaltar  saponiné   à   15/1000. 
Résorcine,  1  à  4/100. 

—  Fritsch.   — 

Injections  2  fois  par  jour  avec  la  solution  suivante: 

Chlorure  de  zinc 5  gr. 

Eau  distillée 1,000  gr. 

M. 

Dans  Vuréthrite,  l'introduction  de  crayons  d'iodo- 
forme  (beurre  de  cacao,  iodoforme)  est  un  traite- 
ment très  efficace. 

(Voir     Endome'trites.   Blennorrhagie.) 

Vaginite  chronique  granuleuse,  sénile. 

Application  de  longs  tampons  de  coton  hydrophile, 
imbibés  de  glycérine  boriquée  ou  de  glycérolé  de  tan- 
nin, tous  les  2  jours,  ou  de  rétinol. 

Badigeonnages  avec  la  solution  de  nilrate  d'argent 
à  1/20. 

—  Chéro>t.  — 

Glycérolé  d'amidon 60  gr. 

Résorcine 6  gr. 

M.  s.  a.  Pour  enduire  un  tampon  de  coton  qu'on 
introduit  tous  les  deux  jours  dans  le  vagin. 
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—  Vaucaire  — 

Employer  1  cuillerée  à  bouche  de  lune  de  ces  solu- 
tions dans  1  litre  d'eau  froide' pour  une  injection: 

Résorcine 10  gr. 

Eau  fraîche 1.000  gr. 

M. 

Ou  : 

Sulfate  de  cuivre 20  gr. 

Eau 1  litre. 

M. 

Ou  : 

Chloral 20  gr. 

Eau 1  litre. 

M. 

—  Vidal.  — 

Introduire  un  cône  d'ouate,  enduit  de  la  solution 
suivante  : 

Baume  de  Gurgum 1  partie. 

Eau  de  chaux 2  parties. 

M. 

Laisser  24  heures  en  place. 

Varicelle. 

Repos.  Bains  de  son. 

Si  fièvre,  saupoudrer  de  poudre  d'amidon. 

Boissons  rafraîchissantes . 

Varices. 

Bas  élastiques.  Bande  de  toile  fine. 
A  V intérieur,  extrait  fluide  d'hamamelis  virginicar 
XV  à  XXX  gouttes,  3  fois  par  jour. 
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Ou  : 
Pilules  : 

Extrait  sec  ou  haraameline 0sr,50 

Miel Q.  s. 

F.  s.  a.  10  pilules.  De  1  à  3. 

Potion  : 

Extrait  fluide  d'hamamelis. ..  \   _     „ 
c-         jw      j,  .  >  aa  50  srr. 

Sirop  d  ec.  d  oranges  ameres.  )  & 

Teinture  de  vanille XX  gouttes. 

M.  A  prendre  par  petites  cuillerées. 


Frictions  légères. 
(Voir  Phlébite.) 

Varicocèle  tubo-ovarien. 

—  J.  Chéron.  — 

1°  Injections  vaginales  chaudes,  matin  et  soir. 
2°  Prendre,  au  milieu  de  chaque  repas,  une  des 
pilules  suivantes  : 

Poudre  de  capsicum  annuum  fraîchement  préparée, 
5  grammes  en  30  pilules. 

3o.  Prendre,  3  fois  par  jour,  dans  un  peu  d'eau, 
de  X  à  XX  gouttes  de  la  teinture  suivante  : 

Teinture  d'hamamelis  virginica...       20  gr. 

Variole  (Adultes). 

Isolement.  Chambre  spacieuse. 
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Varioloïde,  variole  discrète. 

Repos  au  lit,  diète  pendant  la  période  fébrile,  bois- 
sons fraîches. 

Laxatif  léger,  lavements. 

Température  douce,  aération  renouvelée. 

Variole  grave. 

Prescrire  les  toniques  : 

Extrait  mou  de  quinquina 2  à  6  gr. 

Teinture  de  cannelle 1 0  gr. 

Sirop  d'éc.  d'oranges  amères..  30  gr. 

Eau 120  gr. 

M.  A  prendre  par  cuillerées. 

Ou  : 

Acétate  d'ammoniaque 30  gr. 

Extrait   aqueux   de  quinquina 

gris 2  à  8  gr. 

Teinture  de  quinquina  gris...   .    _ 

'   &ci  5  firr 
Hydrolat  de  fleurs  d'oranger. .   j 

Sirop  simple 30  gr . 

Eau 300  gr. 

M.  1  cuillerée  à  bouche  toutes  les  heures. 

Pourcalmer  la  céphalalgie:  cataplasmes  sinapisés 
aux  extrémités  inférieures. 

Phénacétine,  1    gr.,  en  cachets  de  0?r,50. 

Ou  : 

Sulfate  de  quinine 0gx,50  à  2  gr. 

Si  délire,  agitation  : 

Sirop diacode,  20  à  60  grammes;  extrait  thébaïque, 
0gr,05  à  0-r,10;  chloral,  2  à  4  grammes;  sulfonal, 
0gry50  à  ^grammes  ;  poudre  de  Dower,  1  à  2  grammes. 

Bains  froids,  bains  de  vapeur. 
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Forme  hémorrhagique. 

Injections  d'éther,  2  à  3  seringues  de  Pravaz. 

Potion  au  perchlorure  de  fer,  XX  gouttes  à 
XXX  gouttes  dans  un  verre  d'eau,  à  donner  par 
cuillerées  toutes  les  1/2  heures. 

Teinture  cThamamélis,  XXX  gouttes  2  à  3  fois  par 
jour. 

Injections  sous-cutanées  : 

Ergotine 2  gr. 

Eau  distillée 30  gr . 

M.  Dose  :  1  à  3  seringues  de  Pravaz. 

Et  : 

Sulfate  de  quinine 1  gr. 

Sucre 4  gr. 

F.  12  paquets.  6  par  jour. 

Traitement  de  l'éruption. 

Traitement  abortif. 

—  Delioux  de  Savignac.  — 

Appliquer  sur  la  face,  avec  un  pinceau,  le  collo- 
dion  sublimé  suivant  : 

Sublimé  corrosif 0gr,30 

Térébenthine  de  Venise 50  gr. 

Gollodion  élastique 30  gr. 

M. 

—  Revilliod  (Genève).  — 

Appliquer  la  pommade  suivante  sur  les  parties 
malades  : 

Onguent  napolitain 20  parties. 

Savon 10      — 

Glycérine 4      — 

M.  s.  a. 
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—  Talamon. 
Solution  pour  pulvérisation  : 

Sublimé 

Acide  citrique  ou  tartrique )  ° 

Alcool  à  90° 5  c.  c. 

Ether Q.  s. 

Pour  faire  50  centimètres  cubes. 

-Si  V éruption  est  au  premier  ou  au  second  jour  : 

Savonnage  de  toute  la  face,  qu'on  rincera  ensuite 
à  Veau  boriquée  et  qu'on  essuiera  avec  de  l'ouate 
hydrophile. 

Au  troisième  jour  : 

Savonnage  inutile;  pulvérisation  de  la  solution  à 
1,50  de  sublimé,  de  manière  à  blanchir  légèrement 
toute  la  surface  du  visage,  en  prolongeant  plus  long- 
temps le  jet  sur  les  parties  où  les  pustules  paraissent 
devoir  être  plus  abondantes  et  plus  serrées  (durée 
totale  de  la  pulvérisation  :  èi  peine  une  minute). 

Un  quart  d'heure  après,  recouvrir  la  figure  d'une 
couche  de  glycérolé  de  sublimé  à  1/15;  au  moyen 
d'un  tampon  d'ouate,  frictionner  assez  vigoureuse- 
ment la  peau. 

Répéter  les  pulvérisations  et  les  badigeonnages  3  ou 
4  fois  dans  les  24  heures,  les  2  ou  3  premiers  jours, 
suivant  l'intensité  du  cas  et  suivant  les  résultats 
obtenus. 

A  partir  du  4e  jour,  faire  2  pulvérisations  quo- 
tidiennes. Mais,  badigeonnages  au  moins  4  fois 
var  jour,  de  manière  à  maintenir  constamment  les 
pustules  à  l'abri  des  germes  extérieurs. 

On  peut  cesser  les  pulvérisations  vers  le  6' "ou  le  7e 
jour,  et  se  borner  aux  badigeonnages. 
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Quand  les  croûtes  se  sont  détachées,  remplacer  le 
glycérolé  au  sublimé  par  de  la  vaseline  boriquée 
ou  salolée. 

Dans  les  formes  cohérentes,  cohérentes  confluentes 
et  dans  les  formes  graves  :  bains  tièdes  généraux  au 
sublimé  (30  gr.  de  sublimé  par  un  bain  ordinaire)  — 
prolongés  pendant  3/4  d'heure  à  i  heure. 

Quand  l'éruption  est  très  abondante  aux  mains  et 
aux  avant-bras,  prescrire  des  bains  locaux  tièdes 
d'eau  boriquée  saturée;  puis  envelopper  le  membre 
de  compresses  de  tarlatane  imbibées  de  la  même  solu- 
tion saturée  ou  d'alcool  camphré  et  recouvertes  d'une 
feuille  de  taffetas  gommé. 

Laver  les  yeux  souvent  avec  de  Veau  boriquée  très 
chaude  et  les  recouvrir  de  compresses  ou  de  tampons 
d'ouate  trempée  dans  le  même  liquide  borique. 

Traiter  enfin  V éruption  de  la  bouche  et  de  la 
gorge  au  moyen  de  lavages  et  de  gargarismes  anti- 
septiques répétés.  En  outre,  badigeonner  toutes  les 
2  heures  la  muqueuse  avec  un  collutoire  formé  de 
parties  égales  de  glycérine  et  de  salol. 

HÉBHA. 

Emplâtre  de  Vigo,  saupoudrer  avec  de  l'amidon, 
badigeonner  de  teinture  d'iode. 

Compresses  trempées  dans  de  Veau  froide.  Lotions 
émollientes  antiseptiques  sur  les  paupières;  garga- 
rismes, collutoires. 
Si  Pustules  de  la  bouche,  gorge  : 
Gargarisme  : 

Teinture  d'eucalyptus 5  gr. 

Créosote Y  gouttes. 

Eau  distillée 250  gr. 


M. 
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—  VlLLEMIN.    — 

Potion  : 

Acide  phénique 0sr,50 

Alcoolature  d'aconit 1  gr. 

Julep  gommeux 125  gr. 

M.  2  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

—  Jenna  (Bnenos-Ayres). 

Prescrire  5  à  iOcapsules  de  térébenthine  par  jour. 

—  DlCASTEL.    — 

Médication  éthérée  opiacée  : 

Extrait  d'opium  0?r,lo,  en  potion. 

Et: 

Injection   d'éther,   matin   et   soir,    1    centimètre 
cube. 

Si  pustule  conjonctivale: 

Fréquentes  injections  interpalpébrales  avec  la  solu- 
tion : 

Nitrate  d'argent 0-r,10 

Eau  distillée \  00  gr. 

M. 

_Bamschloralés,aw  thymol  à  0,50/100,  au  vinaigre 
antiseptique. 

Contre  les  troubles  du  cœur. 

Toniques  du   cœur:   benzoates  de    soude    et   de 
caféine. 

39. 
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Injections  hypodermiques  : 

Caféine 2?>~,50 

Benzoate  de  soude 2£r,95 

Eau  distillée.....  Q.  s.  pour  faire  10  c.  c. 

1  à  2  seringues  de  Pravaz. 

Pour  enlever  les  croûtes  : 

Bains  quotidiens  suivis  de  frictions,  avec  : 

Acide  tartrique 1  gr. 

Vaseline. 40  gr. 

Variole   (Enfants). 

Traitement  prophylactique:  vaccination,  moyen 
utile  lorsqu'il  est  employé  5  jours  avant  le  déve- 
loppement des  premiers  symptômes  (A.  d'Espine  et 
C.  Picot)  (?). 

Isolement  rigoureux. 

Chambre  vaste,  aérée  (17°  à  18°). 

Diète  lactée,  boissons  acidulées. 

Bains  tièdes  25  à  30°,  avec  2  grammes  de  sublimé  : 

Sublimé 2  gr. 

Alcool  à  90° 10  gr. 

Eau 100  gr. 

Pour  mettre  dans  une  baignoire  de  25  litres  d'eau 
(bois  ou  émaillée). 

Traitement  médical. 
Variole  légère. 

Boissons  émollientes,  rafraîchissantes. 
Cautériser  les  pustules  avec  le  nitrate  d'argent. 
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Revilliod. 


Savon 10  parties. 

Glycérine 4  parties. 

Onguent  napolitain 20  parties. 

M. 

Enduire  la  face  avec  cette  pommade. 
Pulvériser  2  ou   3  fois  par  jour  avec  l"  appareil  de 
Richardson  : 

Sublimé. /    ~    . 

aa  1  gr. 
Acide  tartnque ) 

Alcool  à  90° 5  c.  c. 

Ether 50  c.  c. 

Durée  :  15  à  20  secondes. 
Ensuite,  badigeonner  avec: 

Sublimé 1  gr. 

Glycérine 1 5  gr. 

Emplâtre  de  Vigo. 
Application  de  teinture  d'iode. 

Variole  à  forme  adynamique. 

Quinquina,  alcool,  sulfate  de  quinine,   extrait  de 
ratanhia. 

Si  délire,  convulsions  : 

Poudre  de  Dower 0«r,05  à  0rr,15 

Ou: 

Chloral  (Voir  Scarlatine). 
Bains  de  vapeur. 

Acétate  d'ammoniaque 1  à  5  gr. 
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Eruption  pharyngée. 

Gargarisme  : 

Teinture  d'eucalyptus 5  gr. 

Créosote VI  gouttes. 

Eau  distillée 250  gr. 

Et: 

Faire  avaler  de  petits  fragments  de  glace. 

Ophthalmie  varioleuse- 

—  Meyer  — 

Appliquer  sur  les  paupières  des  compresses  imbibées 
de  glycérolé  d'amidon  ou  de  la  solution  suivante  : 

Eau  chaude 100  gr. 

Acide  borique 4  gr. 

maintenues  par  un  bandage  compressif. 

Plusieurs  fois  par  jour,  instillation  dans  Vœil  de 
quelques  gouttes  de  cette  solution  : 

Sulfate  d'atropine Os*,  01 

Eau  distillée 10  gr. 

Vég-étations. 

—  Brocq.  — 

Lotions  astringentes  avec  des  solutions  de  tannin, 
d'alun,  de  résorcine,  de   nitrate  d'argent  à   1/100, 
1/50,  1/25. 
Pansements  secs  avec  le  mélange  suivant  : 

Oxyde  de  zinc  pulvérisé i    _ 

Sous-nitrate  de  bismuth )  ° 

Poudre  de  talc 20  à  40  gr. 

M. 
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Si  elles  résistent,  cautérisation  au  nitrate  d'argent,, 
acide  chromique,  nitrate  acide  de  mercure,  sulfo- 
carbol.  Ou  les  lier,  exciser,  racler.  (Avant  d' opérer  r 
badigeonner  avec  de  la  pommade  à  la  cocaïne  //1/20.) 

Végétations  adénoïdes. 

—  Lubet-Barbon.  — 

Ablation  à  l'aide  d'un\couteau  annulaire  coudé  sur 
le  plat  (couteau  de  Gottstein)  et  coupant  sur  un  des 
segments  de  sa  circonférence  interne. 

Endormir  le  patient  en  lui  administrant  du  bro- 
mure d'éthyle  : 

Le  malade  est  assis  dans  la  position  nécessaire  pour 
pratiquer  l'opération.  On  applique  un  masque  à 
chloroforme  en  nid  de  pigeon  et  on  verse  le  bromure 
d'éthyle  en  masse,  et  non  à  petites  doses.  Il  faut  que  le 
malade  «  soit  sidéré  dès  les  premières  inhalations...  t> 
Avec  5  à  6  inhalations,  on  obtient  une  narcose 
suffisante  que  Von  constate  par  V insensibilité  de  la 
conjonctive.  Onarrète  alors  les  inhalations.  Aubesoin, 
dans  le  cours  de  l'opération,  on  les  renouvelle. 

Végétations  de  la  vulve. 

—  TCHEBNOMODIK.  — 

Oxyde  de  plomb 0sr,25 

Solution  dépotasse  caustique  à  33°    7^r,50 
M.  Application  tous  les  2  jours. 

Badigeonner  avec  soin  les  végétations  avec  un  petit 
tampon  d'ouate.  Saupoudrer  d'iodoforme  la  petite 
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plaie  qui  résulte  de  leur  disparition,  quelques  mi- 
nutes après. 

—  Ciro-Urriola.  — 

Badigeonnages  avec  un  pinceau  fin,  imbibé  de  la 
solution  suivante  : 

Acide    salicylique 2  gr. 

Acide  acétique 30  gr. 

M. 

Verrues. 

Applications  continuelles  de  savon  noir,  emplâtres 
mercuriels,  ou  : 

Acide  salicylique /    _ 

Alcool  à  90° J  aa  !  gr* 

Ether  à  62° .     2^,50 

Gollodion  élastique. oëry5Q 

M.  s.  a. 

—  Hardy.  — 

Lotions  de  vinaigre  pur. 

—  Vigier.  — 

Toucher  2  fois  par  jour  les  verrues  avec  r acide 
orthophénol  sulfurique  [très  efficace). 

—  Valtini.  — 

Electrolyse. 

VERS  INTESTINAUX 
(Ascarides.  I^ombricoïdes). 

On  emploie  le  calomel,  de  1  gramme  à  0"r,lO,  sui- 
vant Vâge. 


La  mousse 
de  Corse 
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Décoction 5  à  20  gr. 

Poudre 1  à  10  gr. 

Sirop 20  à  60  gr. 


La  santonine,   de   0sr,02  à  0§r,05  pour  /es  enfants; 
0gr,0o  à  Og',25  pour  les  adultes. 

Chez  les  adultes  : 

Calomel Or' ,15  à  1  gr. 

Poudre  de  jalap 0?r,50 

M.  et  faire  3  doses  égales.  1  par  jour. 

Ou  : 

Mousse  de  Corse 10  gr. 

Semen  contra 20  gr. 

Sirop  d'armoise  composé 60  gr. 

Lait 125  gr. 

F.  s.  a.  A  prendre  le  matin  à  jeun. 

—  Dujardin-Beaumbtz.  — 

Mousse  de  Corse 30  gr. 

Eau  bouillante 160  gr. 

Faire    infuser    une    heure;  passer,    exprimer   et 
ajouter  : 

Sirop 10  gr. 

A  prendre  en  2  ou  3  fois. 

Ou  ; 

Santonine  pure 0«r,10  à  0rr,25 

Pâte Q.  s. 

Pour  1  biscuit.  1  à  2. 


Ou  : 


700  VERS   INTESTINAUX 


Mousse  de  Corse 

Absinthe ^  âa  5  gr . 

Écorce  de  grenades. . . 

Eau  bouillante 300  gr. 


>  aa  5 


Passer,  ajouter  : 

Sirop  d'écorce  doranges  amères..     ;>0  gr. 
En  2  fois,  le  matin  à  jeun. 

Ou  : 

Lavement  : 

Mousse  de  Corse 15  gr. 

Semen  contra 10  gr. 

Eau 200  gr. 

Faire  bouillir  10  minutes. 

Ou  : 

1  à  5  dragées  de  santonine  (0s,-,01  à  0sr,25). 

Ou  : 

—  Chaussier.  — 

Semen  contra 0bTr,02 

Calomel  à  la  vapeur 0?r,08 

Camphre 0^,03 

Sirop  simple Q.  s. 

M.  pour  1  pilule.  2  à  8  le  soir. 

Lavement  : 

Santonine 0^,05  à  0^,30 

Alcoolat  de  menthe 10  gr. 

Faire  dissoudre  et  ajouter  : 

Eau  tiède 200  gr. 

Pour  1  lavement. 
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Chez  les  enfants  : 

Mousse  de  Corse  en  poudre,  4  à  16  grammes  dam 
du  lait  sucré. 

Semen  contra  en  poudre,  Ob',60  à  lër,50.    . 

Santonine  mêlée  à  du  miel  : 

Au-dessous  de  2  aus 0*p,01  à  0sr,05 

De  5  à  8  ans 0s«-,05  à  0?r,10 

Administrer  après  un  léger  purgatif. 

—  Le win  (Berlin)  — 

La  santonine  doit  être  administrée  dissoute  dans 
l'huile,  on  évite  ainsi  les  accidents  d'intoxication  en 
empêchant  son  absorption  dans  V estomac. 

—  BOUCHIT  — 

Sautouine 0-'',10 

Calomel  à  la  vapeur 0sr,15 

Sucre  de  lait  pulvérise 1  gr. 

M.  à  prendre  le  matin,  à  jeuu. 

Accompagner  ces  remèdes  d'un  traitement  hygié- 
nique. 

Oxyures  verniiculaires. 

Les  purgatifs  sont  surtout  indiqués. 

Santonine,  calomel  (Voir  ci-dessus). 
Lavements  : 

Eau  froide. 

Eau  salée. 

Eau  vinaigrée,  à  30/1000. 

Eau  sulfureuse. 
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—  MoiNTI.   

Eau   savonneuse,  5  grammes    de    savon   médicinal, 
\  litre  d'eau. 

—  Delà  si  au  ve.  — 

Lavement  ef  éther,  X  à  XX  gouttes. 

—  Dujakdin-Beaumetz.  — 

Lavement  à  la  glycérine  (2  cuillerées  à  soupe  dans 
250  gr.  'd'eau). 

Et  : 

Introduire  dans   le  rectum  un  petit  suppositoire 
d'onguent  mercuriel. 

Chez  les  enfants  . 

—  Boughut.  — 

Santonine 0?r,05  à  OS',60 

0?r,05  à  un  enfant  de  2  ans. 
0sr,10  à  un  enfant  de  3  ans. 
0^,15  à  un  enfant  de  4  ans. 

Augmenter  de  0gr,05  par  année, 

—  J.  Simon.  — 

Santonine 0gr,10 

Immédiatement  après,  administrer  : 

Calomel 0-r,,0o 

Lavement  : 

Infusion  d'absinthe. 

—  Gobbold.  — 
Purgatifs  salins  répété-. 
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Grands  lavements  : 

Assa  foelida 5  gr. 

Jaune  d'oeuf N°  1 . 

Décoction  de  guimauve 250  gr. 

F.  s.  a. 

Taenia. 

Avoir  soin  de  faire  aller  le  malade  à  la  garde-robe 
dans  un  vase  plein  d'eau. 

Administrer  les  tœnifug's  à  jeun. 

Taenifuges  : 

Écorce  de  grenadier,  Pelletiérine(ta?ina/e,  0gr,20à 
0"r,40;  sulfate,  0?r,05  à  O^IO)  ne  pas  l'employer 
chez  les  enfants.  Fougère  mâle,  [huile  éthérée), 
2  grammes.  Kousso  (poudre  de  fleurs  de),  15  à 
20  grammes  en  infusion.  Kamala  (poudre,  teinture), 
■t  à  10  grammes.   Calomel.  Potiron.  Chloroforme. 

—  Laboulbène.  — 

Ècorce  sèche  de  grenadier  (du 

midi  de  l'Espagne) 60  à  90  gr. 

Eau  pure 2  verres. 

Faire  macérer  pendant  24  heures  ;  réduire  ce  liquide 
à  la  moitié  de  son  volume,  d'abord  à  feu  doux,  puis  à 
grand  feu. 

Administrer  cette  macération  le  matin  à  jeun,  en  1 
ou  2  fois,  suivant  que  le  malade  a  une  grande  ten- 
danceà  vomir.  Dès  que  le  maladi  commence  àéprouver 
un  malaise  dans  l'abdomen,  on  administre  J'huile  de 
ricin  (15,  30,  60  et  même  100  gr.),  en  1  ou  2  fois. 
S'assurer  si  le  txnia  est  expulsé  avec  la  tête. 

Recommander  au  malade  de  l'expulser  dans  de 
l'eau  tiède. 
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Ou  : 

—  Gilbert  — 

Sulfate  de  pelletiérine,  0ër,15  à  0£p,50  en  1  cachet. 
Une  heure  après,  prendre  30  grammes  d'huile  de 
ricin  ou  10  à  40  grammes  d'eau-de-vie  allemande. 

Ou  : 

Fleurs  de  cousso 40  gr . 

Sucre  blanc 30  gr. 

Eau 1.000  gr. 

F.  sécher  le  cousso  ;  pulvériser  avec  le  sucre. 
F.  bouillir  à  petit  feu  jusqu'à  réduction  à  500  grammes. 
Passer.  Exprimer.  A  prendre  en  2  ou  3  fois. 

—  Trousseau.  — 

Extrait  oléo-résineux  de  fougère  mâle,  0gi-,50. 
Pour  1  capsule.  6  à  10  capsules,  1  capsule  de  10  en 
10  minutes. 


âa  2sr,50 


Ou  : 

Huile  éthérée  de  fougère  mâle. 

Calomel  à  la  vapeur 

Poudre  de  fougère  récente Q.  s. 

F.  s.  a.  10  pilules  de  0?r,25. 

2  heures  après  la  dernière  dose,  donner  : 

Huile  de  ricin 60  gr. 

Ou  : 
—  Descroizilles.  — 

Huile  éthérée  de  fougère  mâle 4  gr. 

Calomel 0^,40 

Sucre )   ,. 

/    \f.  s. 

Gélatine ) 

Pour  une  gelée  à  donner  en  1  fois. 
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Ou  : 

Extrait  éthéré  de  fougère  mâle...       2  gr. 
Miel  rosat 16  gr. 

On  en  dorme  moitié  le  soir,  moitié  le  matin. 
2  heures  après  la  dernière  dose  : 

Huile  de  ricin 50  gr . 

—  D  a  vaine.  — 

Teinture  de  kamala 20  gr. 

Eau  aromatique 120  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères..     20  gr. 
En  4  fois,  d'heure  en  heure. 

Ou  : 

—  MONTI.    — 

Kamala  pulvérisé 15  à  20  gr. 

Extrait  éthéré  de  fougère  mâle.     8  à  10  gr. 

Sirop  d'écorce  d'oranges ) 

Poudre  de  gomme j 

A  prendre  en  cachets. 

—  Thomsonn.  — 

Chloroforme 4  gr . 

Sirop  de  sucre 35  gr . 

M.  A  prendre  en  3  doses  égales  (7  heures,  9  heures, 
11  heures).  A  midi,  donner  35  grammes  d'huile  de  ricin. 

Chez  les  enfants  : 

Écorce  de  grenadier,  15  à  20  grammes  dans  une 
potion  sucrée  et  aromatisée.  Tannate  de  pelletiérine, 
O-',20.  Semence  de  courges  mondée,  dont  on  fait  une 
pâte  avec  du  sucre  ou  dans  un  looch,  du  lait  ou  du 
miel  (dose  :  20  à  45  gr.). 
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Extrait  éthéré  de  fougère  mâle.     2  à  4  gr. 
Oléo-saccharure  de  citron. 

Faire  suivre  leur  administration  d'huile  de  ricin. 
Après  l'expulsion  du  tœnia,  traitement  hygiénique. 

Vertiges. 

Vertiges  de  l'estomac  (Voir  Gastralgie,  page  286). 

Vertige  anémique  (Voir  Anémie) . 

Vertige  épileptique  (Voir  Épilepsie). 

Vertig-e  de  Ménière. 

Si  otite  : 

Révulsifs,  vésicatoires,  pointes  de  feu  au  niveau  de 
l'apophyse  mastoïde. 
Si  syphilis  :  Traitement  spécifique. 

—  Charcot.  — 

Sulfate  de  quinine /    _ 

,-,  ,     .,   ,         .        .  {  aa  0sr,10 

Extrait  de  quinquina )  ' 

F.  s.  a.  1  pilule.  Commencer  par  3  et  aller  jusqu'à  9. 

Pendant  15  jours;  suspendis  pendant  8  jours  et 
reprendre  pendant  15  jours,  et  ainsi  de  suite.  3  re- 
prises suffisent. 

Ou: 

—  Grazzi.  — 

Valérianate  de  quinine 4  gr. 

Extrait  d'aconit 1  gr. 

Extrait  mou  de  quinquina. 5  gr. 

Pour  40  pilules.  3  à  6  par  jour. 
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Vitiligo. 

Injection  sous-cutanée  de  : 

Sérum  artificiel 5  à  10  gr. 

2  fois  par  semaine. 

—  Besnier.  — 
Injections  sous-cutanées  : 

Nitrate  de  pilocarpine 1  gr. 

Eau  distillée 50  gr. 

M.  1  seringue  de  Pravaz. 

Application  tf  emplâtre  de  Vigo  sur  les  places  hy- 
perpigmentées. 

Douches,  bains  sulfureux.  Bains  électriques.  Cou- 
rants continus. 

Vol  vu  lus. 

(Voir  Occlusion  intestinale,  page  437.) 

Vomissements. 

(Voir  Estomac  (Maladies  de  /'),  page  314.) 

—  Huchakd.  — 

Teinture  d'iode 5  gr. 

Eau  chloroformée  saturée 15  gr. 

M.  prendre  X  gouttes  matin  et  soir,  au  moment  du 
repas,  dans  un  peu  d'eau. 

Boissons  gazeuses  froides,  potion  de  Rivière.  Glace 
sur  l'estomac.  Sinapisincs,  marteau  de  Mayor. 

Vomissements     incoercibles 
dans    la    grossesse. 

Aliments  froids,  vin  coupé  avec  de  Veau  de  Vais 
ou  d'Alet  (la  Buvette).  Manger  couchée.  Après  le  re- 
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pas,  thé  bien  chaud  ou  café  additionné  de  bon  kirsch. 
Respecter  les  caprices  alimentaires. 

—  Friedreich.  — 

Potion  : 

Bromure  de  potassium 10  gr. 

Eau  distillée 150  gr. 

M.  3  cuillerées  à  soupe  dans  les  24  heures. 

Ou  : 

Pilules  : 

Valérianate  de  cérium 0?r,50 

Poudre  de  valériane 


Miel 

F.  s.  a.  10  pilules.  1  à  3  par  jour. 

—  Dujardin-Beaumetz.  — 

Chlorhydrate  de  cocaïne 0sr,50 

Eau  distillée 300  gr. 

F.  s.  a.  2  cuillerées  à  soupe  toutes  les  heures. 

—  Lubelski  (Varsovie).  _• 

Douche  aVéther  ou  de  chloroforme  pulvérisé  sur  la 
région  épigastrique  et  sur  la  partie  correspondante 
du  rachis  (3  à  5  minutes)  à  Vaide  de  V appareil  de 
Richardson.  Renouveler  toutes  les  3  heures. 

—  COLEMAN.  — 

Dilatation  digitale  du  col. 

—  PlîSARD.   — 


Inhalations  d'oxygène  pendant  3  jours   (10,  1 
15  litres). 


VOMISSEMENTS    INCOERCIBLES  709 

—  Lewellyn-Eliot  (Washington).  — 

Administrer  quelques  gouttes  de  teinture  d'iode 
dans  un  peu  d'eau  sucrée,  à  doses  répétées  de 
i/2  heure  en  1/2  heure,  par  V  gouttes  à  la  fois,  jus- 
qu'à XV  gouttes  au  total,  On  peut  ajouter  sirop  de 
menthe  ou  d'anis. 

—  Hubert.  — 

Eau  distillée 120  gr. 

Iodure  de  potassium 6  gr. 

Teinture  d'iode VI  gouttes. 

F.  s.  a.  3  cuillerées  à  soupe  par  jour. 

—  FUndolph.  — 

Créosote  de  hêtre X  gouttes. 

Acide  acétique X  gouttes  . 

Sulfate  de  morphine Os',06 

Eau 30  gr. 

F.  s.  a.  2  à  3  cuillerées  à  café  toutes  les  1/2  heures. 

—  E.  Stuver.  — 

Hydrochlorate  de  cocaïne 0sp,10 

Autipyrine 1  gr. 

Eau  distillée 50  gr 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 90  gr. 

M.  Par  cuillerées  à  café  de  1/2  heure  en  1/2  heure 
puis  d'heure  en  heure.  On  peut  associer  la  glace. 

Ou  : 

Oxalate  de  cérium 5  gr. 

En  20  cachets. 

A  prendre  1  cachet  toutes  les  3  heures. 

—  Hlchard.  — 

Prendre  V  gouttes,   matin  et  soir,  au  moment  du 
repas,  dans  un  peu  d'eau,  de  la  solution  suivante: 

40 
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Teinture  d'iode )   _         „.       ,     , 

Chloroforme j  aa  parties  égales. 

M. 

Ou: 

—  GOTTSGHALK.    — 

Menthol 1  gr. 

Alcool 20  gr. 

Sirop  de  sucre 50  gr. 

F.    s.    a.    Prendre    1    cuillerée    à    café   toutes    les 
heures. 

—  Kroyher.  — 
Mixture  : 

Eau  distillée  de  laurier-cerise 4  gr. 

Teinture  de  noix  vomique II  gouttes. 

M.  Matin  et  soir,  X  gouttes  dans  un  peu  d'eau. 

Cautérisation  du  col  utérin. 
Avortement  provoqué. 


Vomito    negro. 

(Voir  Fièvre  jaune.) 

Vulvite. 

Bains  d'amidon.  Lotions  émollientes  avec  eau  bori- 
quée  à  4/100  ou  eau  phéniquée  à  1/100,  ou  solution 
de  permanganate  de  potasse  à  1/1000,  ou  liqueur  de 
Van  Sivieten  coupée  d'eau  par  moitié. 

Insufflations  cTiodoforme  ou  cTaristoI. 

Isolement  des  surfaces  malades,  à  l'aide  d'un  tampon 
de  coton  ou  de  linge  fin  imbibés  de  vaseline  phéniquée. 
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—  POTT.    — 

Bougies  à  introduire  dans  le  vagin  : 

Iodoforme  ou  salol 2  à  4  gr. 

Beurre  de  cacao Q.  s. 

F.  s.  a.  1  bougie  loDgue  de  0m,05  à  0m,08  et  très 
mince. 

Cas  rebelles  : 

Cautérisation  légère  avec  la  solution  de  nitrate 
d'argent  à  1/50. 

Traitement  général,  toniques  :  huile  de  foie  de 
morue,  sirop  d'iodure  de  fer.  Bains  sulfureux. 

TJriage. 

Vulvite   ulcéreuse. 

Si  diabète: 

—  MÉNIÈRE.    — 

Naphtol  ? 1  gr. 

Teinture  de  bois  de  Panama 10  gr. 

Extrait  de  jusquiame 4  gr. 

Eau  distillée 76  gr. 

F.  s.  a.  Une  émulsion. 

Vaporiser  quotidiennement  20  grammes  de  cette 
solution. 

Xanthélasma. 

Traite.memt  interne. 

—  E.  Besnier.  — 

Administrer  pendant  40  jours  2  cuillerées  à  café  par 
jour  de  la  potion  suivante  : 
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Phosphore 0cr,03 

Huile  de  foie  de  morue 100  gr. 

'Puis,  prescrire  pendant  1  mois  /'essence  de  téré- 
benthine à  la  dose  de  10  grammes  par  jour. 

Frictionner  les  points  malades  avec  de  /'alcoolat  de 
térébenthine. 

Traitement  externe. 

Raclage,  excision,  éleclrolyse. 

—  Stern.  — 

Applications  de  collodion  au  sublimé  à  10/100. 

(Voir  Diabète.) 

Zona. 

Purgatifs,  huile  de  ricin. 

—  Brocq.  — 

1°  Ouvrir  toutes  les  vésicules  au  moyen  d'une  fine 
aiguille  flambée. 

2°  Laver  avec  eau  boriquée  à  4/100,  légèrement 
alcoolisée. 

3°  Recouvrir  avec  une  pâte  à  /'oxyde  de  zinc,  par 
exemple  : 

Acide  borique.    1  gr. 


Oxide  de  zinc I  ~ 


au 


Poudre  d'amidon S 

Vaseline  pure 1.6  gr. 

M. 

Poudrer  par-dessus  avec  poudre  d 'amidon ,  recou- 
vrir d'ouate. 


ZONA  OPHTHALMIQUE  713 

Si  douleur  vive  : 

Ajouter  à  la  pute  du  chlorhydrate  de  cocaïne,    et 
donner  1  injection  sous-cutanée  de  morphine  à  1  ilO. 
Eaux  de  Néris. 

Zona  ophtlialmique. 

1°  Saupoudrer  la  région  malade,  matin  et  soir,  avec 
le  mélange  suivant  : 

Sous-nitrate  de  bismuth 


aa  4  av. 
Amidon  pulvérisé. 

Iodol,  iodoforme  ou  aristol 0  ",50 

2°  Avant  cette  application,  lotions  antiseptiques  à 
l'eau  boriquée  chaude.  Après  elles,  protéger  les  sur- 
faces au  moyen  de  taffetas  gommé  ou  d'une  couche 
d'ouate  retenue   par    une  bande. 

3°  Atténuer  les  douleurs  par  les  injections  hypoder 
miques  de  morphine,  le  chloral ,  Tantipyrine,  la 
phénacétine. 

4°  Combattre  les  complications  du  côté  de  la  cornée 
et  de  Viris,  ainsi  que  les  névralgies,  par  la  thérapeu- 
tique classique  (stypage,  pointes  de  feu,  galvanisation 
avec  les  courants  continus  faibles  de  4  à  6  milliam- 
pères,  etc. 


40. 


Vin  de  Chassaing 

■I-DIGBSTIF 

Prescrit  depuis  30  ans 

Contre  les  AFFECTIONS  des  VOIES  DIGESTIVES 

Paris,  6,  Avenue  Victoria. 


La  "flHOSPHATINE    f ALIÈRES"  est 

l'aliment  le  plus  agréable  et  le  plus  recom- 
mandé pour  les  enfants  dès  l'âge  de  6  à  7 
mois,  surtout  au  moment  du  sevrage  et 
pendant  la  période  de  croissance.  Il  facilite 
la  dentition,  assure  la  bonne  formation  des  os. 
Paris,  6,  Avenue  Victoria  et  phc1« 


g  A  doptêe  dans  les  Hôpitaux  de  Paris  et  de  la  Marine 

|   POUDRE   DE  PEPTONE  CATILLON 

|j  produit  SUPÉRIEUR,  PUR,  INALTÉRABLE 

$  représentant  ÎO  fois  son  poids  de  viande  assimilable. 

}jj      Agréaole  au  poût.  1  cuiller,  dans  un  grrogou  du  lait  sucré. 

v      Lavement  nutritif:  2  cuillerées,  125  eau,  3  goût,  lauda- 

a  num,  un  jaune  d'œut. 

»      Aliment  des  malades  qui  ne  peuvent  digérer. 

3      Remplace  la  viande  crue,  fait  tolérer  le  régime  lacté. 

(n  Lait  sucré  à  volonté  :  Un  verre. 

|  Poudre 'de  Peptone  Catillon:  i  cuillerée; 

S  avec  4  à  6  doses  par  jour  on  nom  rit  les   malades  aigus  et 

JJJ      chroniques  et  on  leur  permet  de  résister. 

\    VIN  DE    PEPTONE  CATILLON 

jjj      30  gr.  viande  et  0,40  phosphates  par  verre  à  madère 

I  Rétablit  les  FORCES, l'APPÉTIT,Ics  DIGESTIONS 

[«  Très  utile  à  tous  les  débilités:  entants,  convalescents, 
ra  maladies  d'estomac,  d'intestin,  consomption,  anémie,  ec. 
[j-  Eviter  les  imitations  plus  ou  moins  aetives 


|  DE  KOLA  GIYCÉROPHQSPHATÉ 

S  TONIQUE,    RECONSTITUANT,    ANTIDÉPERDITEUR 

(jj  CONTENANT   PAR    VERRE   A    LIQUEUR 

15  Phosphoglycérate  de  chaux,  potasse  et  soude  ..    0,25 

S  Extrait  complet  de  kola  titrée 1,50 

|  GRANULES   DE  CATILLON 

K  Al  MILLIGR.  D'EXTRAIT  TITRÉ  DE 

I  2à4  par  jour  produisent  une  DIURESE  RAPIDE 

g  relèvent  le  CŒUR  affaibli,  dissipent 

\  ASYSTOLIE,  DYSPIÉE,  OPPRESSION  ŒDÈMES 

jjl  Usage  continu  sans  inconvénient  ni  intolérance 

f  Exiger  la  Marque.  PARIS,  3,  Boulevard  Saint-Martin. 
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POSOLOGIE 

DES 

NOUVEAUX    MÉDICAMENTS 


Absinthine.  —  Tonique,  stimulant:  Og',10  à  0^,25  en 

potion  ou  globules. 
Acéphénéthydine.  —  Voir  Phénacétine. 
Acétal. —  Hypnotique,  antithermique  :  5 à  10  grammes 

par  jour. 
Acétanilide  (Antifébrine) .  —  Analgésique,  antither- 
mique :  0sr,20  à  0Kr,50  par  jour,  ou  mieux  de  0sr,10 

à  0?r,25  (en  cachets,  ou  en  solution  dans  l'élixir  de 

Garus). 
Acétate  d'ammoniaque.  —  Stimulantdiffusible:  5  à 

30  grammes.  Chez  les  enfants  :  1   à  5  grammes  en 

potion. 
Acétate  de  soude.  —  Contro-stimulant,  diurétique  : 

1  à  15  grammes. 
Acétate  de  zinc.  — Émétique,  astringent:  en  collyre, 

de  0?r,20  à0rr,30,  dans  125  grammes  d'eau  distillée  ; 

en  injections,  0k<-,30  à  0?r,50. 
Acétophénone.  —  Voir  Hypnone. 
Aconit.  —  Antiherpétique,  sédatif  :  poidre  de  racines, 

0i-rr,01    à   0sr,10;  alcoolature  de  racines,  V  à   XXX 

gouttes  ;  sirop  d'aconit,  1  à  2  cuillerées  à  bouche. 
Aconitine.  —  Sédatif,  antipyrétique,  antinévralgique  : 
Amorphe  :  Og',0005  à  0sr,002 
Cristallisée;:   0gf,00025  à  Ofe^OOl,  2  à  3  granules   de 

0gr,00025. 
Adonidine.  —  Tonique  du  cœur:  0sr,005  à08r,010par 

jour,  en  pilules  (Voir  p.        ). 


716    POSOLOGIE  DES  NOUVEAUX  MÉDICAMENTS 


Adonis  vernalis.  —Infusion  de  la  tige  et  des  feuilles 
à  20/1000  (200  gr.  par  jour);  extrait  aqueux  ou  al- 
coolique, 0sr,50  à  1  gramme. 

Agaric.  —  Antisudoral,  drastique  hydragogue  :  poudre, 
0s?r,25  à  1  gramme. 

Agaricine.  —  De  0fcrr,005  à  0sr,015  en  pilules,  5  heures 
avant  l'heure  à  laquelle  se  montre  ordinairement 
la  sueur.  Proscrire  les  injections  hypodermiques. 

Ailanthus  glandulosa.  —  Anthelmintique  :  extrait 
fluide  américain,  1  à  2  grammes  (Adrian). 

Alaninate  de  mercure.  —  Antisyphilitique  :  injec- 
tions hypodermiques,  chez  les  adultes,  0?r,005  à 
Ogi'015  par  jour  (pendant  1  mois  1/2). 

Aldéhyde.  —  Hypnotique  :  1  à  2sr,50  dans  125 grammes 
d'eau  distillée. 

Aletris  farinosa.  —  Antiherpétique,  tonique  :  extrait 
fluide  américain,  0sr,2o  à  0sr,50;  teinture,  5  à  10 
grammes. 

Alkèkenge  (Physaline).  —  Fébrifuge,  antithermique  : 
extrait,  4  à  5  grammes. 

Aloès.  — Voir  Constipation. 

Alstonia  scholaris.  —  Tonique,  stimulant,  fébrifuge: 
teinture,  3  à  6  grammes. 

Alun.  —  Astringent:  0§><\10  à  0?r,50. 

ALvelos  (Lait  d').  —  Liquide  vésicant  employé  dans 
le  traitement  du  cancroïde  de  la  ace. 

Ammoniaque.  —  Stimulant,  anti  asmodique  :  X  à 
XX  gouttes  dans  une  potion  de    25  grammes. 

Amyle  (Nitrite  d').  —  Accélère  es  battements  du 
cœur,  congestionne  le  cerveau  :  IV  à  X  gouttes  en 
inhalations. 

Amylène.  — Hypnotique  :  3  à  6  grammes  par  jour  ep 
capsules. 

Analgésine.  —  Voir  Antipyrine. 

Andira  Inermis.  —  Anthelmintique  :  écorce,  décoc- 
tion à  30/1000,  4  cuillerées  aux  adultes.  2  aux 
enfants;  extrait  fluide  américain,  1  à  2  grammes. 

Anémone pulsatile.  —  Antidartreux,  anticorysaïque; 
alcoolature,  II  à  XX  gouttes;  poudre,  0^,104  0sr,30. 

Anémonine.  —  De  0?r,02  à  0sr,04  par  jour,  en  paquets 
contenant  chacun  0sr,01  d'anémonine  et  0-r,09  de 
sucre. 

Aniline.  —  Anti-épileptique,  antichoréique:  ôsr,05  à 
0sr,20  par  jour. 

Anisate  de  soude.  Antirhumatismal:  1  à  4  grammes 
dans  une  potion  de  125  grammes. 
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Anisique  (Acide).  —  Antiseptique:  poudre  en  appli- 
cations. 

Annidaline.  —  Vok  Aristol. 

Antharobine.  —  E  npioyée  contre  le  psoriasis,  l'her- 
pès tonsurant :  lommade  à  10/100  ou  20/100,  solu- 
tion à  10/100. 

Anticamine  (Amérique)  — Antinévralgique,  antirbu- 
inatisrnal:0  ?r,f0  à  0cr,60  par  dose  (3  grammes  par 
jour  au  maximum). 

Antidiphtérine  (Allemagne).  —  Mélange  de  chlorate 
de  potasse  et  de  sesquichlorure  de  fer. 

Antifebrine.   —  Voir  Acétanilide. 

Antifungme.  —  Antidiphtérique  :  XX  gouttes  plu- 
sieurs l'ois  par  jour  de  la  solution  à  15/100,  qui  sert 
encore  à  badigeonerles  fausses  membranes. 

Antinervine  (Philadelphie). —  Contre  ra>.igine  de  poi- 
trine, le  rhumatisme  articulaire,  la  fièvre  lyphoide  : 
0^,40  à  0?',60  en  une  seule  fois,  0?',loà  0-'\30  toutes 
les  trois  heures  (eu  cachets). 

Antipyrine.  —  Antithermique,  analgésique  :  1  à  4,  6 
et  8  grammes  en  cachets  de  0sr,50. 
Chez  les  enfante  de  : 

0-6  mois Ogr. 05  à    Ogr.Ki 

6  mois  à  1  an Ogr;  10  à  0gr.:>o 

1  an  à  4  ans Ogr.  20    à  Ogr.  30 

4  ans  à  10  ans Ogr.  30    à  Ogr.  50 

Antiseptine.  —  Antiseptique:  solution  de  1/100  a 
2  100,  pommade  avec  la  lanoline  à  10/100. 

Antiseptol  lodo-su/fatedecinchonine).  —  Antiseptique, 
succédané  de  l'iodoforme. 

Anithermine.  —  Antiseptique,  analgésique:  0rr,10  à 

Apiol    —  Emméuagogue  :  0sp,10  à  0r'\20  en  capsules. 
Apocodéine  (Chlorhydrate  d').  —  Expectoraut,  vo- 
mitif: 0.-r,01  à  0^,03  en  potion. 
Apocynum  Cannabinum.  —  Diaphorétique,  éméto- 
cathartique,  purgatif:  poudre,  0gr,05  à  1  gramme; 
teinture  alcoolique  à  1  10,  0sr,05  à  3  grammes. 
Apomorphine.  —  Vomitif  dans  les  empoisonnements  : 
injection  hypodermique,  0sr,01  à  0sr,02.    Solution 
à  1/100,  1  seringue  de  Pravaz. 
Expectorant  :  0?'','001  à  0sr,003  en  potion,  1  cuillerée 

toutes  les  2  heures. 
Chez  les    enfants  :  0.^,002  à  0s«\01  dans  une   potion 
additionnée    de   rbum  et   de    II  gouttes  d'acide 
chlorhydrique. 
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Apyonine.  —  Employée  dans  le  traitement  des  ulcères 
de  la  cornée  et  des  kératites  :  solution  aqueuse  à 
1/100  (Gàlezowski). 

Araroba.  —  V.  Chrysophanique  (Acide).  Antiherpé- 
tique :  pommade  à  3/30. 

Arbutine.  —  Diurétique,  astringent  :  0sr,10  à  0sr,30  en 

3  fois  dans  les  24  heures,  dans  1  litre  de  tisane. 
Arec  (Noix  d').  —  Tœnifuge  :  4  à  8  grammes. 
Arenaria  rubra.  —  Diurétique,  calmant  :  1  cuillerée 

toutes  les  heures  de  la  décoction  à  40/250  ;  3  à 
5  pilules  contenant  chacune  0?r,20  d'extrait  aqueux 
d'arenaria. 

Aristol.  —  Antiseptique  :  succédané  de  l'iodoforme. 

Arsenicaux.  —  Antiherpétique,  aotisyphilitique,  anti- 
névralgique :  acide  arsénieux,  0?r,001  à  0êr,008; 
liqueur  de  Fowler  (arsénite  de  potasse),  II  à  XV 
gouttes  ;  liqueur  de  Pearson  (arséniate  de  soude), 
X  à  XXX  gouttes;  arséniate  de  strychnine,  0?r,001 
à  0ël',002  en  granules;  arséniate  de  fer,  0ër,01  à 
0êr,10  en  pilules  de  0gr,01  ou  en  granules  de  0sr,001. 

Artichaut.  —  Diurétique,  tonique  :  3  verres  à  bordeaux 
de  la  teinture  de  feuilles. 

Asaprol.  —  Antithermique  :  à  l'intérieur,  1  à  4 
grammes. 

Aseptol  (Su/focarbol). 

Asparagine.  —  Diurétique  :  0sr,01  à  0^,10. 

Aspidospermine  (Québracko).  —  Fébrifuge,  tonique  : 
0?r,05  à  0rr,10  par  jour;  injection  hypodermique, 
1  gramme  de  la  solution  à  0,50/10. 

Astheracantha  longifolia  —  Diurétique  énergique  : 
décoction,  60  grammes  de  plante. 

Atherosperma  moschata.  —  Diurétique,  diaphoré- 
tique  :  teinture  à  1/10,  XXX  à  LX  gouttes;  huile 
essentielle,  V  à  X  gouttos. 

Atropine.  —  Mydriatique,  analgésique,  antispasmo- 
dique :  granules  de  0sr,001,  1  à  3.  Collyre  (sulfate), 
0br,05pour20  grammes  d'eau  distillée;  (valérianate), 
0sr,00025  à  0sr,001  (granules). 

Azidirachta  indica.  —  Astringent,  tonique  :  poudre, 

4  à  8  grammes;  teinture,  2  à  8  grammes. 

B 

Eaodbad.  —  Fébrifuge  :  infusion,  30  grammes  par 
jour. 
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Baptisin.  —  Purgatif,  éiuéto-cathartique  à  haute  dose  : 
0s«\10  à  0  ,30. 

Benzanilide.  —  Antipyrétique  :  de  0rr,10  à  0sr,60  (chez 
les  enfaats). 

Benzeugénol.  —  Employé  coutre  la  tuberculose 
comme  le  gaïacol. 

Benzoate  d'ammoniaque.  —  Diurétique,  diaphoré- 
tique  :  de  0^,10  à  0^,50. 

Benzoate  de  gaïacol.  —  Voir  Benzosol. 

Benzoate  de  lithine.  —  Gravelle  :  de  0^,io  à 
2  grammes. 

Benzoate  de  mercure.  —  Antisyphilitique,  anti- 
blennorrhagique  :  0-r,01  à  O^'-, 02  par  jour  (syphilis), 
eu  pilules;  0-r.30  pour  40  grammes  d'eau  (injections 
hvpodermiques)^  Blennorrhagie  :  injections  avec 
une  solution  à  5/1000  ou  à  10/1000. 

Benzo-naphtol.  —  Antiseptique  intestinal;  chez  les 
adultes,  4  grammes  par  jour  au  maximum;  chez 
les  enfants,  2  grammes  (par  cachets  de  0?r,50  à  0sr,20). 

Benzosol.  — Stomachique,  antiseptique  :  2  à  5  gram- 
mes. 

Berbérine.  —  Diaphorétique,  tonique  :  0K«-,05à  0sr,15 

Bétol.  —  Antiseptique  intestinal  : 

Cachets  : 

Bétol i  gr. 

Salicylate  de  magnésie 10  gr. 

Craie  préparée 3  gr. 

Pour  20  cachets.  1  avant  chaque  repas. 

Bichlorure  de  mercure.  —  Antisyphilitique  :  Or1', 005 
à0='",02.li)jectionshypodermiques  :  .solution à 0,20/30 
XX  gouttes.  A  l'extérieur  :  solution  antiseptique  a 
1/1000  et  à  0,50/1000. 

Biiodure  de  mercure.  —  Antiseptique  de  la  théra- 
peutique oculaire;  solution  : 

Biiodure  de  Hg Ogr.05 

Alcool  à  C0° 2u  gr. 

Eau  distillée 1.000  gr. 

Bismuth  (Benzoate  de).  —  Ant  septique  intestinal  : 

cachets  de  0sr,25  à  0n'r,50,  1  à  6  par  jour. 
Bismuth  (Naphtolate  de).  —  Antiseptique  digestif  : 

cachets  de  0?r,25,  1  à  2  grammes  par  jour. 
Bleu  de  méthylène.  —  Anti-blennorrhagique  0i?r,50 

par  jour,  par  cachets  de  0sl,10,  pendant  8  jours. 
Boldo  (Chili).  —  Anticatarrhal,  hypnotique  :  infusion 

àl0/1000, plusieurs  tasses;  teinture (1/5),  XX gouttes 

vin  ^O/lOOO),  2  verres  à  liqueur. 
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Boldoglucine.  —  5  à  6  capsules  par  jour  de  0^,10. 
Bonduc.  —  Tonique,  autipériodique  :  1  à  3  grammes. 
Bonducine.  —  Os^lO  à  0s«\20. 
Borate  de  soude.  —  Fondant,  astringent  :   0sp,50  à 

4  grammes,  6  grammes. 
Boricine(Meissonnier). —  1  à  2  cuillerées  à  soupe  pour 

1  litre  d'eau  ('solution  antiseplique). 
Boroformiate  d'aluminium.  —  Peut  être  substitué 

à  l'alumnol. 
Bromidia  (Amérique).  — Hypnotique,  antinévralgique  : 

2  à  4  grammes  (Voir  page      ). 
Bromoforme.  —  Hypnotique,  recommandé  contre  la 

coqueluche  :  adultes,  2  à  3  perles  à  0?r,05  ;  enfants, 
1  cuillerée  à  thé,  toutes  les  heures,  d'une  potion 
de  125  grammes  contenant  do  XII  à  XV  gouttes  de 
bromoforme  dissous  dans  5  grammes  d'alcool. 
Bromol.  —  Antiseptique   (diphtérie)   :  à  l'extérieur, 

1  gramme  pour  2o  grammes  de  glycérine  ;  à  l'inté- 
rieur, 0^,005  à  Oc', 01 5. 

Bromure  d'ammonium,  et  de  rubidium.  —  Anti- 
épileptique  :  2  grammes  plusieurs  fois  par  jour 
(7  à  8  grammes  dans  de  la  citronade). 

Bromure  d'éthyle.  — Anti-épileptique,antihystérique, 
anesthésique  :  5  à  15  grammes  en  inhalations. 

Bromure  de  nickel.  —  Anti-épilept.  :  0sr,30  à  0?r,60. 

Bromure  d'or.  —  Antihystérique,  antinévralgique  : 
0.^,00Sà0sr,0l0  (adultes),  0^,003  à0^,006  (enfants). 

Bromure  de  strontium.  —  Antinervin  (?),  antihelmin- 
tique   (Laborde)  :  2  à  10  grammes  dans  les  24  h"5. 

Brucine.  —  Excitant  musculaire  :  0?r,01  à  0ë,,,04. 

Bryone  et  bryonine.  —  Purgatif  hydragogue,  médica- 
ment des  phlegmasies  (pneumonie,  bronchite,  pleu- 
résie, rhumatisme,  coqueluche)  :  poudre  de  racine, 
0sr,50  à  4  grammes;  décoction  (8  grammes  pour  1 
litre  d'eau),  1  ou  2  tasses  par  jour;  teinture  à  1/5, 

2  à  5  grammes  par  jour. 
Bryonine  :  0sp.01  à  0g',02. 

3utyl-chloral.  —  Hypnotique,  antinévralgipue  :  1  à  2 
grammes  daus  une  potion  alcoolisée. 

Buxine.  —  Fébrifuge  :  0cr,50  à  l?r,50  en  doses  frac- 
tionnées. 


Cactus    grandiflorus.    —   Médicament    cardiaque 
extrait  fluide  américain,  1  à  V  gouttes. 
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Caféine.  —  Diurétique,  antinévralgique,  tonique,  sti- 
mulant, succédané  de  la  digitale  (Huchard)  :  à  l'in- 
térieur, Or1, 25  a  1  gramme, en  potion  ou  en  solution. 
En  injections  hypodermiques,  0^l',50  avec  1  gramme 
de  benzoate  de  soude  et  5  grammes  d'eau  distillée. 
On  emploie  aussi  le  citrate  décaféiné,  le  valérianate 
de  caféine. 

Calomel.  —  Antisyphilitique  :  injection,  0;-r,',10  en  sus- 
pension dans  l'huile  d'olive  stérilisée.  Diurétique  : 
dose  de  0gr, 05, répétée  4,  6  ou  8  fois  dans  la  journée. 

Camphorique  (Acide).  —  Antisudoriûque  :  2  grammes 
dans  les  24  heures  (cachets  ou  potion  alcoolisée). 

Canadol  {Ether  de  pétrole).  —  Anesthésique  local  :  pul- 
vérisations. 

Cannabis  indica.  —  Sédatif  de  l'estomac,  antispas- 
modique :  extrait,  0sp,05  dans  une  potion  à  prendre 
en  3  fois  ;  teinture,  II  à  XX  gouttes. 

Cantharidine.  —  Antituberculeuse  :  injections  hypo- 
dermiques, 0->',000]  à  0^,0002. 

Capsicum  annuum.  —  Stimulant,  antihémorrhoïda  : 
teinture  alcoolique,  Y  à  XXX  gouttes  ;  extrait 
aqueux,  0gr,25  à  0-rr,50. 

Cascara  amarga  (Amérique).  —  Antisyphilitique  : 
extrait  fluide  américain,  XL  à  L  gouttes. 

Cascara  sagrada.  —  Laxatif  :  poudre,  2  ou  3  cachets 
de  Or',25  ;  extrait  fluide  américain,  XX  gouttes  en 
plusieurs  fois  dans  du  vin  de  Lunel. 

Cédromine.  — Antirabique  :  3  grammes  en  potion  ou 
en  injections  hypodermiques. 

Cérium  [oxalate,  valérianate).  —  Contre  les  vomisse- 
ments nerveux,  0or,0a  à  0cr,10  en  pilules  de  0?r,'J25. 

Chloral    Hydrate  de).  Hypnotique  :  2  à  4  grammes, 

Chloralamide.  —  Hypnotique  :  2  à  3  grammes  le  soir. 

ChloraUinide    Succédané  du  chloral). 

Chloral-antipyrine.  —  Yoir  Hypnal.  Hypnotique,  i  à 
2  grammes 

Chloralose.—  Antithermique, hypnotique  :  1  à  3  cachet? 
espacés  de  0-1 .20  (dangereux). 

Chlorhydrate  d'apomorphine.  —  Éméto-cathartique  : 
0-r,U01  à  0-',004  en  potion;  injections  hypodermi- 
ques, 0^,005  à  0^,010. 

Chlorhydrate  d'hydroxylamine.  —  Antiherpétique  : 
pommade  à  3/30. 

Chlorhydrate  de  kairine.  —  Hypnotique  :  0-,25 
d'heure  en  heure;  dose  maximum,  l-',o0. 

Chorhydrate  de  pilocarpine.  —  Sialagogue,  sudo- 

41 
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rifique  :  0-',01  ù  0sr,03  en  granules  ou  en  injections 
sous-cutanées. 
Chlorhydrate  de  quinine  (Bi-).  —  Fébrifuge,  anti- 
pyrétique :  X  à  XX  gouttes  de  la  solution  (Villb- 

jean)  : 

Bichlorhydrate  de  quinine...       b  gp. 

Eau  distillée Q.  s.  pour  faire  lu  c.  c 

F.  s.  a. 

1  centimètre  cube  renferme  0-r,50  de  sel. 

Chlorodyne  ^employée  en  Angleterre).  —  Antispas- 
modique, calmant  :  0§r,25  à  1  gramme;  frictions, 
4  à  5  grammes. 

Chlorure  d'éthyle.  — Anesthésiqne  employé  pour  les 
petites  opérations  (abcès,  ongles  incarnés)  et  pour 
calmer  les  douleurs  névralgiques. 

Chrysarobine  (Poudre  de  Goa).  —  Antiherpétique- 
employé  contre  les  héniorrhoïdes  : 

Chrysarobine Ogr.80 

Iodoforme 0°;r.  30 

Extrait  de  belladone Ogr.60 

Vaseline 25  gr. 

Chrysophanique.  —  Antiherpétique  :  pommade  à 
1  ou  2  grammes  pour  30  grammes  d'axonge;  solu- 
tion chloroformique  à  15/100  pour  badigeonnages. 

Cicutine  (Bromhydrate  de).  —  Hypnotique  (O-'/JOI  à 
G-1 , 010,  en  granules). 

Cocaïne.—  Hypnotique  (à  l'intérieur)  :  Or1, 10  à  0-'.2o  ; 
anesthésique   (à    l'extérieur)    :   solution  de  2  à  1<> 
pour  100. 
Atlections  de  la  gorge  :  pastilles  à  0f»',01. 

Cocillana  (employée  en  Amérique).  —  Expectorant, 
diaphorétique  :  teinture,  10  grammes  par  jour,  par 
fractions  de  2  grammes  toutes  les  2  heures. 

Colchicine.  —  Diurétique  :  O?l',002  à  0?r,003;  purgatif  : 
0^,005. 
Antigoutteux,  antirhumatismal  :  0-T,004  à  0?r,006  par 
jour  (granules  à  0-T,001). 

Condurango.  —  Contrepoison  du  venin  des  serpents, 
anticancéreux  :  décoction,  15  grammes  d'écorce 
dans  360  grammes  d'eau,  2  à  3  cuillerées  par  jour. 

Convallamarine.  —  Régularise  les  mouvements  du 
cœur,  diurétique  :  us',10  par  jour  (adultes)  en 
pilules  ou  en  cachets;  0sr,02  à  0b'r,04  (enfants). 
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—  Crison.  

Sirop  d'écorce  d'oranges  amères.. ..     500  gr. 
Convallamarine Cgr.50 

2  à  3  cuillerées  par  jour. 

Convallarine.  —  Purgatif  drastique. 

Coto.  —  Stimulant,  antidiarrhéique  :  cotoïne,  0?r,15  à 
0-r,20  dans  120  grammes  de  véhicule  (additionné? 
de  1  gramme  de  bicarbonate  de  soude  et  de  20 
grammes  de  glycérine);  0-'",20  à  0rr>",60  par  jour,  en 
cachets  de  Os'%20. 

Cotoïne.  —  Antirhumatismal  :  0-r,10  à  0ferr,20  par  jour. 

Créoline  (Crésyl).  —  Antiseptique  :  à  l'extérieur,  eau 
créolinée  à  5  ou  20  pour  1000  (pansements,  lave- 
ments). A  l'intérieur  :  5  à  6  capsules  contenant  cha- 
cune Or1', 06  de  créoline  (peu  usitée). 

Créosote  de-  hêtre,  —  Antiseptique,  anticatarrhal  : 
à  l'intérieur,  1  a  2  grammes  par  jour,  dans  du  vin 
(10  gr.  pour  2ï0  gr.  d"alcool  à  90°  et  Q.  s.  de  vin 
de  Grenache  pour  compléter  1  litre),  de  l'huile  de 
foie  de  morue,  de  la  glycérine. 

—    DlBTEBICH.  — 

Pilules  : 

>sote  de  hêtre 10  gr. 

Glycérine  à  30°  Baume 2  gr. 

Suc  de  réglisse  pulrérisé 2u  gr. 

l'uudre  de  réglisse 18  gr. 

F.  s.  a.  100  pilules.  Chaque  pilule  contient  0  gr.   10  de  créosote, 
i  à  20. 

Crésalol.  —  Antiseptique  intestinal  :  2  grammes  en 
4  fois  dans  les  24  heures,  en  cachets. 

Crésotinate  de  soude.  —  Antipyrétique  :  2  à  5 
grammes. 

Crésylol.  —  Antiseptique  :  mêmes  doses  que  le 
phénol  (4  fois  moins  toxique  et  plus  antiseptique 
que  le  phénol). 

Croton-chloral.  —  Hypnotique,  auesthésique  :  0^,50 
à  2  grammes. 

Croton-tiglium  (Huile  de).  —  Purgatif  drastique 
très  violent,  révulsif  :  1  goutte  dans  1  tasse  de 
bouillon. 

Curare.  —  Anti-épileptique,  paralysant,  antagoniste  de 
la  strychnine  :  0&r,05  à  0<r,10,  en  injections  hypo- 
dermiques, en  plusieurs  fois  i0ér|,,03  pour  XX  gouttes 
d'eau  distillée). 
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Curarine.  —  Os*,  002  à  0sr,005  eu  plusieurs  injections 

hypodermiques. 
Cyanhydrique  (Acide).  —  Sédatif;  en  solution  médi- 
cale à  1/1000,  V  à  XII  gouttes. 
Cyanure  de  mercure.  —  Antidiphtéritique,  anti- 
syphilitique :  1  cuillerée  à  dessert  toutes  les 
1/2  heures  ou  toutes  les  heures  suivant  l'âge,  de 
la  potion  suivante  : 

Cyanure  de  Hg. . Ogi',02 

Teinture  d'aconit 2  gr. 

Miel 50  gr. 

Eau  distillée 150  gr. 

F.  s.  a. 

Et: 

Gargarisme  : 

Cyanure  de  Hg 0sT,04 

Eau  de  menthe 400  gr. 


Damiana  (employé  en  Amérique).  —  Stimulant,  anti- 
néphrétique, antidiabétique  :  extrait  fluide  améri- 
cain, 4  à  10  grammes  par  jour;  teinture,  1  à  8 
grammes. 

Danaïs  fragans.  —  Fébrifuge  :  décoction  à  10/100, 
50  grammes. 

Daturine.  —  Narcotique,  antispasmodique  :  1  à  2  gra- 
nules dosés  à  0nr,0005. 

Delphine.  —  Antinévralgique  :  0^,005  à  0nr'",04. 

Dermatol.  —  Antiseptique  (Voir  page  63;. 

Désinfectol.  —  Antiseptique  :  émulsion  dans  l'eau, 
2  à  7/100. 

Diastase  [Maltine).  —  Ferment  digestif:  0?r,10  à 
0sr,50  en  cachets  ou  dans  un  élixir  faiblement 
alcoolique. 

Digitale.  —  Voir  page  158. 

Digitaléine  (Allemagne).  —  Anti-aphrodisiaque,  diu- 
rétique :  0?'-,001  à  0gr,003  (?). 

Digitaline  chloroformique  amorphe.  —  Toni-car- 
diaque,  diurétique  :  0=l',000o  à  0sr,001.  Granules 
dosés  à  0gr,C005. 

Digitaline  non  chloroformique  (Homolle).  —  0gr.001 
à  0sr,005.  Granules  dosés  0^,0005  et  à  0'K,0Ô1. 

Digitaline  cristallisée  (Nativellr).—  Toni-cardiaque, 
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anti-aphrodisiaque  :   Off',00025   à  O-'.OOl.    Granules 
dosés  à  O?"-, 00025. 

Dithiosalicylate  de  soude.  —  Antirhumatismal  : 
0^,50  à  1  gramme. 

Diurétine.  —  Diurétique  :  1  gramme,  3  à  5  fois  par 
jour  eu  paquets  on  en  cachets. 

Doliarina.  —  Succédané  de  la  pepsine  (?)  :  10  à  12 
grammes. 

Doundaké.  —  Tonique,  fébrifuge  :  doses  du  quin- 
quina. 

Drosera  rotundifolia.  —  Antispasmodique  (coquelu- 
che) :  teinture  ou  alcoolature,  V  à  XX  gouttes  par 
jours.  On  peut  aller  jusqu'à  10  et  15  grammes. 

Duboisine  {Duboisin  myoporoïdes).  —  A  l'intérieur  de 
0s?r,  00025  à  0^,001  (succédané  de  l'atropine). 
Mydriatique  :    on   emploie  le   sulfate   en   collyre. 
USr,05  pour  10  grammes  d'eau  distillée. 


Eau-de-vie  allemande.  —Drastique  :  5  à  25  grammes. 

Eau  chloroformée  saturée.  —  Antispasmodique, 
autifermentescible  :1  cuillerée  à  soupe  dans  un  peu 
d*eau  toutes  les  heures,  jusqu'à  soulagement  (dou- 
leurs de  l'estomac). 

Elatérine  (Etaterium  momordica).  —  Purgatif  drasti- 
que :  0?',001  à  0?r,004. 

Elléboréine.— Anesthésique  (thérapeutique  oculaire)  : 
collyre,  0rr,10  pour  10  grammes  d'eau  distillée. 
I  à  II  gouttes. 

Embélate  d'ammoniaque.  —  Tœnifuge  :  Os',15  chez 
l'enfant;  0sr,30  chez  l'adulte. 

Emétine.  —  Vomitif,  expectorant  :  0sr,00t   à  0^,010. 

Emétique.  —  Vomitif  :  0-'\05  à  0sr,15  (dans  un  peu 
d'eau).  Purgatif:  0^,10  à  0^,20  (dans  500  gr.  d'eau). 
Contre-stimulant:  0?',30  à  0sr,80  (en  potion,  à 
doses  réfractées). 

Ergot. — Hémostatique,  excito-moteur,  antipyrétique  : 
poudre,  0s|-,25  à  6  grammes  (obstétrical  .' 

Ergotine.  —  0^,50  à  4  grammes. 

Ergotinine.  —  0^,00025  à  0^,005. 

Erigeroncanadense.  — Diurétique,  antidiarrhéique  : 
Infusion,  15  grammes  pour  1,000  grammes  d'eau; 
poudre,  0?r,05  à  0sr,20  toutes  les  heures. 
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Erythrophléine.  —  Succédané  de  la  cocaïne  :  1  à  3 
dixièmes  de  milligramme  par  jour. 

Esérine  (Sulfate  d'j  [Physostigmine).  —  Antagoniste 
de  l'atropine,  antimydriatique  :  à  l'intérieur, 
0gr,001  à  0^T,005;  à  l'extérieur,  1  gramme  pour  200 
grammes  d'eau  distillée,  en  collyre. 

Essence  de  Cajeput.  —  Antirhumatismal  :  X  à  LX 
gouttes  par  jour. 

Essence  de  Wintergreen.  —  Rhumatisme  articu- 
laire aigu  :  à  l'extérieur,  applications  sur  les  arti- 
culations, les  recouvrir  do  flanelle. 

Esprit  de  Sylvius  ou  de  Mindererus.  -  Stimulant 
diaphorétique  :  XX  à  LX  gouttes,  en  potion. 

Ether  iodoformé. —  Injections  dans  les  abcès  froids  : 
solution  à  5/400  (ne  pas  dépasser  100  grammes). 

Ether  sulfurique.  —  Excitant,  antispasmodique  :  à 
l'intérieur,  X  à  XL  gouttes  ;  pur  en  injections  hypo- 
dermiques. 

Ethoxycaféine.  —  Antinévralgique,  narcotique  contre 
la  migraine  :  0sr,25  en  1  cachet  au  moment  de 
l'accès;  associer  cette  dose  à  0sr,05  de  chlorhydrate 
de  cocaïne,  pour  éviter  1rs  vomissements. 

Ethylchloraluréthane.  —  Voir  Sulfonal. 

Eucalyptol  [Eucalyptus  g  lo  bu  lus).  —  Antiphthisique, 
fébrifuge  :  3  ou  4  capsules,  0sr,20  par  jour;  injec- 
tions hypodermiques.  0?T,15  à  0gr,50. 

(1  partie  pour  4  de  vaseline  liquide)  : 

Eucalyptol 20  gr. 

Vaseline 80  gr . 


Eugénol.  —  Antiseptique  interne,  névrosthénique  : 
0gr,75  par  jour  (en  perles)  ;  injections  hypodermi- 
ques, 1/30  de  vaseline  liquide. 

Eulyptol.  —  Antirhumatismal,  antiseptique  :  1  à  3 
grammes  en  potion. 

Euphorbia pilulifera. —  Anti-asthmatique;  teinture, 
X  à  XXX  gouttes. 

Euphorine.  —  Antirhumatismal,  antiseptique  :  0sr,50 
à  2  grammes  par  jour. 

Europhène.  —  Antiseptique  succédané  de  l'iodo- 
forme  :  vaseline  à  1/50. 

Evonymine.  —  Cholagogue  :  0sr,05  à  0^,30. 

Exalgine.  —  Antithermiquo,  analgésique  :  0sr,20  en 
une  seule  fois  ou  0?r,40,  en  2  fois. 
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Solution  deBlaucard  : 

Exalgine , 2gr,40 

A  Icool  à   80° 00  gr . 

Sirop  d'écorce  d'oranges  araères 108   gr. 

Sirop   de  coquelicots t6  gr. 

Chaque  cuillerée  à  s  jupe  contient  Ok',20  d'exalgine. 
Les  comprimés  contiennent  0gr,05  de  principe  actif. 

Extrait  de  malt.  —  Ferment  digestif.  L'essence  de 
malt  liquide,  est  nue  excellente  préparation  à  la 
dose  de  I  à  2  cuillerées  à  caledans  un  verre 
d'eau. 


Faam.  —  Excitaut  :   infusion   théiforme,  5  grammes 

pour  250  grammes, 
Ferrugineux.  —  Antichlorotique  : 

Arséniate  de  fer,  0-r,\0I   à  0^,20   eu  pilules  de  0sr,01. 

Carbonate  de  fer,  0-',10  à  1  gramme. 

Chlorure  ferreux,  0-',05  à  0op,25. 

Chlorure  ferrique  (perchlorure),  1  à  4  grammes. 

Ferrocyanhydrate  de  quinine.   —   Fébrifuge  :    1   à  2 

grammes. 
lodure  de  fer,  tonique,   antiscrofuleux  :    Qsr,05    à  1 

gramme  (pilules  à  0sr,05). 
Le  sirop  d'iodure  de  fer  de  Blancard  contient  0sp,10 
d'iodure  par  cuillerée  à  soupe  : 

For 2  gr. 

Iode 4gr,10 

Eau 10    gr. 

Sirop  de  sucre  à  froid 985  gr. 

M. 

Les  pilules  Blancard  contiennent  chaque  0gr,05  d'iodure  de  fer. 

Sulfate  de  fer,  à  0^,03  0^,50. 
Tarira  te  ferrico- potassique,   0or,25  à  4  grammes. 
Valérianate  de  fer,  <>-l-,(p  àOr'^SO. 
Fève  de  Calabar.  —  An^mydriatique,  antagoniste  de 
l'atropine  ;  poudre,  0gr,05  à  0gc,20.  —  Voir  Escrine. 
Fève  des   marais.  —  Àutinéphrétique  :  infusion,   50 
à  60  fleurs  par  tasse,  2  tasses  au  début  des  dou- 
leurs. 
Fluorure  de   sodium,  —  Antituberculeux  :  0-'\10  à 

O'viO  par  jour. 
Fluosilicate  de  soude.  —  Antiseptique  non  causti- 
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que  :   solution  à   2/100.  Solution  à  1/500  pour    le 

lavage  de  la  vessie,  à  6/100  en  obstétrique. 
Formanilide .  —  Hypnotique  :  1  à  3  cachets  espacés 

de  0g«",20. 
Formol.  —  Antiseptique  puissant. 
Fougère  mâle.  —  Tœnicide  :  extrait  oléo-éthéré,  2  à 

4  grammes  en  20  capsules,  10  le  soir,  10  le  matin. 
Fraxine.  —  Fébrifuge  :  0cr,50  à  1  gramme. 
Fumarine. —  Tonique,  stimulant,  dépuratif  :  0sr,10  k 

0?'\20 . 
Fuchsine  —  Anti-albuminurique  :  0sr,05  à  0sr,10  chez 

les  enfants;  0sr,25  à  0br,\40  chez  les  adultes. 


Gaïacol.  —  Anti-expectorant,   antituberculeux,  anti- 
spasmodique (Voir  Créosote  de  hêtre)  :  1  à  2  gram- 
mes. 
Injection  hypodermique.  —  (Voir  Tuberculose.) 

—  PlGNOL.    

Gaïacol 2  gr. 

Eucalyptol 14  gr. 

lodoforme 1  gr. 

Huile  d'amandes  douces Q.  s.  pour  10Û  c.  c. 

F.  s.  a.  1  à  10  grammes  par  jour. 

Galazyme.   —  Lait  fermenté  (10  gr.  de  sucre  et  4  gr. 

de  levure  par  litre  de  lait). 
Gallacétophénone.   —  Employé  contre  le  psoriasis 

en  pommade  à  10/100  (Von  Ins,  de  Berne). 
Gallanol.  —  Employé  contre  l'eczéma  et  le  psoriasis  : 

pommade  à  la  vaseline  à  1/30,  1/10,  5/20. 
Gallobromol. — Anti-épileptique,  aotichoréique  ;  0g'  ,50. 

à  4  grammes  en  cachets  de  Or^Q. 
Gaulthéria.    —    Antirhumatismal  :  X    à  XX  goutte? 

toutes  les  2  ou  3  heures. 
Gélatol.  —  Excipient,  pommade  américaine. 
Gélosine. —  Gelée  employée  pour  faire  des  pommade? 

et  des  cataplasmes.  Koch  l'emploie  pour  La  culture 

des  microbes. 
Gelsémine.  —  Antinévralgique,  fébrifuge  :  OsT,0005  à 

Otfr.004  (ne  pas  dépasser  cette  dose). 
Gelsemium  sempervirens.  —  Antinévralgique,  cal- 
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niant  dentaire  :  teinture,  XV  à  XXX  gouttes;  pou- 
dre, 0n''\0o  à  0p\30. 

Genêt.  —  Voir  Spartéine. 

Géranium  maculatum.  —  Antidiarrhéique,  antihé- 
morrhagique  :  décoction  à  50/1000,  60  grammes; 
extrait  tluide  américain,  1  à  2  grammes. 

Gingembre.  —  Stomachique  stimulant  :  poudre,  1  à 
2  grammes;  teinture,  2  à  10  grammes. 

Gomme  ammoniaque.  —  Antispasmodique,  stoma- 
chique, emménagogne:  0^T,50  à  2  grammes,  en 
potion. 

Gomme  gutte.  —  Purgatif  drastique  violent,  anthel- 
mintique  :  0?r?10  à  0sr,30. 

Gossipium.  — Anti-aménorrhéique:  XXX  à  LX  gouttes 
d'extrait  fluide. 

Grindelia  robusta  (employé  aux  États-Unis).  — 
Régulateur  du  cœur,  anticoquelucheux  :  extrait 
fluide,  0?r,60  à  2  grammes,  dans  l'eau  sucrée 
ou  de  lait,  toutes  les  2  heures  ;  extrait  alcoolique, 
en  pilules  de  0sr,12  à  0sr,15,  3  par  jour  ;  teinture, 
XV  à  XX  gouttes. 

Guaco.  —  Analgésique,  drastique  :  extrait  fluide  amé- 
ricain, 1  à  3  grammes;  teinture,  2  à   4  grammes. 

Guarana.  —  Antinévralgique  (migraine)  :  poudre, 
fj£>',50  à  1  gramme;  extrait,  0&r,25. 

Gurgum  balsam.  — Antiblennorrhagique  :  4  à  6  gram- 
mes par  jour,  eu  capsules. 


H 

Hamamelis  virginica.  —  Autihémorrhoïdale,  hémos- 
tatique (maladies  utérines)  :  décoction,  30    gram- 
mes de  feuilles  pour  1/2  litre  d'eau,  1   verre  par 
jour. 
Extrait  fluide,  3  à  4  cuillerées  par  jour,  ou  X  gouttes 

toutes  les  2  heures. 
Teinture  à  \  '5,  2  à  5  grammes. 
Extrait  sec  (hamametine),  0?r,05  à  0  sr,15. 
Pommade  à  1/10  avec  la  teinture. 
Haschisch.  —  Excitant:  extrait  gras,  ]  à  3  grammes. 
Haschischine.  —  Narcotique  :  0sr,05  à0sr,10,  teinture 

à  110,  X  àXL  gouttes. 
Hélénine    {Camphre    d'aunée).    —     Antituberculeux 
balsamique  :  USr,50  à  1  gramme  par  jour. 

41. 
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Helianthus  annuus.*-  Fébrifuge  :  teinture  alcooli- 
que à  1  5,  X  à  XXWgouttes.  3  ou  4  fois  par  jour. 

Hippurate  de  chaux.  —  Cholagogue  :  0sr,25  à 
1  gramme. 

Hippurate  de  lithine.  —  Cholagogue  :  0&rl',25  à  l?r,50. 

Hoang-Nan.  — Antirabique,  antiherpétique  :  poudre, 
OS', 05  à  0g'r,01o  ;  extrait  hydro  -  alcoolique 
0sr,25. 

Hopéiue.  — Narcotique  américain  (?):  0=r,01  à  0?r,03. 

Huamanripa  (employée  par  les  Indiens).  —  Sudori- 
iîque,  expectorant  :  infusion  25  grammes  pour 
1  litre  d'eau. 

Huile  de  Chaulmoogra  (employée  par  les  Indiens). 
—  Antiherpétique,  antiscrofuleux,  antisyphilitique  : 
0=r,25  à  0sr,50  avant  chaque  repas  (en  "capsules  de 
0sr,10).  Pour  les  enfants,  II  à  III  gouttes  dans  du 
lait. 

Huile  de  Jatropha  curcas.  —  Purgatif  drastique  :  X 
à  XX  gouttes. 

Hustilago  maïdis.  —  Hémostatique,  antisperma- 
torrnéique  :  extrait  fluide,  X  à  XX  gouttes. 

Hydracétine .  —  Voir  Pyrodine.  —  Antirhumatismal: 
lh-<',0o  à  0^,15. 

Hydrastis  canadeusis.  —  Antimétrorrhagique,  toni- 
que,   diurétique:    extrait    fluide    américain.    1    à 
5  grammes  eu  3  ou    4  fois;  teinture  à   1/10,  XX   à 
XXX  gouttes. 
Uydrastine.    —   Tonique,   fébrifuge  :    0?r,05   à  0sr,25 

par  grauules  de  0?r,0J . 
Hydrastinine.  —  Autimétrorrhagique  :  injection  hy- 
podermique, 1  gramme   de  la  solution  à  5, 100  ou 
10  100  de  chlorhydrate  d'hydrastinine. 

Hydrate  d'amylène.  —  Anti-épileptique,  hypnotique: 
3  à  S  grammes  par  jour  en  plusieurs  fois,  capsules 
à  1  gramme. 

Potion; 

Hydrate  d'amylène 8  gr. 

Eau  distillée 60  gr. 

Extrait  de  réglisse 10  gr. 

F.   s.  a.  A  prendre  dans  les   24   heures   par  cuillerées  à  thé. 

Hydrate  de  chloral  —  Voir  Chloral. 
Hydrate  de  crésyle.  —  Voir  Crésylol. 
Hydrocotyle  asiatique.  —  Antiherpétique  :  poudre 
de  feuilles  fraîches,  0?r,25  à  0?l',50,  3  fois  par  jour. 
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Hydronaphtol.    —    Antithermique    :    ;*i    l'intérieur, 
0-T,12  à  0"r,lo  toutes  les  T  heures. 
Antiseptique  :    solution    à    40, 1000    dans  l'eau  alcoo- 
lisée. 

Hydroquinone  (Paradioxy phénol).  —  Antiseptique, 
antithermique  (iléo-typhus,  érysipèie,  rhuma- 
tismes articulaires  aigus)  :  0?T,30  à  0">',50. 

Hydroxylamine.  —  Préconisée  dans  le  psoriasis  : 
pommade  à  2/30. 

Hyoscine,  Hyosciamine.  —  Hypnotique,  anticho- 
réique  :  0^,0005  à  0-'',008  progressivement  en 
granules  de  0sr,0005  ou  en  injections  hypoder- 
miques, à  0?r,02/10,  1  2  seringue  de  Pravaz. 
Mydriatique  :  collyre  à0-1-,0o  pour  20  grammes  d'eau 
distillée. 

Hypnal  [Chloral  antipyrine).  —  Hypnotique  :  1  gram- 
me.   Hypnotique- analgésique  ,     antinévralgique  : 

2  à  3  grammes  (très  avantageux  chez  les  enfants). 
Hypnone  (Acétophénone).  —  Hypnotique  :    5  à  8  cap- 
sules de  0sr,05.  Ne  pas  dépasser  0?r,50;  ou    IV    à 
VIII  gouttes  (0^,10  à  0-r,20)  dans  une  lasse  de  thé. 

Hysterianica  Baylahuen.  —  Employée  au  Chili 
contre  la  dysenterie,  les  diarrhées  des  phtisiques  : 
teinture  alcoolique,  o  à  10  grammes;  infusion, 
10  grammes  de  plante  pour  1  litre  d'eau  bouillante, 

3  à  4  tasses. 


Ichthyol.  —  Employé  avec  succès  en  gynécologie 
(périmétrites,  métrites,  salpingites,  érosions  du 
col,  endocervicites  catarrhales)  et  préconisé  dans 
le  psoriasis  et  autres  maladies  de  la  peau  :  à  l'in- 
térieur, 3  fois  par  jour,  1  dragée  de  0gr,10 
d'ichthyol. 
A  l'extérieur  : 

Sulfo-ichthyolate  d'ammoniaque. . .     5  à  20  gr. 

Glycérine  à  30°  Baume 100  gr. 

M.   Pour  pansements  vaginaux. 

Ingluvine.     —     Succédané    de     la    pepsine:    0^',50 

igr,50. 

Iodoforme.    —  Auesthésique,    antisyphilitique,  anti- 
tuberculeux, antiseptique  : 
A  l'intérieur,  0?r,l0  à  0^,50. 
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Pilules: 

Iodoforme Ogr.  10. 

Sucre  de  lait Ogr.  05. 

Miel Q.  s. 

Four  1   pilulle.  2  à  3  par  jour* 

Iodol.  —  Antiseptique,  antisyphilitique  à  la  période, 
tertiaire  (succédané  de  l'iodoforme,  odeur  moins 
désagréable)  :  à  l'intérieur,  0?r,10  à  0sT,15  par  jour  : 
à  l'extérieur,  poudre  en  applications. 

lodophénine.  —  Antiseptique  puissant  à  1/5000  (?). 

Iodopyrine.  —  Analgésique  :  0§T,50  à  lg»*,50. 

Iodure  d'amyle  —  Antinévralgique,  accélérateur 
des  battements  du  cœur,   inhalations. 

Iodure  de  baryum.  —  Antiscrofuleux:  0gr,10. 

Iodure  de  calcium.  —  Antiphthisique,  0§r,2o  à 
1  gramme. 

Iodure  d'éthyle.  —  Antispasmodique,  anti-asthma- 
tique: VI  à  X  gouttes  eu  inhalations. 

Iodure  de  fer.  —  Tonique:  0sr,10  à  1   gramme. 

Iodure  de  mercure  (Proto-).  —  Antisyphilitique: 
0sr,01  à  OS',05. 

Iodure  de  plomb.  — Antiscrofuleux:  Ogr.Oo  à  0§r,50. 

Iodure  de  potassium.  —  Antisyphilitique,  fondaut 
résolutif:  0sr,50  à  10  grammes. 

Iodure  de  sodium.  —  Succédané  du  précédent, 
employé  dans  les  affections  cardiaques,  l'angine  de 
poitrine  :  0gr,50  à  15  grammes. 

Iridine.  —  Stimulant,  cholagogue,  éméto-cathartique  : 
0êT,20  (vomissements  incoercibles  de  la  grossesse). 

Isococaïne .  —  Anesthésique  agissant  plus  rapidement 
que  la  cocaïne. 


Jaborandi.  —  Sudorifique,  sialagogue  :  extrait  fluide, 

0^.50  à  5  grammes  ;  extrait  alcoolique,  0sr,25  à0-r,75. 
Pilocarpine   (mêmes    propriétés)  :  0sr,005  à  0sr,02  en 

granules  ou  en  injection  hypodermique. 
Jacaranda  caroba.  — Antisyphilitique:  extrait  fluide 

américain,  4  à  10  grammes. 
Jalap.  —  Purgatif  dastique  :  extrait,  0s'r,25  à  1  gramme  ; 

pondre,  1  à  4  grammes;  résine,  0£r,15  à  0sr,50. 
Jamaïca  Dogwood  (employé  en  Amérique).  —  Anes- 
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thésique  :  applications  directes  de  1  extrait  fluide  sur 

les  plaies. 
Jambul.  —  Antidiabétique,   tonique,   astringent  :  3  à 

4  grammes  dans  les  24  heures  par  doses  de  0sr,50 

en  cachets  répétées  6  à  8  fois  (continuer  longtemps 

cette  médicatiou). 
Jéquirity. —  Utilisé  dans  le  cas  de  blépharo-conjonc- 

tivite    granuleuse  :     macération     de     la      graine, 

10  grammes  pour    oOO   grammes  d'eau,    pendant 

24  heures,  filtrer. 
Juglandin.   —   Gholagogue  :    laxatif,  0sr,15  à  0sr,20  i 

purgatif,  0=r,50  à  2  grammes. 
Jusquiame.  —  Narcotique  :   poudre,  0sr,10    à  0-T,50  ; 

teinture,  0§t,o0  à  4  grammes.  —  Voir  Hyosciamine. 


Kairine  'Chlorhydrate  de).  — Antithermique:  0sr,50 

à  2  grammes. 
Kaladana.   —  Cathartique,  drastique:   extrait  alcoo- 
lique, 0gr,30  à  0^,40. 
Kamala.  —  Anthelmintique  :  poudre,  5  à  12  grammes; 

teinture,  4  à  8  grammes. 
Kat  et  Katine.  —  Tonique  :  infusion,  5  à  15  grammes 

de  feuilles  sèches  pour  500  grammes  d'eau;  alcoo- 

lature,    15    grammes;    extrait    hydro-alcoolique, 

3  grammes. 
Kava-kava.  —  Antigonorrhéique,  anesthésique  local  : 

pilules  de  0?r,  10.  10  à  20;  extrait  mou,  là2grammes; 

infusion,  10  grammes  pour  1  litre  d'eau,  à  prendre 

en  4  ou  5  fois  dans  la  journée. 
Kéfir.  —  Aliment  très  digestible  (dyspepsie,  anémie, 

phthisie,  dysenterie)  :    1  verre  à  4  bouteilles  par 

jour. 
Kératine.  —  Employée  pour  enrober  les  pilules  qui 

doivent  agir  sur  fintestin. 
Kermès.  —  Diaphorétique,  expectorant  :  0sr,10à(Hr,50; 

contro-stimulant,  1  à  2  grammes. 
Kola.  — Tonique  du  cœur,  aliment  d'épargne':  infusion 

de  poudre  torréfiée,  1  gramme  par  tasse  ;  extrait 

alcoolique,  0-r,50  à  2  grammes.  Biscuits  à  la  poudre 

de  kola  (Heckel). 
Kousséine.  —Vermifuge:  0s',020  à  0S'-,025. 
Kousso-  —  Poudre,  15  à  20  grammes. 
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Lactate  de  quinine.  —  Fébrifuge:  Osi',25  à  i  gramme. 
Lactique  (Acide).  —  Antidiarrhéique  :   1  cuillerée  à 

café  de  la   solution  à  2  0/0    après    chaque   tétée, 

(0er,20  à  2  gr.). 
Lactose.  —  Diurétique   cardiaque  :  100  grammes  par 

24  heures,  dissous   dans  2  litres  d'eau  (pendant  8 

ou  10  jours). 
Lanoline  et  Lanésine.  —  Corps  gras  extrait  du  suint 

des  moutons  :  pure  ou  additionnée    de  5  à  20  0  0 

d'axonge. 
Lantanine.  —  Antithermique,  fébrifuge:  1  à  2  grammes 

par  jour,  en  pilules. 
Laurier-rose.  —  Tonique  du  cœur,  diurétique  succé- 
dané de  la  digitale  :  extrait  alcoolique  d'écorce  en 

pilules  contenant  0fr,05,  2  à  4  pilules  par  jour. 

Ou  potion: 

—  Bardët  — 

Extrait  alcoolique  de  laurier-rose...         2gr.50 

Eau 120     gr. 

Sirop  de  fleurs  d'oranger 30     gr. 

1  à  3  cuillerées    à  soupe  dans  les  24    heures.   Chaque  cuillerée 
représente  Ogr.25  d'extrait. 

Leptandra  Virginica.  —  Cholagogue,  éméto-cathar- 
tique  violent  :  lsr,50  à  4  grammes. 
Leptandrine,  0§T,75  à  0=r,25. 
Lipanine.  —  Succédané  de  l'huile  de  foie  de  morue, 
antiscrofuleux,  anti-anémique  :  pour  les  adultes,  2  à 
6  cuillerées  à  soupe  ;  pour  les  enfants,  1  à  4  cuille- 
rées à  thé. 
Lithine  (Sels  de).  —Antidiabétique,  anti-arthritique, 
antigoutteux  lithontriptique  : 
Benzoate,  0sr,20  à  2  grammes. 
Borate,  0ê''\25  à  0gr,7o. 
Bromure,  hypnotique,  0gr,10  à  0êr,75. 
Carbonate,  antigoutteux,  0§r,10  à  0=r,50. 
Iodure,  0&r,50  à  2  grammes. 
Salicylate,  0ër,50  à  2sr,50. 
Lobelia   inflata   et  delessea.    —  Antispasmodique, 
anti-asthmatique,  antidyspnéique  :  poudre,  0sr,25à 
0rro0  ;    teinture    alcoolique,    1    à    5    grammes  et 
même  15  grammes  (Sylva  Nunez). 
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Lobelia  syphilitica.  --  Antisyphilitique  :  décoction  à 
50  2000  réduite  à  3,000  (500  à  1,000  grammes  par 
jour). 

Lobéline.  —  0    ,003  à  0^,030. 

Lupuline.  —  Narcotique,  sédatif,  0§r,25à  2  grammes. 

Lysol.  —  Autiseptique  :  solution  à  I  J  00  ;  si  dermatoses» 
solution  à  20  100. 


M 


Magnésie.  —  Anti-acide,  purgatif,  4  à  12  grammes; 
citrale  et  tartrate,  30  à  60  grammes. 

Maltine.  —  Voir  Diastase. 

Mannite.  —  Purgatif:  5  à  20  grammes. 

Maté.  —  Stimulant,  aliment  d'épargne:  infusion,  20 
à  40  grammes  pour  1  litre  d'eau  On  fait  bouillir 
une  cuillerée  de  feuilles  dans  300  grammes  d'eau 
pendant  2  minutes,  on  verse  le  tout  dans  la  théière, 
on  décante  et  on  jette  de  l'eau  bouillante  sur  le 
marc.  Cette  deuxième  infusion  est  savoureuse.  La 
troisième  infusion  serait  encore  meilleure. 

Mâtico.  —  Hémostatique,  antiblennorrhagique  :  huile 
essentielle,  0^ri',20  à  1  gramme  ;  infusion,  10  gram- 
,  mes  pour  1  litre  d'eau. 
Électuaire  : 

Essence  de  matico 1   gr. 

Copahu 20  gr. 

Cubèle 10  gr. 

Sucre  pulvérisé Q.  s. 

F.  s.  a.  6  bols. 

Méconate  de  narcéinc.  —  Hypnotique  :  0<n.,005  a 
0  s-,  020. 

Mentha  Puleguium  (Angleterre).  —  Emménagogue, 
abortif  infaillible:  huile  de  puleguium,  0sr,50  à 
2  grammes  par  la  bouche  ou  en  injections  sous- 
cutanées. 

Menthol.  —  Antiseptique,  antinévralgique  :  solution 
huileuse  à  20/10U;  a  l'intérieur,  contre  les  vomis- 
sements de  la  grossesse,  1  cuillerée  à  café  toutes 
les  heures  de  la  potion  suivante  : 
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Menthol 1   gr. 

Alcool 20  gr . 

Sirop 30  gr. 

F.  s.  a. 

Mercure  (Alalinate  de).  —  Voir  page  641. 
Bichiorure,  biiodure  (Voir  ces  mots). 

Métachloral.  —  Antiseptique,  caustique  :  crayons 
caustiques  ;  poudre,  applications  sur  les  plaies. 

Méthacétine.  —  Antithermique,  analgésique,  antisep- 
tique, réussit  bien  chez  les  enfants:  0^,20  à  (té1', 30 
en  une  seule  dose. 

Méthylacétanilide.  —  Voir  Exalgine. 

Méthylal.  —  Hypnotique  produisant  immédiatement 
un   sommeil  profond,  antidote  de  la  strychnine  : 
0êr,50  à  1  gramme. 
Analgésique  :  Uniment,  15  grammes  pour  85  grammes 

d'huile  d'amandes  douces. 
Odontalgique  :  mixture,  2  grammes  pour  8  grammes 

de  teinture  de  coca. 

Méthyle  (Chlorure  de).  —  Anesthésique  local,  em- 
ployé par  le  Dr  Debove  contre  la  sciatique  :  pulvé- 
risations au  moyen  du  siphon  de  Galante  (abaisse- 
ment de  température  à—  15°). 

Méthyle  dodure  de).  —  Vésicant. 

Méthysalol.  —  Antirhumatismal  :  0sr,50  à  lsr,50. 

Microcidine.  —  Antisepsie,  solution  aqueuse  à  3  ou 
5/1000,  employée  dans  le  pansement  des  plaies. 

Molline.  —  Savon  surgras,  employé  avantageusement 
comme  excipient  de  pommades. 

Moringa.  —  Diurétique  puissant  (employé  en  Amé- 
rique) :  teinture  au  1/5,  2  à  5  grammes. 

Morphine  (acétate,  bromhydrate,  chlorhydrate).  — 
Analgésique  puissant  :  de  0§r,01  à  0^,05,  dose 
maxima. 

Morrhuol.  —  Succédané  de  l'huile  de  foie  de  morue  : 
0gr,50  à  2  grammes.  Capsules  de  0gp,20,  2  aux  en- 
fants de  6  à  8  ans  ;  4  aux  enfants  de  8  à  12  ans  et 
8  à  10  capsules  aux  adultes. 

Mousse  de  Corse.  —  Vermifuge  :  poudre,  1  à  12 
grammes. 

Mudar  (Ecorce  de).  —  Tonique,  anti-épileptique,  dia- 
phorétiqne;  poudre  d'écorce,  0sr,20  à  0=p,40. 
Émétique  :  poudrel  à  4  grammes;  suc  laiteux,  0^,80 

(Bardet). 

Muguet.  —  Diurétique,  régularise  les  mouvements  du 
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cœur:  extrait  aqueux,  1  à  2  grammes;  sirop 
(10  gr=  d'extrait  pour  500  gr.  de  sirop  d'écorce 
d'oranges  amères),  2  à  3  cuillerées.  —  VoivConval- 
lamarine. 
Myrtol.  —  Succédané  de  l'eucalyptol;  antiseptique, 
stimulant  des  fonctions  digestives,  anticatarrhal  : 
capsules  de  0rr,20,  8  à  12. 


N 

Napelline.  — Narcotique,  antinévralgique, analgésique: 
pilules  de  0?l\01,  1  à  3;  injection  hypodermique, 
solution,  0§r,05  pour  5  grammes  d'eau  distillée. 

Naphtaline.—  Antipyrique,  désinfectant,  expectorant, 
vermifuge  :  2  à  5  grammes  par  jour  en  cachets  ; 
capsules  au  gluten  de  0ï'\2o,  2  à  20:  pilules  kéra- 
tinisées  (même  dose). 

—  Bouchard.  — 

Naphtaline )    _   „ 

Sucre \    aa  5  gr. 

Essence  de  Bergamotte  II  gouttes. 
F.  s.  a.  20  cachets,  1  toutes  les  heures. 

Pour  les  enfants,  0^,05  à  0sr,15  toutes  les  2  heures. 
Antipsoriasique:  pommade  à  1/10. 
Naphtols  («  et  i\  —  Antiseptiques,  parasiticides  2  à 
3  grammes  en  cachets. 

—  Bouchard.  — 
Eau  naphtolée  : 

Naphtol 4  gr. 

Alcool  à  90° 10  ce. 

Ajouter  celte  solution  dans  : 

Eau  bouillante 10   litres 

Filtrer  après  refroidissement. 

On  emploie  cette  eau  pour  les  lavages  chirurgicaux, 
Pommade  à  2/30  (psoriasis,  gale,  prurigo). 
Naphtol    camphré.  —  Employé  pour  la  tuberculose 
buccale,  l'angine    diphtéritique,  le   coryza,  le  fu- 
roncle ;  badigeonner  les  parties  malades  avec  un 
pinceau  trempé  dans  le  liquide  sirupeux. 
Narcéine.  —  Hypnotique,   antispasmodique:  0i?p,Ql  à 
0-',06.  Dose  maxima  pour  l'enfant,  0sr,05. 
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Nareganiià  alata.  —  Expectorant  (emphysème),  vomi- 
tif: teinture,  1  à  3  grammes;  poudre  (vomitif),  1 
gramme  à  lsr,50. 

Neurodine.  — Autinévralgie  :  1  gramme  en  cachet,  1 
à  4  grammes  par  jour. 

Newbouldia.  —  Autidysménorrhéiqne,  tonique  :  30  à 
60  grammes  d'écorce  fraîche  en  décoction;  extrait 
fluide,  2  à  4  grammes. 

Nicotine.  —  Narcotique  :  vanté  contre  le  tétanos,  I  à 
à  111  gouttes. 

Nitrate  d'argent.  —  Tonique,  antispasmodique  (chorée, 
épilepsie,  tahes  dorsalis)  :  0ë'\01  à  0sr,i0, 

Nitrate  de  pilocarpine.  —  Voir  Jaborandi. 

Nitrite  d'amyle.  —  Accélère  les  battements  du  cœur, 
congestionne  la  face,  le  cerveau:  V  à  XV  gouttes 
en  inhalations  (syncopes,  affections  cardiaques). 

Nitrite  d'amyle  tertiaire.  —  Mêmes  propriétés,  n"a 
pas  les  mêmes  inconvénients  congestifs  quele  pré- 
cédent (Bardet). 

Nitroglycérine  ou  trinitrine.  —  Antispasmodique, 
antihystérique  ,  antinévralgique  :  à  l'intérieur, 
XXX  gouttes  d'une  solution  à  1  ,'100,  dans  une  po- 
tion de  300  grammes,  2  à  3  cuillerées  à  dessert 
pour  commencer,  puis  2  à  3  cuillerées  à  soupe. 
Si  angine  de  poitrine  (accès)  : 
Injection  hypodermique  : 

SolatioD  au  100° XXX  gouttes . 

Eau  distillée  de  laurier-cerise.  10  gr. 

F.  s.  a.    1  seringue  de  Pravaz.  renouveler. 

Tablettes  (Martindale)  de  chocolat  à  la  trinitine,  à 
0p\0005,  1  toutes  les  2  ou  3  heures. 
Noix  d'Arec.  —  Tœnifuge  (?)  :  2  à  6  grammes.- 
Noix  vomique.  —  Excitant  de  l'estomac,  tétanique  : 
extrait  alcoolique,  Or',02  à  0si',15  ;  poudre,  0?r,  025  a 
Og',25;  teinture,  0s'',50  à  2  grammes. 
Strychnine  (Voir  ce  mot). 

o 

Oléate  de  quinine.  —  Applicable  dans  les  affections 
de  la  peau  (alopécie,  calvitie)  : 
Oléate  de  quinine. 


AxOIlge )      .7T. 

Pétrole )    ,ld 

M. 
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Oléonaphtine .  —  Voir  Vaseline  liquide. 

Ophioxylon  serpentinum.  —  Anthelmintique,  pur- 
gatif: Ophioxyiine,  0-T,02  à  0?'',05. 

Opium.  —  Hypnotique,  sédatif:  poudre  brute,  0sr,0îi 
à0-r,20:  extrait,  Op',01  à  Or1, 10  :  teinture  d'extrait 
à  1/12,  V  à  XXV  gouttes. 
Laudanum  de  Rousseau,  II  à  XX  gouttes  ;  laudanum 
de  Sydenham,  V  à  XL  gouttes;  gouttes  noires  an- 
glaises, I  à  VI  gouttes  ;  élixir  parégorique,  2  à 
20  grammes. 

Or  (Chlorure  d').  —  Antisyphilitique  :  0*r.00o  à  0^,015. 

Or  et  de  sodium  fChlorure  d').  —  Antisyphilitique  : 
0"r.OL  à  0^,03. 

Orexine. — Excitant  de  l'estomac  :  pilules  à  03r,10,  3  à 
5  deux  fois  par  jour  (dangereux). 

Orthine. — Antipyrétique  :  Os1', 30  à  0?r,50  (dangereux). 

Orthosiphon  stamineus.  —  On  emploie  les  feuilles  à 
Java,  contre  les  affections  des  reins  et  de  la  ves- 
sie :  infusion,  5  grammes  pour  1  litre  d'eau  bouil- 
lante, à  boire  dans  la  journée. 

Osmique  (Acide  ï.  —  Antinévralgique,  antiépilep- 
tique  :  injections  hypodermiques,  OV,001  à  0§r,005. 

Ouabaïne.  —  Succédané  du  strophantus  (?),  employé 
contre  l'asthme,  la  coqueluche  (Angleterre)  •  I  di- 
zième  de  milligramme  : 

Solution  amère  d'ouabaïne XXXVI  goutt  ;s. 

Sirop  d'écorces  d'oranges  amères  30  gr. 

Eau  distillée 150  gr. 

F.   s.   a.   2  à  3  cuillerées  à  café,  par  jour  (adultes). 

Pour  les  enfants,    mettre  XVIII  gouttes   au   lieu  de 

XXXVI   dangereux). 

Ouate  de  Penghawar.  —  Hémostatique  local  :  Iodo- 
formée  à  10/100  (Hartmann). 

Oxalate  de  cérium.  —  Employé  contre  les  vomisse- 
ments incoercibles  de  la  grossesse  et  de  l'hystérie: 
0sr,025  à  0sr,t0  en  pilules  de  0sr,025. 

Oxycyanure  de  mercure.— Antiseptique:  solution  de 
de  0s>\23  à  1/1000  (à  l'extérieur). 

Oxymel  scillitique  (Codex).— Diurétique  : 

Enfants  de  1  mois  à   2  ans,  XX,  XL,  LX  gouttes. 
Enfants  de  2  ans  à  3  ans,  4  à  5  cuillerées  à  calé 
Enfants  de  3  ans  à  8  ans,    6  à  7  cuillerées  à  café. 
Adultes,  8  à  9  cuillerées' à  café. 

Oxynaphtoïque  (Acide). — Antiseptique  :  collodion  à 
0gr,50/100;  ouate  depuis  1/1000  jusqu'à  10/100. 
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Pakœ-Kidang. — Voir  Ouate  de  Penghawar. 

Pambotano.— Fébrifuge,  amer;  décoction,  70  à  90  gr. 
d'écorces  pour  1  litre  d'eau  ramené  à  500  grammes 
par  ébullition. 

Pancréatine.  —  Ferment  digestif    complet,  antidys- 
peptique. 
Pancréatine  extractive,  0sr.20  à0sr,80. 
Pancréatine  amylacée,  0sr,50  à  2  grammes. 
En  cachets,  en  paquets  ou  dans  un  élixir  légèrement 
alcoolique. 

Papaïne, — Succédané  de  la  pepsine  et  de  la  pancréa- 
tine :  0?r,25  à  0?r,ri0  par  jour. 

Papavérine.  -—Narcotique  (aliénés  agités)  :  0£r,02  à 
0sr,10. 

Para-cotoïne.—  Antirhumatismal,  stimulant  :  0sr,2:i  à 
0gr,50.—  Voir  Coto. 

Paracrésalol. — Voir  Crésalol. 

Paraldéhyde.— Hypnotique  (chez  les  alcooliques),  an- 
titétanique, antagoniste  de  la  strychnine;  capsules 
de  0§r,25  à  ()g'',30,  6  à  8  capsules  le  soir  après  le  re- 
pas; potion  aromatisée  avec  de  la  teinture  de  ci- 
tron, 1  à  4  grammes  de  paraldéhyde. 

—Y  VON.  — 

Paraldéhyde 2  gr. 

Eau  de  tilleul 70  gr. 

Teinture  de  vanille XX  gouttes. 

Eau  de  laurier-cerise 30  gr. 

F.  s.   a.   En  1  ou  2  fois. 

Pareira  brava.— Diurétique, fébrifuge,  diaphorétique, 

emménagogue  :   infusion,  20  grammes   de   racine 

concassée  pour  1  litre  d'eau. 
Parthénine  (employée    dans  l'Amérique  du  Sud).  — 

Fébrifuge  antipériodique,  antinévralgique  :  1  à  2  gr. 
Paullinia  (Guarana).  —  Préparée  par  les  Indiens  de 

l'Uruguay.    Tonique,    antidiarrhéique,   autinévral- 

gique  :  poudre,  1  à  2  grammes  en  cachets  de  lgr50. 

Remède  préventif  de  la  migraine,  0sr,20  le  matin  à 

jeun  (Crinon). 
Pelietiérine  (Tannate  de).— Tœnifuge:  lsr50  à2gr.; 

sulfate,  0sr,30à  0gr,50. 
Penghawar.  —  Voir  Ouate  de  Penghawar. 


POSOLOGIE  DES   NOUVEAUX  MEDICAMENTS     7  41 


Pental  (Amylène  pur). —  Hypnotique  pouvant  être  ad- 
ministré sans  danger  aux  alcooliques:  dose,  20  cen- 
timètres cubes. 

Pepsine. —  Eupeptique  :  0gr,75  à  2  grammes. 

Peptone  sèche. — 0sr,50  à  2  grammes. 

Peptonate  de  fer. — Employé  contre  la  dyspepsie,  les 
maladies  débilitantes  :  1  centimètre  cube  de  la  so- 
lution préparée  par  MM  Jaillet  et  (Juillart  repré- 
sente 0£r,005  de  ter  métallique. 

Peptone  hydrargique  ammonique.  —  Antisyphili- 
tique :  injections  sous-cutanées  à  la  dose  de  0§r,002 
à  0sr,10  (la  seringue  de  Pravaz  remplie  avec  la  so- 
lution (Marti.neau  etDELPEcH),  pour  injections  hy- 
podermiques, contient  OgiylU  de  bichlorure  de 
mercure).  A  l'intérieur,  la  solution  (Màrïtneau  et 
Delpech)  se  donne  par  cuillerées  à  café  (1  cuille- 
rée renferme  0sr.005  de  sublimé).  Pilules  renfer- 
mant 0sr,02  de  pei>tone  Delpech,   I  à  2. 

Péreirine  (Chlorhyrdate  de).— Antifébrifuge  pério- 
dique :  0sr,50  à  2  grammes  dans  une  potion  aro- 
matisée avec  le  sirop  d'écorce  d'oranges  ambres. 

Permanganate  de  potasse.— Antiseptique  :  solution 
à  1500  ou  à  1  1000  (injections). 

Permanganate  de  zinc. — Désinfectant,  antiseptique: 
solution  a  <)sT,2o  100  (injections). 

Pétroléine. — Voir  Vaseline. 

Phénacétine  \Phénédine).  —  Antithermique,  analgé- 
sique :  0g"\50  à  1  gramme  en  cachets,  2  doses  a 
l  heure  d'intervalle. 

Phénate  de  caféine. —  Voir  Caféine. 

Phénate  de  mercure. —  Antisyphilitique  :  0-r,02  par 
jour. 

Phénocolle. — Analgésique,  antithermique  :  1  A  ri  gr., 
par  cachets  de  1  gramme. 

Phénol.— Antipyrique  (fièvre  typhoïde). 

Injections  hypodermiques  : 
—   I)i  .iahdin-Beaumetz.  — 

Acide    phénique 1   gr. 

Glycérine  pure o  4r. 

Eau  distillée 94  gr. 

F.  s.  a.   5   centimètres  cubes,  procéder  lentement  (Barde r). 

Phénols  camphrés.  Antiseptiques  :  naphtol  cam- 
phré, salol  camphré. 
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Phénolsalyl. —  Antiseptique,  solution  à  1/100. 

Phénylméthane. —  Antipyrétique,  analgésique,  0sr,25 
à  2  grammes  ;  l'administrer  dans  du  vin  de  Ma- 
dère (0gr,50=:l  gr.  d'antipyrinei  (Bardet). 

Phényluréthane.— Antipyrétique  :  0§r,50  à  lsr,50.  An- 
tirhumatismal  :  ls^O  à  2  grammes,  à  doses  mas- 
sives. Antiseptique  :  application  en  poudre. 

Phosphate  de  cuivre. — Antituberculeux. 

LUTON. — 

Acétate  neutre  de  cuivre 0  gr    01 

Phosphate  de  soude  cristallisé....  0  gr.   05 

Réglisse  de  glycérine Q.  s. 

Pour  I  pilule.  2  par  jour. 

Phosphure  de  zinc.  —  Antichloro tique  antimétror- 
rhagique,  antihystérique  :  granules  à  0£r,004,  2  à 
4  par  jour. 

Phtalate  de  morphine.  —  Narcotique,  hypnotique  : 
mêmes  doses  que  le  chlorhydrate. 

Phytolacca  decandra.  —  Purgatif,  émétique,  légère- 
ment altérant  :  poudre,  0gr,50  à  2  grammes;  tein- 
ture des  fruits,  1  à  3  grammes. 
Pkytolaccine,  0^05  à  0sr,25. 

Picaio  da  Praia.—  Diurétique,  tonique  :  0&r,10  à  0?r,2.*> 
en  infusion,  3  à  4  fois  par  jour. 

Pichi.  —  Employé  dans  les  maladies  uriuaires  et  du 
foie,  diurétique,  anti-ictérique,  anticatarrhal  :  dé- 
coction, 20  grammes  pour  1000,  2  ou  3  tasses  par 
jour;  extrait  fluide,  3  à  4  cuillerées  à  soupe. 

Picrate  d'ammoniaque.  —  Antithermique  :  0&r,25  à 
0§T,30  en  pilules  (dangereux), 

Picrique  (Acide). —  Antiseptique  :  solution  aqueuse 
saturée. 

Picrotoxine.  —  Anti-épileptique,  antichoréique;  gra- 
nules à0gr,001,  1  à  2  pour  les  enfants,  3  à  6  pour 
les  adultes. 

Piliganine  (Chlorhydrate  de). — Tœnifuge,  anti-asth- 
matique: 0gr,01  à  0gr,02. 

Pilocarpine. — Voir  Jaborandi. 

Pinus  Canadensis.  —  Analgésique,  antiphlogistique 
(métrite,  vaginite)  :  huile  en  applications. 

Piperazidine.  —  Antirhumatismal,  antigoutteux  :  à 
Pintérieur,  0gr10,  à  1  gramme. 
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Pipérine. —  Purgatif  cholagogue,  fébrifuge  :  0&r,10  à 

Or',25  en  pilules  ou  dans  du  pain  azyme. 
Pipéronal.—  Antipyrétique  :  1  gramme  à  4  par  jour 

en  plusieurs  doses. 
Antiseptique  :  1  à  2  grammes. 
Piscidia  erythrina.  —  Antinévralgique,  analgésique  : 

poudre    d'écorce,  2    à  4  grammes  ;    extrait  fluide 

américain,  4   à    8    grammes;   teinture,  XL  à   LX 

gouttes. 
Podophyllin.  —  Purgatif  drastique  :    0^,03    en   une 

seule    dose  ou  0sr,05    à  0sr,08   en  plusieurs  doses. 

Poudre  de  Podophylle,  0sr,50  à  1  gramme. 
Podophyllotoxine.  —  Purgatif    irritant  :    0?r,005   à 

0gr,01. 
Poudre  de  viande.  —  Employée  contre  les  maladies 

consomptives,  l'anémie,   la  diarrhée  :  50  grammes 

environ. 

— Debote. — 

l'otage  à  la  poudre  île  viande  : 

Tapioca  léger <    assiettée. 

Poudre  de  viande....     30  à  60  gr. 

— Bardet. — 

Glaces  à  la  poudre  de  viande  : 

Glace  à  la  framboise  ou  à  l'ananas....      150  gr. 
Poudre  de  viande o0  gr . 

(Faire  le  mélange  avant  la  prise  en  glace.) 

OEufs   brouillés  à  la  viande  crue,  purée  de  pommes 
de  terre,  épinards  à  la  poudre  de  viande. 
Pyoktanins  (bleu,  jaune). —  Antiseptiques  :  solution, 

Or', 50  à  1  gramme  pour  1000  (à  l'extérieur). 
Pyridine.— Anti-asthmatique  :  4  à  5  grammes  en  inha- 
lations (dans  une    chambre»  pendant    1/4  d'heure, 
3  fois  par  jour. 
Antiblennorrhagique  (Rademaker)  :    3  à  4  injections 
par  jour  d'une  solution  de  VI  à  VIII  gouttes  de  py- 
ridine dans  100  grammes  d'eau. 
Pyrodine.  —  Antiseptique    i psoriasis i    :    pommade  à 
10/100. 
Antithermique:  0sr,10  à  0sr,20  par  jour  en  2  fois  me 
pas  dépasser  0sr,25). 


POSOLOGIE  DES   NOUVEAUX  MEDICAMENTS 


Q 

Quassine. — Stomachique  puissant,  augmente  la  sécré- 
tion du  l'oie,  des  rems,  tonique,  stimulant  : 
Amorphe,  0=r,03  à  0sr,15  par  jour  en  pilules  ou  dra- 
gées. Dose  moyenne,  0gr,  10. 
Cristallisée,  Os'i-,005  àD»r,015  en  granules  ou  dragées. 
Dose  moyenne,  0rr,010. 

Quebracho  et  Aspidospermine  (Voir  ce  mot).  — 
Antithermique,  fébrifuge  :  po.idre  d'écorce,  0*r,30 
à  0sr,5û;  teinture  à  I/o,  2  à  4  grammes. 

Quinidine. — Succédané  du  sulfate' de  quinine  :  0gr,50  à 
1  gramme. 

Quinine.  —  Fébrifuge,  antipyrétique  :  tous  les  sels, 
0?',30  à  1  gramme. 

Quinoïdine.  —  Fébrifuge  infidèle  :  Os1', 50  à  1  gramme. 

Quinoléine.  —  Antiseptique  employé  contre  la  diphté- 
rie :  solution,  1  à  5  0  0,  pour  badigeonnages. 


Résorcine.  —  Antiseptique,  antidiphtéritique   :   badi- 
geonnages, 1  gramme  pour  15  de  glycérine  ;  solu- 
tion, 5500;  pommade  à  1/10. 
Antipyrétique  :  à  l'intérieur,  Og',25  à  1  ou  2  grammes 
dans  une  potion  ou  en  cachets  de  0?r,25. 

Rétinol. — Antigonorrhéique,  balsamique  :  mêmes  doses 
que  la  térébenthine. 
Employé  dans  les  pansements  vaginaux. 

Rhubarbe.  • —  Purgatif,  tonique  ;  poudre  :  Os',30  à 
0-',60;  extrait,  0sr,10  à  Os^oO;  teinture,  5  à 
10  grammes. 

Rhus  aromatica. —  Antiparaplégique,  employé  contre 
l'incontinence  d'urine  chez'les  enfants  :  extrait 
fluide  américain,  V  à  XV  gouttes. 

Rue.  —  Emménagogue  :  poudre,  1  gramme  ;  extrait, 
0sr,20  ;  essence,  V  à  X  gouttes. 


S 

Sabine. — Mêmes  doses  que  la  Fuie. 
Saccharine. — Sucre  de  houille;  ne  pas  dépasser  OS'YlO 
par  jour. 
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—  Baruet.  — 

Pastilles  destinées  à  remplacer  le  sucre  chez  les  dia- 
bétiques : 

Saccharine 3   gr. 

Bicarbonate  de  suude..       *1  gr. 

Mannite ....     bO  gr. 

Mucilage Q.  s. 

Pour  100  pastilles.  Chacune,  renfermant  0  gr.  03  de  saccharine, 
représente  un  morceau  de  sucre  de  10  grammes. 

Salicine.  —  Fébrifuge,  antithermique:  1  à  4  grammes. 

Salicylate  d'antipyrine.  —  Voir  Salipyrine. 

Salicylate  de  bismuth.  —  Antiseptique,  antidiar- 
rhéique  :  2  à  5  grammes  en  cachets. 

Salicylate  de  cérium.  —  Employé  contre  les  vomis- 
sements de  la  grossesse  :  0&r,05  à  08^,40. 

Salicylate  de  crésylol.  —  Voir  Crésalol. 

Salicylate  d'ésérine.  — Voir Esérine :  0-T,00o  à  0?'\01i). 

Salicylate  de  lithine  :  1  à  4  grammes. 

Salicylate  de  mercure.  —  Antisyphilitique  :  à  liuté- 
rieur,  15  à  20  grammes  de  la  solution  au  millième 
suivante  : 

—  Vacbek.  — 

Sublimé 1   gr. 

Salicylate  de  soude 1  gr. 

Eau  distillée 1 .000  gr. 

Ou  : 

Injecter  1  centimètre  cube  de  la  solution  à  1/100. 

Salicylate  de  phénol.  —  Voir  Salai. 

Salicylate  de  quinine  :  0?r,50  à  Or', 60. 

Salicylate  de  soude  et  de  théobromine.  —  Voir 
Diurétine. 

Salicylate  de  soude.  —  Antirhumatismal  :  2  â 
6  gran.'mes. 

Salicylique  (Acide).  —  Antirhumatismal,  antither- 
mique  :  1  à  4  grammes,  o  et  6  grammes.  Antisep- 
tique :  pommade  à  1/10. 

Salinaphtol  (BêtoU.  —  Antirhumatismal,  antisep- 
tique intestinal  :  0-',  25  à  2  grammes  par  jour,  par 
cachets  de  0^,25. 

Salol /    -   .     „ 

Bètol..... i  da  D  ^r- 

En  10  cachets,  3  à  5  par  jour. 
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Salipyrine.  —  Même  emploi,  mêmes  doses  que  l'anti- 
pyrine,  cachets  de  0sr,20,  2  à  5  par  jour. 

Salol.  —  Antirhumatismal,  antipyrétique,  antiseptique  : 

2    à  4  grammes  par  jour,  en  cachets  de  0?r,50  à  1 

gramme. 

Antiblennorrhagique  :  3  à  6  grammes  (il  est  prudent 

de  prescrire  en  même  temps  du  sulfate  de  soude). 

Salophène.  —  Antirhumatismal  :  4  à  6  grammes  par 
jour  (Guttmann). 

Sanguinarine.  —  Tonique  :  0sr,0023  à  0&r,01. 

Santonine.  — Vermifuge  :  0sr,02  à  0gr,75,  en  dragées, 
tablettes,  biscuits. 

Santoninoxime.  —  Vermifuge  :  0?r,06  à  2?r,25. 

Sarracenia  purpurea.  —  Antigoutteux,  fébrifuge, 
diurétique  :  poudre,  8  à  10  grammes  ;  infusion, 
30  pour  1000. 

Savon  médicinal.  —  Gholagogne:  2  à  12  grammes. 

Scammonée.  —  Purgatif  drastique  :  poudre,  0gr,40  à 
1  gramme  ;  résine,  0sr,20  à  0s<',75  ;  teinture,  2  à  8 
grammes. 

Scille.  —  Diurétique  puissant,  expectorant  :  extrait 
alcoolique,  0sp,02  à  0sr,20;  poudre,  0s%10  à  0gr,25  ; 
teinture,  1  à  5  grammes.  —  Voir  Oxymel.  Vin  diuré- 
tique, 1  à  4  cuillerées  à  soupe. 

Scillitine.  —  Même  emploi  :  0?p,005  à0s>\015. 

Schinus  mollis.  —  Antiblennorrhagique,  10  a  15  gram- 
mes de  poudre  mélangée  avec  un  peu  de  sirop  de 
gomme,  20  à  25  pilules  de  0f?r,50. 

Scopoléine.  —  Mydriatique  très  puissant,  antisudoral  ; 
mêmes  doses  que  l'atropine. 

Siegesbekia  orientalis  (Herbe  divine).  —  Antisyphi- 
litique, antigoutteux  :  0sr,60  par  jour;  sirop  d'ex- 
trait de  feuilles,  2  à  4  cuillerées  à  soupe  (adultes), 
là3  cuillerées  à  café  (enfants);  1  à  2  pilules  conte- 
nant chacune  0sr,30  d'extrait. 

Simulo  (employé  en  Bolivie  et  au  Pérou).  —  Anti- 
épileptique  :  teinture,  2  à  8  grammes,  3  fois  par 
jour;  pilules  à  0sr,20,  2  à  6. 

Solanine.  —  Analgésique,  antinévralgique  : 

—  Baudet.  — 

0gr,05  à  0gr,30,  en  3  ou  4  fois  dans  la  journée,  en  pilules  ou  en 
cachets  de  0gr,01  â  0gr,05. 

Solutol.  —Antiseptique  puissant  très  alcalin:  solution 
à  ÎO'IOO  et  20/100. 
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Solvéol.  —  Antiseptique  :  solution  à  5/100. 

Somnal.  —  Hypnotique  :  2  à  4  grammes  eu  potion. 

Sozoïodols.  —  Sozoïodols  de  mercure,  de  potasse,  de 
soude,  de  zinc,  Antisepliques  :  pommade  (lanoline) 
à  1,10e;  poudre  avec  du  talc  ou  du  sucre  de  lait, 
5  à  10  0/0  (Adriak). 

Soya  hispida.  —  Farine  nutritive  employée  dans  le 
régime  alimentaire  des  diabétiques  :  pain  de  Soya 
Lecerf.  L'huile  qu'elle  renferme  purge  à  la  dose  de 
10  grammes. 

Spartéine  (Sulfate  de).  —  Dynamique,  régulateur  du 
cœur  :  0:-T,10  à  0or,15. 

Spermine.  — Voir  Pipérazidine. 

Spigelia  marilandica.  —  Anthelmintique  :  décoction, 
10  à  15  grammes  pour  500  grammes  d'eau. 

Stigmates  de  maïs.  —  Anticatarrhal  (maladies  de  la 
vessie,  coliques  néphrétiques)  :  infusion,  20  gram- 
mes pour  1  litre   d'eau,  2    à  3  tasses  par  jour. 

Strophantus  hispidus  et  Strophantus  kombé.  — 
Diurétique,  toni-cardiaque  :  teinture  à  1/5,  X  à 
XV  gouttes  par  jour;  extrait  sec  (préférable),  gra- 
nules à  0gi\001,  2  à  4. 
Strophantiûe.  —  Granules  à  1  dixième  de  milligramme  ; 
2  à  4  (dangereuse).  --  Ne  pas  dépasser  0rr,0005. 

Strychnine  (Sulfate  de).  —  Tétanique,  excitant  de 
l'estomac  :  0sr, 005  à  0^,015  en  granules  de  0sr,001, 
5  à  15  ;  injections  hypodermiques,  solution  0?'\05 
à  0gp,10  pour  20  grammes  d'eau  distillée,  V  à 
XX  gouttes. 

Styracol.  —  Antiseptique  :  employé  à  l'intérieur  contre 
le  catarrhe  de  la  vessie  et  là  gonorrhée. 

Styrone.  —  Antiseptique  (otite  moyenne  chronique)  : 
2  ou  3  injections  dans  l'oreille  avec  250  grammes 
d'eau  contenant  1  cuillerée  à  bouche  de  la  solution  : 

—  TCHELTSOFF.    

Stvrone   liquide 1  gr. 

Alcool  à  90° 30  gr.  25 

Sublimé.  —  Voir  Bichlorure  de  mercure. 
Succinimide  mercurique.  —  Antisyphilitique. 

—  VOLLERT.     — 

Injections  hypodermiques  : 

Succinimi  le • 1  gr.  30  à  2  gr. 

Eau  distillée 200  gr. 

J  seringue  de  Pravaz  tous  les  jours,  pendant  24  jours. 
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Sucre   de  lait.  —  Voir  Lactose. 

Sulfaminol.  —  Antiseptique  puissant  :  mêmes  doses 
que  l'iodoforme  (inusité) 

SulfocarboL  -  -  Antiseptique,  désinfectant  modifica- 
teur (maladies  du  vagin  et  de  l'utérus)  :  à  l'exté- 
rieur, solution  à  5  ou  10/100;  à  l'intérieur,  0gr,25 
à  0sr,50  dans  une  potion;  sirop  de  \igier  à  6/100. 

Sulfonal.  —  Hypnotique,  antidiabétique  :  0sr,50  à 
4  grammes  dans  du  pain  azyme.  L'action  se  pro- 
duit au  bout  de  5  à  6  heures.  Il  est  bon  de  Je  faire 
prendre  dans  une  certaine  quantité  de  liquide. 

Sulforicinate  de   soude.  —   Emulsion  anliseplique. 

Sulfure  de  carbone.  —  Antiseptique  intestinal, 
emméuagogue  :  eau  sulfocarbonée  a  10/500,  5  à  15 
cuillerées  à  soupe  par  jour  dans  du  lait. 


Tartrate  de   quinoléine.  —  Voir  Quinoléine. 

Tartrate  de  thalline.  —  Antipyrétique  :  0^,25  a 
0?r,50. 

Tellurates  alcalins.  —  Employés  contre  les  sueurs 
des  phtisiques  :  0gf,01  à  0?r.'04. 

Térébène.  —  Antiseptique  :  0^,25  à  2  grammes  (cys- 
tite tuberculeuse). 

Terpine,  —  Diurétique,  puissant  modificateur  des 
sécrétions  bronchiques  :  0s1',  10  à  3  grammes. 

Terpinol.  —  Même  emploi  :  0s>',50  à  1  gramme  par 
jour  par  capsules  de  0?r,10. 

Tétronal.  —  Voir  Suifonal. 

Thalline.  —  Antipyrétique  :  0eM5  à  Os',75,  par  frac- 
tions de  0sr,15  toutes  les  3  heures. 

Thallium  (Sels  de).  —  Antiblennorrhagique  :  injec- 
tions uréthrales  à  2/100;  bougies  a .5/100  de  sulfate 
de  thallium. 

Théobromine.  —  Voir  Diurétine. 

Thiol.  —  Voir  Ichthyol;  même  emploi,  mêmes  doses. 

Thiorésorcine.  —  Succédané  de  l'iodoforme,  anti- 
septique :  mêmes  doses. 

Thuya  occidentalis.  —  Hémostatique,  stimulant  : 
alcoolature,  LXà  LXXX  gouttes  par  jour,  en  2  fois. 

Thymol  {Acide  thymique).  —  Voir  Antisepsie  chirur- 
gicale. 

Thymol   biiodé.  —  Voir  Aristol. 
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Timbo.  Timboïne  (Brésil).  —  Contre  les  maladies 
de  foie  :  0^,0005  à  0^,003  (timboïne^ 

Tolypyrine.  —  Antithermique  mêmes  doses  que 
l'antipyrine. 

Tolysal.  —  Antithermique  :  dose  maxiina,  4  grammes 
par  jour,  en  cachets  ou  en  comprimés  de  0sr,50. 

Traumaticine.  —  Voir  Acide  ehrysophanique . 

Tribromophénol.  -  -  Voir  Bromol. 

Tribromure  d'allyle.  —  Antihystérique,  anti-asthma- 
tique :  X  à  XX  gouttes  par  jour,  en  capsules 
contenant  chacune  V  gouttes  :  injections  hypo- 
dermiques, Il  à  IV  gouttes  dissoutes  dans  1  centi- 
mètre cube  d'éther. 

Trichlorophénol.  —  Antiseptique  employé  dans  la 
thérapeutique  oculaire  :  solutions  à  3/100  de  tri- 
chlorophénate  de  magnésie  (Bardet). 

Tricrésol.  —  Solution  antiseptique  à  1/100. 

Trinitrine.  —  Voir  Nitroglycérine. 

Trional.  —  Voir  Sulfonal. 

Trypsine.  —  Antiseptique  (?)  employé  contre  la 
diphtérie  ;  solution  à  10/100,  badigeonnages. 


u 

Ural.   —  Hypnotique  médiocre  :  2   à   4  grammes  en 

cachets 
Uréthane.    —    Hypnotique,    non    analgésique   :  3    à 

4  grammes  (Huchard)   chez  les  adultes  ;  0-l',50   à 

1  gramme  chez  les  enfants. 
Ustilagine.    —   Provoque   les   contractions   utérines, 

hémostatique    :     extrait    fluide     d'ustilago,    2     à 


5  grammes. 


V 


Valérianate  d'amyle.  —  Antispasmodique  :  1  à  3  cap- 
sules de  0-r,10. 

Valérianate  d'antipyrine  et  de  quinine.  —  Anti- 
névralgique :  mêmes  doses,  mêmes  indications 
que  le  sulfate  de  quinine. 

Valérianate  de  cérium  —  Contre  les  vomissements 
delà  grossesse  :  Os',05  à  0sr,10. 

Valérianate  de  vératrine.— Antirhumatismal  0-'\002 

41. 
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à  0rr,005  par  jour. 

Vaniline.  —  Stimulant  aromatique. 

Vératrine.  —  Antirhumatismal,  analgésique  :  0?r,001 
à  0sr,005,  en  granules  de  0sp,001. 

Viburnum  prunifolium.  —  Tonique  du  système 
nerveux,  employé  aussi  dans  les  cas  d'avortement, 
de  tranchées  utérines  post  partum  :  extrait  fluide, 
2  à  10  grammes;  teinture  alcoolique  d'écorce, 
5  grammes;  viburnine,   0Pr,10  à  0?r,15. 


Xylol.  —  Antiseptique,  recommandé  dans  le  traite- 
ment de  la  variole;  on  l'administre  dans  du  vin, 
à  la  dose  de  2  à  3  grammes  par  jour.  On  peut  aller 
jusqu'à  24  grammes  (Criiso.n). 
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Granules  (Adrian). 

Granules  à  1  4  milligramme  de  médicament 

Granules  d'aconitine. 

—  de  digitaline  cristallisée. 

Granules  à  1/2  milligramme  de  médicament 

Granules  d'aconitine. 

—  d'arséniate  de  strychnine. 

—  d'atropine. 

—  de  brncine. 

—  de  biiodure  d'arsenic. 

—  de  calabarine. 

—  de  cantharidine. 

—  de  cicutiue. 

—  de  colchicine. 

—  de  colocynthine. 

—  de  daturine. 

—  de  digitaline  amorphe. 

—  d'hyoscyamine. 

—  d'hypophosphite  de  strychnine. 

—  de  picrotoxine. 

—  de  strychnine. 

—  de  sulfate  d'atropine. 

—         de  strychnine, 
de  valérianate  d'atropine. 

—  de  vératrine. 


Granules  à  1  milligramme  de  médicament  : 

Granules  d'acétate  de  morphine. 
— -        d'acide  arsénieux. 
—     benzoïque 
—  —     phosphorique. 
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Granules  d'aconitine  Codex. 

—  antimonio- ferreux  et  bismuth. 

—  d'apoinorphine. 

—  d'arséniate  d'ammoniaque. 

—  —  d'antimoine. 

—  —  et  bismuth. 

—  —  —  et  fer. 

—  —  de  caféine. 

—  de  fer. 

—  —  —     et  manganèse. 

—  —  de  fer  et  quinine. 

—  de  mangauèse. 
de  potasse. 

—  de  quinine. 

—  —  de  soude. 

—  —  de  strychnine. 

—  d'asparagine. 
■ —  d'atropine. 

—  de  biiodure  d'arsenic. 

—  —  de  mercure. 

—  de  bromhydrate  de  cicutine. 

—  de  morphine. 

—  de  brucine. 

—  de  bryonine. 

—  de  caféine. 

—  de  calomel. 

—  de  chlorhydrate  de  morphine. 

—  de  citrate  de  caféine. 

—  de  codéine, 
de  colchicine. 

—  de  colocynthine. 

—  de  cubébine. 

—  de  cyanure  de  zinc. 

—  de  digitaline  amorphe. 

—  de  dioscoride. 

—  d'élatérine. 
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Granules  d'émétine. 

—  d'hydroferrocyanate  de  quinine. 

—  d'hyoscyamine. 
d'iodhydrate  de  morphine. 

—  d'iodot'orme. 

—  de  jalapine. 

—  de  kousséine. 

—  de  narcéine. 

—  de  phosphure  de  zinc. 

—  de  picrotoxine. 

—  de  pipérine. 

—  de  protochlorure  de  fer. 

—  de  quassine. 

—  de  scillitine. 

—  de  sel  de  Grégory. 

—  de  strychnine. 

—  de  sulfate  d'atropine. 

—  de  morphine. 

—  de  strychnine. 

—  de  valérianate  d'atropine. 

—  de  vératrine. 

Granules  à  2  milligrammes  de  médicament 

Granules  d'acide  arsénieux. 

—  d'arséniate  d'antimoine. 

—  de  fer. 
de  soude. 

—  de  chlorhydrate  de  morphine, 
de  chlorure  de  fer  sec. 

—  de  dioscoride. 

— ■        de  phosphure  de  zinc. 

—  de  quassine  cristallisée. 

Granules  à  4  milligrammes  de  médicament 
Granules  de  phosphure  de  zinc. 
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Granules  à  5  milligrammes  de  médicament 

Granules  d'acétate  de  morphine, 
d'acide  arsériieux. 

—  d'arséniate  de  ter. 

—  —  —     et  quinine. 

—  de  bichlorure  de  mercure. 

—  de  biiodure  de  mercure. 

—  de  bromhydrate  de  cicutine. 

—  de  chlorhydrate  de  morphine. 

—  •    de  sulfate  de  morphine. 


Granules  à  1  centigramme  de  médicament 

Granules  d'acide  salicylique. 

—  d'acide  tannique. 

—  d'aloès. 

—  d'arséniate  de  fer. 

—  de  benzoate  d'ammoniaque. 

—  —  de  chaux. 

—  de  lithine. 

—  —  de  soude. 

—  de  bichlorure  de  mercure. 

—  de  bromhydrate  de  quinine. 

—  de  bromure  de  camphre. 

—  —        de  potassium. 

—  de  calomel. 

—  de  carbonate  ferreux  naissant. 

—  —  de  lithine. 

—  de  cicutine  (ou  conicine). 

—  de  codéine. 

—  de  croton-chloral  hydraté. 

—  de  diastase. 

—  d'émétique. 

—  d'épongés  calcinées. 

—  d'ergotine  pure. 
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Granules  d'extrait  de  belladone. 

—  —        d'opium. 

—  d'hypophosphite  de  chaux. 

—  —  de  soude. 

—  d'iodoforme. 

—  d'iodure  de  manganèse. 

—  —       de  potassium. 

—  —       de  soufre. 

—  d'ipécacuanha. 

—  de  kermès  surfin  de  Cluzel. 

—        et  morphiDe. 

—  de  kousso. 

—  de  lactate  de  fer. 

—  de  magnésie. 

—  de  morphine  (chlorhydrate). 

—  de  paullinia. 

—  de  pepsine  amylacée. 

—  de  phosphate  de  fer. 

—  de  podophyllin. 

—  de  protoïodure  de  mercure. 

—  de  quassine. 

—  de  rhubarbe. 

—  de  salicylate  d'ammoniaque. 

—  —  de  fer. 

—  —  de  quinine. 

—  de  soude. 

—  de  santonine. 

—  de  scillitine  (extrait). 

—  de  semences  de  colchique. 

—  de  semen-contra. 

—  de  sous-nitrate  de  bismuth. 

—  de  sulfate  de  quinine. 

—  —         de  soude. 

—  de  sulfure  de  calcium. 

—  de  valérianate  d'ammoniaque. 
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Granules   de  valériane»    de  1er. 

—  —  de  quinine. 

—  —  de  zinc. 


Granules  à  15  milligrammes  de  médicament  : 
Granules  de  valérianate  d'ammoniaque. 
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SI  LEGER 

POUG1TE& 


GAZEUSE,  LITHINÉS,  SECONSTITUANTEtLiO.o-r.ooO 

ALCALINE    FERUrGlAEUSE,  IODEE  (CO».  3  st.  01) 


L'Eau  de  la  Source  SAINT- 
LEGER  est  très  agréable  à  boire; 
elle  rend  de  grands  services  dan* 
la  Glycosurie,  les  Cale  Is  uri- 
nai, os.  l'Affection  calculeuse, 
hépatique.  trousseau 

Clinique  de  l'UôtcL-Dicu. 

Les  Eaux  de  la  Source  SA1NT- 
L  GER  sont  de  fort  bonnes 
eaux  diqestiv<  s  ;  elles  sont  très 
bîun  appropriées  aux  dyspepsies 
gastriques  et  intestinales  ca 
tarrhales  durand-fardel 
Membre  dé  l'Acnd.  de  Mèd. 


Les  Eaux  de  la  Source  SAINT- 
I.EC.KR  sont  les  seules  qui  com- 
baltcnl  efficacement  les  Altéra- 
tions rie  la  diqestion.de  la  sé- 
crétion urinaire.dcla  respira- 
tion cutanée.  Elles  régularisent 
les  grandes  fonctions  qui  consti- 
tuent l'acte  capital  de  nutri- 
tion. BOUCHA     DflT.f  '■',;}■  iji.  uiH'i  \ 

Parmi  les  ferrugineuses,  nous 
mentionnerons  en  prmj/tre  iigne 
la  Source  SAINT-I.EC.ER;  elie 
excite  l'appétit, amène  la  Diu- 
rèse, est  dïgestive  et  tonique- 
bazin  [Clinique  F:- Louis] 


ZMx 

Mc'.l.iillei    d'or 
Paris  1S89 


CARABANA 


Six 
Diplômes  d'honneur 
Anvers  188J 


2    SOURCE  MINÉRLENATUR  ELLE  PURGATIVE,  ANTISEPTIQUE 

Le  plus  grand  inconvénient   des   Eaux  purgatives   (Allemandes)  à 

bases  a  peu  près  égales,  de  soude  et  de  magnésie,  eaux  delixioiation 

■r     fermées  par   les  infiltrations  superficielles  et    renfermant,  par  coa- 

K     Séquent,    des    éléments    morbifiquex,  est  tout   d'abord  de  né'essitcr 

m     I  ingestion  d'une  forte  dose  de  liquide  et  d'être,  par  leur  amertume,  à 

ce   point  insupportables  aux  estomacs    délicats    que  l'appréhension 

seule  du  breuva.ee  peut  aller  parfois  jusqu'à  {'impossibilité  d'avaler. 

■        Aussi    les   Médecins  préferent-iis  ordonner    l'Eau  da  la  Source  de 

ai    La  Snlud,   .»  Carabana   (province  de   .Madrid),  qui  émerge  de  ce 

B B     terrain  tertiaire  si  riche  eu  qlnubreUe  (nlauberïlaj.  et  exerce  sous  un 

petit  volume  et  sans  aucune  intolérance  de  l'estomac  une  action  à  la 

Ois  douce,  rapide  et  énergique. 


APPLICATIONS—  Engorgement 
du  tube  digestif.  Embarras 
Horde  ,ux  gastiiques&i  nteslinaux.Con- 
d'Eau  de  Carabana  nris  le  shp'iion  habituelle  et  acci- 
déntsconséculifs.Conqcstions. 
diverse-».  Affections  biliaires 

ACADÉMIE  DE  MÉDECINE  DE  PARIS,  'sss!  L'Àcndémie,  approuvant 

les  conclusions  de  son  rapporteur,  le  professeur  PuocsT.se  prononce 
pour  l'usage  de  l'Eau   minérale  naturelle  purgative  de  Carabana. 


EMPLOI-  Les  Médecins 
conseillent  comme  dose  mo- 
yenne un  verre  à  Horde  ,ux 
«l'Eau  de  Carabana  pris  le 
matin  à  jeun.  Danslescasspé. 
ciaux,consulterson  médecin 


K enseignements,  Vrmande*  -<T  .Expédition   : 
'AKIS,   à  l'Administration,  22,Chaus8ee-dAntlii 
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PEPTO- 
GAÏACOL 

JEANNON 

Traitement  de  la  TUBERCU- 
LOSE et  des  AFFECTIONS 
DES  VOIES  RESPIRA- 
TOIRES Antiseptique  éner- 
gique, nutritif,  reconstituant, 
sans  saveur,  n'irrite  pas  la 
muqueuse    stomacale. 

Chaque   cuillerée   à  bouche  contient  :  A 

Viande  (peptonisée) 20  gr.  A 

Gaïacol  cristallisé 20  centig.  W 

Chlorhydrophosphate  de  chaux.     20       —  A 

DOSE  :  2  à  5  cuillerées  par  jour.      Z 
&  FR.    LE  FLACON  $ 

Eé  Jeannon    J 

Pharmacien  de  l?e  classe. 

Ex-interne  des  Hôpitaux  de  Paris.  ^P 

24,  4i/eni/e  Mac-Mahon,  24  jg 

PARI§  A 


^tnfgtnWihrJihrti^iiiPngciTgtn^^tviPTra  g5S5^5S53^SS535^5S53>  ^ 


LYSOL  mm  antiseptique 

Le  plus  puissant  des  désinfectants 
dérivés  du  Goudron. 

Le  seul  ENTIÈREMENT  SOLUBLE  dans  l'eau 
Le  LYSOL  n'irrite  pas  la  peau  et  n'altère  pas  les  instruments 


LYSOL 


BREVETÉ  (S.   G.  D.   G. 

Envoi  franco  d'uue  brochure  complète  et  d'un  flacon  d'échantillons 

A  MM.  LES  MÉDECINS  QUI  EN  FONT  LA  DEM&NOE 

A    la    Société    Française    dixx    LYSOL, 

24,   place  Vendôme.  PARIS 


GERE  BRIN  E 


(COCA-THEINE  ANALGÉSIQUE  PAUSODUN) 

Liqueur  agréable,  de  composition  bien 
déûnie,  n'ayant  aucun  rapport  avec  les  liquides 
organiques  injectables  auxquels  elle  est  bien  anté- 
rieure, plus  active  et  plus  sûre  que  tous  les  analgé- 
siques connus.  —  Une  cuillerée  à  aoupe  â  toute 
période  de  l'accès. 

MIGRAINES,  NÉVRALGIES,  Courbature 
due  au  refroidissement,  à  la  fatigue  ou  au  surmenage, 
Odontalgies,  Zona,  Lumbago,  Coliques 
menstruelles.r—  FI.  5  fr.  et  3  fr. 
r  C>BROMEE  3  Neurasthénie, Névroses, 
États  congestifs  du  cerveau. —  FI.  5  fr. 

C.  IODÉE  S  Nëvralgiesrhumatismales, 
constitutionnelles  ou  relevant  du  traitement  par 
les  lodi.qu.es,  FI.  5  fr. 

C.  BROIHO-IODÉE  e  Névralgiesdu 
Trijumeau  et  autres  rebelles  à  tous  traitements 
antérieurs.    De,l  à  3  c.  à  s.  par  jour.    Fl.icon  6  fr. 

C.QUINIEE  sCrippe.Intluenza, Coryza, 
Fièvres  éruptives  :  De  1  à  3  cuillerées  à  soupe  par 
jour;  et,  au  milieu  du  principal  repas,  Ogr.  30  de  Sulfate 
de  Quinine  et  0  gr.  40  de  Bétol. 

Il  est  important  da  débarrasser  tout  d'abord  les  voies 
digestives  au  moyen  d'un  purgatif  ou  d'un  vomitif.  FI.  5f. 

NOTICES  EX  SPÉCIMENS  FRANCO 

E.  FOURNIER,  114.  Rue  de  Provence.  Paris  et  Ph1" 


►     § 
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OXYGÈIVE 

Asphyxie,.  Asthme,  Chlorose,  Diabète,  Dyspepsie, 
Scrofules,  Convalescences,  etc. 

Inhalateur  de  Limousin 


Appareil  complet 

pour  fabriquer  soi-même  et 
respirer  le  gaz  oxygène. 


Breveté  s.  g.  d.  g. 
50  fr. 

Location  :  3  fr.  par  semaine. 

Province  :  Port  et  caisse»,  en  plus 


Prix:  JL30  fr. 

PRIX  DU  GAZ  OXYGÈNE  :  2  FR.  50  LE  BALLON  DE  30  LITRES 
On  eu  porte  dans  tous  les  quartiers  de  Faris  sans  augmentation  de  prix. 

CHLORAL  PERLÉ  LIMOUSIN 

HYDRATE    DE    CHLORAL    EN    CAPSULES    DRAGEIFIEES 

Le  Flacon   de    40  dragées  de  0,25  c,  3  fr. 

Sous  cette  forme,  pas  de  mauvais  goût,  pas  de  constrirtiction  à 
la  gorge.  Dosage  rigoureux  du  médicament. 

SIROP  DE  CHLORAL  DE  LIMOUSIN 

I    GR.   D'HYDRATE   DE    CHLORAL   PAR  CUILLERÉE    A    BOUCHE 

3  fr.   le  flacon  de  250  gr. 

CAPSULES  T7ENIFUGES 

Ces  capsules,  préparées  selon  la  formule  du  docteur  Créqcy  (0.50  d'ex- 
trait et  0,05  de  calomel  par  capsule),  se  prennent  habituellement  le 
matin  à  ïeuïi,  une  à  une  toutes  les  5  minutes.  Dose  :  16  capsulas  pour 
un  adulte. 

Il  est  bon  de  faire  un  repas  léger  le  soir  du  jour  qui  précède  l'admi- 
nistration du  médicament.  —  Le  Taenia  est  presque  toujours  expulsé  avec 
la  tète  une  ou  deux  heures  après  l'ingestion  de  la  dernière  capsule. 
Le  FLACON  de   16  Capsules  :  O  francs. 

BOITE    SACCHARIMÉTRIQUE 

Procédé    du    Dr    A.    Dl  HOMME 

Cette  boîte  contient  tout  l'outillage  complet  pour  la  recherche  et  le 
dosage  du  glucose  dans  les  urines  des  diabétiques  par  le  procédé  indi- 
qué par  le  Dr  Duhomme,  c'est-à-dire  :  Instruction,  Compte-gouties  t';tré9 
et  gradués.  Tubes  à.  essai,  Porto-tubes,  Lampes  à  alcool.  Papier  à  réac- 
tif, f'ince,  Flocon  de  .'•olution  de  soude  causti  pe  à  i/10  Flacon  d? 
liqueur  cupro-sodique  de  Fehling,  titrée  de  telle  far  n  que  2  centimètres 
îubes  soient  exactement  réduits  par  1  centigramme  de  glucose- 
Prix  :  2  S  francs. 


":ÂNflPYRÏNÉ^'l 

Fabriquée   à   CEE  IL  [Oise).  b& 

Spécifique  certain  des  Migraines  cl  Névralgies.  ^ 


SEUIL,  produit  expérimenté  par  les  sommités 
médicales  du  Monde  entier,  ayant,  §EUL,  toutes 
les  garanties  de  pureté. 

LANTIPYRINE    DU    D'   KNORR 

Se    trouve    dans    toutes    les    Pharmacies. 

Consulter  le  merle  in  four  les  doses  à  prendra 
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LANOLINE  LIEBREICH 

Si  9p///p     HpCiiQQa    {   SE  COMBINANT  AVEC  L'EAU 
T&.OVUIU     KJI  d/OOC    {   NE  RANCISSANT  J4IYIAI3 


(   ABS0LU!Y1£NT  ASEPTIQUE  STERILE^ 

marque   déposée    Se  Irouve  chez  tous  (es  Pharmaciens .  $fa 
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lilÉVRALGIESi 

JOÎWO  MIGRAINES 

OOOO08  CAMPES  d'ESTIIMAC.  HYSTERIE 

fet    toutes     les     MALADIE§ 

|KfERVEUSE§  sont  guéries  en 
Imoins   d'une  heure  par  les 

J  Pilules  Anti-Névralgiques 

Du    Docteur   CROJMER 
BOITÉ   :    3    FRANCS   —  ENVOI    FRANCO 

fPARIS,  —Pharmacie  ROBIQUET,  23,  rue  de  la  Monnaie,  23, 

ET  TOUTES  BONNES  PHARMACIES 
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:  Publié  sous  la  direction  de 
M.  G.-IYI.   DEBOVE  M.  CH.  ACHARD 

Professeur  à  la  Faculté  de  médecine  de  Paris.  Médecin  des  hôpitaux  de  Paris. 

Conditions  de  h  Publication  : 

Le    MANUEL    DE    MÉDECINE  comprendra  huit 

volumes,  dont  six  sont  en  vente. 

1er  volume 

MALADIES  DE  L'APPAREIL  RESPIRATOIRE 

Un  vol.  relié  en.  peau  pleine,  souple.      10  francs. 
2°  volume 

MALADIES  DE  L'APPAREIL  CIRCULATOIRE 

ET   DU    SANG 

Un  vol.   relié  peau  pleine,    souple.     10  francs.  - 
3e  volume 

MALADIES  DU  SYSTÈME  NERVEUX 

Un  vol.  relié  peau  pleine,  souple    16  francs. 

Avec  51  figures  dans  le  texte,  dont  23  en  couleurs. 

4°  volume 

MALADIES  DU  SYSTÈME  NERVEUX 

DEUXIÈME    PARTIE 

Un  vol.  relié  peau  pleine,  souple 16  francs. 

s  Avec  11,  figures  dans  le  texte 

5e  volume 

MALADIES  DU  TUBE    DIGESTIF 

DU  PÉRITOINE,  DE  LA  RATE  ET  DU  PANCREAS 

Un  yol.  rte  800  pages  environ,  relié  peau  pleine," souple,  ... ...     16  francs. 

6'   volume 

MALADIES   DU  FOIE  ET  DES  REINS 

Un  vol.,  de  960  pages,  relié  peau  pleine,  souple 18    francs. 

PARAITRONT  PROCHAINEMENT  : 
les  7°  et  89  volumes 

MALADIES    GÉNÉRALES 


VICHY 


L'ÉTABLISSEMENT   THERMAL 


L'ensemble  de  l'Établissement  thermal  com- 
prend deux  bâtiments  principaux  et  les  bains 
de  l'Hôpital.  Le  premier  de  ces  établissements 
est  affecté  aux  bains  de  1"  classe,  et  c'est  dans 
le  deuxième  bâtiment  que  se  donnent  les 
bains  de  2e  et  3e  classes. 

La  Compagnie  Fermière  vient  en  outre 
d'organiser,  dans  le  bâtiment  des  bains  de 
lrc  classe,  un  service  d'hydrothérapie,  de  mas- 
sage, d'électricité,  où  figurent  en  première 
liinie  les  appareils  de  M.  C.-A.  Berthe. 

Ces  appareils  permettent,  d'une  façon  locale 
ou  générale,  les  combinaisons  suivantes  : 

Bains  de  chaleur  sèche;  bains  de  vapeur 
sèche  ou  humide;  bains  de  chaleur  sèche  et 
vaueur,  simultanément  ou  alternativement; 
bains  d'oxygène  et  chaleur  sèche;  bains  de 
rhalcur  sèche  et  fumigations  avec  produits 
médicamenteux  volatils,  etc.  Ces  derniers, 
administrés  d'une  façon  générale,  peuvent 
néanmoins  intéresser  plus  particulièrement 
telle  ou  telle  partie  du  corps.  Ces  appareils 
donnent  d'excellents  résultats  dans  leurs  appli- 
cations à  des  malades  atteints  de  rhumatismes, 
de  sciatique,  de  névralgie,  de  goutte,  de 
paralysie,  d'affections    rénales  et  cardiaques. 

Un  médecin  est  attaché  à  l'Etablissement 
thermal.  Il  a  la  direction  de  tout  ce  qui  a 
rapport  i\  L'hygiène  et  au  bon  fonctionnement 
des  services  thermaux  et  hydrothérapiques. 


SOURCES 


VICHY-ETAT 


SOURCES  DES  CÉLESTINS 

Les  sources  des  Célestins  doivent  leur  nom 
à  un  couvent  de  Célestins  qui  existait  jadis 
dans  l'endroit  où  elles  jaillissent. 

Ces  sources  jaillissent  directement  d'un 
massif.de  roches  qui  sert  d'assises  au.  vieux 
"Vichy  et  donne  également  naissance  à  la 
source  de  YHôpital. 

Elles  sont  au  nombre  de  trois,  savoir  : 

La  vieille  source,  la  source  de  la  Grotte  et 
la  nouvelle  source.  L'eau  en  est  très  fraîche 
et  très  pétillante  ;  elle  est  agréable  à  boire  sur- 
place aussi  bien  qu'au  loin.  Le  débit  de  ces 
sources  est  considérable  et  dépasse  de  beau- 
coup tous  les  besoins. 

L'eau  des  Célestins  est  une  de  celles  qui 
peuvent  être  ordonnées  à  distance  avec  le 
plus  d'avantage. 

Elle  est  indiquée  dans  la  gravelle  urique  et 
les  coliques  néphrétiques  qui  l'accompagnent, 
dans  la  goutte,  le  diabète  et  dans  les  pre- 
mières périodes  des  affections  chroniques  des 
voies  urinaires.  Les  sources  sont  entourées 
d'un  beau  parc . 

Une  rotonde  rustique,  dans  laquelle  il 
existe  des  salons  de  repos,  un  billard,  des 
parterres,  des  allées  plantées  de  beaux  arbres, 
en  font  un  endroit  délicieux  qui  est  très 
iréquenté. 


LA    GRANDE-GRILLE 

De  toutes  les  sources  de  Vichy,  celle  de  Ja 
Grande-Grille  est,  sans  aucun  doute,  la  plus 
universellement  connue  et  par  conséquent  la 
plus  fréquentée;  c'est  aussi  celle  qui  répond 
le  mieux  dans  l'esprit  à  l'idée  qu'on  se  fait 
d'une  source  thermale  jaillissante. 

Au  centre  d'un  bassin  circulaire,  l'eau 
bondit  et  bouillonne.  Ce  phénomène  de  l'ébul- 
lition  est  du  à  la  pression  souterraine  et  à  la 
grande  quantité  de  gaz  carbonique  dont  la 
source  est  saturée. 

Le  débit  de  la  Grande-Grille  est  énorme  ; 
il  suffît,  non  seulement  à  la  consommation 
sur  place  et  à  l'exportation,  mais  encore  à 
l'usage  des  bains. 

Si  la  progression  de  la  température  était  en 
rapport  avec  la  profondeur  des  sources  natu- 
relles, comme  cela  a  lieu  pour  les  puits 
artésiens,  on  pourrait,  par  analogie,  évaluer  à 
1,100  ou  1,200  mètres  le  trajet  ascendant  de  la 
Grande-Grille.  Mais  il  est  probable  que  cette 
distance  est  encore  plus  grande,  et  que  l'eau, 
après  avoir  possédé  une  température  très 
élevée  dans  les  profondeurs  du  sol,  arrive 
refroidie  par  suite  de  son  contact  avec  les 
conduits  nexueux  qu'elle  traverse  et  auxquels 
elle  cède  de  sa  chaleur. 

La  Grande-Grille  est  avant  tout  indiquée 
dans  les  affections  du  foie,  les  engorgements 
des  viscères  abdominaux  et  surtout  les  coli- 
ques hépatiques  qui  accompagnent  la  lithiase 
biliaire. 

Les  moins  favorisés,  c'est-à-dire  ceux  qui 
continuent  à  s'exposer  aux  influences,  cause 
première  de  leur  affection,  restent  indemnes 
pendant  des  mois  et  des  années.  Ils  parviennent 
à  se  maintenir  et  à  concilier  les  exigences  de 
leur  santé  et  de  leur  profession  en  buvant  de 
l'eau  transportée  et  en  renouvelant  la  cure 
alcaline  le  plus  souvent  possible. 


SOURCE    DE    L'HOPITAL 

Située  vis  avis  du  terrain  qu'occupait  autre- 
fois l'ancien  hôpital  civil,  derrière  le  Casino, 
cette  source  jaillit  dans  un  vaste  bassin  ex- 
haussé au-dessus  du  sol  et  protégé  par  un 
pavillon  en  fer  forgé.  Elle  renferme  5  grammes 
de  soude  par  litre.  Sa  température  est  de  31° 
centig.  ;  son  débit,  de  60,000  litres  par  vingr- 
quatre  heures, suffit  amplement  non  seulement 
à  la  consommation  locale  ou  extérieure,  mais 
encore  au  service  des  bains  et  douches. 

La  matière  verte  qui  recouvre  le  pourtour 
du  bassin  parait  constituée  parle protodermo- 
thermal;  cette  substance  organique  contribue 
certainement  à  rendre  l'eau  douce  et  onctueuse. 

Les  troubles  de  la  digestion  stomacale  ou 
intestinale  attirent  un  grand  nombre  de  malades 
à  Vichy;  ces  mêmes  affections  sont  l'objet  dis 
applications  les  plus  usuelles  de  Y  Hôpital.  La 
dyspepsie,  sous  presque  toutes  ses  formes,  s'en 
trouve  bien  II  faut  que  l'élément  nerveux  soit 
bien  prédominant  ouïe  sujet  bien  affaibli  pour 
qu'il  y  aitcontre-indication.  Dans  ce  dernier  cas, 
on  devra  avoir  recours  à  la  source  Mesdames 
contre  ces  gastralgies  rebelles,  surtout  chez  les 
personnes  chlorotiques  et  à  l'époque  de  la  pu- 
berté. On  comprend  l'importance  d'une  pareille 
source  en  songeant  au  rôle  prépondérant  de 
l'appareil  digestif;  s'il  fonctionne  mal,  toutes  les 
autres  parties  de  l'économie  s'en  ressentent. 
i  "est  lui  qui  est  chargé  de  remonter  les  consti- 
tutions amoindries  ou  compromises.  Aussi  as- 
Mistons-nous  à  de  véritables  résurrections.  Des 
jeunes  femmes,  des  jeunes  hommes,  qui  ne  pou- 
vaient plus  rien  supporter,  ont  à  se  défendre 
i- outre  les  fringales  de  leur  estomac;  les  couleurs 
de  la  santé  reviennent  sur  leurs  traits,  et  ils 
augmentent  de  poids  avec  une  grande  rapidité. 

Comme  toutes  les  eaux  de  Vichy,  elle  con- 
serve toutes  ses  qualités  en  bouteille  et  donne 
«gaiement  d'excellents  résultats  dans  tous  les 
cas  énurnérés  ci-dessus,  même  employée  loin 
dos  sources. 


SEL  VICHY- ETAT 

Sel   naturel 
Extrait  des  Sources  de  l'État,  à  Vichy 


La  médication  alcaline  est  appelée  à  rendre 
les  plus  grands  services,  a  une  époque  dont 
la  caractéristique  nosologique  générale  parait 
être  de  plus  en  plus  farthritisme  ou  l'herpe- 
tisme,  sous  tontes  leurs  tonnes  Débarrassée 
des  inconvénients  qui  tenaient  uniquement  a 
son  abus  et  à  l'imperfection  de  ses  moyens, 
étudiée  avec  le  plus  grand  soin  sur  cet  admi- 
rable champ  d'épreuve  de  Vichy,  elle  n'est 
plus  aujourd'hui  un  mode  de  traitement  plus 
ou  moins  empirique,  mais  bien  une  méthode 
curative  scientifiquement,  déterminée. 

L'honneur  en  revient  donc  surtout  au  trai- 
tement de  Vichy,  et  c'est  justice  si  les  eaux 
de  Vichy  sont  restées  le  'plus  fréquent  et  le, 
plus  sur  moyen  de  la  médication  alcaline. 
Lorsque,  pour  des  raisons  variables  avec  les 
cas,  les  médecins  ne  pouvaient  avoir  recours 
aux  eaux  de  Vichy,  ils  les  suppléaient  eu 
ordonnant  un  sel  qui  portait  le  nom  de  Sel  de 
Vicity  par  un  véritable  abus  de  langage,  car 
ce  n'était  qu'un  sel  de  soude  mal  deiim,  plus 
ou  moins  saturé  d'acide  carbonique,  avec  les 
origines  les  plus  diverses  et  tire  de  partout, 
excepte....  de  Vichy.  D'ailleurs,  l'eut— elle 
voulu,  que  la  science  du  laboratoire,  si  par- 
faites que  soient  ses  analyses,  eut  été  impuis- 
sante à  réaliser  l'ensemble  des  sels  très  divers 
qui  forment  la  composition  chimique  des  eaux 
de  Vichy.  Préoccupée  cependant  de  fournir  à 
la  thérapeutique  un  sel  extrait  des  eaux  mêmes 
de  Vichy,  et  conservant  le  mieux  possible 
toutes  les  propriétés  de  ces  eaux,  la  Compagnie 
fermière  a  installé  à  Vichy  de  vastes  labora- 


toires,  où  l'extraction  des  sels  minéraux  se 
fait  dans  des  appareils  perfectionnés,  dans 
d'immenses  chaudières  où  les  eaux  des  sources 
de  l'Etat  sont  amenées  et  traitées  avec  tout  le 
soin  exigé  par  cette  délicate  opération. 

Cette  opération  a  lieu  en  deux  temps  :  on 
force  d'abord  les  sels  dissous  dans  l'eau  à  se 
déposer,  à  la  suite  d'une  évaporation  obtenue 
à  une  température  peu  élevée  et  par  le  déga- 
gement du  gaz  carbonique  à  la  laveur  duquel 
le  sel  de  soude  est  principalement  dissous. 
En  second  lieu,  pour  rendre  au  sel,  ainsi 
recueilli,  l'acide  carbonique  qu'il  a  perdu,  on 
l'expose  dans  de  vastes  chambres  disposées 
ad  hoc,  où  l'acide  carbonique  dégagé  en  abon- 
dance par  les  soui-ces  à  leur  émergence  est 
recueilli  et  condensé.  Ainsi  se  trouve  recons- 
titué un  composé  salin  absolument  semblable 
à.  celui  qui  existait  dans  l'eau  minérale.  En  le 
taisant  dissoudre  à  la  dose  de  cinq  grammes 
environ  dans  un  litre  de  bonne  eau  de  source, 
on  obtient  donc  une  eau  artificielle  dont  la 
minéralisation  est  exactement  semblable  à 
celle  de  l'eau  naturelle.  Est-ce  à  dire  que 
l'imitation  est  parfaite,  et  que  l'eau  artificielle 
vaut  l'eau  naturelle?  Evidemment  non;  la 
nature  ne  livre  pas  ainsi  complètement  son 
secret;  mais  lorsqu'on  ne  peut  employer  l'eau 
minérale  naturelle  des  sources  de  l'Etat  de 
Vichy,  aucnne  autre  eau  ne  s'en  rapproche 
comme  l'eau  artificielle  faite  au  moyen  des 
Sels  naturels  extraits  des  Sources  de  l'Etat 
à  Vichy. 

Les  Sels  Vichy-État  servent  à  préparer 
l'eau  artificieUe  et  à  la  fabrication  des  Pas- 
tilles Vichy-État  et  des  Comprimés. 


LES 


EAUX  DE  VICHY 


TRANSPORTÉES 


Les  nombreux  et  rapides  succès  de  la  cure 
sur  place,  à  Vichy,  rendent,  à  leur  insu,  un 
certain  nombre  de  médecins  injustes  pour  la 
cure  de  Vichy  chez  soi.  Les  eaux  de  Vichy 
transportées,  sans  avoir  tout  à  fait  la  même 
activité  qu'à  la  source,  sont  certainement  en- 
core très  efficaces  et  peuvent  rendre  d'émi- 
UPrtts  services,  quand  on  les  emploie  à  propos 
et  avec  méthode. 

Oo  croit  généralement  que  Vichy  chez  soi 
n'est  qu'une  contrefaçon  réduite,  un  diminutif 
de  Vichy  sur  place,  et  l'un  de  nos  anciens  maî- 
tres nous  résumait  cette  opinion  ainsi  :  «  A 
distance  vous  ne  jouez  plus  qu'au  piano  la 
musique  si  magistralement  exécutée  à  grand 
orchestre,  à  Vichy!  » —  Eh  non  !  cher  maître, 
«e  n'est  pas  le  même  air  que  nous  jouons  dans 
les  deux  cas.  La  cure  à  distance  est  bien,  en  un 
si 'us,  une  réduction  de  la  cure  sur  place,  mais 
elle  est  autre  chose  encore.  Rien  de  pareil 
dans  les  deux  traitements,  ni  la  dose,  ni  le 
mode  d'adminstration,  ni  les  effets,  et,  par 
*uite,  ni  les  indications  :  intensif,  aigu,  pres- 
que toujours  curatif,  à  Vichy  ;  modéré,  chro- 
nique, presque  toujours  compensateur,  à 
distance;  en  outre,  le  second  sert  souvent  à 
fixer  les  résultats  obtenus  par  le  premier. 


Dans  tous  les  cas  justiciables  de  la  médica- 
tion alcaline,  l'eau  minérale  de  Vichy  sera 
plus  efficace  et  mieux  tolérée  que  n'importe 
quelle  solution  alcaline  artificielle.  En  parti- 
culier, dans  tous  les  cas  de  maladie  par  «  vice 
de  nutrition  »  tenant,  soit  à  la  constitution 
du  sujet,  soit  à  des  conditions  d'existence  dont 
il  ne  peut  s'affranchir,  l'usage  modéré  et  pro- 
longé des  eaux  de  Vichy  transportées  constitue 
le  meilleur  traitement  compensateur.  N'est-ce 
pas  dire  au  médecin  de  quel  secours  seront 
ces  eaux  pour  les  personnes  attachées  à  une 
vie  trop  sédentaire  ou  surmenée  ?  Même  succès 
dans  certaines  diathèses,  lorsqu'il  est  néces- 
saire d'agir  pendant  longtemps  pour  modifier 
toute  la  masse  dyscrasique  du  sang:  diathèses 
goutteuse,  rhumatismale,  diabétique,  albumi- 
nurique,  urique,  etc.  ;  l'arthritisme,  la  scrofu- 
lose  acide,  sont,  en  particulier,  très  heureu- 
sement modifiés  par  ce  traitement  qui  améliore 
l'assolement  organique,  calme  l'irritation  ner- 
veuse et  rétablit  la  nutrition  normale. 

De  l'observation  séculaire  faite  à  Vichy,  il 
résulte  que  chaque  source  a  ses  propriétés 
spéciales  dont  il  faut  tenir  compte  pour  le 
succès  du  traitement.  Ainsi,  pour  nous  en 
tenir  aux  trois  principales  sources  de  l'Etat, 
auxquelles  Vichy  doit  le  plus  clair  de  ses  suc- 
cès :  1°  la  Grande-Grille  a  une  action  élective 
sur  le  foie,  les  engorgements  abdominaux  et 
le  diabète  ;  2°  YHôpital,  moins  excitante,  con- 
vient aux  malades  délicats,  nerveux,  disposés 
aux  congestions  ou  aux  hémorrhagies,  dans 
les  affections  des  voies  digestives,  dyspepsie, 
gastralgie,  etc.  ;  3°  les  Célestins,  les  plus  diu- 
rétiques de  Vichy,  conviennent  plutôt  dans  la 
gravelle,  lés  affections  de  la  vessie,  l'albu- 
minurie. 

11  est  vrai  que  ces  différences  s'effacent  un 
peu  dans  les  eaux  transportées  ;  le  médecin 
fera  toujours  bien,  cependant,  de  suivre  la 
tradition  et  de  s'adresser,  par  exemple,  â  la 
Grande-Grille,  pour  agir  sur  le  foie,  ou  aux 
Célestins  pour  l'appareil  urinai re. 


11  arrive  assez  souvent  que  le  malade  épfôuve 
une  susceptibilité  particulière,  idiosyncrasiqué, 
à  l'eneoutre.  de  la  source  qui  parait  cepenrianl 
indiquée  par  son  état:  tel  dyspeptique  s'ac- 
commodera de  la  Grande-Grille  plutôt  que  de. 
Vllôpital,  et  tel  graveleux  préférera  ['Hôpital 
aux  Célestins.  Dans  ces  cas,  loin  de  s'obstiner 
dans  son  choix,  le  médecin  se  hâtera  de 
ch.' relier  la  source  la  mieux  tolérée. 

A  un  autre  point  de  vue,  le  médecin  trou- 
vera, dans  la  diversité  des  sources,  le  moyen 
de  combattre  1  accoutumance  qui  s'établit  par 
l'usage  prolongé  de  la  même  source,  dont  U< 
bous  effets  paraissent  alors  diminués.  Sans 
attendre  ce  résultat,  il  est,  de  bonne  pratique 
d'alterner  deux  sources,  pour  conserver  au 
traitement  sa  même  énergie,  quelle  que  soit 
sa  durée. 

Cette  variété  n'est  donc  pas  une  richesse 
inutile  :  le  médecin  apprendra  rapidement,  par 
lapratique,  seule  maîtresse  en  pareille  matière,  à 
connaître  les  effets  spéciaux  de  chaque  source, 
et,  sur  alors  de  son  doigté,  il  trouvera  dans  la 
gamme  si  précieuse  des  eaux  de  l'Etat  le  moyen 
de  réaliser  un  traitement  toujours  en  harmonie 
avec  l'affection  à  combattre  et  les  suscepti- 
bilités propres  à  chaque  malade. 

Nous  ne  saurions  établir  de  règles  fixes  pour 
la  dose  journalière  des  eaux  transportées  :  deux 
éléments  principaux  sont  à  considérer,  le 
malade  et  la  maladie.  On  peut  dire  cependant 
que  la  dose  moyenne  oscille  entre  une  et  deux 
bouteilles  par  jour.  Bien  rarement  il  est  néces- 
saire de  la  dépasser,  si  ce  n'est  dans  certain* 
états  diathésiques  avec  polydypsie,  comme 
le  diabète,  par  exemple  ;  mais  comme,  alors, 
l'eau  de  Vichy  n'est  pas  seulement  un  aliment 
de  la  soif,  mais  son  remède,  la  situation  s'amé- 
liore rapidement  par  la  cessation  de  la  poly- 
dypsie, comme  gage  assuré  du  progrès  réalise 
par  le  traitement,  qui  se  trouve  par  là  mémo 
ramené  à  plus  de  modération. 

La  meilleure   manière   de  prendre  la  dose 


prescrite  est  d'en  boire  un  verre  (ou  deux, 
suivant  la  tolérance)  le  matin,  à  jeun,  un  autre 
verre  dans  l'après-midi,  une  heure  avant  le 
dîner,  et  le  reste  aux  repas.  A  jeun,  les  eaux 
se  boivent  généralement  pures  ;  au  repas,  avec 
le  vin.  Le  vin  en  est  un  peu  troublé  et  change 
de  couleur,  mais  il  ne  prend  aucun  goût  désa- 
gréable, la  saveur  du  gaz  carbonique  contenu 
dans  l'eau  étant,  au  contraire,  fraîche  et 
pinuante  ;  en  outre,  le  vin  a  l'avantage  de  faire 
mieux  supporter  l'eau  minérale. 

Du  reste,  le  médecin  se  laissera  conduire 
par  les  susceptibilités  du  malade  ses  goûts  et 
ses  répugnances  :  les  uns  préférant  boire  la 
plus  grande  partie  de  l'eau  minérale  pure,  en 
dehors  des  repas,  les  autres  aux  repas,  avec 
le  vin.  La  préférence  ou,  si  l'on  veut,  l'ins- 
tinct du  malade  est  ici  le  meilleur  guide,  et  il 
n'y  a  aucun  inconvénient  à  s'en  rapporter  à  lui. 

Mais  il  est  évident  que  tout  ce  que  nous 
venons  de  dire  se  rapporte  à  l'eau  de  Vichy 
naturelle,  puisée  à  Vichy —  l'eau  des  sources  de 
l'Etat,  qni  ont  une  «  individualité  thérapeu- 
tique »  bien  déterminée,  consacrée  par  plu- 
sieurs siècles  d'expérience  et  de  succès  —  et 
nullement  à  cette  innombrable  légion  de 
sources  que  le  succès  de  Vichy  a  fait  surgir, 
et  dont  le  rôle  thérapeutique  ne  s'appuie  que 
sur  des  hypothèses  tirées  de  leur  composition 
alcaline. 

Dr  Blanchard. 


VICHY 

SOURCES    DE    L'ÉTAT 


VICHY-CÉLESTINS 

VICHY-GRANDE-GRILLE 

VICHY-HOPITAL 


PRIX  SPECIAL  POUR  MM.  LES  DOCTEURS 

Pour  Usage  Personnel 


20  francs  la  caisse  de  50  bouteilles 

(Franco    Gare    destinataire) 


LE 


SEL  VICHY-ETAT 

Sel  extrait  à  Vichy  de  Feau  minérale  natu- 
relle dans  les  laboratoires  de  la  Compagnie 
fermière  de  l'Etat,  constitue  donc  le  vrai 
Sel  naturel  de  Vichy,  bien  supérieur  au 
bicarbonate  de  soude.  Le  médecin  comprend 
donc  la  nécessité  d'ordonner  toujours   le 

SEL    VICHY-ÉTAT 

pour    préparer    l'eau    de   Vichy    artificielle. 


LE 

SEL  VICHY-ETAT 

est  vendu 
par  paquets  contenant  chacun  la  dose  d'un  litre 

ET  PAR  BOITES  DE  25  ET  50  PAQUETS 


ECHANTILLONS     GRATUITS 
à  MM.  les  Médecins 


PASTILLES  VICHY-ETAT 


Les  Pastilles  Vichy-Etat  sont  fabriquées 
avec  les  Sels  extraits  des  sources  de  l'Etat. 
Préparées  avec  le  plus  grand  soin,  elles  cons- 
tituent un  remède  efficace  contre  les  diges- 
tions difficiles,  aigreurs  d'estomac,  etc.,  etc. 

Pour  éviter  les  contrefaçons  si  nombreuses, 
Ja  Compagnie  fermière  ne  livre  ses  pastilles 
qu'en  boîtes  métalliques  scellées. 

Avoir  soin  de  prescrire 

Pastilles  Vichy-État 


Avoir  soin  de  désigner 

PASTILLES  VICHY -ÉTAT 

Préparées  avec  les  Sels  extraits  des  Euu.r, 


\.ur  être  certain  d'avoir  des  produits  réellement 
fabriqués  avec  ces  Sels,  il  faut  réclamer  la 
Marque  de  la  Compagnie  Fermière. 


Exiger  PASTILLES  VICHY-ÉTAT 


LES 


COMPRIMÉS  DE  VICHY 


sont  fabriqué.s  avec  les  sels  Vichy-Etat,  ou 
sels  naturels,  extraits  à  Vichy  de  l*cau  miné- 
rale naturelle  des  Sources  de  l'Etat.  En 
outre,  ils  dégagent  au  contact  de  l'eau,  une 
quantité  de  gaz  carbonique  égale  à  celle  qui 
est  dissoute  dans  l'eau  minérale  naturelle. 
Ils  servent  donc  à  préparer  une  excellente 
eau  artificielle  gazeuse  de  Vichy. 

2  à  3  comprimés  pour  un  verre 
10  à   12  comprimés  pour  un  litre 


Ordonnez 


COMPRIMÉS  DE  VICHY 


ÉCHANTILLONS    GRATUITS 

A    MM.     LES     MÉDECINS 


CORYZA  AIGU 

Guéri  en  quelques  heures 


PAR    LA 


Coryzine 


Demourgues 


1  franc  la  boite,  franco 


Envoi  franco  d'Échantillons  au  Corps  médical 

SUE  DEMANDE  ADRESSÉE  A 

M.  E.  DEMOURGUES,  pharmacien, 

2»,   rue    du    Faubourg    Saint- Jacques,    25 

PARIS 


ANÉMIE 

CHLOROSE 

LYMPHATISME 


EAU  MINÉRALE  FERRUGINEUSE  MAGNÉSIENNE 


BRUCOURT 


(CALVADOS) 


PRIX  SPÉCIAL  POUR  MM.  LES  DOCTEURS  : 

20    francs    la   caisse    de    50   bouteilles 

Franco  gare  destinataire 


ENYOI  FRANCO  D'ECHANTILLONS 


DEPOT: 

Cie  de' Vichy,   8,  boulevard  Montmartre 

PARIS 


a 


"SANS  ODEUR" 

Très    agréable    au    Goût 

BL  AIVCHE  —  SÈCHE  —  SOLUBE 

ENTIÈREMENT  ASSIMILABLE 

Ne  se  vend  qu'en  Flacons  dessiccateurs 

La 


Peptone   Qornéljs 

représente    exactement    10   fois    son   poids    de 


viande   de   bœuf   maigre,    débarrassée    des  ma- 


tières grasses  et  des  parties  tendineuses. 


DOSE  :  2  à  3  cuillerées  à  soupe  par  jour 

LA  PEPTONE  CORNÊLIS 

est  le  produit  le  plus  utile  aux  malades  affaiblis 
et  à  tous  ceux  qui  veulent  se  SURALIMENTER. 
C'est  l'aliment  par  excellence  des  malades  qui  digèrent 
mal  ou  qui  ne  peuvent  digérer. 


Mode  d'Emploi: 
La  PEPTONE  CORNELIS  se  donne  de  préférence  dans 
le  bouillon  auquel  elle  ne  communique  aucun  goût,  ou 
dans  un  potage  quelconque.  Elle  peut  encore  parfaitement 
être  prise  dans  du  vin  d'Espagne,  dans  un  grog,  dans  du 
Champagne,  du  lait,  de  Veau  sucrée,  etc. 

Dépôt  Général  pour  la  France  et  les  Colonies  : 
Phie  L.  BRU  N  EAU,  71,  rue  Nationale,  LILLE 

Envoi  gratis  et  franco  d'Échantillons. 


GOUTTES  LIVONIENNES 

de   TROUETTE-PERRET 

A    LA   CRÉOSOTE    DE  HÊTRE 
an  Goudron  de  Norvège   et  au  Baume  de  Tolu 

Chaque  Capsule  ^  Goudron  de  Norvège 0,075  mil. 

'.Créosote  de  Hêtre  purifiée.  0,05  cent.. 
Contient        (  Baume  de  Tolu 0,075  mil. 

Le  remède  le  plus  puissant  contre  les 
Affections  des  voies  respiratoires, 
les  Affections  de  la  poitrine,  le  Ca~ 
tarrh  e,  V  Asthme,  la  Bronchite  chro- 
nique, la  Phtisie  à  tous  les  degrés,  la 
Toux,  les  Crachements  de  sang  et 
de  mucosités,  les  Engorgements 
pulmonaires,  etc. 

DOSE  :  De  deux  à  quatre  gouttes  livo- 
niennes  au  déjeuner  et  autant  au  dîner. 

Se  trouve  dans  toutes  les  bonnes  Pharmacies 
de  France  et  de  l'Etranger. 
Vente  en  Gros  àPARISïE.TRQUETTE,  15,  rue  des  Immeubles-Industriels. 
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POUDRE  deV 

de  TRODETTE-PERRET 


DE 


(GARANflE     BŒUF     PUR) 

C    Poudre  de  Bifteck 3/5 

Formule  <   Lacune 1/5 

(    Malt  de  Lentilles 1/5 

Nous  recommandons  tout  spécialement 
à  MM.  les  Docteurs  notre  Pondre  de 
Viande  diastasée  que  nous  garantissons 
SANS  ODEUR  NI  SAVEUR  et  d'assimi- 
lation très  facile. 

L'addition  de  Lactine  et  de  Poudre  de  Len- 
tilles germées  constitue  une  amélioration  dont 
l'importance  n'échappera  à  personne,  et  qui 
augmentera  de  beaucoup  l'action  du  médicament. 

DOSE:  De  une  à  deux  cuillerées  à  bou- 
che délayées  dans  du  chocolat,  du  lait,  du 
bouillon  ou  de  l'eau  sucrée. 

Répéter  cette  dose  de  deux  à  six  fois 
par  jour,  suivant  l'effet  que  l'on  désire 
obtenir. 

Se  trouve  dans  toutes  les  bonnes  Pharmacies 

de  France  et  ce  l'Etranger. 
E.TR0UETTE.15,  rue  des  Immeubles-Industriels. 
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c 


1TIPU1E  UIILTII 

Se  prépare  instantanément 

par  simple 

immersion   dans   l'eau. 


TRÈS      LÉGER 


6E     CONSERVE      INDÉFINIMENT 


E.  TROUETTE,  15,  rue  des  Immeubles-Industriels,  PARIS 


K 


OLA-FER 

TROUETTE 
Peptonate  de  fer  &  Noix  de  Kola 

Sous  forme  cTElixir  —  Un  petit  verre  à  liqueur  a 
Chaque  repas  —  contre  Neurasthénie,  Anémie, 
Chlorose,    Lymphatisme,  etc. 

E.  TROUETTE,  15,  rue  des  Immeubles-Industriels, PARIS 


LA  PÂPAÏHE  TROOETTE-PERRET6 

(Pepsine  végétale  tirée  du  Carica  JPapaya) 

LE  PLUS  PUISSANT  DIGESTIF  CONNU 

Se  trouve  dans  tontes  les  bonnes 

Pharmacies  de  France  et  de  l'Etranger 
sous  les  formes  suivantes  : 

L'Elixir  Trouette-Perret 
à  la  Papaine  (un  verre  à  li- 
queur après  chaque  repas). 

Le  Sirop  Trouette-Perret 
à  la  Papaine  (une  cuillerée  à 
bouche  après  chaque  repas. 

Les    Cacbets    Trouette  - 
Perret  à  la  Papaine  (deux  ca- 
chets après  chaque  repas). 
Contre  les  Maladies  de  l'Estomac, 
Gastrites,  Gastralgies, 
Vomissements,  Dyspepsies. 

Pour  la  DIARRHÉE  des  ENFANTS 

de  1  à  2  cuillerées  à  café  de  sirop 
après  chaque  repas. 

Vente  en  Gros  à  PARIS  :  E.TR0BETTE.15,  rue  des  Immeubles-Industriels. 


